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L'impot du sang
Nagles (le s' de), capitaine de frégate du port de Brest, tué commandant en course le Marin le 22 juillet 1635.
Nagu (Roger de), marquis de Varennes^ colonel du régiment de Champagne, puis lieutenant général des armées du roy et gouverneur d*Aiguesmortes, blessé au siège
d'Hesdio en 1639, le fut encore à la bataille des Dunes en 1658 et fut tué en la même année au siège de Gravelines.
Nagu (Charles de), son frère, marquis de Varennes, aussy colonel du régiment de Champagne, tué à l'escalade de Louvain en 1635.
Nagu (Joseph-Alexandre de), marquis de Varennes, chevalier de Saint-Louis et lieutenant général des armées du roy, blessé à la bataille de la Marsaille en 1693, mourut en 1723.
Naguerna (le s' de), ofQcier au régiment d'Aiguebonne, blessé à la bataille duThesin, juin 1636.
Naimet (le chevalier), lieutenant au régiment d'infanterie d'Harcourt, blessé à la levée du siège de Lérida, novembre 1646.
Naillac (Jean de), chevalier, seigneur de Naillac et du Blanc en Boug, vicomte de Briduées, grand pannetier de France, conseiller chambellan ordinaire du roy et sénéchal de Limousin, tué à la bataille des Harengs en 1429.
Nais-Castera (Jean de), seigneur de Saint-Martin, capitaine au régiment de Gassion cavalerie, tué au siège d'Aire en 1641.
NAjAC-d'APELLE (le s' de), chevalier de Saint-Lmis, lieutenant-colonel du régiment d'Henrichemont, depmH Royal
Normandie eavallerie, fat blessé de onze coups de sabre à la bataille de Minden en 1159.
Nauère (de), capitaine du régiment d'Ai^'ou,. blessé au si^e de Mayence en septembre 1689.
Namct (le seigneur de), guidon de la compagnie des gendarmes du comte d'Aumale, tué au combat de 1552 près Mets, entre ce prince et le marquis de Brandebourg.
Naht (le s' de), capitaine au régiment de Piémont, est tué dans le combat naval du 9 août 1646, devant Madrid.
Nâhcel (le s' de), gentilhomme officier de Tannée du roi, est tué le 3 août 1639, à la prise de Rumingen enArtois.
Narclas (Isaac de), chevalier de Saint-Louis, lieutenant général des armées du roy inspecteur général de l'infanterie, gouverneur dePalamos puis de Mont-Louis, fut blessé au si^ de Candie en 1669; deux Turcs étant jvenus fondre sur luy le sabre à la main pour Te faire prisonnier, il se défendit à coups d'épée, et tua ces deux mahométans.
Nangis (V. Brichanteau, 1. 1", p. 296, 297, et au supplément à ce dernier nom.)
Nahsy (le s'), otBcier du parti du roy, fut tué au siège de la Rochelle en 1573 (de Thou).
NA5TEua (Gauthier de), seigneur d'Autriche, chevalier, cbiltelain de Bar, fut assommé à coups de massue par les Turcs au siège de Damiette en 1249 et mourut le môme jour de ses blessures. Tout vaillant qu'il étoit, le roy ne le plaignit pas, parce qu'il avoit agi contre ses ordres en faisant une sortie sur les Sarrasins. Joinville, qui le nomme messire-GauUier (FEtUrache (au lieu d'Autriche), dit que lorsque Ton vint annoncer sa mort au roy, ce pieux mo-
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narque répondit quHl n'en voudroU mie avoir aucun qu'ils ne voulsissent autrement le croire et obéir à ses commandements que avoit fait celui seigneur d'EuUrachey et par son deffaut mesmCf il s'estoit fait tuer,
Nanteuil (le comte de), mestre de camp du régimentMe Nanteuili tué au siège de la Mothe en Lorraine en 1634.
Nanteuil (le comte de), gouverneur de Gorbie, meurt des blessures qu'il avoit reçues en tombant dans une embuscade des ennemis le 11 août 1640.
Narponne-Lara (Aymery III de), tué le 7 juillet 1134 dans un combat livré aux Maures sous les murs de Fraga, par Alphonse, roi d'Aragon.
Narbonne (Aimery, vicomte de), amiral de France, fut blessé à la bataille de Poitiers en 1356.
Narbonne (Arnaud de), tué à la bataille de Yerneuil en 1424.
Narbonne (Guillaume, vicomte de), l'un des principaux conseillers du Dauphin depuis roy Charles V, périt aussy à la môme bataille « lequel [à\i Enguerrand de Monstrelet), après ce qu'il fut trouvé mort en la bataille, fut escartellé et son corps pendu au gibet pour ce qu'il avoit esté consentant de la mort du duc de Bourgogne deffunct ».
Narbonne (Gabriel de), seigneur de Roquefort, mourut devant Boulogne, d'après l'Histoire de cette maison qui ne désigne pas si ce fut au siège de cette ville en 1544 et 1545 ou à celuy de 1549.
Narbonne (Charles de) fut tué au siège d'Amiens en 1597, où il portoit l'enseigne-colonel des gardes.
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NABBmfNS (Amalric de), marquis de Fimarçon, cheva* lier de l'ordre da roy et capitaine de 50 hommes d'armes de ses ordonnances, mounit le 8 août 1622 des blessures qu'il reçut au siège de Montauban.
(Nota. Catherine de Narbonne, épouse de Jean de la Palu, seigneur de Brassac, sénéchal de Castres et gouverneur de NarboDoe, fut tuée d'un coup de pistolet à la prise do Castres, le 21 juin 1569.)
Nabbonne (François de), son fils, marquis de Fimarçon, mort le 15 août 1622 des blessures qu'il reçut au siège de Clérac.
Nabboiqce (Hector de), son autre fils, marquis de Fimarçon, tué au siège de Pamiers en 1628.
Nabbonne (le s' de) est blessé au siège de Candie» mars 1669.
Nabboivre (le chevalier de), capitaine au régiment de TUladet est blessé mortellement à la bataille de Cassel, avril 1677.
Nabbonne, capitaine au régiment de Glérambault, blessé à la bataille de Stoffarde le 18 août 1690.
Nabbonne (N. de), lieutenant au régiment de Picardie, blessé à la bataille de Parme en 1734.
Nabbonne (le s' de), capitaine dans le régiment de Monaco, est blessé au siège de Namur, octobre 1746.
Nabbonke (le chevalier de), colonel en second des grenadiers royaux de l'Espinasse, tué à la journée de Grebenstein, le 24 août 1762.
Nabgoihib (le s'), capitaine au régiment de Champagne, blessé en 1625 à la descente des Anglois dans Tisle de Ré, le fut encore à la bataille d'Avein en 1635.
Nas de Tourris (Jean-Baptiste), gentilhomme ordinaire de la chambre du duc d'Alençon et commandant la cavalerie dans la guerre de Flandre, tué à l'âge de trente-quatre ans dans une attaque de la ville d'Anvers.
n eft dté dans VHiêioire des guerm de Flandre parmi les officiers généraux et gens de qualité qui trouvèrent la mort sous les murs de cette ville.
Nas (Louis de), seigneur de Tourris, blessé au siège de Candie en 1669.
Les Nas, originaires d*Aix en Provence, seigneur de Tourris par le -mariage de Tun d*eux avec Catherine de Chautard, dame de Tourris : d*azur au lion d*or, armé et lampassé de gueules.
Nassau (le comte de), tué le 23 août 1841, dans une rencontre avec l'ennemi près de Hessemdam.
Nassau (le comte de) meurt des blessures qu'il avoit reçues au combat de Kockeberg le 9 octobre 1677.
Nassau (le comte de) est blessé à la bataille de Nerwinde en 1693.
NASSAu-WsiNGEN-(Jean Adolphe, prince de), mestre de camp du régiment de Nassau cavallerie et maréchal de camp, blessé d'un coup de fusil au bras à la bataille de Sundershausen en 1758.
Nassau (le prince de), colonel du régiment de Deux- Ponts, eut l'épaule fracassée d'un coup de canon le 7 juin 1762 et mourut de sa blessure l'année suivante.
NATEua (le s' de), ofBcier, est blessé au siège de Candie, mars 1669.
Nattes (Dominique de), lieutenant au régiment de Sois- 8(m8, blessé et fait prisonnier à Tattaque d'Ardembourg en 1673, mort peu de temps après à l'âge de vingt^leux
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ans, à Middelbourg en Zélande, où il avoit été conduit.
Nattes (Hoiri de), lieutenant au m6me régiment, blessé grièvement aux siège et prise de Saint-Ghislain, en Flandre^ près de la porte de cette ville et mort de ses blessures trois semaines après, au chftteau de Bossut^ en décem« bre 1677 : il n'étoit âgé que de dix-^uit ans.
Nattes (François de), capitaine à ce même régiment de Soissons, tué à la bataille de Fieurus, le 1*' juillet 1790, après seize ans de services et âgé seulement de trente-trois ans.
Nauboi Gabahst, lieutenant de frégate et flûte du port de Rochefort, périt sur la BeUe le 14 aoust 1680.
Naudt (le s' de), capitaine de brûlot du port de Brest, saute en l'air à Vigo, sur TOn/Iamtnâ, le 21 octobre 1702.
Nauguez de Bbar (le s' de) reçut un coup de mousquet à travers le corps et deux coups de pique au visage au siège de Bois-le-Duc, en 1629, et mourut de ses blessures (Mercure de France de 1629, où il est dit aussy qu*ii se fit catholique par les conseils du gardien des capucins).
Navaisse (Pierre de), gentilhomme dauphinois, tué à la bataille de Verneuil, le 6 août 1424.
Navailles. (Voy. Montaut).
Navaluere, capitaine au régiment de Flandre, blessé à la baUille de StafFarde, le 18 août 1690.
Navaps (le s'), capitaiDe-lieutenant de la Bloquière, est tué I& l*' avril 1609 dans un combat donné aux environs de SaintrAmour.
. Navabib (Philippe III, roy de Navarre), dit le Bon et le
Sage (petit-fils da roy Philippe le Hardi), fut blessé dan gereusement aa siège d'Algésire en Grenade, et mourut à Xérès, le 16 septembre 1343.
Navabrb (Pierre, comte de), dit dom Pedro Navarro^ baron et vicomte de Martingues, chevalier de Tordre du roy, amiral, gouverneur et lieutenant général pour S. M. en ces Pals de Gennes et de Savonne, fut grièvement blessé au siège du diftteau de Milan en 1515, et mourut en 1528.
Navabbe (le capitaine), blessé en 1586 dans une action, mourut peu de temps après de ses blessures (de Thou).
NAVABRE(le sieur de), officier de marine blessé de quatre coups de feu sur te Aéol, côte de Catalogne, en février 1744.
Navasqubz (Charles de), tué à la défaite des François près de Pampelnne en 1521.
Navette de Chassignql (Charles), chevalier de Saint- Louis, lieutenant-colonel du régiment de Béarn, ftit blessé au siège de Munster en 1759 et à la bataille de Johansbergenl762.
Néblle (Jean de), dit le BègWy comte de Soissons, se trouva à la bataille de la Massouré en 1249, où Joinville, en parlant de luy et de Pierre de Noailles dit qu'assez avaient souffert de coups dans cette journée.
NiEUE (N. de), seigneur de Falvy, tué à la bataille de Courtray, en 1302.
Nelle (Guy de), seigneur de Molle, chevalier, maréchal de France, lieutenant de roy, capitaine général et souverain dans les provinces d'Artois et de Boulenois, et depuis dans celles de Poitou, de Saintonge, de Limosin et de Périgord en deçà la Dordogne, et ensuite capitaine général et
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gouyerneor de Bretagne^ fut tué dans un combat contre les Anglois en 1352, près de Mauron en Bretagne.
Néelle (Guillaume de) fut tué à la bataille de Poitiers en 1356.
Néelle (Raoul de), chevalier seigneur de Saint-Crespin. Guy de Néelle, chevalier, sire d'Offremont et de Mello, ministre d'État, conseiller chambellan ordinaire du Roy et grand maître de la maison de la reine Isabeau de Bavière, tué à la bataille d'Azincourt en 1415.
Nellb (Raulequin de), son fils, chevalier, tué à la m6me bataille.
NEaBHUH (le s'), chevalier de Saint-Louis, capitaine puis lieutenant-colonel du régiment de Lameth cavalerie, blessé i la bataille de Rosbach en 1757.
Nehsstadig (Antoine, marquis), tué au siège d'Issoire
Nerestaing (Philibert de), baron de Saint-Didier, chevalier de l'ordre du roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre, capitaine de ses gardes du corps, maréchal de ses camps et armées, mestre de camp d'un régiment d'infanterie, conseiller d'État d'épée et grand maître de l'ordre de Saint^Laxare, mourut en 1620 de la blessure qu'il avoit reçue à la prise du pont de Ce.
Nerestaoig (Jean-Claude, marquis de), fils du précédent, baron de Saint-Didier, grand maître de l'ordre, de Saint- Lazare, conseiller d'État et d'épée, colonel du régiment depuis Bourbonnois, maréchal de camp et gouverneur de Casai, tué au siège de Turin, où il commandait contre une attaque du prince Thomas, le 2 août 1639.
Nerueu (le s' de) est tué le 10 février 1649, dans une rencontre avec un parti de frondeurs près de Vitry.
Nébon (le s' de), lieutenant au régiment du sieur de la Motte, est blessé à la bataille de Turin, juillet 1640.
Neslb (Guy de), connétable de France, tué à la bataille de Courtray en 1302. {ChrMique de Flandres.)
Nesle (sire Raoul de), son frère, seigneur de Faloy, tué à la même bataille. {Chronique de Flandres.)
Nesle (Guillaume de), tué à la bataille de Poitiers en 1356.
Nesmond (Pierre de), tué à la bataille de CérisoUes gagnée par le comte d'Enghien en 1544.
Nesmond (Philippes de), son frère, tué à la même bataille.
Nesmond (Julien de), son autre frère, tué h la même bataille.
Nesmond (Charles de), tué au service vers le règne de Louis XIII.
Nesmond (François de), son frère, tué au service aussy vers le règne de Louis XIII.
Nesmond (Antoine de), tué dans les guerres de Louis XIV.
Nesmond (Jean de), son frère^ tué dans les mêmes guerres de Louis XIY.
Nesmond (le chevalier de), à bord du vaisseau VInfanie est blessé dans un combat contre trois vaisseaux d'Alger^ sur la route de Lisbonne. Décembre 1663.
Nesmond (marquis de), lieutenant général des armées navales, mort à la Havanne commandant le Ferme^ le
11 juin 1702.
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Nesmûhd db la Pbignbrie (le chevalier de), aide d'artillerie da port de Rochefort, tué devant Barcelone le . . juin 1714.
Nestiee (\e s')y commandant trois régiments de cava« lerie à la bataille de Casai,- est blessé très-dangereusement au siège de Turin, août 1640.
Nestier (le s' de), ofBcler dans le régiment de Florinville, est blessé le 8 septembre 1641 au siège de Gosin, puis major au même régiment est encore blessé au siège de TorUme, décembre 1642, et à celui de Porto-Longone, en novembre 1646.
Nettaxcoubt (Jean de), baron de Vaubecourt, seigneur de Passavant et d'Autrecourt, capitaine de cent chevaur légers, gouverneur du comté de Beaulieu et commandant de Taile gauche de la cavallerie à la bataille dlvry, en 4590, où il se signala, fut dangereusement blessé au combat d'Aumale en 15d2, en dégageant le roy Henry IV.
Nettaucourt-d'Haussonville (Jean de), comte de Vaubecourt, baron d'Orne, de Choiseul et du Saint- Empire, chevalier des ordres du roy, gentilhomme ordinaire de sa chaipbre, capitaine de cent hommes d'armes de ses ordonnances, lieutenant général de ses armées, conseiller d'État d'épée, gouverneur de Savarin, de Beaulieu et de Chàlonsf ur-Mame, et lieutenant général dans les Trois-Évéchés, eut une cuisse cassée d'une pièce de canon qui prit feu.
NETTAifcouaT (Henry de), seigneur de Vaubecourt, tué au siège de la Rochelle en 1628.
Nettancourt-Vaubecourt (le s' de), maréchal de camp, est blessé au siège de Roses, mai 1645; c'est le même sans doute, qui, au dire de la Gazette, est trouvé au siège de
Farnes en 1648 et est en juiti 1652 donné en otage au duc de Lorraine pour sûreté de la retraite de ce prince.
Nettancourt (Jean de), baron d'Haussonvilley tué à la bataille de Lens en 1648.
Nettancoubt (N... dit le marquis de), colonel d'un régi^ ment d'Infanterie, blessé en 1644 dans la guerre contre les Bavarois, fut tué à la bataille de Rethel en 1650.
Nettancourt (N... de), tué dans les guerres de Louis XIY, servant dans le régiment d'infanterie, dont le marquis de Nettancourt, son père, étoit colonel.
Nettancourt-d'Haussonville (Nicolas Joseph de), dit le chevalier de Vaubecourty capitaine au régiment du comte de Vaubecourt, son frère, blessé en 1678 au siège de Lichtemberg en Allemagne, mourut le lendemain 13 octobre.
Nettancourt (Jean-Philippe de), tué au siège d'Ipres en 1678.
Nettancourt-d'Haussonvillb (Louis-Claude de), comte de Vaubecourt, vidame et gouverneur de Chàlons-en-Champagne, chevalier de Saint-Louis, gouverneur de YeVceil, colonel du régiment de Yaubecourt, lieutenant général du pays Messin et du Yerdunois, puis lieutenant général des armées du roy, dangereusement blessé d'un coup de mousquet à la tète au siège de Lichtemberg en 1678, le fut encore d'un pareil coup à la tète à celuy de Philisbourg en 1688 et à l'attaque du poste de Zwingemberg en 1693, d'un éclat de grenade qui lui fracassa le pied : tué près de Yigevano dans le Milanais le 17 mai 1705.
Nettancourt (le s' de) se distingue] aux batailles gagnées
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le 3 et le 5 août 1644 par le dac d'Engaien sur les Bavarois devant Friboarg et est blessé à la dernière de ces deux actions.
Nettahcourt (le s' de), mestre de camp, est blessé au iiége de Savemei juillet 1636.
Nettancoubt (Louis, dit le nuwquis de), chevalier de Saint-Louis, colonel du régiment de Nettancourt, et brigadier des armées du roy, blessé d'un coup de mousquet au combat de Donawert en 1703, mourut à Augsbourg dit jours après.
Nettancourt (le marquis de) est dangereusement blessé
au combat de Schellenberg. juillet 1704.
Nettakgourt (Nicolas-Joseph), appelé le chevalier de Yaubecourt, capitaine dans le régiment de son frère (Louis- Claude), blessé mortellement à Lichtemberg en Allemagne, lelSoct. 1718.
Nettancourt d'Haussonville (Jean-Charles de), marquis de Yaubecourt, chevalier commandeur de Tordre royal et militaire de Saint-Louis, lieutenant général des armées du roy, gouverneur de Salins, ci-devant colonel aux grenadiers de France, colonel au régiment de Dauphiné et de celui de Yaubecourt, blessé à Taifaire d'Ettingen en juillet 1743, et à la bataille de Raucoux, octobre 1746.
Neurourg (le s' de), lieutenant au régiment d'Uxelles, est blessé dangereusement au siège de Roses, mai 1645.
Neucuelle (le s' de), lieutenant des gardes du corps, nommé au gouvernement de Sainte-Menehould, est blessé au siège de Fribourg en novembre 1677, tué au combat de Leuze, en 1601.
14 l'oipAt du sahg.
Nbughëze ou NucHÈZBy commandeur de Tordre de Bfalte, vioe-amiral des armées naTales^ est blessé dans an com« bat engagé le 23 août 1644, entre les galères de la Religion et celles de Malte.
Ancienne famille originaire du Poitou, que Ton retrouve en Normandie, en Angoumois : porte : de gueules à neuf molettes d'argent, a des représentants.
Neuf de Monteray (François le), lieutenant au régiment d'Anjou, mourut à Mayence le 16 août 1689, des blessures qu'il reçut pendant le siège de cette ville.
Neuf (Pierre- Gabriel-Louis le), seigneur de Sourderal, chevalier de Saint-Louis, lieutenant-colonel du régiment de Rohan infanterie, brigadier des armées du roy, blessé aux batailles de Guastalla et de Fontenoy en 1734 et 1745, mourut le 16 novembre 1754, Agé de cinquante-quatre ans. '
Neuf de Boisneuf (Y. de Boisneuf).
Neufçabiies (Charles-Heury de), chevalier de Saint- LouiS| major du régiment de Champagne, fut blessé à la bataille de Parme en 1734.
Neufchatel (Thibaud de), seigneur de Ghfttel-sur-Moielle et de Bainville, tué à la bataille de Nicopolis en 1396.
Nbuffeim ou de Neusfeim (François), dit le baron de Neusfeim, lieutenant au régiment d'Alsace, blessé à la bataille de Clostercamps en 1 760.
Neuffeih (Antoni baron de), capitaine au même régiment, blessé à la même bataille.
Neuflize (le s' de), chevalier de Saint-Louis et lieulenaut-colonel du régiment de Navarre, blessé à la bataille de Malplaquet en 1709, mourut en 1716.
Neufvuxb (le s' de), capitaine au régiment de Navarre, tué à Tattaqae de Charenton en 1649.
Neuftille (le seigneur de), père et fils, le dernier châtelain de Lens, furent tués àla bataille d'Azincourt en 1415. (Y. DE RBCQuaT DB Lbns, qui paraît avoir grand rapport avec cet article).
Neufville (Charles de), marquis de Villeroy et d'Halin' court, comte de Bury, chevalier des ordres du Roy, gentilhonmie ordinaire de sa chambre, conseiller en son conseil privé, capitaine de cent hommes d'armes de ses ordonnances, grand maréchal des logis de sa maison, ambassadeur à Rome, gouverneur de Pontoise, sénéchal et gouverneur de Lyon, du Lyonnois, Forez, Beaujolais et du Yexin, M blessé à l'épaule au sié^ de Toulon en 1589, il mourut au mois de janvier 1642.
Neupville-Villehoy (Lyon, François de, s' d'Halincourt), chevalier commandant l'ordre de Malte et mestre de camp du régiment d'infanterie du Lyonnois, est tué à la défense de la ville de Turin surprise par le prince Thomas, août
Neufville (le s' de), maréchal des logis du régiment du Térrail, est blessé au siège de Turin, juin 1640.
Neufville (François de), duc de Villeroy, pair et mare* chai de France, chevalier des ordres du Roy, capitaine de ses gardes du corps, ministre d'État, chef du conseil royal des finances, gouverneur de Lyon, du Lyonnois, de Forez et de Beaujolais, eut le bras percé d'un coup de flèche au combat de Saint-Godard en 1664; fut encore blessé à celui de Senef en 1674, oîi il fit des prodiges de valeur, et à la surprise de Crémone en 1709; il mourut le 18 juillet
Neufville (le s' de), gentilhomme du duc de Rohan, est tué au siège de Candie, mars 1669.
Nbuftillb (le s' de), enseigne de vaisseau, est tué au combat gagné le 2 juin 4676 par le maréchal Vivonne, sur la flotte combinée d'Espagne et de Hollande, juin 1676.
Neufville (le s' de), garde-marine, est blessé dans un combat avec les HoUandois à Tabaco, avril 1677.
Neufville, chevalier deVilleroy, meurt le 16 février 1700, sur une galère de la religion, qui, abordant un vaisseau turc avec trop d'impétuosité, se brise et coule à fond instantanément.
Neufville (le s' de la), capitaine au régiment de Picardie, tué au siège de Privas en 1629 {Mercure de cette année).
Nbufvillbtte (le s' de), capitaine au régiment de Picardie, est tué dans l'aifaire du 23 juin 1640, près d'Arras.
Neuil (le s' de), capitaine au régiment royal des Vaisseaux, blessé au combat de SeneiT en 1674.
Neuillan (le comte de), gouverneur de Niort, et capitaine au régiment deMesleraye cavalerie, meurt à Arras le 11 septembre 1648, en sa dix-huitième année, des blessures qu'il avoit reçues le 20 août précédent à la t)ataille de Lens. (Voir au mot Travailles).
Neuillt (le s^ de), capitaine au régiment de Seyron, est tué au combat de Civita, janvier 1648.
Nbullt (le s' de), officier, est blessé à la levée du siège de Lérida, décembre 1646.
Neuvole (le 8' de), capitaine au régiment de Chamblai, est Uié an combat du Thésinjuin 1636.
Necyillb (de), lieutenant au régiment de Beauvais, tué au siège de Mayence en septembre 1689.
Neutuxb (de), lieutenant au régiment d'Orléans, blessé au siège de Mayence en septembre 1689.
Neutoub, capitaine au régiment de Grancey, blessé à la bataille de Staffarde le 8 août 1690.
(le s' de), officier au régiment de Navarre, blessé dangereusement à la bataille de Creweldt en 1758.
NEnmxE (le s' de la), sous-lieutenant au régiment depuis Bourtrannais, fut blessé en 1625 à l'attaque des retranchements des ennemis devant VerCie.
Nbvsis (Renaud de), comte de Tonnerre, tué au siège d'Acre en 1191.
Netees (Guillaume V, comte de), mort en Palestine des suites de ses blessures en 1164.
Neters (Yoy. Gonzague).
Neteu de Molmont (Jean-Baptiste le), chevalier de Saint- Lom's, lieutenant-colonel du régiment de Vatan, depuis Yexin, lieutenant du roy de la citadelle de Tisle de Rhé, et maréchal de camp en 1791, fut blessé à la bataille de ICnden en 1759.
Nevilu (le s' de), capitaine au régiment de Champagne, blessé à Lérida en 1646.
Nsiioif (le s' de), sous-brigadier des chevau-légers de la garde, blessé au siège de Mons en 1691.
Nezot (Claude-François dit le ekevàlier'de)^ chevalier de
SainULouis, capitaine de grenadiers au régiment de la Marcky blessé à un bras et à la jambe gauche à la bataille de Rosback en 1757, le fut aussy à la jambe droite à l'attaque de Traumsfeld, et reçut encore une balle sur la poitrine en Corse en 1769; mais elle ne luy fit qu'une contusion.
NiGOLAY (de), capitaine de galliote d'artillerie du port de Brest, tué à Gibraltar sur le..., avril 1705.
NicoLAl (Nicolas), marquis de Presles, chevalier de Saint- Louis, colonel du régiment d'Auvergne, et brigadier des armées du roy, reçut une blessure très-considérable à la hanche au siège de Philisbourg, et mourut en 1718.
NicoLAl (Antoine-Chrétien, dit d'abord le chevalier puis le marquis de), chevalier de Malte, puis chevalier de Saint- Louis, maréchal de France commandant en Hainaut, et gouverneur des ville et citadelle de Marseille^ fut blessé à la bataille de Rosback en 1757.
NiGOLAl (Aymar-Charles-François dit le mardis de), son neveu, chevalier de Saint-Louis, colonel du régiment de Nicolay dragons, puis de la légion royale; ensuite, premier président du grand conseil, fut blessé en janvier 1761 à la retraite de Duderstatt dans l'armée du maréchal de Broglie.
Nicous DU Yernant (le s'), lieutenant au régiment de Piémont, donne de grandes preuves de valeur à l'attaque du pont sur la rivière de la Licette, quoiqu'il eût eu le bras cassé au commencement de l'action, février 1676.
NiGOif (le s' de), lieutenant des troupes de la colonie, est blessé à la défense du fort Carillon au Canada, à l'afiaire du 8 juillet 1758.
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NiGBÉ (le sr), lieutenant dans le régiment suisse d'Eptingen, est blessé à l'affaire du U juin, près de Gassel, 1762.
NiciiEU (Jacques), cheyalier de Saint-Louis, lieutenantcolonel du régiment de Dillon, blessé aux batailles de Fon« teooy et de Laufeldt en 1745 et 1747, mourut à Aire le 27 septembre 1763.
NiBYoam, capitaine de la brigade de la Sarre, blessé à la bataille de Staffarde le 8 août 1690.
NiSAS (le s' de), chevalier de Saint-Louis, capitaine de grenadiers au régiment de Navarre, blessé au siège de Prague en 1742. (Y. GABaiON de Nisas, que cette citation paroit concerner.)
NisiAS (le s'), lieutenant au régiment de Champagne, tué au siège de la Rochelle en 1573.
NizEAU» capitaine au régiment de Périgord, tué à la bataille de Staffarde le 18 août 1690.
No (le s' du), lieutenant au régiment de Picardie, tué à la bataille de Parme en 1734.
NoAiLLE (de la), capitaine au régiment d'Anjou, blessé au siège de Mayence en septembre 1689.
NoAiLLES (N.... de), dit le Borgne de Noaillesj tué à la bataille d'Azincourt en 1415.
NoAiLLES (Regnault de), capitaine commandant, tué contre la foi des traités par les Génois, lors de la capitulation par les François du chftteau de Gènes en 1506.
NoAiLLES (Antoine de), seigneur de Noailles, baron de Chambres de Montelar, de Carbonnières, de Malemort et de Brives, chevalier de l'ordre du Roy, gentilhomme ordi«
naire de ses chambres, caplLaine de cent hommes d'armes de ses ordonnances, chambellan et gouverneur des enfanls de France^ ambassadeur en Angleterre, lieutenant général au gouyernemcnt et amiral des mers de Guyenne, gouverneur et maire de Bordeaux et capitaine du château du Ha, fut grièvement blessé au siège de Namur. Il mourut le 11 mars 1562 (1563).
NoAiLLES (Charles baron de), mort des blessures qu'il reçut au siège de Mastrick en 1632. Le Mercure de France de 1627 cite un baron de Noailles comme ayant été tué eti 1626 à la descente des Ânglois dans Tisle de Rhé, il y est dit aussy qu'il étoit officier de cavallerie.
NoAiLLES (Comte du régiment de), tué au siège de la Mothe en 1634.
Noailles (Henry de), comte d'Ayen, tué à la bataille de Rocrov le 19 mai 1643.
Noailles (Emmanuel-Jules, dit le comte de), colonel du régiment de Noailles et lieutenant pour le roi du gouvernement de Guyenne, mourut à Strasbourg le 20 octobre 1702 des blessures qu'il reçut à la tète sur les bords du Rhin.
Noailles (Louis, duc de) et d'Ayen, pair et maréchal de France, marquis de Maintenon, comte de Nogent-le-Roy, chevalier des ordres du Roy, capitaine des gardes du corps, gouverneur du Roussillon et des villes de Perpignan et de Saint-Germain-en-Laye, fut blessé à la tète à la bataille d'Ettingen en 1743, où il eut deux chevaux tués sous luy, et fut foulé aux pieds de la cavalerie qui passa sur luy.
Noailles (Philippe, comte de), son frère, vicomte de Lautrec, baron d'Ambres, maréchal de France, grand d'Espagne, chevalier des ordres du Roy et de Toison d'Or, che-
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falier grand croix de l'ordre de Malte, commandant en Guyenne, goo?emeur de Versailles et de Marly, cy-devant imbassadeor extraordinaire près S. M. Sarde, eut deux cbe?aux toéssouslay et fut blessé aussy à la bataille d'Ettingen, 1743.
XoBLE (le s' le), lieutenant au régiment d'Eu, tué à la bataille d'Hostembeck en 1757.
Noblesse (le s' de), brigadier d'ingénieurs, a une jambe emportée au siège de Brissac, août 1703.
NoBLET (Bernard de), marquis de Noblet-d'Ânglure, comte de la Clayte, capitaine au régiment de Montgommery cavalerie et lieutenant des maréchaux de France au bailliage de Micon, fut blessé à la bataille de Staffarde en 1690, où il eat un cheval tué sous luy , ainsi qu'à celle de la Marsaille en 16d3.
NoBLBT (N de), chevalier de Malte dit le commandeur
ii ChenneUUe^ capitaine au régiment de Piémont, blessé aux batailles d'Oudenarde et de Malplaquet en 1708 et 1709, le fut encore au siège de Doiiay en 1710.
NoBLET (Charles-Etienne de), baroi\ de Tiémont, chevalier de Saint-Louis, capitaine au même régiment et gentilhomme ordinaire du Roy, fut grièvement blessé à la bataille de Rosback en 1757 de deux coups de fusil qui le renversèrent sur le champ de bataille.
NoBLET (Claude-Bernard de), son frère, dit le chevalier de k Cloffte, capitaine au régiment de Nice, tué au siège de Mahonen 1756.
NoÉ (Louis^dit le comte de), chevalier de Saint-Louis, enseigne des gendarmes d'Aquitaine, puis colonel du régi-
ment Royal Comtois cavalerie et maréchal de camp, blessé d'un coup de feu au bras à la bataille de Minden en 1759.
NoÉ (le chevalier de), enseigne des gendarmes d'Aquitaine, est blessé et fait prisonnier à la bataille de To« denhausen, août 1779,
Noël (Jean de), seigneur de Saint-Denis, commissaire général des Suisses et conseiller d'État, fut blessé au bras le 20 août 1640 à la tranchée devant Arras dans une sortie des assiégés.
Noël (le sieur de), lieutenant-colonel et commandant le régiment d'Hocquincourt, reçoit deux blessures à la tranchée devant Valence, août 1656.
Noël (le sieur de), lieutenant au régiment Mestre de camp-général cavalerie, est blessé à la bataille de Todenbausen (Minden), août 1759.
Noël (Claude), obtint en 1762 une pension de 1200 francs pour une blessure qu'il avait reçue à l'aiTaire d'Uslar.
Noël (le s' de), lieutenant au régiment de Feuquières, blessé au combat de Seneff en 1674.
NoFFON (le s' de), capitaine de grenadiers au régiment de Piémont (frère du comte de Sarrau (blessé à la prise d'Yvrée en 1704, fut tué au siège de Turin en 1706
NoFFOu (le s' de), lieutenant au même régiment, blessé au siège de Prague en 1742.
NocviLLE (Toppinet de la), tué à la bataille d'Azincourt en 1415.
NoGARÈDB (le S' de), lieutenant au régiment d'Aumont, tué à la bataille de Todenhausen (Miden) en 1759.
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NoGABÊBE (François de la), seigneur de la Garde de Flandre, de Flandonnenques, et capitaine au régiment d'Anduze, puis commandant une compagnie de cent volontaires incorporée dans le régiment de Languedoc, fut dangereusement blessé de trois coups de mousquet au siège de Salaces sous Louis XIIL
NoGAiET (Jean de), tué en 1545 durant les guerres de Piémont dans un combat contre les Impériaux.
NoGAiET (Pierre de), son frère, tué au siège de Bologne en Italie en la même année.
KoGARET (Bernard de), seigneur de la Valette, amiral de France, chevalier des ordres du roy, Tun de ses chambellans, gentilhomme ordinaire de sa chambre, capitaine de cent hommes d'armes de ses ordonnances, conseiller en son conseil privé, gouverneur du marquisat de Saluces, de Provence, de Lyon et de Dauphiné, mourut le 11 fé- Trier 1592 d'un coup de mousquet qu'il reçut en assiégeant lloquebrune.
NoGARET (Jean-Louis de), duc d'Épernon, pair et amiral de France, marquis de la Valette, chevalier des ordres du roy, conseiller en son conseil privé, Tun de ses chambellans, premier gentilhomme de sa chambre, colonel-général de l'infanterie françoise, gouverneur de Provence, d'Angoumois, de Saintonge, de Guyenne, de Metz et du pays messin, blessé une première fois au siège de la Fère, en 1580, puis à la mâchoire au siège de Pierrefondsaumois de mars 1591, le fut encore dangereusement à la cuisse et au côté devant la ville d*Aix, qu'il bloquoit en 1593, par les éclats des chaises et de la table qui étoient dans sa tente où on lui tira deux coups de canon. Il mourut à Loches le 13 janvier 1642.
NoGARET (Jean-Louis de), dit le chevalier de la Valette^ son fils naturel, capitaine aux gardes françoises, lieutenant-général des armées du roy et gouverneur de Bergerac, mort en 1650 d'une blessure qu'il reçut durant les troubles de Guyenne en défendant Tisle Saint-Georges daus la Garonne.
NoGARET (Louis-Félix de), fils du précédent, marquis de la Valette, comte de Beaumont, chevalier de Saint-Louis, lieutenant-général des armées du roy, blessé d'un coup de canon au siège de Luxembourg en 1684, et d'un coup de mousquet à la joue à la bataille de Nerwinde en 1693, mourut à Courtray le 9 février 1695. Ce doit être lui, sous le nom de Nogaretf dont parle madame de Sévigné comme ayant été dangereusement blessé en Flandre en 1689.
NoGARET, capitaine au régiment d'Artois blessé à la ba- Uille de Staffarde le 18 août 1690.
NoGARET (le s' de), capitaine au régiment de Picardie, tué à la bataille de Parme en 1 734.
NoGAS (le s'), sergent-major au régiment de Normandie, tué au siège du château de Moyen, en Lorraine, septembre 1635.
NoGENT (le s' de), officier au service du roy, fut tué eu 1553 au siège de Bapaume (de Thou).
NoGENT (Voy. Bautbu).
Nogués-d'Assat (Jean-François de), chevalier de Saint- Louis, lieutenant-colonel du régiment de Navarre et maréchal de camp en 1580, blessé à la bataille d'Ettingem en 1743, dans l'armée du Rhin en 1765, et à la bataille de Raucoux en 1746, eut encore un doigt cassé d'un coup de feu à la défense de Cassel en 1761.
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NoGUÉs DE LA Garde (Gbarles-Auguste de), chevalier do Saint-Louis, sous^brigadier de la première compagnie des mousquetaires ei capitaine de cavalerie, fut blessé d'un coup de fusil dans un détachement en 1744 lorsque les ennemis repassèrent le Rhin.
Non (Pierre), gentilhomme dauphinois, tué à la bataille de YemeuU, le 6 août 1424.
Non fThomas), seigneur des Vaux, capitaine et aide-major m régiment de Tessé et gentilhomme ordinaire du prince de Goodé, grièvement blessé près de Toumay, le fut encore dans un détachement.
Non DBS Vaux (Thomas-Jacques le), son fils, seigneur de rAochal, capitaine au régiment de la Fère, blessé d'un coup de fusil à travers la cuisse à la bataille deGasano en 1705, le fat encore considérablement à l'affaire de Yinendole en 1708.
(le s'), capitaine au régiment du roi, est blessé d*aB coup de canon à la cheville du pied à la bataille de Todenhausen, août 1759.
NonsT ou NouBEL (le s' du), capitaine au régiment de Mailly, blessé à la bataille de Rosback en 1757.
NoniETERRE (Jean de), chevalier, tué à la bataille de Poitiers en 1356.
NoissAC (le s' de), lieutenant au régiment de Lusignan,
NoLAifDE, sous-lieutenant au régiment de Robec, blessé à la bataille de Staffarde, le 8 août 1690.
NoLBT (le s' de), capitaine de grenadiers au régiment de Piémont, tué au siège du (juênoy en 1712.
NoLrvos (Pierre-Gédéon, dit le comte de), chevalier commandeur de Tordre royal et militaire de Saint-Louis, lieutenant-général des armées du roy et gouverneur de la Guadeloupe; ce doit être lui qui, étant capitaine au régiment de Bricqueville, fut blessé à la bataille de Rosbach en
Nouvos (le s' de), capitaine dans le régiment de Bricqueville, infanterie, est blessé au combat de Rhinberg, octobre 1760.
NoLiYOS (le s' de), officier de vaisseau du roy, tué sur le Neptune dans le combat du marquis de l'Etenduere contre les Anglois, le 27 octobre 1767.
Famille du Béarn, dont il reste des représentants : de sable à trois os de mort d'argent mis en fasce Tun sur Fautre.
NoMPERE (Nicolas de), seigneur de Rongefer et de la Duchette, capitaine au régiment d'Alincourt, servit en Italie sous le comte d'Harcourt, qui lui permit, le 18 may 1640, de repasser on France pour se faire traiter de plusieurs blessures qu'il avoit reçues.
NoNANT (Félix comte de), lieutenant-général, est blessé à Sénef en combattant avec beaucoup de valeur à la tête de son régiment : l'est encore à Namur près du roi.
NoNANT (le chevalier des Fontaines-Nonant), pareillement blessé au combat de Sénef, août 1674.
NoNANT (le s' de), enseigne au régiment des gardes fran- Qoises, est blessé à la bataille de Gassel, avril 1677.
NoNANT (le marquis de) est blessé le 13 juin 1692, d'un coup de mousquet à la tête à cinquante pas du roi devant Namur.
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NocÊ (le s' de), ayde-major et capitaine de carabiniers, blessé d'un coup de feu au pied à la bataille de Minden en 1759.
NouLum DE ViCTOT (le s' le), lieutenant de vaisseau, blessé au combat du comte d'Ëstaing contre Tamiral Byron près de la Grenade, le 6 juillet 1779.
NoBMAHT (Jean le), seigneur du Mesnil, fut blessé à la bataille de Saint-Denis en 1567, au combat de Dormans en 1575, à la bataille de Goutras en 1587 et fut tué au combat d'Aumale en 1592.
NoBMAiiT (Antoine le), seigneur de la Forêt, Tun des 200 cheTau4égers de la garde du roy, fut tué au combat de la porte Saint-Antoine en 1652.
NoiMANT (Henri le), tué au siège d'Ivoy en 1542. (Histoire du Berri^ par la Thaumassiere, 1689.)
NoiT (le s' de), lieutenant au régiment de Piémont, blessé au siège de Prague en 1642.
NoRT (le s' de), faisant les fonctions d'aide de camp, lu siège d'Orbitello, y est blessé en juin 1646.
NoRT (le s' de), lieutenant aux grenadiers de France, blessé à la tête à la bataille de Minden en 1759.
Nos (le chevalier de), chef d'escadre parti du port de Brest, mort à la Martinique le 6 octobre 1701.
Nos DE LA Hautiere (le s' des), lieutenant de vaisseau, blessé au combat d'Ouessant en 1778.
NoscÉ(lc s' de), capitaine au régiment de la Ferté, est blessé au siège de Luxembourg, juin 1684.
NossAY (le chevalier de), garde de la marine, mort des
blessures qu'il reçut au combat du 4 janvier 1781, de la frégate la Minerve contre deux vaisseaux anglois de 74 canons.
NosTO (le comte Alleman de), tué à la bataille de Poitiers en 1356. (Ne seroit-ce pas le même que le comte de Nydo dont le nom auroit été altéré?)
NosTRAYBE (le seigncur de), tué à la bataille de Jarnac en 1569.
NoûAiLLE (le s' de), cornette au régiment de la Ferrennais, fut blessé dans Tarmée de Broglie en 1761.
Noue (le s' de), chevalier de Saint-Louis, commandant de bataillon au régiment de Navarre, blessé à la sortie de Prague en 1742.
Not^E (François de la), seigneur de la Noiie, chevalier de l'ordre du roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre, conseiller en son conseil privé, capitaine de 50 hommes d'armes de ses ordonnances, maréchal de ses camps et armées, fut blessé en 1590 d'une mousquetade à la cuisse à l'attaque du faubourg Saint-Martin, et étant allé mettre le siège devant Lamballe en 1591, une balle luy effleura le front et luy fit détourner la tète; ce mouvement subit le fit chanceler, et comme il n'étoit accroché à Téchelle que par son bras de fer attaché à son épaule, il fit une si cruelle chute qu'il se cassa la tète, il mourut 15 jours après, fort regretté du roy et de toute la nation qui le regardoit comme l'un des grands capitaines de son siècle. Henri IV lui avoit fait délivrer un brevet d'expectative pour le premier état de maréchal de France qui viendroit à vaquer.
Uq l'appeU La Noué hra»-àe'fer, depuii la blessure qu'il reçut au siège de Footeooy, d*où résulta l'amputation d'un bras au lieu duquel il s'en fit remettre un de fer.
NoCe (le chevalier de), capitaine aide-major au régiment de Marcieu cavallerie, tué à la bataille de Minden en 1759.
Noue (Stanislas-Loais de la), son frère, dit le comte de Yair, cheralier de Saint-Louis, lieutenant-colonel d'infaoteric et commandant les volontaires de l'armée de Bro« glie, tué en Westphalie le 25 juillet 1760.
.Voues (Hené-Tbomas des), seigneur de Beaumont, chevalier de Saint-Louis et lieutenant de vaisseau, eut la michoirc fracassée dans une action, le visage brûlé dans Qoe autre, et les mains dévorées par le feu dans une troisième sous Louis XIY.
Nouille (Pierre de), dit Coyer, chevalier, fut blessé à la bataille de la Massoure en 1249 el ainsi dit Joinville, que fe$kri$ là iur mon roucin.,. entre mon cousin le comte de Soissons à main destre et messire de Nouille à la sénestre, ui cy venir ung Turc qui venoit de devers t armée du roy^ et vint par derrière frapper messire Pierre de Nouille d'une grosse masse pesante ung grand coup tellement qu'il se coucha sur le coul de son cheval. — V. devant l'article de Jean de Neclle, comte de Soissons.
NouBCY DE MoRDALLE (Jean -Baptiste), chevalier de Saint- Louis, lieutenant avec rang de capitaine au régiment de Mestre de camp général cavalerie, blessé à la bataille de Rosbach en 1757, obtint sa retraite en 1770.
Nouveau (le s'' de), capitaine au régiment de Saint- Chamond, blessé à la bataille de Rosbach en 1757.
\ouvi05 (Antoine de), chevalier de Saint-Louis, premier lieutenant avec rang de capitaine au régiment du Roy
infanteriei reçut une blessure au service qu'il quitta en
NouY (le s')) lieulenant au régiment d'Auvergne, blessé à la bataille de Clostercamps en 1760.
NouY (le s' de), lieutenant dans le régiment d'Auvergne infanterie, est blessé au combat de Rhinberg, octobre 1760.
NouziERS (le s' de), capitaine postiche aux grenadiers du régiment de Béarn, tué au siège de Philisbourg en 1734.
NoviLLARD(le s' de)» officier au régiment des gardes françoises, est tué le 21 février 1 760 à la bataille de Karickfergus en Irlande parle capitaine Thurot, mars 1760.
NovY (de), lieutenant au régiment de Bretagne, tué au siège de Mayence en septembre 1689.
NowAUx (le s'), lieutenant au régiment suisse de Diesbach, blessé à la bataille de Rosbach en 1757.
NoYAN, capitaine au régiment de Grancey, blessé à la ba* taille de Staffarde, le 18 août 1690.
NoYAN (de), lieutenant de vaisseau du port de Rochefort, mort commandant YAigle^ le 15 octobre 1706.
NoYAN (le s' de), capitaine au régiment de Bourbonnois, fut dangereusement blessé au siège de Fribourg en 1713.
NoYBLLE (Jean de), tué à la bataille d'Azincourt, en 1415*
NoYELLE (Pierre de), tué à la même bataille.
NoYELLE (Lancelot de), tué à la même bataille.
NoYELLE (le s' de), tué à la même bataille.
NoYELLE (le s' de), capitaine au régiment de Piémont^ tué au siège de Douay en 1 710.
NoTKLLE (le s' de), lieutenant de grenadiers dans le régiment de Boarbonnois, est tué le 25 octobre au siège du fort de Kell, octobre 1733.
NoTiR (Christophe), d'Underwalden, capitaine suisse au »er?ice du roy, blessé à la bataille de Dreux en 1562.
NoTEBS (le s' des), capitaine au régiment de Picardie, tué en 1743 i l'affaire de Dingelflngen.
Famille de Champagne qu'il ne faut pas confondre avec la grande mûtoo de Bourgogne, les de Noyers, qui fournit un maréchal de France e« porte-oriflamme et d*autre8 notables personnages.
NoTBTTES (des). — Voy. Desnoyettes.
NccÉ (le s' de), lieutenant au régiment de Gourten suisse, blessé à la bataille de Fontenoy en 1745.
NucHELLB (le baron de), tué au siège de Privas en 1629, où il donna des preuves d'un grand courage {Mercure de France de 1629). — T. de Neufchelle et le Girier de Nêuchkîxf;,
NuGENT (Jean), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Fitz-James cavalerie, blessé à la bataille de Rosback en 1757.
NuiSENAUT (le s' de), capitaine au régiment de Manicamp, est tué le 10 août 1737 dans une action très-vive, entre le duc de Weimar et Jean de Werth, sur les bords du Rbin et de la rivière d'Ëltz, août 1737.
Ndlly (Louis de), chevalier, tué à la bataille de Poitiers en 1356.
NuLLT (Jean de), chevalier, tué à la môme bataille.
NuiiSES (le baron de), adjudant du roy de Danemarck,
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blessé en 1761 dans Tarmée de Soubise où il servoit comaio volontaire.
NuBEN (le s' de), officier au régiment de Champagne» blessé à la levée du siège de Lérida, en 1646.
NuzERET DE lA Fragnosse (Jacqucs), chevalier de Saint- Louis, lieutenant au régiment d'Artois cavalerie, reçut une blessure au service sous Louis XV.
Nydo (le comte de), Allemand, tué à la bataille de Poitiers en 1356 (peut être le même que le comte de Nosto cité cydevant, dont le nom pourroit avoir été défiguré.
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0 (Robert d'), chevalier, seigneur d'O, capitaine de la ▼Ole et da château d'Ezmes, tué i la fàneste bataille d'Axiocoort en 1415.
0 (Jacques d"), seigneur de Baillet et de Franconville, enseigne des cent gentilshommes de la maison du roy, tué à la bataille de Pavie en 1515.
0 (le seignear d'), tué au siège de Naples en 1528.
0 (François d'), seigneur de Frdnes et de Blaillebois» chevalier des ordres du roy» l'un de ses chambellans, premier gentilhomme de sa chambre, maître de sa garde* robe, conseiller en son conseil privé, surintendant de ses ■fiances, capitaine de cent hommes d'armes de ses ordonaances, lieutenant général au gouvernement de Normandie, gouverneur de Paris et de llle de France et des villes et châteaux de Gaen et de Goutances, sénéchal héréditaire du comté d'Eu, blessé à la bataille d'Ivry en 1590, mourut au mois d'octobre 1594.
0 (N... d'), lieutenant aux gardes françoises, tué au siège de Candie en 1669.
0 (le marquis de Tilliers d'), capitaine de vaisseau, a le bras emporté d'un boulet de canon au combat naval, entre les Hollandois à Tabaco, avril 1677.
0 (le chevalier d'), enseigne de vaisseau du port de Rochefort, mort sur le Juste le 30 octobre 1745.
Obbé (le s' de 1'), comeltc au régiment de Marcieu cavalerie, est blessé à la bataille de Tôdenhausen, août 1759.
34 l'dipôt du sang.
Oberlt (le s'), sous-lieutenant au régiment do Diesbach suisse, blessé à la bataille de Laufeldt en 1747.
Obebt (FranQois)y seigneur de Petigny, tué à la iéte d'une compagnie qu'il commandoil, eut trois frères qui eurent le môme sort pendant les guerres de la Ligue.
Obert (Jean), seigneur de Gapiémont, capitaine d'une compagnie de chevau-légers, tué à la journée de Casai en
Obert (Sébastien-Marie), tué au siège de Barcelone en
O'Bribn (N...), enseigne des gendarmes anglois, reçut plusieurs blessures à la bataille de Cassel en 1677.
O'Brien (Gbarles)y vicomte de Glarc, dit milord Glarc^ pair d'Irlande, colonel d'un régiment d'infanterie, chevalier de Saint-Louis et maréchal de camp, mourut en 1706 quelques jours après la bataille de Ramillies des blessures qu'il y reçut.
O'Brien (le s'), ofBcier irlandois, est blessé au siège de Philisbourg, juin 1734.
O'Brien (Thimothée), chevalier de Saint-Louis, msgor du régiment de Walsh, blessé le 24 août 1762 à la journée de Grebenstein, étant alors lieutenant dans celui de Fitz-James cavalerie.
O'CuALLAGEN (le S'), Capitaine au régiment de Fitz-James cavalerie, blessé à la bataille de Uosbach en 1757.
O'GoNNOR (Thomas), chevalier de Saint-Louis, lieutenantoolonely puis colonel en second du régiment de Dillau et
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martchal de camp en 1780; fut blessé à la bataille de Lauteldt en 1147.
Odabd (Hogues), chevalier, tué à la bataille de Poitiers en 1356.
Odelieu (le s'), lieutenant au régiment de Reding suissCf Uessé et fait prisonnier à la bataille de Rosback en 1757.
QDQiH)6HnB (Jean-Joseph d'), marquis de la Ronce, chevalier de Saint-Louis, colonel d'infanterie, grièvement blessé ao siège de Toumay en 1765, le fut encore en 1766 en Ecosse, et plus tard, en la même année, à la bataille de Falkerqoe.
ODoTER (Philippes), ayde, major au régiment de Berwick^ tué à la bataille d'Almanza en 1707.
ODoTER (Jérôme), chevalier de Saint-Louis, capitaine commandant au même régiment, obtint en 1789 une pensioD de retraite de 1500 fr. en considération de ses blessures et de Tancienneté et distinction de ses services.
Offâwel (Richard), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Fitz-James cavalerie, blessé à la bataille de Rosbach en 1757, obtint en 1762 une pension de 1200 tr.
Offéhoiit (Louis d'), seigneur d'Offémont, fut grièvement Uessé au visage en 1421 en voulant entrer dans Meaux.
OFnGNiES (Jean), dit de BoulainviUiei'Sj chevalier, seigneur de Boulainvilliers, d'OfBgnies et de Lepoix, vicomte d'Aumale, conseiller, chambellan ordinaire du roy, tué à la bataille de Nicopolis en 1396. — (V. de Boulainviluers.)
OmuEL (1® 0> lieutenant au régiment de Dillon, blessé in siège de Savannah en 1779.
36 l'iîipôt du sang.
0* Flannagan (Jacques-Pierre), chevalier de Saint-Louis, lieulenanl-colonel du régiment de Dillon, major et lieutenant de roy à Oudenarde, blessé à la bataille de Fontenoy en 1 745.
Oger ou Ogier (le capitaine), tué au siège de Saint-Quentin en 1557.
Ogier, s' de Cavoys, capitaine de la compagnie des cent mousquetaires de Richelieu, meurt le 17 septembre 1641 de la blessure qu'il avoit reçue le 11 au siège de Bapaumc.
Oger de Gayoye (N ), enseigne aux gardes françoises
et grand prévôt de Guyenne, tué à la bataille de Lens en 1648, Âgé dé 20 ans.
Oger de Cayoye (N ), lieutenant au même régiment,
blessé mortellement au siège d'Arras le 25 août 1654.
Oger de Gayoye (N ), lieutenantau même régiment, tué
au siège de Lille en 1667.
Ogier (s' d'Enouville), mestre de camp des dragons de la Reine, est blessé au combat de Uhemsfeld, juin 1678.
Oger de Gayoye (Gilbert), dit le marquis de Cavoye et appelé le brave Cavoye, chevalier de Saint-Louis, grand ma« réchal des logis de la maison du roy et maréchal de camp en 1691, reçut à la bataille de Luzara en 1702 une blessure dont il mourut en 1716, âgé de 76 ans.
Les Mémoires de Pelisson le nommenl Louis.
Ogier (le s'), sous-lieutenant de vaisseau et sous-aydemajor de la Marine à Brest, fut blessé à la tête dans le combat du comte de Guichen contre l'amiral de Rodney, près de la Martinique en 1780.
Ogkibs (ff). — Voy. d'OiiGNiES.
OiLUE (le s*), officier auxiliaire, reçut une blessure mortelle dans le combat de la frégate V Amazone contre une frégate angioise en Amérique le 28 juillet 1782.
OoLY (le seigneur û*), guidon de la compagnie des gendarmes de M. de la Heilleraye, fut blessé au siège de Domfttmt en 4574 (de Thou).
OiSBEAU (le s' d*), lieutenant de vaisseau, blessé à mort for le Nepiune dans le combat de M. de ratenduere contre les Anglois le 27 octobre 1747.
0'Keeffe(N ), capitaine au régiment de Glarc, tué à
la bataille de Ramillies en 1706.
0' Kebffe (N ), son frère, lieutenant au môme régiment, fut estropié d'un coup de feu à la môme bataille.
Oldbmbebg (le baron d*), lieutenant au régiment d'Alsace, toé à la bataille de Clostercamps en 1760.
Olderel (les'), lieutenant au même régiment d'Alsace, blessé à la même bataille de Clostercamps.
ÛLsaoïf (Jacob d'), capitaine de vaisseau, a un bras emporté au combat du 21 août 1673, près de Gorée.
OuAS (le s' d'), capitaine au régiment d'Auvergne, infanterie, blessé au combat de Rhinberg, octobre 1760.
OuvB (le s' d'), lieutenant-colonel du régiment de Languedoc, est dangereusement blessé au bras dans une sortie faite le 22 mai 1702 contre les Impériaux qui assiégeoient Kaiserswert.
QuvBT (le s' d'), mousquetaire de la garde du roy, blessé au siège de Maestricbt en 1673.
Olivier (le s'), lieutenant au régiment de Languedoc, est blessé au siège de Luxembourg, juin 1684.
Olivier de Quergario (1'), mareschal des logis, enseigne de vaisseau du port de Brest, mort sur le JSatirton, le a avril 1731.
Ollert (le s'), lieutenant dans les volontaires étrangers, blessé dans le combat du capitaine Thurot dans les mers d'Irlande près de l'île de Man, le 18 février 1760.
•Oluer (le s'), capitaine de carabiniers, blessé au bras et fait prisonnier à la bataille de Minden ou Todenhausen en 1759.
Oluëres (le chevalier d'), lieutenant-colonel du régiment Colonel-Général de la cavalerie, est blessé à la bataille de Fontenoy, mai 1745.
Olonne (Maximilien, comte d') , chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Schomberg dragons, puis colonelcommandant en second la légion royale et maréchal de camp en 1780, fut blessé à raffaire du 11 août 1760.
Olymant de Rernéguéz (Louis), dit le chevalier de KeméguéZj lieutenant au régiment du Plessis-Bellièvre, fut tué en 1690 au camp de Brillant en Piémont après avoir chassé les ennemis qui avoient tenté d'enlever la grand'garde.
Olymant de Kernéguéz (René-François), seigneur de Launay, capitaine de milice dans le régiment du Fao, blessé en 1694 au bombardement de Dieppe, mourut le 3 septembre 1705.
Olymant de Kernéguéz (Charles), ofBcier dans le régiment d'Angoumois, tué au siège d*Yvrée en 1704.
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Omieates (des). — Yoy. Desombbatbs.
Ohbeet (le baron d'), lieutenant de vaisseau , fut blessé dingerensement au c6té droit étant garde de la marine, dans le combat du comte de Guichen près de la Martinique contre Tamiral Rodney en 1780.
Obtdaz (François-Joseph Fabien), capitaine au régiment de ClarCy tué à la bataille de Guastalla en 1734.
OnuA (le s') est tué au siège de Candie, mars 1 669.
Okdl ou Oriel (le s'), lieutenant au régiment de Piémont, reçut une blessure dangereuse au siège de Turin en 1706, et fut tué k la bataille d'Oudenarde en 1708.
Oheille (le s'), lieutenant-colonel du régiment de Glarc, est tué à la bataille de Fontenoy, mai 1745.
OsfBifx (Richard), chevalier de Saint-Louis, capitaine commandant avec rang de major au régiment de Dillon, blessé au siège de Savannah en 1775.
OiiGNiES (Estourdy d'), chevalier, tué à la bataille d'Azincourt en 1415.
D'après les Chronique! d'Enguerrand de Monstrelet» imprimées à Paris en 1603, qni le nomme M, Etdourdy étOngines et son père Bertrand, ees noms sont altérés; ce {[ni est certain, c'est que le nom de la famille fit d*Ongnies : quant au nom d'Estourdy, l'on ne sait quelle signification lui donner.
Ongnies (Bertrand d'), son père, tué à la même bataille.
Le Nobaîtîre de Picardie (Paris, 1093, p. 397) le nomme Tristan.
05G5IBS (François d'), comte de Chaumes, capitaine de 50 hommes d'armes des ordonnances du roy et gentil* homme ordinaire de la chambre, fut tué à la bataille de Saint-Denis en 1567.
Oniel. — Voy. Oneil.
Oppe (le s' de la), brigadier des gardes du corps, tué au combat de Leuze en 1A91.
Oradoux ( le s' d'), lieutenant dans Tartillerie, est blessé le 5 août 1637 au siège du château d'Emerie-sur-Sambre, et à la reprise de Numinguen, août 1699.
Obaison (César d'), marquis de Livarot, sous-lieutenant des gendarmes bourguignons, tué à la bataille de Fleurus, en 1690.
Orange (le s'd*), ancien habitant de la Martinique^ homme plein de courage et d'intrépidilé, rend de grands services pour la défense de la Martinique quoiqu'il ne puisse se servir du mousquet, en raison de ses anciennes blessures : il y est tué d'un coup de mousquet au travers du corps, décembre 1674.
Orb (Jean-Guillaume, baron d'), chevalier de Saint-Louis, ancien capitaine, puis mestre de camp, lieutenant au ré* giment royal Nassau et brigadier des armées du roy, blessé à la bataille de Tundershausen, mourut en 1781.
Orb (N... d'), lieutenant de grenadiers au régiment royal Deux-Ponts, tué à la même bataille.
Orb (N... d'), son frère, of&cier dans la légion depuis Conflans, fut estropié au service.
Orb (Philippe-David, dit le chevalier d'}, chevalier de Saint-Louis, ancien lieutenant au régiment de Bercheny hussards, ensuite capitaine d'infanterie et aide-major dans la légion dite de Conflans, enfin capitaine de hussards et capitaine et major du régiment Royal-Nassau, blessé en 1744 à l'afTaire de Suffelheim, le fut encore en poursuivant
les ennemis après la bataille de Laufeldt en 1747, eut un cheval tué sous luy à coups de bayonnette à Osterade, au mois d'aYril 1761 et fut encore blessé à l'affaire de Lauback au mois de septembre 1762.
OiBEC (le marquis d'), commandant le régiment du comte Charles de Schomberg, est blessé en trois endroits au siège de Puicerda, juin 1675.
OiUGirT (le s' d'), capitaine au régiment de Picardie, blessé an siège d'Orsay en Hollande, juin 1672.
Okst (d'). — Yoy. Dorcbt.
OtBOi DE BInAYAL (FéUx d'), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment d'Enghien infanterie, tué en 1744 à l'attaque do village des Picards près de Weissembourg.
OiDRUM (le s' d'), lieutenant de vaisseau, fut blessé sur le SMre dans le combat du bailly de Suffren aux Indes, puis de Negapatnam contre sir Edward Hugues, le 6juiUetl682.
OanissAïf (d*). — Voy. Dordiffan.
OtEAU (le s' d'}, mousquetaire du roy de la 2* compagnie, blessé au siège dlpres en 1678.
OaovGE (le s' 1'), lieutenant au régiment de Péronne, tué en 1644 au siège de Fribourg {Mercure de 1644).
OtPEUiLLE (Pierre-François d'), seigneur de Foucaud, capitaine au régiment de Ghamilly, fut blessé au siège de Nice, sous Louis XIV.
Orgemort (Pierre d'), seigneur^ de Chantilly, conseiller chambellan ordinaire du roy, maître des requêtes et échan-
son du dac de Bourgogne, lequel avoit été tué à la bataille d'Azincourt en 1415.
Orgemont (Hery d'), seigneur de Mery, chambellan et échanson du roy, mourut à la défaite de la ville de Boulogne le 7 janvier 1579.
Orgemont (François d'), baron de Mery, mort au siège de Chorges en Provence, en 1507.
Orgemont (le s'}, capitaine dans Piémont est blessé dans Maestricht, septembre 1676. Nous le retrouvons quelques jours après, montant l'un des premiers à la tranchée devant Valence en Italie.
Orges (le s' d') est blessé d'une mousquetade qui lui perce l'œil et sort derrière la tête, à la prise du ch&teau de Montreuil-sur-Sa6ne, février 1679.
Orgeal (le s' d'), lieutenant au régiment de Navarre, est blessé au siège de Luxembourg, juin 1684.
Orglandes (Charles-Louis d'), capitaine au régiment de Mailly, mourut des blessures qu'il reçut à la bataille de Raucouxen 1746.
Orgey (Pierre d'), tué en 1436, servant sous le connétable de Richmont dans une action contre le damoiseau de Commercy, rebelle au roy. •
Orignac (le s' d'), aide de camp dans l'armée d'Allemagne, est blessé au siège de Tubingen, avril 1647.
Origny (Noël d'), tué au siège de Milan en 1513, servant dans la compagnie de Pierre de Rphan, maréchal de Gyé.
Origny (Jean d'), soutenant à Reims le parti du roy Henry lY, y fut assassiné par les rebelles.
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OuGKT (le comte d')^ mestre de camp au régiment de Champagne, est blessé au siège de TarragonCy septembre 1644. 11 se lait grand honneur à la bataille de Llorens, juillet 1615y et est tué à la levée du siège de Lérida, 1646.
OiiGinr (Jean d*), capitaine au régiment Royal, fut grièTe^ ment blessé au siège de Luxembourg en 1684.
OaiG5T (Nicolas^Pierre, dit le chevalier d'), chevalier de Saint-Lonis, capitaine au régiment de Chahipagne, puis lieutenant-colonel commandant les chasseurs à pied de Tnrpin, depuis Chamborant, et enfin colonel par brevet, fat blessé le 16 mars 1761 dans le village de Netze d'un coup de fusil dans la poitrine qui le culbuta de son cheval au moment où il avoit forcé un bataillon de la légion britannique et un escadron qui bloquoient le ch&teau de Valdeck, de capituler; il mourut de sa blessure le 1*' avril suivant, n'étant encore &gé que de vingt^inq ans.
Oti05T (Pierre-Adam d'), seigneur de Dompmartin, chevalier de Saint-Louis et capitaine de grenadiers au régiment de Champagne, grièvement blessé en 1744 à l'attaque des lignes de Wissembourg, le fut encore d'un coup de feu à la joue à la bataille d'Hastembeck en 1757 et mourut le 13 juin 1774. Il est auteur de plusieurs ouvrages sur l'histoire de l'ancienne Egypte.
OiuG!nr (le s' d'), lieutenant de frégate auxiliaire, fut grièvement blessé sur YAnnibal dans le combat du bailly de Suifren aux Indes près de Negapatnam le 6 juillet 1782 contre sir Edward Hugues.
O&rvAL (le s' d'), enseigne de la mestre de camp de Poitou, est blessé à mort, le 10 mars 1652, au siège deXaintes.
ÛRLkiANs [Jean d'), comte de Dunois^ de Longueville, de
Morlaing, de Porcean, de Périgord et de Vertus, Ticomte de Saint-Sauveur, grand chambellan de France, capitaine des villes et châteaux du Mont-S$dnt-Michel, de Montereau et de Savonne, fut grièvement blessé au pied à la bataille des Harengs en 1429 ; il mourut le 24 novembre 1468.
Orléans (Jean d'), chevalier, se noya en passant un gué, servant dans l'armée de saint Louis.
Nous ne sawoiu de lai que ce qu*en dit Joinville : • Entre autrtt, eheut et te noya, messire Jdum d^OrUant le vaillant chevalkr qui portait ftannière à Vannée •
Orléans (Claude d'), duc de Longueviile, souverain de Neufchâtel, comte de Tancarville et de Dunois, pair et grand chambellan de France, capitaine de cent hommes d'armes des ordonnances du roy et lieutenant-général de ses armées en Italie en 1524, fut tué au siège de Pavie d'un coup de mousquet à l'épaule, le 9 novembre de la même année, n'étant âgé que de dix-sept ans.
Orléans (Léonor d*), lieutenant-général de l'artillerie, mort au siège de la Rochelle en 1628.
Orléans (Charles-Paris d'), duc de Longueviile et d'Estouteville, prince souverain de Neufchâtel et de Wallengin en Suisse, comte de Saint-Paul, tué au passage du Rhin le 12 juin 1672, au moment où il alloit être élu roy en Pologne.
Prléans (Charles-Louis d'), son fils naturel, dit le chevalier de Longueviile^ mourut d'un coup de mousquet en faisant combler la tranchée de Philisbourg au commencement du mois de novembre 1688, et il servoit alors comme volontaire au régiment de Feuquières.
Orléans (Léonor-Gabriel- Jean- Baptiste d'), dit le chevalier de Rothelin, enseigne de vaisseau, tué au combat de la Manche au mois de juillet 1690.
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OïLÊANs (Henry d'}, marquis de Rothelin, premier capitaine, enseigne des gendarmes du roy, regut douze bles« sures dont quatre luy causèrent la mort au combat deLeuze en 1691.
OiLÉAHS (Alexandre d'), son fils, marquis de Rothelin, cheTalier de Saint-Louis, officier supérieur de gendarmerie, puis maréchal de camp à la suite du régiment Dau-? phin-étranger, cavalerie, et lieutenant-général des armées du roy, eut une cuisse fracassée d'un coup de feu le 23 septembre 1710 dans une sortie au siège d'Aire, où il servoit comme volontaire, et Ton fut même forcé de luy en faire l'amputaUon.
Orléans (Philippe duc d'), pair et pelil-fils de France, régent du royaume, chevalier des ordres du roy et de la Toison d'or, lieutenant-général des armées de Sa Majesté, blessé à la bataille de Steinkerque en 1692, reçut encore deux autres blessures considérables à la levée du siège de Turin en 1706; il mourut le 2 décembre 1713.
Orléans (Louis-Philippe duc d') et de Chartres, pair de France, chevalier des ordres du roy en 1760 et de celuy de la Toison d'or, lieutenant-général des armées de Sa Majesté et gouverneur du Dauphiné, eut un cheval tué sous luy à la bataille d'Ettingen en 1743; il mourut à Paris le 18 novembre 1785.
Orléans (le chevalier d'), fils naturel du Régent, grand prieur de France, fut blessé dangereusement dans la guerre de 1744.
Orucr de la Ciska (Pierre-Grégoire, comte d'), chevalier de Saint-Louis, chevalier commandeur de l'ordre del'Épée, colonel- lieutenant du régiment de royal Pologne infanterie,
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puis lieutenant-général des armées du roy, fut blessé à la bataille de Berghen en 1759.
Orlodot (le s' d'), appelé le cadet d'Orlodot, lieutenant de Nettancourt, est tué au siège de Tubingen, avril 1647.
Ormb (le s' de 1*), mousquetaire du roy de la 2* compagnie, blessé au siège de Maestricht en 1673.
Ormesson (le chevalier d'), aydeHOiajor des armées navales du port de Brest, mort sur le Superbe le 10 mars
Ormesson (le s' d'), ofBcier au régiment de Hainàut, blessé au siège du fort Saint-Philippe en 1756.
Ormoy (le s' d'), lieutenant au régiment de Piémont, est blessé au siège de Luxembourg, juin 1684.
Ormoy (le s' d'), capitaine au régiment de Piémont, blessé au siège de Luxembourg en 1684, périt glorieusement à la bataille de Nerwinde en 1693.
Ormoy (le chevallier d*), t^apitaine au régiment de Gondé, blessé à la bataille de Minden en 1759.
Ornaison (s' de Ghamarande), capitaine et major du régiment de Conty, est blessé à mort à la défaite des Bavarois par le duc d'Enghien sous Fribourg, août 1640.
Ornaison (le s' d'), écuyer du marquis d'Uxelles, est tué au siège de la ville de Roses, mai 1645.
Ornaison (s' de Ghamarande d'), écuyer du roi, dépêché par Sa Majesté le 17 août 1646, vers le duc d'Enghien, est blqssè le 13 août devant Hardick.
Ornaison (Louis-Nicolas d*), marquis de Busancy, fils du
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comte de Chamarande, colonel du régiment de la Reine, tué au siège de Turin, le 16 juillet 1706.
OtHAisoH (le s' d'), chevalier de Saint-Louis et commandant de bataillon au régiment de Picardie, tué à la bataille de Halplaqnet en 1709.
OuiANO (Alphonse d"), dit Cone^ maréchal de France, chevalier des ordres du roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre, conseiller en son conseil privé, capitaine de cent hommes d'armes de ses ordonnances, colonel-général des Corses, lieutenant général au gouvernement de Guyenne et de Danphiné, et commandant dans les diocèses de Nismes et dUzès, fut blessé devant Sommiëres en 1575; il mourut à Paris le 21 janvier 1610.
Obhano (Sampietro d'}, dit aussi Cwse et encore appelé Basidicay seigneur de Benone, colonel-général des Corses et gentilhomme ordinaire de la chambre du roy, reçut une blessure dangereuse à la cuisse au siège du chftteau de Corte en 1554 et fut tué le 17 janvier 1567.
Obray (Henry), chevalier, tué à la bataille d'Azincourt en 1415.
Obiiesaii (François d'), mourut au service sous le règne de Louis XII.
OiuiBSAH (Jacques-Claude d'), seigneur d'Auradi, gentilhomme ordinaire de la chambre du roy, capitaine de 50 hommes d'armes de ses ordonnances et gouverneur de Metz, y mourut en 1552 avant le siège, d'une arquebusade qu'il reçut au genou droit dans une sortie.
0R5BSA5 (Marc-Antoine d'), mourut sous Charles IX, d'une blessure qu'il reçut à la guerre en Dauphiné^
ORiu(le sO, lieutenant au régiment de Mailly, tué à Taf* faire de l'Assiette en 1747.
Orry de Melle (Hugues), chevalier, tué à la bataille de Poitiers en 1356.
Orset (le s' d'), officier au régiment du prince Maurice, est blessé le 6 mars 1653 à la défaite de la brigade du marquis d'Aubeterre, dans le Périgord, par les troupes du roi.
Orsigny (le s' d'), lieutenant au régiment de Picardie, blessé au siège de Dolle, le 14 juin 1636.
Orsigny-Yantelet (le s' d'), écuyer du roi, se distingua extrêmement à l'affaire du 5 octobre 1646, près Lérida, est blessé à la levée du »iége de cette place, décembre 1646. Il contribue à la défaite d'un corps de troupes lorraines près de Yalenciennes, 5 août 1649, et sert avec distinction au siège de Condé.
Ort (le baron d'), est blessé à l'affaire du 23 juin 1640, près d'Arras.
Ortaia (le s'), capitaine de cavalerie, est tué au siège de Ghatté-sur-Moselle, septembre 1651.
Ortan (le chevalier d'), capitaine des grenadiers au régiment d'Eu, est tué à la bataille de Hastembeck, le 26 juillçtl757.
Ortelan (le s' d'), lieutenant au régiment du roi, est tué au siège de Maestricht, juin 1673.
Ortês (Pierre, dit le chevaUer d'), chevalier de Saint- Louis et maréchal de camp en 1788. Ce doit être luy, qui étant capitaine ayde-major au régiment de Navarre, fui blessé d'un coup de feu au bras à la bataille de d'Hastembeck en 1757.
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OiTicmi (le s' d')j lieaieaant de cavalerie, est tué le 7 aofti 1649 à la défaite de la garnison de Douay par le comte d'Harcoort.
Oms (le s' d'), capitaine aux gardes^ est blessé au siège de Coodé, août 1655; Test encore devant Toumay, juin
teTOUB (le seigneur d'), fut blessé à la cuisse d'un coup de fauconneau, en pointant luy-mème un canon au siège de Lectoure en 1562, et mourut deux jours après. € Citoity dit Monluc, un vaillant capUaine et qui entendait bien Vestat i$ VartiUme. » (Y. d'Ueurtebie.)
OaTiujEBS (d*), capitaine de frégate du port de Rochefort, mort revenant de Cayenne sur le Pam^ M. Kossel, capitaine, le 12 décembre 1729.
Oivnuusas (le s' d'), chevalier de Saint-Louis et sous-brigidier de la 1'* compagnie des mousquetaires, blessé à la baUiile d'Eitingen en 1743.
Obyat D*AsPREifoifT (Jcan-Baptiste), dit 1» chefxAier XAifremont^ seigneur de Houdelaincourt, major du régiment de Languedoc-dragons, tué à la prise de Piano en Bohême, en 1742, à l'âge de 30 ans.
OssaES DE Pârdaillan (d'), capitaine de vaisseau du port de Toulon, tué commandant l'Aguilon, le 6 août 1741.
OsvoNE (François de 1'), seigneur du Bois de la Pierre, chevalier de Saint-Louis, exempt des gardes du corps, tué à la bataille de Malplaquet en 1709.
OsMOHT (Jacques), tué à la bataille de Saint-Denis en
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OsMONT (René -Henry, marquis d'), chevalier de Sainl- Louis, major du régiment du Roy, puis mestre de camp d*un régiment de dragons et brigadier des armées du roy en 1719, eut une cuisse coupée à trois doigts de l'aine à la prise d'Heidelberg.
OsMONT (N d'), lieutenant de grenadiers au régiment
de Béarn, blessé à la bataille de Johansberg en 1762.
OssiGNAG (le s' d'), capitaine au régiment de Navarre, blessé à la bataille de Fleurus en 1690.
OssuN (Hector d'), seigneur d'Ossun, blessé mortelle* ment à la bataille de Jarnac en 1569.
OssuN (Pierre d'), seigneur et baron d'Ossun et de Miremont, fut blessé d'une arquebusade devant Vic*de-Bigorre, le 4 mai 1580.
OssuN (Gaspard d'), capitaine au régiment du Roy infanterie, tué à la bataille de Spire sous Louis XIV.
OsTREiN (le s'), lieutenant de la mestre-de-camp, reçoit six blessures à'ia bataille gagnée sur les Espagnols le 11 juillet 1640, devant Turin.
OsTREL (Gilles d'), reçu chevalier de Malte le 12 novembre 1629, tué dans ses caravannes sur mer à la prise de la Grande-Sultane.
Otelet (le capitaine Philippe), tué à la bataille de Navarre en 1513.
Othonville de Saint-Amant (le s'), lieutenant des Suisses de Monsieur, fut tué à la fausse attaque de Vichy, com^* mandée par S. Â. R. en 1673.
OuAiLLT (le seigneur d'), capitaine des gardes de Gaston,
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duc d'Orléans, fat blessé aa combat de Gastelnaudary en
OcAKTT (d'). — (Voy. Wâbty.)
OucHS (le s' d'), écuyer du grand maître de rartillerie, est blessé le 18 juillet 1637 d'mi coup de canon à la tranchée derant Landrecy.
OuDEBEET (le s'), cst blcssé à mort au siège de Candièy mars 1669.
OuDET (ie s'), lieutenant au régiment de Boisgelin, mort des blessures qu'il reçut à la bataille de Johansberg en
OuEL (le s'), porte-drapeau au régiment de la Tour du Pin, blessé au siège d'Hulst en 1747.
OuFFREYiLLE (le seigucur d*)y tué à la bataille d'Azincourt en U15.
OuaLY (d'). (Voy. D'OnxT.)
OuBCHE (le s' r), lieutenant du seigneur de Martigues, tué d'une pistolade en 1568 par Saint-Bonnet, écuyer du seigneur d'Ândelot {Métn. du temps, impr. en 1578).
OuBS (Pierre des), seigneur de la Geneste, major du régiment de Provence, blessé au siège de Leucate, sous Louis XIII.
Ours (Jaques des), son frère, lieutenant au régiment de Gomusson-cayalerie, tué dans les guerres de ce règne.
OcRS (Antoine des), capitaine au régiment de Hainaut, tué en 1709 en défendant un pont sur la Noguerra, en Espagne.
OuBSEL (le s^), capilaine au régiment de Picardie, tué à la bataille de Parme en 173i.
OuRY (le s^) est blessé à mort au siège de Candie, mars 1669,
Outille (le s' d'), chevalier de Saint-Louis, sous-brigadier de la â** compagnie des mousquetaires, tué à la bataille d'Ettingen en 1743.
OuviLLE (le chevalier d*), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment royal artillerie, blessé au siège du fort Saint-Philippe en 1756.
Oyenpville (Henry), son frère, tué à la même bataille de Poitiers en 1356.
Oyenpville (Simon), chevalier, tué à la bataille de Poi^ tiers en 1356.
Ozée (Thomas), enseigne de vaisseau en 1669, le 3 décembre 1671, capitaine de brûlot; tué au combat du 7 juin 1673,
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Pac (Henry da], seigneur de P ontferme, cbevalier de Saint-Louis, Capitaine au régiment de Normandie, blessé dangereusement d'un coup de feu au siège de Philisboui^, en 1734.
Pac (Guy-Henry du) deLeituing» capitaine au régiment deBlaisois, mourut en 1740, des suites d'une blessure qu'il reçut à Dantzick.
Pac (François du), son frère, dit le chevalier de BeUegarde, cheralier de Saint-Louis, capitaine puis lieutenant-colonel du même régiment, fut tué dans la guerre d'Italie en 1744.
Pachb {Perrine de), écuyer, tué à la bataille dé Poitiers «1356.
Ce aoin panlt altéré dani les Annalet d^Aquitatiê,
Pacheb (le s'], enseigne, est blessé au siège de Tortone, décembre 1642.
Paco (le s'), sous-lieutenant au régiment royal, est blessé an siège de Luxembourg, juin 1684.
Padejeeis (le s'), lieutenant de la mestre de camp, reçoit trois blessures au combat du 11 juillet 1640, devant Tarin.
Pagan (Ferrand de), cbevalier de l'ordre du Roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre, lieutenant de la compagnie des gendarmes du connétable de Montmorency, gouverneur de Beaucaire et du pont de Sorgues, blessé d'un coup de pique à la gorge dans un autre combat on 1562, meurt en 4607.
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Pagan (Blaire-François dit le comte de), seigneur de l'Isle et de Merveilles, chevalier de l'ordre du Roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre, maréchal de ses camps et années, conseiller d'État d'épée, reçut au siège de Montauban, en 1621 y un coup de mousquet dans l'œil gauche, qu'il perdit. Il mourut à Paris le 18 novembre 1665.
Page (le s'}, capitaine au régiment de Champagne, tué en 1650 à la prise d'une petite place en Catalogne.
Page deFlary (le), lieutenant de vaisseau du port de Toulon, mort de ses blessures sur VlnvinciMe^ commandé par M. dé Rouvray, le 12 septembre 1704.
. Pages (Louis de), dit le chevalier de Saint-André, capitaine au régiment de Boulonnois, fut tué d'un coup de bombe au siège de Doûay, en 1710.
Pages (Abraham de), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment d'Anjou et commandant au fort de l'Escalle en Catalogne, reçut cinq blessures sur une galliotte où il servoit en 1713; fut encore blessé en 1734 aux batailles de Parme et de Guastaila, et mourut à Longwy le 5 octobre 1 740.
Pages (Charles-Pompée-Pierre de), son ûls, lieutenant au même régiment d'Anjou, blessé très-grièvement d'un coup de fusil à la cuisse à la bataille de Guastaila, en 1 734, fut envoyé depuis ingénieur aux Indes, où il mourut en 1 745 des blessures qu'il reçut dans les différentes actions où il s!étoit trouvé.
Pages (François-Clair de), vicomte de Beaufort, chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Piémont, et lieutenant des maréchaux de France à Casteinaudary et à Molssac, fut blessé à la bataille de Rosback en 1757.
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Pages (le cbeyalier de), enseigne au régiment d'Aumoat, blessé à it bataille de Minden en 1759.
Pagiuc (le s' de), capitaine de dragons, est blessé à la bataille de Cassel, avril 1677.
PAeNADOiÈs (le s'), lieutenant au régiment de Piémont, blessé au siège de Doûay, en 1 710.
Pagnàt (le s' de), marécbal des logis de la 2* compagnie da moosqoetaireSy tué au âége de Mastricki en juin 1673.
Paocb (le sOi lieutenant aux gardes françoises, tué au nége de Privas en 1629, où il donna de grandes preuves de valeor {Mereure de 1629.)
PA6iH)if (Hugues de), chevalier de Saint-Louis, capitaine commandant au régiment de Béam, blessé au siège de Munster en 1759, le fut encore au combat de Warbourg en
Pagnt (\e s'), aide-major du régiment de Brissac, est blessé à la bataille de Rosback, novembre 1757.
Pagrel (le s'), lieutenant au régiment de Saint- Germain, blessé d'un coup de feu à la joue à la bataille de Mindea en 1759.
Pagt (Pierre de), chevalier de Saint-Louis, capitaine de grenadiers au régiment de la Tour-du-Pin, depuis Béam, ensuite lieutenant-colonel de celui de Bassigny, blessé à la bataille de Creweldt, en 1 758, d'un coup de feu à la jambe droite.
Paige (Nicolas le), gentilhomme lorrain, mort le 17 juin 1691, de la blessure qu'il avoit reçue au siège de Goni.
PAiGVAiiT-D'OBBAïf (Joscph de), chevalicr de Saint-Louis,
ancien sous-ayde-major de la gendannerie avec rang de colonel, puis lieutenant général des armées du roy en 179S, et commandant à Nancy, reçut plusieurs blessures dans les guerres de Louis XV, une entre autres au mois d'août 1762 d'un coup de sabre qui lui partagea la joue et l'oreille. Il mourut à Ligny-la-Barrois le 9 mars i807, ftgé de quatrevingt-trois ans et demi.
Paignon (de). — (Voy. de Pagnor.)
Paillabd (Michel), seigneur de Bourgueil, lieutenant au régiment des vaisseaux, puis volontaire dans les gardes du corps du roy, blessé au combat de Steinkerque en 1692.
Faillère (le s' de), aide de camp du comte de Palluau, est tué en allant visiter des batteries aux environs de Messine, septembre 1647.
Paillerez (le s' de), cornette du régiment de Ronssil- Ion, est tué devant Mons le 12 juillet 1678.
Paillebie (le capitaine), servant dans le parti du roy, fut enlevé en l'air par un coup de canon au siège de Lusignan, en 1569, comme il se présentait avec l'épée nue à la brèche.
Paillebie (le s' de la), mousquetaire de la garde du roy, fut tué au siège de Maestricht en 1673.
Pailut (le s'), lieutenant-colonel du régiment de la Ferté, est tué le 6 juillet 1656, à la tranchée devant Yalenciennes.
Paillot (Antoine), homme d'armes de la compagnie du Dauphin fils du roy Charles YII, tué au siège de Dieppe en 1443, d'après des lettres patentes du roy, obtenues par Pierre Paillot le 31 mars 1718.
Paillot (Jean), seigneur de Lonnoy, homme d'armes
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des ordonnances du roi sous Louis XI, fut blessé à mort à U bataille dcmnie près de ThionTilie contre Tarchiduc Maximilieny d'après les mêmes lettres.
Paladia (Guillaume de), gentilhomme dauphinois sous les ordres du baron de Sassenage, tué à la bataille de Yemeuil da 6 août 4624.
Palatiq (le s') est tué à la bataille de Malplaquet, 11 septembre 1709.
Palcouit (le s'), lieutenant au régiment dé tKémont, blessé au siège de Philisbourg en 1688.
Palastiom (le s' de), sous-lieutenant au régiment de Picardie, blessé an combat de Sens en 167i.
Pauez (le seigneur de), tué à la défense de Mets en 1552 (oo le croit de la maison de Yillemor de Pailhez).
Paussb Dabboeas (le s'), capitaine au régiment de Lan* gnedoCy est blessé au combat de Crémone, juin 1648.
Pausse (Martial de la), chevalier de Saint-Louis, major du régiment des gardes lorraines, tué en 1702 à l'attaque da château d'Amenebourg.
Pallas (de), capitaine de vaisseau, du port de Toulon, mort à la Havane, commandant l'Oriflamme, le 9 juin 1702.
Palleville (le s'), capitaine au régiment d'Anjou, est blessé à la bataille de Cassel, avril 1677.
Paluêee, maréchal des logis du régiment vieux Languedoc, blessé à la baUille de Staffarde, le 18 août 1690.
Paixuat (le s' de), lieutenant dans le régiment d'Auîergne infanterie, est blessé au combat près de Rhinberg, octobre 1760.
. Pailuht (Jacques), mort des suites d'une blessure qu'il reçut à la bataille de Moncontonr en 1569. M. de Tavannes, dans une lettre qu'il écrivoit à son père à son sujet, lui donne des éloges sur sa vaillance et ajoute qu'il étoit bon et fldelle serviteur du roy.
Pallunt (Philippe)y mort au siège d'Ostende.
Pailunt ^Upomas), seigneur de Jalamondes, capitaine au régiment de Saint-Trivier en partie, puis gendarme de la compagnie de M. de Thianges» mourut au siège de Valence sur le Pô sous Louis XIV.
PAUuirT DE Jalamondes (Çlaude-Marie-César dit le cheoO' lier de), seigneur de la Sardiere, chevalier de Saint-Louis, capitaine de carabiniers, blessé à la bataille de Laufeldt en 174T, le fût encore d'un coup de mousquet à travers la jambe et de deux coups de balonette à celle de Hinden en 1759. .
PALLm^(N... de), lieutenant au régiment d'Auvergne, blessé à la bataille de Clostercamps en 1760.
Pauuau (Pierre dit le marqiUs de), seigneur de Palluau, maréchal de camp et gouverneur d'Aix-la-Chapelle, fut trèsdangereusement blessé d'un coup de mousquet au siège de Limbour^ en 1675, où il fut même laissé pour mort sur la place.
Palluau (le s' de), capitaine au régiment de Poitou, fut blessé à la bataille de Rosback en 1757.
Palmabol (le s' de), capitaine au régiment de la Sarre, blessé au siège de Chouegen en Canada, octobre 175&
Paucabolle (le s' de), chevalier de Saint-Louis, commandant de bataillon au régiment de la Sarre, avec rang de
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lieuteiuml-coloiidy tué à la bataille de Zuebec, le 28 avril
Paixes (François de), tué au siège de Candie, en 1669, dans ane sortie où il commandoit les enfants perdus.
Palmes (Louis de), son neveu, capitaine au ré^ment royal Piémont cavalerie, taé au service en 1708.
Palmes (Jacques-Nicolas de), frère du précédent, seigneur de Yaudenoity du Hamel et de la Porte, chevalier de Saint- Loub, lieutenant-colonel du régiment royal-infanterie et lieulenant du roy, puis commandant à Bergues Saint- TmoZy blessé dangereusement à la bataille de Malplaquet, en 1709, mourut le 13 février 1741.
Palogub (le s^, mousquetaire de la garde du roy, blessé au siège de Biastrick en 1673.
Paloivhièee (le s' de), lieutenant aux grenadiers de Frai^^, eut un bras emporté, il est fait prisonnier à la bataille de Minden en 1759.
Palu (Guillaume de la), seigneur de Bouligneux, chevalier, dit Alegreiy fut tué à la bataille de Yemeuil, en ^424.
Palu (Jean de la), seigneur de Brassac, zélé catholique, disent les mémoires du temps, fut tué au siège de Mazères en 1569.
Palu (François de la), seigneur de Bouligneux, lieutenantcolonel du régiment de Bourgogne, tué à la bataille de la Marphée en 1641.
Palu (le s'), ofQcier d'artillerie, est blessé le 1*' octobre 1688, au siège de Philisbourg.
Palu (N... de la), comte de Bouligneux, chevalier de
60 l'dIpôt du sang.
Saint-Louis^ colonel du régiment de Limosin, puis lieutenant général des armées du roy, tué au siège de VeruG
Palue (Etienne de la), comte de Meilley, colonel du régiment de Normandie et brigadier des armées du roy, blessé dangereusement à la levée du siège de WoGrden en 1672, mourut au mois de mars 1674.
PALvoism (le s' de), aide de camp, est tué dans l'expédition du vicomte de Turenne dans le pays de la Marck- Brandebourg, février 1673.
Pahay (le s' de), chevalier de Saint-Louis, capitaine de grenadiers au régiment, de Navarre, blessé à la bataille d'Ettingenenl743, mourut d'une autre blessure qu'il reçut à celle de Raucoux, le 28 novembre 1766.
Panetier (le s'), officier de l'escadre du comte d'Estrées,
est blessé à l'attaque du fort de Cayenne, 1677.
Pandin (Théodore), seigneur des Tessonières, capitaine au régiment de la Fère, tué à la bataille de Seneff en 1674.
Panier (le s'), lieutenant, est tué au siège de Maestricht, septembre 1632.
Panis (le ft' de), capitaine au régiment Dauphin, eut la cuisse cassée à la bataille de Minden en 1759.
Panisse (Gabriel de), baron de Montfaucon, fut tué dans l'armée catholique au combat de Saint-Gilles, en 1562.
Panissôn (le s'), capitaine au régiment de Picardie, blessé d'un coup de feu à la tète et d'un autre au bras droit, à la bataille d'Hastembeck en 1757.
Pannbueb, lieutenant de vaisseau du port de Brest,
mort suTYEelakmiy commandé par M. de Champmeslin, le %3 may 11S4.
VAvra (Michel), dit le chevaKer de la Guère, enseigne de Taisseanx, foi taé au siège de Candie en 1669.
Pahtot (Claude), dit aossy le chevalier de la Guère, capitaine de dragons au régiment de Senneterre, tué à la bataille de la Marsaille en 1693.
PA2ITCI (Sébastien-Philippes)y marquis de la Hamelière, officier de dragons, fot tué en Allemagne, en 1693, par un capitaine de hussards qu'il avoit fait prisonnier et qu'il iToit oublié de désarmer.
HùU. Les mémoires de cette famille citent un Raimond Pantin, tué dans les guerres de Sicile, en 1 W.
pÀimif (Raimond), seigneur de la Hamelinière, de Landemont, de Boirouault, de Gourville et du Breuili tué à la bataille de Poitiers en 1356.
PiHTiK (Pierre de), seigneur de Boisrouault, tué à la bataille de Saint-Aubin des Cormiers, en 1488;
Pà5toja (le s'), colonel d'infanterie, est tué le 8 septembre 1708, à l'attaque d'un convoi, à deux lieues de Dixmude.
Pâ5teieux (Jean de), seigneur de la Maison, chevalier de l'ordre du Roy, et mestre de camp d'un régiment, tué au si^e de Montauban en 1621.
Papignib (le s'), capitaine au régiment d'Alsace, blessé à la bataille de Closlescamps en 1760.
pAnixANT (le s' de), lieutenant dans les troupes de la compagnie des Indes, fut tué à l'affaire du 30 septembre 1159, à Vaudavachi, à 30 lieues de Pondichéry.
Papin (le s' de), capitaine au régiment de Normandie, blessé à la bataille de Clostescamps en 1760.
Papou (plusieurs frères portant ce nom, furent tués soit au siège de Chambéry en 1630, soit à la bataille de Gastelnaudari en 1632).
Papus (le s'), capitaine au régiment de Brissac, blessé k la bataille de Rosback en 1757.
Pababere (le chevalier de), ayde-major des armées navales du port de Brest, mort sur le Northamberlan, à Chéboutou en Acadie, le 1746.
Paradis (le s'), capitaine-lieutenant au régiment de Diesback-suisse, blessé à la bataille de Laufeldt en 1767.
Paradis (le s'), commandant de Karical et ingénieur en chef à Pondichéry, chevalier de Saint-Louis, reçoit, à Tattaque de cette dernière place, une balle de mousquet à la tète, et meurt le surlendemain de cette blessure, le 11 septembre 1768.
Parage (le s' de), lieutenant au régiment de Marcieu-cavallerie, blessé à la bataille de Minden en 1759.
Paragères (le s' de), gentilhomme, est blessé au siège de Gravelines, juin 1644; puis, le duc d'Orléans lui ayant envoyé un carrosse pour le ramener à son quartier, un boulet de canon ennemi fracassa la voiture et emporta la tète du blessé.
Parât (Pierre), lieutenant-colonel du régiment d'Artois, tué en Ilalie au service du roy, 1690.
Parât (le s'), capitaine au régiment de Bourbonnois, blessé à la bataille de Steinkerque en 1692.
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PABA^cm (le s')« lieutenant de la compagnie suisse de ton cousin du même nom, fut blessé à l'expédition de la SicUe en 1678.
PiiiTicoD DB CappbLi Capitaine au régiment suisse du jeune Slappa, tué à la bataille de Fleuras, le 1*! jour de juillet 1690.
PAiATnam (le s'), Grison, capitaine de grenadiers au régiment de WitUner, tué à l'affaire des Cinq Estoiles en
Paraticini (le s'), sous-lieutenant de la compagnie de son frère au même régiment, tué au siège de Maestricht en
PiBATicnci (Jean-Baptiste, baron de), chevalier de SaintliHiis, lieutenant-colonel du même régiment, puis colonel de celuy de Waldner, brigadier des armées du roy et commandant à Dillembourg, blessé à la bataille de Rosback en 1757, à celle de Sundershausen en 1758, et au talon à celle de Minden en 1759, fut tué, étant couvert de blessures au mois de janvier 1760, en défendant le château de Dillembourg.
PAEAvmiÈRE (le s' de), sous-lieutenant au régiment de Nanrre, blessé au combat de Seneff en 1674.
Parc (Guy du), baron d'Ingrande, tué par les religionaires en 1569, après la bataille de Jaraac.
Pabc (le chevalier du), lieutenant et ayde-major au ré^ giment de Picardie, tué à la bataille de Malplaquet en 1709.
Pue (Loois-Brunet du), chevalier de Saint-Louis, capitaine et ayde-major au régiment d'Aquitaine, fut blessé de qnatre coups de feu, un aux reins, au siège de Prague, en
1742, à la cuisse à l'affaire de Montalban, aa bras à celle de Tidon, et à la jambe à celle de Stravemberg; il le foi encore à la journée de Giebenstein, le 24 août 1762.
Parchappb (Pierre), seigneur du grand Brouilayi fat tué d'un coup de fauconeau près la personne du roj au siège d'Ëpemay en 1592.
Parghappb (François), officier au régiment de Ramburesy tué à la bataille de Rocroy en 1643.
Parchappe (Antoine), capitaine de cavalerie, tué au siège de Philisbourg sous Louis XIV.
Parchappe de Tincourt (Jean), capitaine-lieutenant de la mestre de camp du régiment royal Roussillon et lieutenant du roy d'Epernay, tué en 1753 dans la guerre d'Allemagne.
Parchappe de Vinay (François), son frère, chevalier de Saint-Louis, grand bailly de GhÂlons-sur-Mame, lieutenantcolonel du régiment de Picardie, commandant de la -cita* délie de Bezançon, et lieutenant de roy d'Epemay, fut grièvement blessé aux batailles de Parme et de Guastalla eu 1734 et à cette dernière d'un coup de feu dans la hanche.
Parchappe (Scipion), capitaine au même régimenti tué à la bataille de Parme en 1734.
Parchappe (Jean-Baptiste), son frère» capitaine au même régiment, mort criblé de blessures.
Parchappe (Benjamin), son autre frère aussy, capitaine au régiment de Picardie, tué à l'armée de Bavière en 1743.
Parchappe (Jean-Antoine-Pierre), chevalier de SaintrLouis, mousquetaire de la garde du roy, mort en 1745, des blefl« sures qu'il reçut k la bataille de Fontenoy.
Pâbuaiuuln (Pons xm Poneet de), seigneur de Gondrin, ▼icomtede Gastillon, tné en 14&1, dans un combat-près de Bordeanx.
Paidaillasi (Biaise de), seigneur de la Motte ûondrin, cbaniier de Tordre dû rojf, gentilhomme ordinaire de sa chambre, capitaine de cinquante hommes d'armes de ses ordonnances, gouverneur et lieutenant général pour Sa Mijesté en Dauphiné en Tabsénee du duc de Guise, gouveraeor de Carignan et de Vilieneuvê-de-Marsan, fut massaci-é par les protestans le 29 avril i562.
PAioAnLAN (Bernard de), dit le cadet de Caumont, seigneur de Granchet, homme d'arme dé la compagnie d'ordonnance da duc de Nemours, reçut une blessure dans les guerres religieuses, et mourut le 6 mars 1565.
Pardaillah (Hector de), baron de Gondrin, seigneur de
MoQtespan et d'Antin, chevalier des ordres du roy, capitaine de ses gardes du corps et de cinquante hommes d*armes de ses ordonnances, conseiller en son conseil privé, fut blessé au visage en 1587 dans le combat dit en Gascogne des trois frères et mourut en 1621.
Pârdaillan (Antoine-Amand de), marquis de Montespan et d*Antin, baron de Gondrin, chevalier des ordres du roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre, capitaine de ses gardes du corps, conseiller en son conseil privé, maréchal de ses camps et armées, capitaine de cent hommes d*armes de ses ordonnances, gouverneur de Navarre et de Béarn, lieutenant général au gouverneur de Guyenne, sénéchal et gouverneur d'Agenois, de Condomois et de Gascogne, fut blessé à la tète au siège d'Amiens en 1596 et mourut le 28 may 1624.
Paidaillan de GONDRiif (Louis -Antoine de), duc d'Antin,
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pair de France, marquis de Alontespan ei de Gondrîn, seigneur des duchés d'Eperûon et dé Bellgarde» chevalier des ordres du roy, lieutenant général de ses armées el de. b haute et ba;sse Alsace, de Simt^wo et de Brisgaw, gouverneur d'Orléans, de l'Orléanais, du pays Cliartrain^ do^Percbe Gouet, dé Sologne, de Vendomois, de Dunois, de Blesois et d'Amboise, menin de inouseigQeur 1q Dauphii^, surin* tendant et ordonateur général des bâtiments et jârduis dn roy, arts et manufactures de Jrance, académie et imjprimerie royales, fut blessé au sié^e. j^e..MontQAéIiian« U mourut le 2 novembre 1736.
Pabdmlun (le s', de), marquis de TermeS|. est blessé à la tranchée devant Douay le 5 juilljBV16Ç.7, reçoit une çontusimi devant Maestricht le 16 juin ,1673,. est blessé d'un coup de mousquet au bras dans la tranchée devant Besançon, mai 1674, esttué à la bataille de Sintzim, juin de la même année.
Pardaxllan (s' de Gondrin>est blessé à la bataille de Malplaquet, septembre 1709.
Pardaillan de Gondrin (Joseph de), cornette au ré^ment de Condé, est tué à la bataille de Minden en 1759.'
Pardaillan, lieutenant de vaisseau du port de Toulon, mort sur le Dauphin royale le 18 mars 1841.
Pardieu (Jacques de), seigneur de Franquené ou de Franquesnay, lieutenant de roy à Saint-Domingue, est tué le 22 janvier 1691, dans un combat contre les Espagnols.
Pardieu (François de), mestre de camp de cavallerie, est tué dans Tarmée d'Italie en 1644.
Parcatis (le s'], ayde de camp et capitaine au régiment
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de Trassy cayalerie, blessé en 1644 au siège de Fribourg {Mercwre de 1644.)
Paisit, 0^ ^9 ^d^ d'artillerie de marine, capitaine de brfilol, da port de Lorient, tué commandant la Galathée en l'amiée 1712.
Paiertis (le s' de), aide de camp au régiment d'Enguien, est blessé au combat de Fribourg, août 1644.
PiJU5T(le s')y enseigne au régiment prince de Gotha, au corps des Saxons, tué à la bataille de Minden en 1759.
PiAEiH (Jean-Joseph)^ capitaine au régiment d'Alsace, blessé à la bataille de Clostercamps en 1760.
Pareth (Wilhem), aussy capitaine au même' régiment, blessé à la même bataille.
Parfait (Etienne), lieutenant aa régiment des gardes françoises, tué au siège d'Armantières en 1647.
Parfait (Honoré), aussi lieutenant aux gardes françoiscs, et contrôleur général de la maison du roy, tué au siège de la citadelle de Cambray en 1677.
Parfait (Guillaume), son oncle, d'abord page de la grande écurie du roy, puis mousquetaire, ensuite capitaine dans les troupes d'Espagne contre le Portugal, reçut un coup d'épée dans une bataille en dégageant le comte de Ghamy de dessous son cheval, et il en mourut le 10 mai 1677.
PARF05DBEUX (le s' de), premier capitaine au régiment de Gassion, est blessé au siège de la ville de Lens, octobre
Parfoîitaine (le s' de), lieutenant du régiment de Villandry, est blessé à la bataille de Gazai, mai 1640.
Parfonru (de), enseigne de vaisseau du porl de Rpchefort, mort aux Isles sur le Chasseur ^ le may 1693.
Parfonru (le chevalier de), lieutenant au régiment de Languedoc, tué en 1758, à l'affaire de Carillon en Canada.
Paris (le capitaine), lieutenant de la compagnie des gendarmes et amiral de Bonnivet, fut tué à la bataille de Pavie en 1525.
Paris (le s' de), maréchal de bataille, est blessé à la prise d'Hoscht sur le Mein, mai 1647.
Paris (le s' de), lieutenant au régiment de Créqui, est blessé à la bataille de Rethel, décembre 1650.
Paris (Jean-Jacques), garde du corps de M. le duc d'Orléans, régent du royaume, compagnie d'Estampes, blessé d'un coup de fusil au combat de Calcinato, en Tannée 1706 : victoire sur les Impériaux, remportée par le duc de Yendôme. — Blessé à plusieurs reprises dans les guerres d'Allemagne, il entra comme officier du roi à l'hôtel royal des Invalides, le 9 juillet 1712 : puis lieutenant-commandant au fort de Bergues, où il mourut des suites de ses blessures le 15 janvier 1746.
Trisaïeul de réditeur.
Paris (François-Philippe de), seigneur de MainviliierS, chevalier de Saint-Louis, capitaine d'artillerie, blessé d'un coup de biscayen au talon près d'Hulbaken en 1759, mourut à Chartres en 178..
Parisot (Jean), lieutenant au régiment de la Reine, blessé & la bataille de Steinkerque, en 1692.
Parisot (François), son frère, tué au service.
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Pabisot (le s')» ingéniear à la majorité de Cambray, est blessé le 30 mai 1684 au siège de Luxembourg.
Pabbot (Charles-Louis- Jean- Baptiste), chevalier de Saint< Louis, commandant de bataillon au régiment de Berry, fut blessé en 1714, en faisant la petite guerre près de Prague.
PiusoT (Charles'Nicolas-François, baron de), tué au »ége de Prague en 1742.
PiBisoT (Glaude-François-Xayier), ofBcier au régiment de ...., toé à la bataille de Raucoux en 1746.
Pahlan (le s' de), lieutenant de vaisseaux, eut une jambe emportée à la descente de Gennes en 1684 n'étant encore que garde de la mariue.
pAUUT(le8'de), capitaine au régiment de Navarre, blessé i la bataille de Raucoux en 1746.
PAutm (le s'), lieutenant au régiment de Trainel, est Uesséau dége de Mahon, août 1756.
Paisevaux de Queramel, lieutenant de vaisseau, du port de Brest, Pery sur le Magnanime^ commandé par M. de Contseras le 22 janvier 1712.
Partebie (le s' de), mousquetaire de la garde du roy, blessé au siège de Mastrick en 1673.
Partigrt (le s'), lieutenant au régiment de royal vaisseau, blessé au siège de Mons en 1691.
Paru (le chevalier de), capitaine au régiment de Touraine, blessé à la bataille de Minden, août 1759.
Pas (Jean de), seigneur de Feuquieres, excellent officier dit M. de Thou, et qui entendoit parfaitement les sièges.
fat tué en 1569 à celui .de la Charité, dont il étoit gou* verneur ainsy que de la ville de Roye en Picardie ; il possé* doit aussy les terres de Montmort d'Arcy et de Romlin, et étoit aussy gentilhomme ordinaire de la chambre du roy et maréchal do ses camps et armées, s'étant rendu célèbre sous le nom de Feuquières.
Pas (François de), seigneur de Fenquiëres, premier chambellan du roy Henry IV, maréchal de camp, gouverneur de Péronne, de Roye et de Montdidier, tué à la bataille d'Ivry en 1590.
Pas (Daniel et Gédéon de), furent tués, l'un devant Paris et l'autre au siège de Doullens en 1595.
Pas (le s' de), chevalier de Feuquières est tué au combat de Saint-Denis près Mons, février 1618.
Pas (Manassés de), marquis de Feuquières , lieutenantgénéral des armées du roy et au gouvernement du pals messin et du Toulois, gouverneur de Toul, de Verdun, de Vie et de Moyenevic et ambassadeur en Allemagne, ayant eu ordre d'assiéger Thionville en 1639, il regut deux coups de feu dont un luy fracassa le bras droit auprès de l'épaule et au-dessus du coude, sans vouloir prendre le temps de se faire panser, dans la crainte que son absence ne ralentit l'ardeur des soldats et il tomba de cheval évanoui par la perte de son sang. Il mourut en cette ville le 13 ou le 14 mars 1640. Il avait cinquante ans : il meurt le même jour que son père fut tué à la bataille d'Ivry.
Pas (le comte de) est blessé à la prise de Lunéville par le duc de Longueville, novembre 1648, et comme maréchal de camp reçoit deux autres blessures à la bataille de Rethel, 1651.
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Pis DE FEoguiteBS (le s'), mestre dé camp, est blessé à la même bataille de Rethel, i651.
Pis (Henri de), chevalier de Malte et capitaine de vaisseau, est taé d'un coup de canon dans un combat en Sicile eBi676.
Pas de FEnouiéaBS (le chevalier de), capitaine de vaisseau du port de Toulon, mort à Messine, en 1877.
Pas (Charles de), chevalier de Malte et frère de Henri de Pas, capitaine de vaisseau, tué à la bataille de Saint- Denis en 1678.
Pas (Simon de), autre firère de H^iiri et Charles de Pas, dit le ekmxiKer ie Feuquièreif aus^ capitaine de vaisseau, mourut au Havre le 2 juin 1602 d'un coup de canon qui lui emporta une cuisse au combat de la Manche, à bord du StaMnl, qu'il commandoit.
Pas (François de), dit pareillement le chevalier de Feufniireij chevalier de SaintrLouis et capitaine de vaisseau, estropié d'un bras, eut encore la mâchoire fracassée d'un coup de fusil dans une action ; puis une jambe emportée au combat de Malaga, en 1704.
Pas (Antoine de), marquis de Feuquières, chevalier de Saint-Louis, colonel du régiment de Béarn, lieutenant général des armées du roy, commandant à Bordeaux. et gouverneur de Verdun, fut blessé à la jambe dans une action qui se passa près de Bâie en 1677 ; reçut un coup do feu qui lui traversa le haut des cuisses à la bataille de SaintrDenis en 1678; eut un cheval tué sous luy en 1691 en chassant les barbets des vallées de Villars : mourut le 27 janvier 1711.
Pas (N... de), marquis de Feuquières, ayde de camp du
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prince de GQpty, fut blessé d'un boulet de canon au camp devant Saint-Sébastien au mois de juillet 1715; -^ Voy. de Feuquières.
Pas de Beauueu. — (Voy. de Bbaulieu. )
Pascal (le s'), sergent aux gardes, est tué à la bataille de Gazai, mai 1640.
Pascal (le s'}, enseigne au régiment de Navailles, est blessé dans un combat donné près d'Orbitella en Italie, le 27 juin 1646.
Pascal (le s'), volontaire dans le régiment de Picardie, est blessé à la descente de Gigery en Afrique, août 1664. Il meurt led décembre 1669 des blessures qu'il avoit reçues au siège de Gandie, 1669.
Pascal (le s'), capitaine au régiment de Picardie, blessé au combat de SenefT en 1674.
Pascal (le s'), chevalier de Saint-Louis, commandant de bataillon au régiment de Piémont avec rang de lieutenant-colonel, fut enterré par l'effet d'une mine au siège de Mastrick en 1748, sa cuirasse luy ayant causé de fortes contusions, et il fut encore blessé à la bataille de Rosback en 1757.
Pasdejeu, lieutenant de vaisseau du port de Rochefort» tué à la Hougue sur V Ambitieux^ commandé par M. de Yillette, le 29 may 1692.
Pasle (le s' de la), capitaine au régiment de Normandie, fut blessé dangereusement au siège de Saint-Afrique en
Pasquier de Francueu (Gharles), ingénieur et capitaine
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aa régiment .de Piémont, tué an siège de Namur sous LomsXrV.
PASouisa (do), capitaine da régiment de Beauvais, blessé à la défense de Mayence an mois de septembre 1689.
Passâc (le seigneur de), d'abord dans le parti des religionnaires, entra ensuite dans celui du roy ; fût capitaine d'une compagnie; senrit sous les ordres du comte du Lude el fut tué au siège de Poitiers en 1569.
PiiSSAGE (du), lieutenant de vaisseau du port de Rochefort, mort sur V Invincible le 30 juin 1746.
Passage de Cailloubt (Louis du), chevalier de Saint- Louis, premier capitaine commandant au régiment de Poitiers, blessé à la bataille de Rosback en 1757 obtint une pension de retraite de 1500 fr. en 1783.
Passage (Bernard-Angélique du), ingénieur au service de la compagnie des Lides à Pondichéry, regut deux bleslores au service qu'il quitta en 1762, et obtint en 1768 une pension de 1200 fr. motivée en effet sur les blessures qu'il aToit reçues.
Passavant (Jean de), chevalier, tué à la bataille de Baugé en 1421 : les chroniques d'Enguerrand de Monstrelet imprimées à Paris en 1603, p. 306, défigurent entièrement son Dom ; elles le nomment Totavant.
Passe (le s' de la), lieutenant au régiment de Navarre, toé au siège de Prague en 1742.
Passerat (Augustin de), dit le chevalier de Silaus^ chevalier de Saint-Louis et capitaine de vaisseau, blessé au combat d'Ouessant en 1778.
Passi. — (Voy. de Passin .)
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Passin ou Passi (le capitaine de), Dauphinois, tué à la bataille de CerisoUes en 1544.
Passin (le s' de), mousquetaire de la garde du roy, blessé au siège de Mastrick en juin 1673.
Passu (lé s' de), lieutenant aux gardes françoises, tué au siège de Gravelines en 1652.
Passt Lallemant (le chevalier de), enseigne aux gardes» est blessé au siège de Courtray, juin 1646. Est tué dans une escarmouche entre l'armée du roi et celle d'Espagne aux environs de Stinwert, septembre 1647.
Passt (le s' de), enseigne des grenadiers, tué au siège de Pondichéry en 1748.
Pastrasgourt (le s'), officier auxiliaire, blessé dans le combat du bailly de Suffren aux Indes, près de Provedierne, contre l'amiral Hugues, le 12 avril 1782.
Pastre (le s' de) est blessé mortellement au siège de Candie, mars 1669.
Pâte (Fiery), écuyer, tué à la bataille de Poitiers en
Ainsi nommé dans les Annales (TAipUtaine ; il est aisé de voir que ces noms sont entièrement défigorés.
Paterville (Salmon), enseigne de vaisseau du port de Rochefort, tué à Riogenaire sur VOriflammey le 19 septembre 1720.
Patignt (le s'), capitaine au régiment de la Ferté, est tué au siège de Luxembourg, juin 1684.
Pâtissier (Charles-Jean-Marie), dit le marquis de BtiMjf, marquis de Castelnau^ chevalier grand-croix de l'ordre royal
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et militaire de Saint-LooiSy lieutenant général des armées da roy et commandant en chef les troupes Françoises aux Indes orientales, est blessé en 1749 i l'expédition de Gingi; il moorot en 1785.
PiTtAS (Michel de), seigneor de Campaigno, gentilhomme ordinaire de la chamhre du roy, capitaine d'une compagnie de chevaurlégers entretenue à Boulogne, sénéchal et gouverneur du Boulonnois, tué en 15% dans une coédition qu'il fit aux environs de Saint-Omer.
Fatras db Gampaigno (N.«. de), lieutenant aux gardes françoises, tué au siège de Lens en 1647.
Patias de Campai^o (Gabriel de), chevalier de Saint- LoQÎs, capitaine au régiment de Poitou, reçut une blesnre à la tête au service qu'il quitta en 1755.
Patiis (le s'), capitaine du régiment de Guyenne, est tué i la défense du fort Carillon en Canada, i Taffaire du 8 juillet 1758.
Patsizzi (Louis-Joseph-Balthasar-Jean-François, dit le cketalier)^ chevalier de SaintrLouis, premier capitaine au régiment royal italien avec rang de major fut grièvement blessé au siège de Fori-Saint-Philippe en 1756, et quitta le senrice en 1 784.
Patt (Guillaume de), seigneur de Paty en Poitou, chevalier, tué à la bataille de Poitiers en 1356.
Patt (Barthélemi de)^ capitaine au régiment de Bassignj, tué à la bataille de Guastalla en 1734.
Paudière Maisoniteuve (la), enseigne de vaisseau du port de Rochefort, noyé sur le Chameau^ commandé par M. Sainte-James, le 27 août 1725.
Pauuart (le s')y aide-major du régiment de Champagne, est tué à la bataille de Sintzim, juin 1674.
Pauliau (le baron de), capitaine de la marine, est blessé au combat de Civital près de Bozolo, le 28 décembre 1647.
Pauline (le s' de), capitaine aux gardes françoises, ' blessé en 1638 au siège de Saint-Omer où il commandoit les Enfans perdus, fut tué à celui d'Arras en 1640.
Paulline (le s' de), capitaine au régiment de Picardie, est blessé d'un coup de mousquet au bras au siège de Barle-Duc en 1652. — (Yoy. de Gouas de Paulhine et de Ponnlac, c'est ainsy que M. de Thou désigne le premier des trois, et il ajoute qu'il mourut le surlendemain de sa blessure iu siège de la Rochelle. Il parott qu'ils étoient de la maison de Cours de Paulhine.)
Paulo (Antoine de), vicomte de Calmont, baron de Gibet, seigneur de Terragheuse et de Grandval, gentil-homme ordinaire de la chambre du roy, conseiller d'État d'épée et commandant la noblesse au secours de Leucate (neveu d'Antoine de Paulo grand maître de Malte), fut blessé grièvement au siège de Dalle en 1636 et mourut le 15 may 1695, à l'âge de cent ans.
Paulo (François de), vicomte de Calmont, seigneur de Saint-Marcel, capitaine au régiment de Sourches et sénéchal de Lauraguais, blessé en 1664 à la bataille de Raab en Hongrie et mourut en 1714.
Pauhomes (le s'), ingénieur, est blessé au siège de Luxembourg, juin 1684.
Paunéges ou de Pameges (le s' de), capitaine de grenadiers au régiment de Champagne, fut tué d'un coup de canon au siège de Bouchain,en 1711.
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Pàuuus, capitaine de la brigade d'ArioiSy blessé le 18 août 1690, i la bataille de Staffarde.
Paussot (le s' de), capitaine au régiment de Brissac, blessé i la bataQIe de Rosback en 1757.
Pauzb (le s' de)y dans la nuit du 17 septembre 17i2, eut dans les tranchées de Prague la cuisse emportée et mourut de ses blessores.
Patart (le s' de), capitaine au régiment de Provence,
Patat (de), capitaine du régiment de Crussol, blessé à h délénse de Mayence au mois de septembre 1689.
Paul (Eyriès de), premier consul de Brignoles, reçut ime blessure sous le règne d'Henry III dans une sortie qu'il fit i la tète des habitants de cette ville contre le marquis de Yiris, son parent, chef des ligueurs, mourut quatre ans après.
Paul (Charles de), seigneur de Roussel, tué en 1640 au siège de Turin à la tête du régiment qu'il commandoit.
Paul (le s')» ingénieur, est tué au siège de Maestricht en 1673.
Paul (le s'), ingénieur, est blessé le 6 septembre au siège de Charieroi, 1673.
Paul (le chevalier de), capitaine de vaisseau du port de Brest, mort de ses blessures sur le Sérieux à Gibraltar, le 18 février 1705.
Paul (le s'), lieutenant au régiment de Hainaut» blessé dangereusement au siège du fort Saint-Philippe, en 1756.
Paul (le s' de), sous-brigadier des gardes de la marine.
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est tué i bord da Someeram an ccHiibai da 11 août entre l'escadre da sieur de la due éL celles des amiranx Boscawen et Broderick.
Paul de Joaidos (le s'), enseigne de Taissean, blessé sar le SahU'Lûmis dans on des combats du comte d'Aché aux Indes en 1758.
Paul (le s' de), sous-brigadier des gardes de la marinei tué sur le Saweram dans le combat du cheyalier de la Glue> le 17 août 1759.
Paulhiac (le seigneur de), chevalier de l'ordre du roy, gentilhomme ordinaire de la chambre du duc d'Anjou et mestre de camp des gens de pied François employés en Guienney grièvement blessé tout à travers le corps au siège de Rabastens en 1570, mourut d'un coup d'arquebuse qu'il reçut à celui de la Rochelle ea 1573.
Pauuac, capitaine au régiment des gardes, tué au siège deTortoneen 1641.
Pavillon (le s'), capitaine au régiment de Picardie, blessé à la bataille d'Hastembeck en 1757.
Pavuxon (le s' du), chevalier de Saint-Louis, capitaine de vaisseau, tué sur le Triomphant, qu'il commandait, dans le combat du comte de Grasse contre l'amiral Rodney au mois d'avril 1782.
Patgnace (le s' de), maréchal des logis des mousquetaires, est tué le 8 juin 1673 au siège de Maestricht.
Patnel (Bertrand), seigneur d'OUonde, tué à la bataille d'Azincourt en 1415.
Payot (le s'), lieutenant dans le régiment de Normandie,
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est blessé le 8 septembre en montant à la brèche au siège de la Tille de Cosni, septembre 1641.
Paisac (le s' de), brigadier de dragons^ est taé en pourfoivant avec trop d*ardeiir les ennemis dans une action donnée le 2 septembre 1 709 près de Girone.
Patsax (Pierre de), tué an siège de Tarragone en 1644.
Pat5A5 de Lestahg (Joseph de), chevalier de Saint-Louis, odonel commandant des Croates françois» tué en 1746 au eanp des Ginq-Estoiles en Flandre.
Patbaic de la Garde (N de), lieutenant de vaisseau^
tué d'un coup de canon dans on combat naval en 1758«
Pazt (de), capitaine du régiment des bombardiers, blessé iQ siège de Mayence en septembre 16d9.
Pé-d'Ortault (Louis*ji6oli du), chevalier de Saint-Louis, lieutenant de vaisseau et major de l'escadre bleue, fut tué devant la baye de Chesapeack, le 5 septembre 1781, dans le combat du comte de Grasse contre Tamiral Howe.
Péa!î (le s' de), chevalier de Saint-Louis, lieutenant de Taisseau et commandant la Cansolantey tué dans le combat dn bailly de Suffren aux Indes, devant Trinquemalay, le 3 septembre 1783, contre sir Edward Hugues.
Pécauld (Philibert), lieutenant au régiment de Toulon^ tué au siège de Landau, sous Louis XIV.
Pécauld (Just), capitaine au régiment Dauphin, reçut trois blessures considérables en Hongrie, où il servoit dans le corps des volontaires françois commandés par le comte de Ligniville.
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Pécauld (Phîlippes), son frère, lieutenant de cavallerie, iaé à Tassant de la yille de Bnde.
Pécauld (Léonce), son antre frère, lientmant d'infanterie, tué à la bataille du pont d'Esse!.
Pécauld (Louis-Gilles), aulre frère, capitaine commandant les carabiniers du régiment de Germinois, fut tué en 4706 près de Lérida, à l'attaque des retranchements de Ninuos.
Pécauld (Claude-François), seigneur de Longueyille, chevalier de Saint-Louis et capitaine au régiment de Nice, fut blessé dangereusement à la bataille de Raucoux en 1746.
Péchaut (le s' de) est tué au siège de Tortone, décembre 1642.
Pécheux (Charles-Marie le), sous-lieutenant dans les volontaires de Hainaut puis capitaine à la suite dans le 4* régiment des chasseurs, blessé à l'affaire d*Amembourgen 1 762.
PÉcuÉGAiLLARD (le s' de), Capitaine, est blessé au siège de Roses, mai 1641.
Pecbfbyrou (Gaillard de), seigneur de Pechpeyrou, tué à la bataille de Crécy en 1346 (édit. de Morery de 1725, art. de cette maison).
Pecqpeyrou (Henry de), seigneur de Pechpeyrou, baron de Beaucarré, lieutenant de la compagnie de cent hommes d'armes du vicomte de Pompadour, mourut des blessures qu'il reçut en 1563 à la bataille de Jamac.
Pegdpeyrou DE GoMiMGES (Michel de) fut tué en Savoye, & la retraite de SaintrMaurice.
Pbgupbyrou de CoMiNQfis (Charles de), chevalier de Malte
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ei capîUine aii régiment des Islos, taé à Bordeaux lors des guerres ci?illes de la Guyenne.
Pbcbpbtiou (le s' Guitaut de), che?au-léger de la compagnie du cardinal de Richelieu, est blessé le 21 octobre 1 636, deranl Gorbie.
PiCBrmou (le s' de Guitaut de), commandant la compagnie des chevau-légers du prince de Condé, est blessé et fait pn8<mnier le SO août 1648, à la première attaque de l'armée ennonie, avant la bataille de Lens.
Pbchfbtbou (N de), comte de Guitaut, capitaine des
gardes de la reine, reçut un grand coup de mousquet dans le corps, au combat de la porte Saint-Antoine, en 1652.
Pechfetrou (le s' de), marquis de Comminge, colonel de cavalerie, reçoit trois blessures dans un combat où le duc de Luxembourg défait, le 3 juin 1676, les troupes allemandes et lorraines.
Pechfeyrou, comte de Comminge, capitaine, est blessé dans*l'aflaire du 4 décembre 1757, entre le marquis de Garaman et un corps de cavalerie hanovrienne.
PécLOVELLE (le s' de), capitaine au régiment de Piémont, blessé à la bataille d'Oudenarde en 1708.
PÉOAMOUB (le s' de), capitaine au régiment de Picardie, blessé à la bataille de Hocroy en 1643.
Pédaxour (le s' de), capitaine au régiment de Picardie, est blessé à la bataille de Rocroy, mai 1643, Test encore au siège de Graveline, juillet 1644.
Nous ne savons si c'est le môme Pédamour qui défendit avec beaucoup de coura^et de constance, en septembre 1638, le cbAtcau de Lunéville dont il étoit alors gouverneur.
Pédemont (Pierre de), chevalier de Saint-Louis, lieutc-
oant-colonel du régiment de la Marche-prince et bri-
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gadier des armées da roy, tué le 2 juillet 176i à la tète des volontaires de l'armée, à une attaque des ennemis soutenue par le comte d'Apchon près du ruisseau de Sisech.
Pedemont-Leferrier (le s'), mousquetaire du roy de la 3* compagnie, blessé à la bataille d'Ettingen, 1743.
Pedestroff (les s") sont blessés dans une sortie qae la garnison de Lérida fit sur Tarmée du prince de Gondé» juin 1647.
Pegdouse (le s' de), lieutenant au régiment de Piémont» blessé à la bataille de Malplaquet en 1 709.
Peguiluau (François de), TÎcomte de Labaist, baron de Belbëze, eut une cuisse cassée d'un coup de feu dans les guerres de Louis XIY.
Pehu (François de), seigneur de Longueul, maréchal des logis de la compagnie des grenadiers du duc de Longueville, reçut une arquebusade à travers lé corps à la prise de Ham en 1595.
Pehu (Philippes de), seigneur de la Motte, fut blessé à la jambe d'un coup de canon au siège d'Amiens en 1597.
Pejoux (le s' de), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Piémont, blessé aux batailles d'Oudenarde et de Malplaquet en 1708 et 1709, fut tué au siège de Prague en 1742.
PEiRAn (Jean-Jacques), seigneur de Gartelet, obtint une attestation de M. de Montpeiroux, mestre de camp d'un régiment d'infanterie, portant qu'étant enseigne dans son régiment, il reçut une mousquetade au siège de Mauçon, dont il resta aveugle (ne seroit-ce pas au siège de Mauçon en 1707?).
PEfRARBI (V. PlERARBh)
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PBi9BEa(les'de), lieutenant an régiment de Saini-Germaini blessé à la cuiste à la bataille de Minden en 1757.
Pklagiiée (Louis de), baron de Montagodet, chevalier de Tordre da roy el gentilhomme ordinaire de sa chambre, est cité dans une histoire des troubles imprimée à Bàle en 1578 au nombre ie$ braves H vaiUans hommes du parti catholique qui ftirent tués au siège de la Rochelle où ils avoient du commandement.
n 10 pvl qu'y 9jmr été bltssé piii8<|ki*il ne fit son testament qu'un 1681 .
Pélagrue (le s' de), capitaine au régiment d'Eu, est blessé i la bataille de Hastembeck, août 1757.
Pelé (Françob), seigneur de Landebry, gouverneur de Sablé; cette ville ayant été surprise par trahiscm en 1593, il loolnt se sauver et se jeta du haut d'une tour dans le fossé; mais, s*étant cassé une cuisse en. tombant, il fut pris et tué par le capitaine Plan, qui étoit à la tôle des troupes ennemies.
Pelet (Jean), seigneur de Majones, tué au service du roy en Gcvaudan en 1578.
Pelet (Antoine), seigneur de Rousses, capitaine au régiment de la Marche, tué au siège de Philisbourg en 1688.
Pelet (Antoine), son frère, seigneur de Montmirat, tué aussy au service en 1579.
Pelet (Heclor), seigneur de Monlcamp, lieutenant au régiment do Bourbonnois, tué d'un coup de fusil dans la mâchoire dans une aclion sous Louis XIY.
Pelet de Nabbonne (François), capitaine d'infanterie, tué au siège de Prague en 1742.
Pelet de Salgas (Anne-Joachim), chevalier de Malle,
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colonel aux grenadiers de France, tué en Ilcsae à la journée du 24 juin 1762.
Peletier (Jean-Ânne-Crépin), chevalier de Saint*Louiâ, lieutenant au régiment de la Reine dragon, puis major et commandant au ch&teau de Carcassonne, fut blessé de deux coups de canon à la bataille de Plaisance en 1766; un boulet de l'un lui emporta le gras de la jambe, et la mir traille de l'autre luy fracassa la même jambe.
Pblesery (le s'X lieutenant au régiment de Piémont, fut tué et mourut peu de jours après les blessures qu'il reçut à la bataille de Rosback en 1757.
Peussier (Joseph-Etienne de), capitaine d'infanterie, quitta le service sous Louis XIV à raison de ses blessures.
Peussier (le s' de), capitaine au régiment d'Aumont, fut blessé dangereusement à la bataille de Minden eu 1759.
Peussier (Jean-Joseph de), d'abord capitaine au régiment de Narat, commandant à Simiane et à Saint-Ghristal pendant la peste de 1720, puis exempt des gardes du corps et chevalier de Saint-Louis, obtint les invalides en i 767 à raison de ses blessures et mourut le 24 juin 1765.
Pellefigue (le capitaine), tué au siège de Monlauban 1563(deThou).
Pellegars (Etienne de), capitaine au régiment d*Ân« goumois, tué dans les guerres de Louis XIY.
Les mémoires de celte famille citent un Charles de Pçllcgars qui fut tué à la bataille de Perpignan sous Chartes VII.
Pellegrint de Presle, enseigne de vaisseaux, du port de Toulon, noyé près le Détroit, sur le Sage^ commandé par M. de la Guiche^ le 19 avril 1692.
PEtLEPORT (le 8' de), cornette de la compagnie du sieur
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de Faber^ est blessé an combat de Quiers en Italie, lo 20 noYcmbre 1639.
PELLEKMtT (le s' de) est blessé à la bataille de Staffarde, 1690; il est créé chevalier de Saiot-Louis en 1694.
PBLLEBm(Marc-Antoine*François le), marquis de QauYilIe, cheTalier de Saint-Loois, capitaine aux gardes françcnses, et lieQtenant général des armées da roy, gouverneur de Nenf-Brisack , blessé à la bataille d'Etlingen en 1743. (V. M. de GAuntLE tué au MégQ de Gravelines en 1664^ au cas qu'il soit de cette famille.)
Pelleté (Gilles de), seigneur, de Rebets, chevalier de l'ordre du roy, l'on de ses écuyem et enseigne de la compagnie des gendarmes du conétable de Montmorency puis du comte de Gbannes, fat tué à la bataille de Saint-Peni» «1567.
Pelleté (Richard de)^ sQign^qf . 4e Colligoy et du Quêne, capitaine d'une compagnie de cbpvau-légcrsj^ tué à la bataille de Montconlour en 1569.
Pelleté (Jean de), son frère, seigneur de Tracyetde la Landelle, capitaine do trois cents chevau-légers, se signala dans les guerres contre les protestants et fut tué au Porlde-Pilles.
Pelleté (Jean de), baron de Bourris, gentilhomme de la chambre du roy et capitaine d'une compagnie de chevaulégers, eut la cuisse cassée d'une mousquetade au siège de Privas en 1629.
Pelleté (Louis de), son autre frère, marquis de Bourris, mestre de camp d'un régiment de cavallerie et maréchal de bataille, blessé au bras en 1629 à l'attaque des barricades du Pas-de-Suz fut estropié encore d'un bras à la bataille d'Avein en 1635, et fut pris tout couvert de playes h la des*
cente d'Honnecourt en 1642; il mourut en 1665 des blessures qu'il reçut à la bataille de Nortiinguc.
Pellevé (Georges de), son frère, marquis de Boarris, mestre de camp d'un régiment de cayallerie et commandant toute la çavaUerie Françoise sous les ordres du duc d'Engbien à la bataille de Nortlingue en 1643, y fut tué.
Peîlevé (Emmanuel de); marquis de Bonrris (fils do précédent), cornette delà compagnie des gendarmes delareioe, tué au passage du Rbin en i672.
Pellevé (Denis de), marquis de Bourris (fils du précédent), Cornette de vaisseau, fût tué à Tassant de Gartagène en Amérique en 1697. (V. de Bourrt : cet article parolt avoir irait à Georges ou à Louis du Pellevé, marquis de Bourris cy-dessus.
Peloux (Nicolas du), seigneur de Gourdon, chevalier de l'ordre du roy, gentilhoinihe ordinaire de sa chambre, capitaine d'une compagnie de cbevau-Iégersr, gouverneur de Yivarais, gouverneur et bailiy d'Annonay, mourut le 21 janvier 1601. On lit dans les Arrêts de Maynard imprimés à Paris en 1638, p. 2459, qu'il avoit reçu plusieurs blessures au service du roy et qu'il en avoit été grandeaient incommodé.
Peloux ^François), gentilhomme dauphinois sous le commandement du baron de Sassenage, tué à la bataille de Yer^ neuil le 6 août 1624.
Famille du Dauphiné, qui compte encore des représenlanU. D'argent au sautoir dentelé d'axur.
Peloux (le s'), lieutenant au régiment lyonnois, est blessé au siège de Luxembourg, juin 1684.
Pehission (le s' de), capitaine au régiment de Sainte- Mesme, est tué le 16 juillet 1653 en se défendant vigoureu*
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semenl an hameau le Loubert, près de Saint-Sever en Limosîn.
Pkraget (le 8'), lieutenant au régiment de Normandie, lue au si^ de Tournay en 1745.
Peurgobt (Guillaume de), dit le cowUe de Keroûallef seigneur de Kerboroime, de la Villeneuve et de Ghef-du-Bois , commandant l'arrière-ban de révècbé de Léon et guidon de la compagnie des gendarmes du cardinal de Richelieu, fut blessé d'un coup de pistolet au siège d'Arras en 1640; il mourut en 1690.
Pbiahdref de KEaARSTBBT (le s' de), enseigne de vaisseau, embarqué sur la frégate la Nimphey ayant donné Tordre d'aborder une frégate anglaise le 10 août 1780, dans une renomtre aux environs d'Ouessant, il y sauta un des premiers, et fut tué à bord de la frégate ennemie.
PoiAHs (le aP de), enseigne de vaisseau, est tué dans un combat sur mer avec les Hollandais à Tabaco^ 1677.
PBHAiDifcaB (le seigneur de), gouverneur de Saint-Gilles, fut blessé i la prise du bourg Saint-Martin, dans l'isle de Rbé, en 1575.
Perbt (le s'), lieutenant au régiment du roy cavalerie, est Uessé dangereusement à la bataille de Todenhausen, 1759.
Penet de Yauboihibt (Louis), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Picardie, ingénieur en chef & Entrefaux, puis à Hont-Dauphin, Montpellier et au canal de communication du port de Cette au Rhône; fut grièvement blessé d'un coup de fusil au siège de Fontarabie.
Penet de Yaubohnbt (Claude-Louis), ingénieur, tué au siège de Coni en 1744.
Pehet (le s'), lieutenant au régiment du roy cavallerie,
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faiblesse dangereusement à la bataille de Minden en 1759.
Penfentenio (V. de Cueffontaine).
Penhoubt I]Iu Guermeur, enseigne de vaisseau da port de Brest, mort à Saint-Domingue sur VArâent^ commandé par M. de Beaumont, le 3 janvier 1 733.
Penillor (Etienne), seigneur de Courbasson, capitaine au n^iment d'Anjou, tué au siège de Goûrtray sous Louis XIY.
Penmabgk (le baron de), capitauie au régiment de Normandie, tué à la bataille de Clostercampà en 1760. Il est nommé de Peunemart dans une autre liste.
Pennanbek de Quebsalguen, enseigne de vaisseau du port de Bres^jL tué à Tabago le 3 mars 1677.
Pehnabd (le s'), lieutenant au régiment de la Tour du Pin, blessé au siège d'Hulst en 1747.
Penne (le* s' de), tué en 1562 dans un oombat contre, les protestants. M. de Tbou dit qu'il était frère du s' de Savignac.
Penotière (le s' de la), lieutenant au régiment de Tooraine, blessé à la bataille de Minden en 1759.
Penquee (le s'), officier auxiliaire, tué dans le combat de la SurveiUanU le 7 octobre 1779 aux environs d'Ouessant contre une frégate anglaise.
Psnveenc le Maean (de), enseigne de vaisseau du port de Brest, mort au Gap sur la Qlovre^ commandée par H. Radouay, le 1*'. septembre 1728.
Péopanchê (le s' de), capitaine au régiment de Turenne, est tué au siège de Spire en 1635.
Pepaut (le s' de), cornetle au régiment de Saluées, blessé et fait prisonnier à la bataille de Rosbac en 1757.
l'impAt du sang. 89
Penh Qt s'), eapîlaine an régiment de Picardie, tué à la bataille de Halplaquet en 1 709.
Pina DB HusoraiEUTB, originaire de Champagne, capitaine de ▼aisseau, 1*^ may 1741, blessé à la jambe gauche sur l'Ardent, commandé par M. d'Espinay. — Blessé encore aux jambes sur le Yigilanlf 1745.
PsnH (le s')» lieutenant an régiment suisse de Diesbach, tué à la bataille de Laufeldt en 1747.
PsTiif DB Bbllbislb (Julion), chevalier de Saint-Louis et chef d'escadre des armées nayalles, reçut 4 blessures sur le Raiionnablef dont il était capitaine en second, dans un eombal lutTal en 1758.
Peppou Qe comte), tué au siège de Naples en 1528.
Pbiadb (le sieur de), capitaine au régiment de Piémont, est tué le 11 aoflt 1695 devant Bruxelles.
Pbiau Qe sF de), lietitenant au régimétit de Picardie, blessé à la bataille de Parme en 1734.
PeaAULT (le s'), capitaine, blessé au siège de la Bassée, mai 1642.
Peeault (le s'), ingénieur, est tué au siège de Luxembourg, juin 1684.
Peiault (le s' du), capitaine au régiment de Mailly, blessé à la bataille de Rosback en 1 757.
Peeat (le s' du), mousquetaire du roy de la 4* compagnie, toé à la bataille d'Ettingen en 1743.
Peray (du), enseigne de vaisseau du port de Toulon, mort sur le Capable^ commandé par M. de Bellefonlaine, lel*' ou le 4 mars 1689.
PKiCBVAL(le s' de), ingénieur, blessé d'un coup de mousquet au siège de Thionville en 1643. {Mercure de 1643.)
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Percevaux (le seigneur de), vtUllafU ioldai et qui avaii bien fait la gtierre (ainsy s'exprime l'histoire des troubles imprimée à Bàle en 1578 (livre XVI, p. 91), fut tué au siège de Sancerre en 1573.
Perche (Rotrou, comte du), tué au siège d'Acre en 1491, où il combattit avec beaucoup de valeur.
Percheron de Sainte- James , lieutenant de vaisseau du port de Rochefort, noyé dans la rivière de Quebeck, commandant le CkameaUf le 27 aoust 1725.
Pergt, major de la brigade de là Jarre, blessé le 18 ao&t 1690 à la bataille de Staffarde.
Perct (Guillaume de), maréchal des logis du régiment de , fut tué à la même bataille sous Louis XIY.
PERDmiBB ou Perdriguier (le s'), ingénieur, est blessé le 22 juin 1734, au siège de Philisbourg ; chef des ingénieurs, en 1743, il est tué cette année même au siège de Prague.
Perdiguet (de), mort des suites d'un coup de biscaynequi lui enlève la cuisse au siège de Prague en septembre 1742.
Perdriau (Ami), Genevois, capitaine de grenadiers au régiment de Diesbach suisse, avec rang de colonel, fut blessé à la bataille de Laufeldt en 1747.
Pebdriel (Robert), seigneur de Bellemare, chevaa-léger de la garde du roy, fût blessé à ta tête et à la main à la bataille de Blangi, sous Louis XIY.
Perefique (le chevalier de), lieutenant au régimrat de Castres, est tué au siège de Puicerda, juin 1G78.
Perellb (le s' de), capitaine au régiment de Piémont, blessé à la bataille de Malplaquet en 1709.
P6RÉFIZB DE BsAUMONT (Guillaumc de), mort des suites des fiitigues de la guerre à l'âge de vingt et un ans, 1658.
H a^oit déjà senri en quatre camiiagiies qui lui ayoient mé« rite d'être Dommé huit jours avant sa mort capitaine«lieu« tenant de la compagnie des chevau-légers de la Reine.
n èUHi oeraQ du célèbre Hanlouin de Péréûxe, précepteur du roi, arflMvdque de Paris, auteur d'une Vie de Henri IV souvent réimprimée. — n'aior à 9 étoiles d'argent 3, 3, 2 et 1. '
PEE£!fAVT(Ie seigneur de)^ tué en 1370 dans une attaque.
Peret (le s')i capitaine au régiment do Roquelaure, blessé au combat de Turin le.. . juillet 1540. , .
Peeezolle (le s' de), capitaine au régiment de Piémont,
tué au siège de Charleroy en 1693.
Peaicboh (le s' de), cbevalier de SaintrLoois, chef de bataillon, puis major du régiment d'Auvergne, blessé à la ba** taille de Clostercamps en 1760.
ViTJO. (Perier), chevalier de Saint-](40uis, capitaine au vé^ giment de Bourbon infanterie, et commandant du palais du Luxembourg à Paris, blessé en 1734 au passage de l|i Senia, le fût encore dangereusement en 1744 au combat de Weissembourg à l'attaque du village des Picards qui fut emporté la bayonette au bout du fusil par la brigade de Bourboii/
n ivoit eu deux ondes capltaiaes d'Infanterie, tuésdahs les ferres de Louis XI V ; mais on ignore s*ilf portoient le même nom.
Peebier (le s') servit pendant près de vingt ans dans le régiment de Gastries infanterie, et y reçut 14 blessures considérables, dont une au siège de Bonn, pour laquelle il fut uépané, ayant reçu un coup de sabre sur la tête; au choc de Nice et à la bataille d'Asenkerque il reçut aussy deux blessures très-dangereuses, l'une d'un coup de bayonette à travers le corps et l'autre d'un coup de feu qui lui fracassa tellement la main gauche, que pendant toute sa vie il ne put faire usage que de deux doigts; étant premier fonctionnaire de son régiment, il fat encore blessé d'un coup de
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fnsil dans le genou gauche qui, l'ayant obligé de porter des béquilles pendant cinq ans, le mit dans la nécessité de se retirer.
Perier (Etienne de), chevalier de Saint-Louis, capitaine de vaisseau et commandant la marine à Dunkerque, se trouva à 22 combats et fut blessé deux fois; en 1689, il se rendit maître de plusieurs vaisseaux ennemis à l'abordage, et fit sauter en l'air un garde-côte anglois de 40 canons; il fut encore blessé dans cette occasion.
Perieb (ratné), chef d'escadre 17 may 1751, blessé sur le Salisbury^ commandé par M. de Saint-Pol, reçut un coup de fusil dans le bras droit sur le Mars^ commandé par M. de Forbîn.
Perier de Salvest, firère du chef d'escadre, bon ofBcier, sachant bien son métier, chef d'escadre 1*' septembre 1 752, blessé à l'épaule sur le Prothée, 1757? (Cette dernière date n'est pas certaine.)
Perrier (le s'), capitaine de grenadiers au régiment de Wiltmer suisse, blessa à la bataille de Rosback en 1757.
Perrier (Daniel du), capitaine au régiment de Tonneins, fut tué en Italie.
Perrier (Jacob du), son firère, enseigne-colonel dd- régiment de Bethune, tué à la bataille des Dunes en 1658.
Perrier (Théophile du), son autre frère, seigneur de Claverie et de Bentayon, capitaine au régiment d'Hocquincourt, quitta le service en 1659 après s'être trouvé à diflérens sièges et batailles où il reçut plusieurs blessures.
Perrier (Jean-Baptiste du), sous-lieutenant des gendarmes de Bourgogne, tué à la bataille d'Hochtet en 1704.
Perrier (le s' du), chevalier de Saint-Louis, capitaine an
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régiment de Piémont, puis ayde major à Tbôlel royal des iQTalideSy blessé au siège de Prague en 1742 et à la batoille d'Etlingen en 1143.
Pesiieb (le s' du), lieutenant au régiment de Bretagne, tué ansî^ du fort Saint-Philippes eo 1756.
Peuhs (leao de) périt dans la retraite de Sandouck eu
Peubuéb (La), capitaine au régiment Cambresir, blessé à la batetUe de Staffarde le 18 août 1690.
PniGMii (le s' de), lieutenant au régiment colonel général caTilerie, est blessé et fait prisonnier à la bataille de Todenhansen en 1759.
PÉiiGHori (le s' de), aide-major du régiment de Batilli, est tué an siège de Tortone, 7 décembre 1642.
PÉiiGin (le s' de), capitaine au régiment de Picardie, tué ta siège de Lille en 1667.
PéRiG5Y (le s' de), blessé au siège de Courtray le.. • novembre 1683.
Peiille (le s' de), son neveu, capitaine au même régiment, tué à la bataille de Fontenoy en 1745.
Périssant (Jacob de), chevalier de Saint-Louis, lieutenant^colonel du régiment de Piémont, brigadier des armées du roi, lieutenant du roi à Fribourg, à Sedan et à Metx, blessé à la bataille d'Oudenarde en 1708 et & la déieose de Doûay en 1710, mourut le 6 janvier 1731.
Perlet (le s'), lieutenant de grenadiers au régiment de Sorbeck suisse, fut dangereusement blessé au siège de Undau en 1 703.
PKE1IB50LE (le s' de), maréchal des logis des chevaulégers de la garde, est blessé au siège de Maeslricht, juillet
1673. — Depuis gouverneur de la ville et cité de Limoges après cinquante-cinq ans de bons et loyaux services.
Pernay (le s' de), ingénieur blessé au siège de Païenne et fait major de cette ville après la reddition de la piaoei par le maréchal de Noailles.
Pebnes (Georges-Anne^Louis de), comte d'Espinal, chevalier de Saint-Louis, ofQcier supérieur de gendarmerie, brigadier des armées du roy, et premier gentilhomme de la chambre de M. le Duc, reçut 3 blessures à la bataille de la Marsaille en 1693, Tune d'un coup de cartouche qui lui perça l'épaule, et l'autre d'un coup de mousquet à la jambe; il eut aussy son cheval tué sous luy.
Perigry (le s' de), chevalier de Saint-Louis et lieutenantcolonel du régiment Royal vaisseaux, blessé à la bataille de Luzara en 1702, le fut encore gravement dans la campagne d'Espagne en 1715 et fut tué à Galinkisken en Autriche en 1742.
Pernon-des-Balmes (Jacques) , chevalier de Saint-Louis, major du régiment d'Archiac, depuis régiment du Roi cavalerie, avec rang de lieutenant-colonel, blessé à la bataille deMinden en 1759, quitta le service en 1766.
Pernon (le s' de), lieutenant au régiment de Piémont, fut tué ou mourut des blessures qu'il reçut à la bataille de Rosbacken 1757.
Pebnon (le s' de), lieutenant au même régiment, tué à la bataille de Berghen en 1759.
Pernon (le s' de), aussi lieutenant au môme régiment, blessé à la même bataille.
Pernot, lieutenant du régiment des Beauvais, blessé au siège de Mayence en septembre 1689.
Peron (Augustin), enseigne de vaisseau amiral et en-
sêigne-colonel de riofanlerie des vaisseau à Gigery, fut taé à celte eqiéditian en 1664.
Pskov (le s* da), lieQteoant des volontaires, tué au siège deSavaimaeniTTS.
PtBOsmELLE (le s' de), sous-brigadier des gardes du corps, blessé à la bataille de Malplaqnet en 1709.
PEB05ELLE (le s' de), aussi sous-brigadier des gardes du corps, tué à la même bataille.
Peioite (le s'), lieutenant aux gardes suisses, blessé à la bataille de Seneff en 1674.
Pebocse (le capitaine Franciosino de) fut tué à la bataille de HoDContour en 1649. (De Tbou.)
PEaouzE (de la), lieutenant du régiment des bombardiers, bteisé an siège de Mayence en septembre 1689.
Pesoux (le chevalier de), orBcier au régiment de Mailly, blessé à la bataille de Raucoux en 1746.
PKaaAcnE (Honoré-François de), dit le chevalier d'Ampus^ chevalier de Saint-Louis, chef de bataillon au régiment de Bourbonnais, puis lientenant-colonel de celui de Languedoc et maréchal de camp en 1780, blessé en 1763 à la retraite de DekendorlT, et en 1764 au siège dTpres, le fut encore au combat de Warbourg en 1760.
Perrault (Philibert), seigneur de Sailly, gendarme de la compagnie de Monsieur frère du roy, fut grièvement blessé d'one mousquetade dans une affaire d'après une attestation qui lui en fut délivrée le 8 décembre 1639.
Perrat (le s' du), capitaine au régiment de Piémont, blessé au siège de Maèstrick en 1676.
Perré (le s'), lieutenant au régiment de la Chastre, blessé i^Q siège de Luxembourg, juin 1684.
Perbeau (Médard), chevalier de Saini-Loois, soQs-lieutenant de grenadiers au régiment d'Ourroy et aide-mayor de la place à Rochefort, fut enseveli au siège de Prague, en 1742, sous un mur de pierres sèches qu'une bombe fit écrouler sous lui et fut frappé de 5 coups de fusil à l'attaque des retranchements de Montablan en 1744, dont deux seulement le blessèrent légèrement au bras droit et à la cuisse.
Perrerb (de la) (V. de la Pairere.)
Perrien (Pierre de), marquis de Crenan, chevalier de Saint-Louis, colonel du régiment do la Reine, puis lieutenant général des armées du roi, gouverneur de Gondé et de Casai, et commandant à Crémone, eut l'épaule fracassée d'un coup de mousquet au siège de cette ville en 1702, et mourut de cette blessure le 9 février de la même année, en disant : J'ai reçu les sacremens et Crémone est au rot, je meurs content.
Perret (le s'), commandant cent dragons du régiment d'Arzilliers, est blessé au siège de Turin, juin 1640.
Perrière (de), enseigne de vaisseau du port de Brest, est tué à Nives sur YApoUony commandé par M. Ouiment du Coudray, le 22 mars 1706.
pERRiN (le s'), lieutenant au régiment de Champagne, blessé à la bataille de Guastalla en 1734.
pERRUf (le s' de), capitaine au régiment de Sault, blessé au siège de Roses, mai 164S.
Perrin (le s'), officier au régiment de Normandie, tué au siège de Grave en 1674.
Perrin-de-la-Bessière (Jean- François de), chevalier de Saint-Louis, capitaine de grenadiers au régiment de Rouergue, blessé de trois coups de feu et de deux coups de sabre à
l'impôt du sahg. 91
la bataille de Mindea en 1759, en resta estropié d'un bras.
PEianf (Henry de), son frère, dit le chevalier de la Beseière^ chefalîer de SainIrLouis et major du même régiment, blessé légèrement d'un coup de feu au siège de Pbilisbourg, reçut oioore au combat de Warbourg, en 4760, un coup.de ftasîl qui fkappa sur sa giberne et lui occasionna une contusion à la banche gancbe. Il mourut à Bar-le-Duc en 178..
Pebbois (Robert de), seigneur de Bouchaut , exempt des girdes du corps, fut tué sous Louis XIV, servantà la tète du régiment de la Force.
PsaiOLBAU DE Grandshahps, lieutenant de vaisseau au port de Rochefort, mort à la Louisiane, commandant le PrêfoHd, le S4 septembre 1739.
PsanoT (Nicolas), capitaine au régiment du Haine, se retha da service en 1697 à raison de ses blessures et de •on grand âge.
PsaaOT (Nicolas), son fils, chevalier de Saint-Louis et major du même régiment de cavalerie, blessé dangereusement d'un coup de feu à la bataille de Fleuruâ en 1690, le fat encore gravement d'un coup de canon à celle de Ramillies en 1706.
Pebrot (le s' du), capitaine au régiment depuis Guyenne, fat blessé dangereusement en 1645 au siège de Roses, où il fil des prodiges de valeur ainsi que son frère qui y fut haché en pièces.
Peert (de), enseigne de vaisseau, mort des suites de blessures aux Isles en 1698.
Perser (le marquis de) est blessé en combattant à la tète de son régiment à la bataille de Rocroy, mai 1643. Il a un cheTal tué sous lui d'un coup de canon dans une escarmouche devant Ypres, juin 1640, et est encore blessé dans
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une déroute des ennemis près de Béthune, le 15 août de la même année.
Persbyal (le s*), ingénieur, est blessé le i5 juillet 1643 au siège de Thionville.
PERSiGmr (le s' de), capitaine au régiment de la Reine» est blessé et fait prisonnier le 26 septembre dans une rencontre avec les Espagnols, près de Girone, octobre 1653.
Persot (le s' de), est blessé dangereusement d*an coup de canon à la prise d'une demi-lune de Danvilliersi octobre 1631.
Persot-Saus (le s'), gendarme de la garde du roi^ blessé au combat de Leuze en 1691.
Perst-du-Glos (de)| enseigne du vaisseau du port de Port-Louis, tué aux Isles, sur la JR^fiommé^, commandée par M. de Saujon, le (21 juin 1703.)
Perthe (le s' de), capitaine au régiment de Picardie, tué à la bataille de Parme en 1734.
Perthuis (Edme de), seigneur de Laillevaut, capitaine au régiment royal vaisseau, blessé à la bataille de Seneff en 1674, fut obligé de quitter le service en 1680 à raison de deux blessures considérables qu'il avait reçues à la tête et à la jambe; il eut aussi trois frères tués dans les guerres de Louis XIV.
Pertigot (Antoine de) chevalier de Saint-Louis et capi« taine exempt des gardes du corps, fut blessé d'un coup de feu à la cuisse en combattant avec une valeur remarquable dans une attaque près de Mayence en 1690; il le fut encore à la bataille de Steinkerque en 1692 d'un coup de mousquet au bras, à celle de Nervinde en 1693 d'un coup de sabre à la main gauche, et au combat d'Oudenarde en 1708 d'un coup de feu à l'estomac*
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Pnn (le diefafier du), lieatenant au régiment de la Marche, blessé à la bataille de Minden en 1759.
PEaucMis (le s' des), chevaa-Iéger de la garde du roi, blessé à la bataille d'Ethingen en 4743.
PâinssB d'Escars (le chevalier), lieutenant dans le régimeol de caTalerie du duc d'Orléans après le siège de Mardik, où il se fistingue en cette qualité, est blessé au siège de Bourboorg, août i645, l'est encore à celui de Dunkerqoe, octobre 1646.
KoQt rcfroiiTOiis sons ces diverses désignations le sieur d'Escars, maréchal de Maille» Ueaaé dans une escannouche entre les tronpca da roi et ecUss d*Ispafne ans enfîrons de Steinwers, septembre 1646.
Ptrasas o'BscAis (le comte), du parti du prince de Coudé, blessé à mort le 2 juillet 1652 à l'attaque 4'im retnmchemcnt des troupes du roi hors la fausse porte Saint- Antoine près Paris.
PEaussiisoa dePsRuzzis (Pierre de), capitaine d'une compagnie d'infanterie, tué au siège de Mourmoiron en 1563.
Peeuzzis (Louis, dit le comte de), chevalier de Saint- Louis, capitaine de vaisseau, gouverneur de la tour et du pont de Villeneuve lez Avignon, eut la cuisse cassée en deux endroits d'un coup de feu au bombardement de Gennes en 1684, et l'on fut obligé de lui en faire l'amputation.
PEauzzis (François de), son frère, capitaine d'une compagnie de chevau-légers, fut blessé à la cuisse, le 1*' mars i363 au siège de Gamaret dans le Gomtat, renversé de son cbeval et enseveli sous un tas de pierres que lui jettèrent les assiégés, mais il en réchappa par les prompts secours qu'on loi apporta.
PzRuzzis (Jean-François dé), oCBcier de vaisseaux , tué au combat de Halaga en 1704.
Peruzzis (N... de), enseigne de vaisseaux, blessé sur le Foudroyant dans le combat du Ministre de la Gallissonnière et, de l'amiral Byng, près de Tlsle Minorque, .le 20may 1756.
Pert (Gurmion), écuyer, tué à la bataille de Poitiers en 1356.
Perzbfoire (le s'}, gendarme de la garde du Roy, blessé au combat de Leuze en 1691.
Pesche (le s' de), officier au régiment de Piémont, fut culbuté du haut de la brèche dans le fossé au siège de Turin^ en 1106.
Pesseliêre (le s^ de), gouverneur de Saveme, et le sieur de Pesseliêre son fils sont blessés au combat de Fribourg, août 1644.
Pestel (le chevalier de), enseigne aux gardes françoises, tué à la bataille de Consarbrick, en 1675.
Pestel (le s' de), mousquetaire de la gafde du roy, eut une jambe cassée au siège de Mons, en 1671.
Pbstivibn (le baron de), ayde d'artillerie, du port de Brest, mort à la Louisianne, le 16 aoust 1739.
Petel d'Escàuer (Jean-Bapiiste-Arsène) , chevalier dô Saint-Louis, capitaine au régiment de la Marck, puis colonel attaché au régiment allemand d'Anhalt, ayde major général des logis de l'armée et maréchal de camp en 1788, fat blessé à la bataille de Rosback en 1757.
Petersage (le s'), capitaine au régiment de Fustemberg, est tué au siège de Puicerda, juin 1678.
Petersdorf (le s' de) Tainé, a la jambe emportée d'on coup de canon devant Lérida, juin 1647, et le sieur Petersdorf le jeune y est blessé d'un coup do mousquet à la tète.
L'tUPÙT DU 8AH6. iOl
Pbtila (lêfUê du comte de) fat tué à la bataille de Mari<» gnao en 1545, d'après les Annales d^ Aquitaine.
CBéoUètn^ I^Oten, de la maison dea Uraina.
Petit (le s'), enseigne de la milice de Bourgogne, est tué le S septembre 1636 en repoussant les ennemis dans le ▼oisinage de Uirebeau.
Petit (le s'), maître particulier des eaux et forêts de Salnt- Uzier, est blessé à la défaite d'un parti de Croates, aux en- Tinms de la TiUe; il meurt le lendemain de sa blessure, juin 164S.
Petit (le s')» lieutenant au régiment de Picardie, tué au
siège de Thionville en i643.
* Petit (le s')y sous-lieutenant au régiment de Navarre,
blessé d'un coup de feu à une jambe à la bataille d'Hasteni-
beck, en il57.
PBTrr (Pierre), seigneur de la Montagne, chevalier do Perdre du roy, conseiller en ses conseils, gentilhomme ordinaire de sa chambre et capitaine général des guides de France, reçut à l'assaut de la ville de Sens un coup de pique dont il fut renversé du haut de la brèche en bas ; il fut encore blessé en d'autres actions et mourut le 17 mayl641.
Petit (le s')> aide de camp, est blessé à la descente de Gigéry, en Afrique, août 1664.
Petit-Bort (le s'), capitaine de fuseliers, est grièvement blessé au siège de Maestricht, juillet 1673.
Petit de Maubuisson (Philippe-Gilbert), dit le baron de Bosseck^ lieutenant au régiment de Royal suédois, tué au siège de Philisbourg en 1734.
Petit (le s' le), capitaine au régiment deSaint-Ghamond,
puis dans celuy de Dauphiné, blessé à la bataille de Rosback, en 1757.
PsTiTFRâRE (le s' la), lieutenant au régiment royal des vaisseaux, blessé au combat de Leu&èn, en 1674.
Petit'Hemrt (le s')> enseigne au régiment de Snrbeck suisse, blessé au siège de Landau, en 1713.
Pbtit-Thouars (du). Voy. Aubert.
Petitière (de la), aide-major du régiment de Crussol, blessé à la défense de Mayence par le maréchal d'Uxelle, au mois de septembre 1689.
Petito (le s'), capitaine commandant la compagnie de Zarlauben au régiment de Yieux-Stuppa, tué à la bataille de Nervinde, en 1693.
Petitot (le s'), capitaine de grenadiers, a une jambe em« portée d'un boulet de canon à l'attaque d'un ouvrage sur la chaussée d'Aerdemburg, avril 1747.
Petitot (Jean -Jacques), chevalier de Saint-Louis, capi"* taioe commandant au régiment d'Eu, depuis du maréchal de Turenne, blessé à, la bataille d'Hastembeok en 1757 et quitta le service en 1775.
Petitot (le s')> chevalier de Saint-Louis et lieutenant au régiment de Champagne, blessé au siège de Savannah en 1779.
Petitville (le s' de), capitaine au régiment de Florinville (Normandie), blessé au siège do Goni en 1641 et à celQi de Tortone, décembre 1642.
Pbtout (le s'), mousquetaire de la garde du roy, blessé au siège de Mafistrick en 1673.
Petremand de Valay (Philippe de), chevalier de Saint- Louis, major des cuirassiers, eut le bras cassé à la bataille
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ifEttingen, ea 1748, fut encore blessé à celle de Lntzelberg eo 1758, et. quitta le senrice en 1765.
PBTiBKàni (le chevalier de), chevalier de Saint-Louis, premier capitaine au régiment de Champagne, puis lieutenant de roy de Hontmedi, blessé à la bataille ,de Parme, enl73«.
Pbtbot de Lnu (Jean), chevalier de Sâint-Louis, capitaine de grenadiers au régiment de Grassin, puis commandant de bataillon avec rang de lieutenant-colonel dans la légion de Hainaut. Lieutenant -colonel du régiment provincial d'Arras, et enfin lieutenant-colonel commandant le bataillon de garnison de Flandres, fut blessé dans cinq actions.
PBTDiEaB (de la), ayde major des armées navalles du port de Brest, mort à la Havanne sur le Solide, le 7 juin 1702.
PimiBai (le chevaUer de la), ayde major, lieutenant de Tiisseau du port de Brest, mort à la Havanne sur le Solide^ le 7 juillet 1702.
Pevisl (Guillaume), surnommé le grand Pevrel, père de Cauchois, sire de Montérollier, connu par sa valeur, tué devant Harfleur en 1435, après avoir chassé les Anglois pour la seconde fois.
PiviEL (Robert de), seigneur d'Offrainville, tué au siège de Gerberoy, d'après VHistoire de Normandie^ qui le désigne sous le nom de ûre de MontebrMier.
Pbvbel (François de), seigneur de MonteiroUier, enseigne d'une compagnie d'ordonnance, tué au siège de Gravelines, lous Henry n.
Noble et ancienne OuniUe, dont un cadet, HuTeUne Pevrel, t'établit en Kormandie en 1004, et ftit gouYernear d'Ârf^nton, s'est fondue dans la maison de Saint-Aifnan, au diocèse de Séez. — D*or, au lion issant de fMalet» fretté d'aavr.
PfiTER (le s')y sous-lieutenant au régiment de Surbeck, tué au combat de Denain» en 1712.
Petradb (le s' de la), capitaine au régiment de Piémont, tué à la bataille de Nervinde, en 1693.
PETaAT (le s' de), capitaine au régiment de la FrezeUère, est tué le 10 novembre 1636 à la défaite de Tarmée espagnole du Miianesi à Morbegne, dans la Valteline.
Petre (Pierre-Arnaud de), seigneur de Troisvilles ou de Treville; major du régiment de Normandie, tué an siège de Salées, le 19 juillet 1639, en Roussillon.
Petre (le comte de), capitaine des carabiniers, est blessé d'un coup de bayonnette à la bataille de Todenhausen, août 1759.
Peyrb (le marquis de), colonel dans le régiment des grenadiers de France, est blessé et fait prisonnier à Taibire du 24 juin 1762, près de Cassel.
Peyrb (Henry-Joseph de), comte de Troisvilles, conaette de la 1'* compagnie des mousquetaires, colonel d'un régiment d'infanterie et gouverneur de Foix, blessé de deux coups de feu au siège de Candie, • mourut à Paris le 13 août 1708.
Petre (Gaspard de la), baron de la Peyre, seigneur de Lanne, chevalier de Saint-Louis, capitaine aux gardes françoises avec rang de colonel, et brigadier des armées du roy, mourut le 30 may 1705 des blessures qu'il reçut à la bataille de Fontenoy.
Petrelongue (Pierre de), lieutenant au régiment de Picardie, tué au siège de MaGstrick, sous Louis XIY.
Petrelongue (David de), son frère, chevalier de Saint- Louis, maréchal des logis et premier ayde major de la 2* compagnie des mousquetaires, fut blessé à la bataille de
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Râmillies, en 1106, de deux coups de pistolet à l'épaule, de deux coups de sabre à la t6te, et de deux coups de pistolet sans balles dans les yeux, dont la poudre le rendit pendant qoelqoe tems aveugle. Louis XIV, passant la revue de sa maison dans la plaine d'Achéres, le 12 août 1687, le cbeial sor lequel il étoit monté mit les branches de sa bride dans son poitndi, ce qui le fit cabrer avec tant d'effort que le Toj eut été renversé si M. de Peyrelongue, qui se trouva benrensement à portée de le tirer de cet embarras, n'avoit eu le courage et la force de le prendre par-dessou$ le bras et de le mettre à terre, sans autre accident.
PsiaBLoaiGUB (le chevalier de), officier d'artillerie, blessé ta combat du comte d'Eslaing contre l'amiral Byron, près de la Grouuie, le 6 juillet 1779.
Pirasas (le s' de la), officier aux gardes françoises, tué à h bataille de Pontenoy, en 1745.
Petughon (Blathurin), chevalier de Saint-Louis et quartier-mattre trésorier au régiment Dauphin avec rang de Beateoant, fut blessé à la bataille de Plaisance, en 1746.
Petboox (Jacques du), seigneur de la Ribiere, perdit une jimbe au service sous le règne de Charles IX.
Petboux (Gilbert du), seigneur des Moraux, capitaine d'une compagnie d'infanterie, tué à l'armée de Perpignan (l'on suppose que ce fut au siège de 1642).
Petboux (Etienne, Henry et Gilbert du) frère?, lieutenants au régiment de la Marche, furent tués dans la guerre d'Espagne.
Petboux (Sylvain du), ofQcier au régiment royal-la-marine, tué à la bataille de Denain, en 1712.
Petboux (Antoine du), son frère, seigneur de la Barge et
de Salmagne» officier au même régiment, fat blessé à la même bataille et quitta le service en 1721.
Petroux (François du), seigneur du Plaiz, capitaine au régiment de Bassigny, tué au débarquement de Dantsick, en 1734.
Peyboux (Louis du), seigneur de Buxiëre et de Goutière, lieutenant au régiment de Grassin-dragons, fut blessé deux fois et dangereusement.
Petroux (Guy du), marquis des Granges de la Forêt et de la Lande Fonteny, cbevalier de Saint-Louis et capitaine au régiment Dauphin-dragons, eut une jambe emportée à Tafftiire d'Roya en 1758, commandant un piquet à la tète duquel il arrêta pendant plus d'une heure une colonne d'Hanovriens et mourut de ses blessures en 1759 ou 1760.
PsYSSONMSL (Jacques), tué à la bataille de GerisoUes, en 15U.
PBTSSomfBL (Ambroise de) fût tué dans une rencontre près de Manosque, en 1590.
Pbysso^inbl (Jacques de), dit de BomomUé, ofAcior au régiment de Peyssonnel dragons, reçut plosieurs Uessores en Allemagne où il suivit le grand Dauphin.
Pbtxàc ^le s' de) est blessé à raffaire du 8 noTembre 1705, devant Asti.
IHxiBia ^1^ capitaine Bartholomé de). Italien, Aii gnfamMl bkssié d'une arqnebosade au sîéfe de Pimce, en 1UK«> en 1557.
nim» ^GaspanlV de Luoenie^ capitaine sais» an service du i»T^ lue a» combat de la Bicoqoe en ISilL
Pnrvn (W c^^lonelV bhKsé au combat de ScMff en 1614^ jtoil »U» ftmt^ PMfer, scigawff de Wytr, fapitiiae nos
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prdes suisses, puis colonel d'un régiment de son nom et marfchal de camp, qui mourut à Maubeuge en 1689, âgé de cinquanta-dnq «ns^ criblé de blessures et ayant servi le roy Irente-six ans.
PnPFO (le sOi capitaine an régiment de Moloudia, Suisse, mort de deux blessures considérables qu'il reçut au siège de Dunkerque en 1646, où il fit des prodiges de valeur.
Pheltltfeaux (Augustin), chevalier de Malte et capitame de galères, tué près de Vigo en Espagne en 1673.
PULTFBAUX (Raymond), comte de Saint-Florentin, lieutenant-colonel du régiment colonel général dragons, mourut à Mons au mois d'août 1692 des blessures qu*il reçut à la bataille de Stinkerqne.
PnLTnucz (Antoine-François), seigneur d'Herbaut, intendant général de la marine, mourut le 7 octobre 1704 de la blessure qu'il reçut au combat naval de Malaga, à côté du comte de Toulouse.
Pheltpbaux (Henry), son frère, chevalier de Saint-Louis et capitaine de vaisseaux, commandant le Content^ tué aussi dans le même combat.
Pbilabtic (le s^i enseigne au régiment de Picardie, blessé iQ siège de Dole le 14 juin 1636.
Phiup (Louis), marquis de Saint-Yiance, baron de Gramont, seigneur de la ville d'Alassac et d'Olbiac ; seigneur de la Bastide, chevalier de Saint-Louis, lieutenant des gardes du corps écossois, maréchal de camp et gouverneur de Goignac, blessé au combat de Kokesberg en 1677, à la bataille de Saint-Denis, et au siège de Kell en 1678; le fut encore au combat de Leuse en 1691 ; il mourut en 1726.
PHUiPPB (Thomas), chevalier, conseiller, chambellan et maître d'hôtel du roy et capitaine de la Mothe, fut tué à la
rencontre de Gunégate; mais Ton ne sanroit dire si ce fal en 1479 sous Louis XI ou à la bataille de ce nom, dite la journée des Éperons en 1513 sous Louis XIL
Païupps (colonel) est tué dans un combat donné le 12 mars 1634, entre le duc de Lorraine et le rhingraYO Otho-Louis.
Phiuppe (le s' de), lieutenant au régiment de Navarre, blessé à la bataille de Raucoux en 1746 et au siège de Mae8trickenl748.
PHiLMAm (René de), gentilhomme, servant dans le régiment des gardes françoises, mort au siège de la Roohdle en 1628.
Fia de Saint-Marsal (le baron), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Bourbon infanterie, eut les yeux emportés à l'attaque du village des Picards, près de Weissembourg, en 1 744.
PiANGOURT (le commandeur de), capitaine de la galère de Sainte-Marie t est tué le 28 août 1644 dans un combat naval contre les Turcs.
Fiat (le s' de), lieutenant au régiment de Normandie, est tué le 18 juin 1636 au siège de Oberchenheim.
Put (le s'), capitaine de grenadiers, est blessé au siège d'Tpres, mars 1678.
PiBLARS (le s' de), capitaine de grenadiers au régiment de Bourbonnois, blessé au siège de Maèstrick en 1676, est tué à celui de Luxembourg en 1684.
Fie DE LA MiRANDOLLE (Scipion), dit le capitaine Scipion Pie^ commandant au corps de soldats italiens au service de Charles YII, monta avec sa troupe à l'assaut pour la reprise de la ville de Blaye sur les Anglois , et fut blessé aux deux pieds.
Pic (Hippolyie), comte de la Mirande, chevalier de Tordre du roy et lieateoant de cent hommes d'armes de ses ordonnances, mourat au château de Bouleville, le 5 avril 1569| des blessures quil reçut à la bataille de Jarnac.
Pk:aioiii (le s'), mousquetaire de la garde du roy, blessé au siège de Mafistrick en 1673.
PiGAUT, lieutenant au régiment, du Plessis, blessé à la bataille de SUf&rde le 18 août 1690.
PiCHAan Qe s% capitaine au régiment d'Aumont, puis dans eeloy de Beauce, fut dangereusement blessé à la bataille de Mindenen 1759.
PiGHoniE (le baron de), lieutenant de la compagnie de Scbomberg» fut grièvement blessé en 16i4 au siège de Sarngoce (Mercure de 1664).
PiOMJimiia (Scipion), Italien, lieutenant du comte de Montalto/fnt tué à la bataille de Montcontour en 1569.
PIC0B05 DE LA YiouftRE (Bonavcnture-Jacques), chevalier de Saint-Louis, capitaine et aide^major du régiment de Rohan infanterie» blessé à la bataille de Rosback en 1757.
PicoT DE GuiST (Christophe), chevalier de Saint-Louis, ca* pitaine de grenadiers au régiment de Touraine, tué à la dé* fense de Douay.
Picot du Yivibr, lieutenant de vaisseau du port de Brest, mort sur VÉcueil le... 1681.
Picot (Jean-Baptiste), son frère, chevalier de Saint-Louis et capitaine lieutenant de la compagnie, colonel du même légimaiti tué à la défense du chemin couvert de Lille.
Picot db la Mottb(N ), chevalier de Saint-Louis, lieutenant-colonel d'infanterie et commandant à Mahé, dans l'Inde; maréchal de camp en 1751, obtint en 1787 une peu-
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PiEBRB (le s' do la), lieutenant au régiment de Trassy cavalerie, blessé en 1564 au siège de Fribourg (Mercure de 1844).
Pierre (Albert de ta), commandant les Suisses, tué au combat de la Bicoque en 1522.
Pierre (le s' de la), mousquetaire de la garde du roj, blessé au siège de MaGstrick en 1673.
Pierrerasse (le s' de), lieutenant aux gardes firançoisesi tué au siège de Saint-Guilain en décembre 1677.
PiERRERON (le capitaine) fut blessé dans une escarmoocbe dans risie de Yigth en 1565.
PiERRERUFFiÈRE (Louis de), seigucur de Ghftteauneof, tué à la bataille de Navarre en 1513.
(V. de BuFFiÈRESy précédé du nom de Pierre^ qui paroit appartenir à la maison de Pierrebufflère.)
PiERREGLAVE (le s' de), Capitaine au régiment d'Aumont, blessé à la bataille deMinden en 1759.
PiERRBFiCTE (PhiHppes de), chevalier, tué à la bataille de Poitiers en 1356.
Nous retrouvons en décembre 1674 le marquis de Picrreflte qui sert aveô distinction à la Journée d*Enslieim et au siège d'Achstein en 1675.
PiERRELONGUE (le scigueuT de), blessé au siège de Mets en 1551.
(Y. d'AuRER DE Petrelongue au cas de rapport avec cette famille.)
PiSRREVAL (le s' de), chevalier de Saint-Louis, ancien capitaine, puis lieulenant- colonel du régiment de Tournaisis, blessé à la bataille de Minden en 1759.
PiE-Dfi-fiRETON (Noei-Étienne)y chevalier de Saint-Louis,
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capiudne au régiment de Berry infanterie, blessé à la bataille de Rosback en 4757.
PiBTaBQcn (Jean), seigneor d'02on en partie, fût tué le 5 juin 1589 derant la porte du marché de la ville de Langres où il combattoit en qualité de commandant de là dite YÎUe eontre les ennemis de l'État.
PitraBOum (Mathieu), lieutenant de la compagnie du marquis de Revel, fut tué à Helampont à deux lieues de Langres, combattant contre les ennemis du roy en 1615.
PiSTREQUiH (Etienne), tué au service devant Bois-le-Duc en 1638.
PiETTEMOHT (le S' de), colonel du régiment de Piette mont, tué à la bataille de Cassel en 1677.
Piftz (le baron de), aide-de-camp du maréchal de Gassicm, est blessé au siège de Bourbourg, août 1645.
PiGBHOL ou DB PieBNOT (le S' de), chevalier de Saint-Louis, chef de bataillon au régiment d'Alsace, eut la cuisse traversée d'un coup de feu à la bataille d'Hastembeck en 1857, et fut encore blessé à celle de Clostercamps en 1760.
PiGKOH (le s'), ingénieur, est tué le 8 octobre 1688 au siège de Philisbourg.
Pigeon (ie s' de), lieutenant du régiment de Mailly, tué au siège de Mous en 1746.
PiGNEaoL (le s'), lieutenant de la mestre de camp de l'infanlerie,est blessé le 22 mai 1641 dans un combat près de Bouchain.
PiGNi (le s' de), chevalier de Saint-Louis, capitaine de grenadiers au régiment de Cambis, tué au siège du fort Saint-Philippes en 1756.
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Plis ou DB Pins (marquis de), baron de Monlclus, tué à la bataille de la Marphée en 1641.
Plis (Claude-Louis de), capitaine au régiment delà Reine cavalleriei tué en 1706 au combat de Castiglione (Y. de Pins).
Pila (Antoine), gentilhomme dauphinois, sous la conduite du baron de Sassenage, tué à la bataille de Vemeuil, 6 août 1624.
PiLHEN (Alexandre du), seigneur d'Angelle, lieutenant colonel du régiment de Sault, reçut un coup de pique sous le genouil et un coup de pierre à la tète au siège de MoQtauban sous Louis XIII, eut aussi la main droite emportée d'un coup de feu à celui de Valence, en Italie.
PiLLAYOïNE (Quentin de), vicomte héréditaire de Nogentle-Roy, tué à la bataille de Jarnac en 1567.
PiLLAVOiNE (Guillaume de), seigneur du Deffend et de Montperreux, capitaine de dragons au régiment de Moracin, tué à la bataille d'Almanza en 1707.
Nota. — Deux frères, portant ce nom, furent aussy tués au lenriee sous le règne de Louis XIV. (V. de Trie-Pillavoine.)
PiLL£B0iN(le s' de), mousquetaire de la garde du roy, blessé au siège deMaestrick en 1673.
Piles (s' de Fournilles) est dangereusement blessé le 1^' septembre 1638 dans le combat où les galères de France battent celles d'Espagne près de Gènes.
Pilles (le s' de) est tué au siège de Gigery en Afrique, août 1664.
Pilles (le s' de), capitaine au régiment de la Couronne, est blessé au siège de Luxembourg, juin 1684.
PiLLET (le s'), sous-lieutenant au régiment de Diesbach suisse, blessé à la bataille de Laufeldt en 1747.
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PiLUBis (Ltopold-Gharles-Glaade, dit le comte des), che- Talier de Saint-Loais, capitaine aux grenadiers de France et major d'Honingae, eut une jambe emportée d'un boulet de canon à la bataille de Minden en 1759.
Pnxm (le a'), chevau-léger de la garde du roy, est tué dans une action près du pont Avadin en Flandre, octobre
Pnnou (le chevalier de), chevalier de Saint-Louis, capitaine de grenadiers au régiment de Normandie, blessé au siège de Berg-op-Zoom en 1747, le fut encore à la bataille de Glostercamps en 1760.
PnoKFRAi-DE-BBAUBEaABD (le s' de), lieutenant au régi* ment de Piémont, tué au siège de Bruxelles en 1746.
Pnioiinuu-DE-BEACRBGARD (le s' de), son frère, capitaine tu même régiment, fut tué où mourut des blessures qu'il reçut à la bataille de Rosback en 1757.
Pm DE Belluoard (du), officier d'infanterie, passe dans Il marine aide d'artillerie en 1710, commande en Flandre de 1742 à 1748, se trouve à 11 sièges et est blessé à celui de Douav.
PciABD (le s'), sous*lieutenant au régiment de Navarre, blessé au combat de Senef en 1675.
PiHAUDERiE (la), lieutenant au régiment de Saint-Mauris, blessé le 8 août 1690 à la bataille de Staffarde.
PniAULT (Pierre), seigneur de la Bellière, mort de ses blessures, devant Saint-Omer sous Louis XIY.
PniAU (le s')i lieutenant au régiment d'Auvergne, blessé à la poitrine à la bataille de Minden (Todenhausen) en 1759.
PniAV (le s' du), officier d'arlillerie, tué au siège de Minorque au mois de may 1756.
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PiNAY (le s' du), capitaine au régiment Royal artillerie, tué au siège du fort Saint-Philippes au mois de juin 1756.
PiNBON Qe s' de), capitaine dans le régiment de Normandie-infanterie, est blessé au combat près de Rhinberg, octobre 1760.
PiNGBBNE (Ferrois Alleman), tué à la bataille de Poitiers en 1356.
PiNciN (le chevalier), lieutenant de la compagnie du duc de Candale, est blessé à la levée du siège de Lèrida, décembre 1646.
PiNDRAY (le s' de), capitaine au régiment de Normandie, tué à la bataille de Clostercaraps en 1760.
PiNETTB (le s'), secrétaire du comte d'Estrées,est blessé dangereusement dans un combat naval sur mer avec les Hollandois à Tabaco, mai 1677.
PiNGRÉ (le s'), lieutenant de frégate auxiliaire, tué dans le combat du vicomte du Chilleau dans les environs de Madère le 28 février 1786.
PiNGRÉ DE Yraignes (Henry de), chevalier de Saint-Louis, lieutenant-colonel du régiment de Leuville et maréchal de camp en 1704, blessé au siège de Carmagnolles vers l'an
PiNGuis (le s' de), capitaine au régiment d'Auvergne, est tué en défendant avec bravoure le fort de Waart, près de Voerden, octobre 1672.
PiNON (s'...), chevalier de Saint-Louis, capitaine attl gardes françoises avec rang de colonel,. tué à la bataille d'Ettingcnenl743.
PiNON (Anne-Louis, dit le niarquis de Sainl'Georges)t chevalier, grand'croix de l'ordre royal et militaire de Saint-
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Louis, UentenaDt général des années da roy, ancien mestre de camp, lientenant d'une brigade de carabiniers, blessé à la bataille de Fontenoy en 1745.
Pnoii OB YiLLEMAnf (Nicolas-Louis), chevalier de Saint- Loois, lieutenant-colonel du régiment de la Rochefoucaud dragon, obtint en 1757 et 1777 deux pensions du roy motÎTées sur ses services et sur ses blessures.
PniOH (Louis-Vincent, dit le chevalier)^ cbevalier de Saint- Louis, lieutenant-colonel du régiment d!Âutichamp dragons, blessé à Embeck en 1757.
PniOTS (Charles de), seigneur de Hautebruyère, nommé d'abord archer de la compagnie de 50 hommes d'armes du seigneur de Puygaillard le 17 mars 1584; puis l'homme d'armes de celle du seigneur de Sourdis, et enfin officier au régiment de Piémont; fut nommé par le roy religieux lay de l'abbaye de Clairefontaine le 22 mai 1606, en considération des services qu'il lui avoit rendus dans les guerres précédentes où il avoit reçu plusieurs blessures dont il étoit resté estropié.
Pnis (Bertrand de), chevalier de Sainl-Jean de Jérusalem, tué dans un combat naval contre les Turcs en 1557.
Pnis (Jean de), chevalier de Malte, tué au siège de Privas en 1629, eut aussi deux frères comme lui chevaliers de Halte, qui furent tués par les religionaires, Tun sur les galères en 1622 et l'autre au siège de Montauban en 1629.
Pnis (Roger de), chevaUer de Malte et capitaine de dragons, tué à la bataille de la Marsaille en 1693. — (Y. de Pus).
PiHSACQUES (le S' de), capitaine au régiment de Piémont, blessé au siège de MaGstrick en septembre 1676.
PnfsoHHBT Qe s'), fils du premier président à la chambre
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des comptes de Dijon, et enseigne au régiment d'Engain, tué le 7 juillet 1643 au siège de Dole.
PiNSOT (Gabriel), chevalier de Saint-Louis, lieutenant au régiment Dauphin dragons, reçut plusieurs blessures dans les guerres de Louis XV.
Pinte (le s' de), capitaine au régiment de Touraine, blessé à la bataille de Minden, août 1759.
PiMTEYiLLE (le s' de), lieutenant au régiment de Picardie, blessé d'un coup de fauconeau au siège du pont d'Esture en 1643 (Mercure de 1643).
PmTm (le s' de), lieutenant aux gardes, blessé le 15 octobre 1643 au siège de Pont-d'Esture.
PiNZE (le s' de), lieutenant au régiment Royal Pologne, blessé à la bataille de Rosback en 1757.
Pio(les' de), capitaine au régiment de Rouergue, blessé à la bataille de Minden en 1759.
PiocHARD (Etienne), seigneur de la Brûlerie, d'abord gendarme de la compagnie écossoise, puis cornette de dragons au régiment de Verrue, ensuite capitaine dans celui d'Espinay-dragons et gouverneur du château de Joîgny, fut blessé à la bataille de Fleurus, en 1690, d'un coup de sabre à la t6te par un ofBcier des gardes du prince de Nassau qu'il fit prisonnier. Dans les provisions que le roy luy accorda, Sa Majesté dit qu'il s'étoit trouvé à des combats considérables ou batailles rangées et à l'attaque de 15 places fortes, dans lesquels combats il avoit été blessé plusieurs fois et conduit prisonnier en Allemagne, en Flandre et en Angleterre, où il avoit été employé dans des affaires importantes et secrètes pour son service, sous les ordres du maréchal duc de Talart. Sa Majesté faisant encore dans
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ces proyiMons Téloge de ses père et neveu tués dans la guerre précédente.
PiOGER Charthadeux (de). — V. Ghantradeux.
PiOLKRC (Michel de) fut tué dans Tarmée du roj en Italie (ce que Ton présume être sous Henry II).
PioiBflc (Antoine de), co-seigneur de Saintr Julien, capitaine d'une compagnie au régiment delà Roche-Montoison, obtint le 7 novembre 1586 une attestation du duc de Kayenne lieutenant général en Guyenne^ portant qu'il avoit été estropié au service du roy, qu'il supplioit d'en avoir pitié el de luy faire quelque bien en récompense de ses services (il parolt que ce fut & Tassant de Montregor qu'il fut blessé).
PiOLBHC (Raimond de), son fils, enseigne au même régiment, fut (d'après l'attestation ci-dessus) blessé d'une arqudmsade à la jambe au dit assaut de Montégor en 1586, et en mourut peu de temps après.
PiOLBHC (Jean-Baptiste de), capitaine au régiment de Normandie, blessé au siège de Bletterans en Franche- Comté en 1637, fut tué à cehii de Salces le 2 novembre
PfOLBHC (Joachim de), lieutenant au même régiment, blessé au siège de Tortose en 1642, est tué au siège d'Orbitello en Italie le 27 juin 1646.
PiOLENC (Marcel, dit le chevalier de), chevalier de Saint- Louis, lieutenant-colonel du régiment d'Aumont depuis Beauce, blessé au siège de Coni en 1744 et à raffaire de l'Assiette en 1747.
PiOLEHC (Raimond de), lieutenant au régiment de Morangières, tué au service en Italie.
PiORSAC (le sieur de), capitaine au régimonl de Navarre, Uessé à la bataille de Cassel en 1677.
Pipbmont-d'Ablancoubt (Louis-Antoine de), chevalier de Saint-Louis, major du régiment de Provence, fut blessé k la bataille de Rosback en 1757. (V. d'ABLANCOuaT, si cette citation concerne cette famille).
Piquet Qe sieur), lieutenant, est tué au siège de Tortose, décembre 1642.
Piquet (Antoine de), ofQcier au régiment de Montpezat et ayde de camp des armées du roy, mourut de ses bles« sures à Casai en 1656.
PiCQUST (le sieur), capitaine au régiment de la Ferlé, est blessé au siège de Luxembourg, juin 1684.
Piquet (Jacques de), frère d'Antoine, enseigne au régiment de Beauvoisis, blessé à la bataille de Rosback en 1757.
Piquet (le sieur), chevalier de Saint-Louis, commandant de bataillon au régiment d'Alsace, blessé & la bataille de Clostercamps en 1760.
Piquet (le sieur), lieutenant au régiment d'Aquitaine, blessé à la journée de Grebenstein le 14 août 1 762.
Piquet de La Motte (V. de La Motte-Piquet).
PiRON (le sieur), lieutenant au régiment de Marsin, est blessé à la bataille gagnée sur les Espagnols le 11 juillet 1640 devant Turin.
PiRON (le sieur), cornette, est tué dans une sortie faite par la garnison de la ville de Lérida sur l'armée du prince de Condé, juin 1647.
PiROTiÈRB (le sieur de la), lieutenant au régiment de Vatau, blessé au pied à la bataille de Minden en 1759.
Pisart-d'Arreau-de-Laubadèrb (le sieur de), lieutenant au régiment de Bourbonnois, puis capitaine dans celuy de
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Fonza, chevalier de Saint-Louis, blessé au combat de Warbourg en 1760, obtint sa retraite en 1788.
PiTHiKUTiLU (Lonis-Pîerre-Robert de), capitaine au régiment de Touraine et chevalier de Sainl-Louis, tué à la bataille de Ifinden en 1759.
PiTOCX (N ), capitaine au régiment de la marine, tué
ao secours des lignes d'Arras en 1654.
Proux (Philippes), son frère, chevalier de Saint-Louis, premier capitaine au même régiment, depuis lieutenant du roy de Bell^arde, commandant à Figuières et à Gapdeguièresy gouYemeur de Campredon et de Bel ver en Gerdaigne, pois enfin de Villefranche en Roussillon, reçut plusieurs blessures dans les guerres de Louis XIV.
PiROH-DE-ToDBNXFORT (Gaspard de), chevalier de Saint- Louis, lieutenant de vaisseau, tué sur le Raisonable dans la rencontre d'une escadre anglaise en 1758.
PnrnMhDB-TouBHSFGBT (Jean de), chevalier de Saint-Louis, capitaine de grenadiers au régiment d'Enghien avec rang de lieutenant-colonel, fut blessé à la tète à la bataille d'Hastembeck en 1757.
PivoLLOT (Jean- Alexandre), chevalier de Saint-Louis, lieutenant avec rang de capitaine au régiment de Gonflans, blessé & la bataille de Minden en 1759, le fut encore à l'ailaire de Gottingen en 1760.
PiZT (le chcTalier de), ingénieur, est blessé le 30 mai 1697 devant Ath.
Place (le s' de la), guidon du prince de Coudé, blessé ao siège de Fribourg en 1644. {Mercure de 1644.)
Placbs-du-Long (le s' des), chevalier de Saint-Louis, chef de bataillon au régiment de Piémont, blessé en 1 746 dans
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une affaire en Flandres, fut tué & la bataille de Roshack en 1757.
Plaibaulivde*Villars-Lugein (Louis-Ignace), chevalier de Saint-Louis, ingénieur et maréchal de camp, tué d'un coup de canon devant Marchiennes en 1712.
Plaigne (le s' de), gendarme de la garde du roy, blessé à la bataille d'Ettingen en 1743.
Plaine (le s' de), lieutenant de grenadiers au régiment de la marine, tué à la bataille d'Hastembeck en 1757.
Plaine (le s' de la), capitaine au régiment de Picardie, blessé au siège de Dole en 1636, et d'un coup de mousquet à la cuisse & celuy de Thionville en 1643. {Mercun de 1643.)
Plaine (de la), maréchal des logis du régiment Fimarcon blessé à la bataille de Staffarde le 18 aoust 1690.
Plainel (Y. Planel).
Plainfrain (le s'), capitaine au régiment du Roi,'est blessé au siège de Maestricht, juillet 1676.
Plainpel (le s' de), capitaine au régiment de Rouergue, blessé à la tête à la bataille de Minden en 1759.
Plaisant (l,e s' de), capitaine commandant les enfants perdus, est tué au siège de Roses, mai 1645.
Plan (le capitaine), capitaine des gardes et favori du comte de Morbecque, Tun des plus grands seigneurs de la cour de Charles IX, fut tué au service en 1568 dans un combat contre les protestans (de Thou).
Plang (le s' de), mousquetaire du roy de la 2* compagnie, blessé au siège d'Tpres en 1678.
Planel-de-Hbric (le s'), capitaine au régiment de Piémont, tué au siège de Ghivas en 1705. (Y. de Meeig.)
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PLàRCT Jqmcodis (de), enseigne de vaisseau du port de Brest, mori & Gartagenne, sur le Sceptre, le 3 juin 1697.
Plahqubs (Gollart des), seigneur de Berlette, tué à la bataille d'Axincourt en 1415.
Plâmtâ (Gaudoice de), officier suisse au service du roy, tué à la bataille de Harciano en 1554.
Plahta, capitaine du régiment de Stoup, blessé à la bataiUe de Flearus, le 1«' juillet 1690.
PiJurrA (Hainrod de), baron de Planta de Wildembourg, lieutenant colonel d'infanterie, tué à la bataille de Nervinde en 1093.
PiARTA, capitaine de fi*égate, du port de Toulon, mort à la Jamaïque commandant le Solide^ le 21 juillet 1694.
PLA5TADB (Étieune de), zélé serviteur du roy, devint à ce titre Tobjet de la haine des huguenots qui le précipilèrent du haut en bas de la tour de Montpellier en 1560; il resta boiteux de cette chute et ne mourut qu'en 1616.
Planta vrr ou de Plantevit (Gabriel de), seigneur de Marossan, chevalier de l'ordre du roy, l'un de ses écuyers ordinaires, conseiller d'État, ambassadeur à Rome, en Savoye et en Espagne, fut tué au siège de Montauban «1621.
Plantier (Mathieu), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment Dauphin-dragons blessé, à la bataille de Steinkerqae en 1692, ainsi qu'au siège de Namur, le fut encore au combat de Luzara en 1702.
Plas (Antoine de), seigneur de Plas, reçut plusieurs blessures à la bataille de Hontlbery, en 1665.
Plas (François-Barthélémy, baron de), chevalier de Saint- Louis, capitaine du régiment du Roy infanterie avec rang de
colonel, fut froissé de deux balles à Tassaut de Prague en 1 742 ; reçut deux coups de feu à la bataille de Fontenoy en 1765, l'un au bras gauche, l'autre au bas-ventre, et fut encore blessé à une jambe à la bataille deLaufeldt en 1747.
Plasses (des), enseigne de vaisseau du port de Rochefort, mort commandant VAveMiU le 12 de décembre 1702.
Platiere (François de la), seigneur des Bordes, baron d'Espoisses, gentilhomme ordinaire de la chambre da duc d'Orléans, fut tué au service du roy devant Ghftlons en Champagne le 1*' septembre 1544.
Platiere (René de la), seigneur des Bordes, guidon de la compagnie de 50 lances du maréchal de Bourdillon, son oncle, fut tué à la bataille de Dreux, en 1562.
Platiere (N... delà), ofQcier de cavalerie, blessé en 1627 à la descente des Anglois dans l'Isle de Rhé, mourut quelques jours après. {Mercure de 1627.)
(Y. de Bodrdillon, au cas que cette citation concerne cette maison.)
Plastrine (le s'), lieutenant du régiment Lyonnais, est blessé à mort le 15 juin 1572 à l'attaque du fort Nimègue, entre le Wal et le Rhin.
Plats (le s' des), lieutenant au régiment royal des vaisseaux, fut blessé au combat de St-Gast en 1758.
Plats (le s' des), lieutenant au régiment de la Tour du Pin, fut blessé & la bataille de Clostercamps en 1760.
Pleine (de la). (Y. de la Plaine.)
Pleinneaux (de), maréchal des logis du régiment de la Lande-dragons, blessé au siège de Mayence en septembre 1689.
Plex (Pierre du), chevalier de Saint-Louis^ commandant
de bataillon au régiment de Champagne, fut blessé de trois conps de fea an siège de Douay en 1742 ea attaquant le cbemîn coa?ert avec la plus grande intrépidité.
Pleix-ds-Gadigiiaii (N... du), lieutenant de vaisseaux, blessé sarVnbutre dans le combat duBailly de Suffren aux Indes, le 3 septembre 1782, devant Trinquemalay , contre sir Edward Bagnes.
Plessi (le s' de), capitaine au régiment de Champagne^ e>t toé h Tattaqae de la ville de Faucogney, juillet 1674.
pLESsm (le s' du), chevau-léger de la garde du roy, tué à la bataille d'Ettingen en 1743.
Plessis (Jean du), seigneur de Ghfttillon, tué à la bataille de Pavie en 1525, oiii il avoit du commandement.
PLESSis-GHAnuLoii (René du), son frère, tué à la même bataille de Pavie où il avoit également un commandement.
Plessis-Chatiixon (François du), flls du marquis André da Messis-Cbastillon et de Renée Leconte, marquise de Nonant, tué en 1654, on ne sait en quelle aifaire.
Plessis (Urbain du), comte de Jarzé, nommé pour relever M. de Puisieux dans son ambassade de Suisse, éloit colonel de cavalerie et avoit perdu un bras au siège de Pbilisbourg, en 1688.
Plessis-Richeueu (Antoine de), dit le MoinCy seigneur de RichelieU| chevalier de Tordre du roy, gentilhomme ordi* naire de sa chambre, gouverneur de Tours et capitaine de cent arquebuses de la garde du roi François II, blessé au siège de Bourges en 1562, fut tué à Paris le 19 janvier 1576 dans la rue des Lavandières par des gens de mauvaise vie qu'il vouloit chasser d'une maison qui avoisinoit la Sienne.
Plessis-de-Richeubu (François du), son frère, dit le Sage
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à cause de sa prudence et de sa modération, seigneur de la Fabinière, chevalier de Tordre du roy, lieutenant de 90 hommes d'armes de ses ordonnances, mesire de camp des bandes françoises et gouverneur de Gourtemille, moumt d'une arquebusade qu'il reçut à l'épaule, en 1563, au si^ du Havre de Grâce dont il alloit être nommé gouverneur.
(V. de ViGNEROD, substitué aux nom et armes de du Flesas Richelieu.)
Plessis-de-Breviande (Isaac du), seigneur de Breviande, tué au siège de Juliers en 1610.
Plessis (le s' du), capitaine au régiment de Champagne, blessé au siège de Luxembourg en 1664, au combat de Valcour en 1689 et à celuy de Steinkerque en 1692| mourut peu de jours après cette dernière affaire.
Plessis (du), lieutenant du régiment Dauphin blessé, an mois de septembre 1689 à la défense de Mayence.
Plessis Valeron (le s' du) est cité avec honneur dans Thittoire de M. de Thou, qui dit que quoiqu'il fut dangereusement blessé d'un coup de mousquet au siège de Crodon en 1534^ il fit ce jour-là une action de valeur étonnante; il demeura constamment sur la brèche, et ne voulut point se retirer que nos troupes ne fussent maîtres de la place.
Plessis (le s' du), sergent de bataille, tué au siège de Montpellier en 1622.
Plessis Barbé (le s' de), capitaine au régiment de Picardie, est tué le 14 juin 1636 au siège de Dole.
Plessis de la Mbrliere (Jean du), dit le chevalier de la Merlierej servit neuf ans dans le régiment de Beauce, et fut blessé au siège de Philisbourg.
Plessis de la Rogheguyon (Henry-Roger du), comte de
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h Rochegnyon, marquis de Montfort, premier gentilhomme de la chambre da roy, fut tué au siège de Mardick, en 1646.
Plessis (du), lieutenant du régiment du Mayne, tué au siège de Mayence en septembre 1689.
Pussss (du), capitaine du régiment de Pèrigord, blessé i Stailarde le 18 aoftt 1690.
PLBSSis-GoiisTAifT (le S' du) , gendarme de la garde du roy, blessé au combat de Leuze en 1691.
Pussis d'ALDHYiLLB (du), enseigne de vaisseau du port de Rochefort, mort aux Indes sur le Faucon le 1697.
PiESSis DE LA Feraubiebe (le s' du), capitaine au régiment du CMtelet caYallerie, tué à raffaire de Yiceloc.
FiEAiiDiBEE (le s' de la), son frère, lieutenant-colonel du régiment de Tiyone cavallerie, tué en 1702, à la bataille de Fredeiingben, où il commandoit ce régiment.
Plbssis (le s' du), mousquetaire du roy de la 2* compa* gnie, blessé à la bataille d'Ettingen en 1743.
Plessis Horeau (le s' du), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Piémont, puis commandant le bataillon de Blois, fut blessé & la bataille de Rosback en 1757.
Plessis Pascaut (le s' du), enseigne de vaisseaux, tué sorte Zodiaque^ dans le combat du comte d'Âché aux hides, le 25 avril 1758.
Plessis (le s' de), sous-ayde major aux grenadiers de Fnnce, tué à l'affaire de Grebenstein, le 24 août 1762.
Pleurre (Pierre, marquis de), seigneur de Marigny, capitaine aux gardes françoises, grand bailly et gouverneur de Sézanne^ fut tué à l'attaque d'un fort devant Salins en 1674.
Plond (le s' de), lieutenant colonel du régiment de Tour- Doisis, est tué au siège de Prague, septembre 1742.
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Ploutre de Guerboal, Gerboyal, ou encore Gerbauyal (le), ainsi nommé dans les chroniques d'Enguerrand de Monstrelct, fat tué à la bataille d'Azincourt en 1415. (Y. de Greboyal.)
Ployabd (Théodore), de Saint-Gai, capitaine commandant la demi-compagnie de miquelets au régiment de Sur* beck suisse, mourut à Yalenciennes des blessureâ qu'il reçut au combat de Denain en 1712.
Plunquet (Patrice), cheYalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Walsh, fut blessé au combat du comle d'Estaing contre l'amiral Byron, près de la Grenade, le 6 juillet 1779.
Pluyaux (le marquis de), colonel du régiment de Chartres infanterie, est blessé le 2 octobre 1693 au siège de Gharleroi. Mort en 1719.
Pluyiaut (le seigneur de), tué à la bataille de Coutras en 1587.
Pluviers (de). Le roy Henri IV écriYOÎt, le 31 octobre 1594, à Louis de Pluviers, seigneur d'Assas, cheYalier de son ordre, pour le consoler de la mort de quatre de ses fils qui auroient été tués à son service; ce monarque ajoute qu'tl les regrelloit de tout son cœur y les ayant vu combattre aussi valeureusement qu'il se put jusqu'à leur mort qui leur wdoU rapporté tout thonneur que les plus braves pouvoient espérer. (G'étoit vraisemblablement au siège de Laon.)
PocnoN (Victor), seigneur de Marcilly, capitaine au régiment de Ramburcs infanterie, et ayde de camp es armées du roy, reçut un coup de mousquetade à travers le corps au passage do la rivière de Golme, d'après une attestation du lieutenant-colonel du régiment de Rambures, du 20 sep-
tembre 1645, et obtint depuis son congé à raison de ses gnndes blasBures.
PoGoonr DX SAnrr-SAUYBUH (Loais-Yiclor), capitaine au régiment deBéam, tué à la bataille de Jobanisberg en 1762.
FoABKAS (le s' de), lieutenant au régiment de Royal- Vaisseau, tué à la bataille de Laufeldt en 1767.
PoDHus (le s' de), cbe?alier de Saint-Louis, cbef de bataiOoD au régiment de Bourbonnois, blessé en 1743 & la retraite de Dekendorff, et en 1747 à TafiTaire d'Ëxiles, mourat des blessures qu'il reçut au combat de Warbourg en 1760.
PO0EL (le s'), capitaine au régiment de RouGrgue, blessé i la batulle de Blinden en 1759.
Pdghiat db BoniCEYiK (le s'), lieutenant de vaisseau, fut grièTement blessé sur le Vengeur^ dans le combat du Bailli de SufErea aux Indes, près de Négapatnam, le 6 juillet 1787, coDire sir Ed^vard Hugues.
PoiGXAT DE Bo!iNEYiE (le s' de), garde de la marine, blessé dans la même rencontre.
PoiGHANT (le s' de), enseigne des gardes du comte d'Harcoort, est blessé de quatre mousquetades au siège du fort de risle de Sainte-Marguerite, avril 1637.
PoiGiEFFi (le seigneur de), fut blessé grièvement au combat de Saint-Jean de Luz en 1523. Il se fit depuis buguenot.
PoiLE (le s' de), lieutenant au régiment de Navarre, est tué dans la trancbée au siège de Damvillers, octobre 1637.
PoiLLÉ (le comte de) est blessé au siège de La Motte, iniUet 1634.
PouxT (le sO, cornette au régiment de Gréqui, est blessé
à il bataille de Retbel, décembre 1650.
PoiLOUB DE BoNNBVAu (Jacques-Augasto de), capitaine de mineurs, tué au siège de Berg-op-Zoom.
PoiLYiLAiN (Georges de), seigneur de Crenay, capitaine au régiment de Vermandois, fut tué au service d'après son extrait mortuaire du 6 août i719.
PoiLYiLAm (Georges-Louis-Sébastien de), comte de Montaigu et de Crenay, chevalier de Saint-Louis, capitaine an régiment du Roy cavallerie et ayde de camp du duc de Peuthievre & la bataille d'Ettingen, en 1744, où il fui blessé d'un coup de fusil à travers la poitrine, et tué au combat de Saint-Cast en 1758.
PoiLViLAiN (Charles-Félix de), dit le chevalier de Crenay, vice-amiral de France, chevalier grand'croix de l'ordre royal et militaire de Saint-Louis, blessé dangereusement à la bataille d'Ettingen en 1743, le fut encore, en 1745, sur le vaisseau le Mars^ qu'il commandoit dans un combat qu'il soutint, et mourut en 1756.
POINGILLE. (V. de JOINVILLIEES.)
PoiNGERE (le s' de), lieutenant au régiment de Champagne, blessé & la bataille de Steinkerque en 1692.
PoiNSEGu (le s' de), capitaine aux gardes, est blessé au combat de Steinkerque, août 1692.
PoissoNNET (Jean), gendarme de la garde du roy, fut blessé dangereusement d'un coup de feu au bras & la bataille d'Ettingen en 1743.
Pointe (le s' de la), enseigne au régiment de Picardie, blessé au siège de Thionville en 1643.
Pointel (le chevalier Jacques), chancelier du duc d'Anjou, tué au siège de Bordeaux en 1378.
PoufTEL (Guillaume), chevalier, ayant été envoyé par le
roy à MontpeDieri y ftat massacré dans une sédition, le 25 octobre 1379. (V. Farticie plus détaillé sous le nom de Lâsmui).
Pooms (le s' de), capitaine de galiote, est blessé à la descente devant Gftnes, le 24 mai 1684.
Noos ne laTOiis sll difEère de :
Pooms Ce s' de), lieutenant général de Fartillerie, blessé an siège de Londondéri, juin 1689.
Pooms Qb cheralier de), enseigne de vaisseau du port de Brest, mort de ses blessures à Carthagenne, sur le Scepfrv, commandé par M. de Pointis, le 20 juin 1697.
Prams Qe baron de), chevalier de Saint-Louis, chef d*escadre des armées navalles, fut blessé d'un coup de mousquet qui loi découvrit l'estomac au siéj^e de Garthagène, dont il s^empara en 1697, et où il donna des preuves d'une valeur distinguée. Mort le 24 avril 1707, âgé de 62 ans.
PoiNESSon (François de), seigneur de Suzancourt et de Chamerande, fut tué au siège de la Rochelle en 1628. II avoit servi dans la compagnie d'ordonnance de la Reine.
Poiam (le s'), lieutenant au régiment de Briqueville, fut blessé grièvement au siège du fort Saint-Philippe en 1756.
PoiEET (le s'), commandant un détachement d'infanterie, est blessé le 14 octobre 1648, dans une rencontre avec l'ennemi dans le Luxembourg.
Poiini (le s'), lieutenant dans le régiment de Briqueville, est blessé dangereusement au siège de Mahon, août 1756.
PoiaoT (Charles Henry dit le Chevalier)y chevalier de Saint- Louis, capitaine au régiment de Languedoc, et officiermajor de la côte du sud de Québec, fut blessé à la joue
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gauche à l'affaire de Paffenboffen en 1745, et encore à une épaule & celle de Carilhenen Canada, en 1758.
PoiRSOM (François Nicolas de), tué & la bataille de Halplaquei en 1709.
PoiBSON (Gabriel de), cbevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Mailly puis cbef de bataillon avec rang de major dans celui de Guienne, fut blessé à la bataille de Rosbacken 1757.
Pois (le s' de), capitaine au régiment de Navarre, est tué le 8 février 1649, à la prise de Gharenton près de Paris.
(Voy. Pon.)
PoiSBLANC, capitaine du régiment de Pérlgord, tué le 18 août 1690, à labataille de SUfferde.
PoiSBLANC (le s' de), chevau-légers delà garde du rof, tué lia bataille d'EtUngen en 1743.
PoisoL (le s'), lieutenant au régiment d'Alsace, blessé à la bataille de Glostercamps en 1760.
PoissiEU (Poucet de), tué le 6 août 1424, à la bataille de Yerncuil, sous le commandement du baron de Sassenage.
FamiUe du Daaphiné : de gueule au chefron brisé d'argent, surmonté d*uQe fiuce en devise d*or.
Poisson (Jacques), seigneur de Croismare, garde de la marine, blessé au combat de Malaga en 1704.
Poisson (le a' de), chevalier de Saint-Louis, capitaine de grenadiers au régiment de Champagne, blessé en 1 744, à l'attaque de Weissembourg, mourutpeu de jours après.
Poisson (René de), seigneur de Montigny, mestre de camp d'un régiment d'infanterie et gentilhomme ordinaire de la chambre du roy Henry IV, obtient le 9 mars 1594 une gratification de mille écus pour luy donner moyen de payer sa
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rançon ayint été blessé et fait prisonnier par les ennemis. On le croit le même que le^de tfonOgn/j metire de camp^ qne de Thon dit aToir été tué au siège d'Amiens en 1597.
PoissT (le s' de) fût estropié à la bataille de Rocroy en i 643 (il était ftère dn marquis de Gléry, mort en 1727, commissaire proTÎncial d'artillerie et chevalier de Saint-Louis 80QS Louis XIV).
PoiST Qe seigneur de), tué à la bataille de Yemeuil en US4.
PoiTiBas (Aymar de), comte de Yalentinois et de Diois, cberaliery fut tué en 1345 dans un combat contre les Anglais.
PoiTiBBS (Philippes de), chevalier, seigneur d'Arcis^sur- Aobe, conseiller chambellan ordinaire du roy et bailly de Meanz, tué à la bataille d'Asincourt en 1415.
PoiTTiBBS (le s' de), lieutenant au régiment de Navarre, tué au siège de Landau en 1713.
PoivEB (Pierre), chevalier de l'ordre de Saint-Michel, commissaire ordonnateur de la marine, faisant les fonctions d'intendant dans les lies de France et de Bourbon, eut un bras emporté dans un combat où il se trouva dans le détroit de Braven.
POfx (Louis de), seigneur de Biemne etdeSaint-Hessaut, tué à la bataille d'Azinconrt en 1415.
Poix (Rognes de), chevalier, seigneur d'Ignaucourt, capitaine du Pont-Audemer, tué à la même bataille.
Poix (Jean de), tué à la bataille de Pavie en 1525.
Poix (Louis de), tué à la même bataille.
Poix (le s' de), capitaine au régiment de Picardie, blessé au siège de Dunkerque.
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Poix (le s' de), capitaine au régiment de Navarre, tné en 4649, à l'attaqne de Gharenton.
Poix-SiGNAG (\e s' de), capitaine au régiment de Picardie, est tné de cinq coups d'épée et de deux coups de mousquet dans une rencontre avec l'ennemi aux environs de Lille, jniUet i674.
PoL (le s' dé), lieutenant au régiment de Bettens-suisse, tué à la bataille de Lanfeldt en 1747.
PoL (Adrien de) servit avec beaucoup de valeur à la tMe d*un camp volant de cavalerie et d'infanterie du comtat Yenaissin, dans les troupes que le roy envojraaa secoiin de Pie lY contre les protestants ; assiégea le bourg de Moormoiron en 1563 qu'il prit d'assaut, et mourut d'unconp de mousquet qu'il reçut sur la brèche.
PoL (François de), seigneur de Saint-Tronquet, capitaine an régiment de Rnbempré, capitaine des gardes du maréchal d'Aumont, puis capitaine d'une compagnie de carabiniers à la tète de laquelle il fut tué d'un coup de mousquet dans un assaut donné au faubourg Saint-Jacques, lors du siège de Paris par Henry lY, lel*' novembre 1589.
PoL (Jean-Scipion de), seigneur de Saint-Tronquet et de Lagues, chevalier de l'ordre du roy et capitaine au régiment de Peyrault, mourut des blessures qu'il reçut en 1638 au combat des 15 galères de France contre pareil nombre de celles d'Espagne.
PoLART (le 8i')f sous-lieutenant aux gardes françoises, tné à la bataille de Consarbrick en 1675.
PoLASTRON (Jean-François de), capitaine au régiment de Serre infanterie, tné dans laYalteline, au combat de la Francisque en 1634.
PoLASTRON (Jean-Pierre de), capitaine au régiment de
L*11|P6t du SAH6. 135
Brezé infanteriey taé à la prise du fort de Mardick en 1646.
PoLASTBON (le 8' de), capitaine an régiment du roi, et le s' de Pdastnm» lieutenant au même régiment, sont blessés au siège de Maestricht, juiUet 1673.
POLAsnoR (Jean-Charles de), son neveu, chevalier de Malte, enseigne aux gardes françoises, tué à la bataille de Gonsarbriek, en 1675, à TAge de vingt ans.
PoLASTEOR (Jean- Joseph de), frère du précédent, soûs lieutanant au même régiment^ tué à la bataille de Saint-Denis en 1678.
PoLAsnoi, originaire de Bretagne, lieutenant de vaisseau le 1** janvier 1693, capitaine de frégate le 1*' novembre 1 705, taé sur le Bovrtofi, commandé par M. le comte d'Arquian, pris par les Flessingubis le 10 mars 1707.
PoiASTaoH (Jacques-Louis, marquis de), son autre frère, chevalier de Saint-Louis, colonel du régiment de la couronne et brigadier des armées du roy, tué à la bataille d'Almanzaenl707.
PoLASTaOH (le s' de), colonel du régiment de la couronne, est blessé le 14 août, au sîége de Barcelone, de trois coups de feu au bras et au c6té, septembre 1714.
PoLATaE (le s' de la), capitaine au régiment de Bourbonnois, tué à la bataille de Steinkerque en 1692.
PoLB (Richard de la), mort au service du roy à la bataille dePavieenl525.
PoLECfs (Charles-Emmanuel de), seigneur de la Jachère, capitaine au régiment de Gonti, fut blessé d'un coup de pique au combat de Fribourg, en 1644, et dans l'attaque d'unedemi-lune'à. Courtray, il fut accablé de coups de pierre et demeura longtemps confondu parmi les morts. Sous le r^ne précédent, ilavoit été blessé de deux coups de
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feu à l'attaque de Gy, l'un au ventre et l'autre an cAté droit, et d'une autre au bras droit an siège dTvoy.
PouER (Jean), de Lauzane, colonel an régiment de Yieiaz Sales-suisse et brigadier des années du roy, reçut en i09S, à la bataille de Steinkerque où il fit des prodiges de valeur, trois blessures mortelles qu'il refusa même de Cure panser; mais il expira d'une quatrième au moment où la victoire se décida en faveur du maréchal de Luxembourg.
Pounas (le capitaine), Joalim, tué au siège de Metz en i552.
PouGNAC (Vivien de), seigneur d'Escoyeux, guidon de la compagnie des gendarmes du seigneur de la GhâtaignerayOi
fut tué au siège de la Rochelle en 1573.
(Y. des GoTEux, que Ton croit de cette maison.)
Pougnâc (Louis- Armand, vicomte de), baron de Ghalancon, chevalier de Tordre du roy et gentilhomme ordinaire de sa chambre, blessé au siège de Saint- Agreve en i580, mourut en 1584.
Polignâc (le s' de), ofQcierdu régiment de Yillandry, est blessé àla bataille gagnée sur les Espagnols, le 11 juillet 1840, devant Turin.
PouGNAC (le s' de), lieutenant de vaisseau, du port de Brest, noyé sur la barre de Bayonne, passager sur la Jolie^ eom* mandée par le chevalier de la Ralde, le 22 novembre 1702.
PouGNAC (le marquis de), brigadier d'infanterie, est blessé à la bataille de Fridlingen, octobre 1702.
PouGHAC (Armand-Scipion-Sidoine-Apollinaire-Gaspard, comte de), chevalier de Saint-Louis, lieutenant général des armées du roy, gouverneur du Velay et de la ville du Puy, précédemment colonel du régiment d'Aunis, blessé à la
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bataille de Fredelinghen en 170S, moorat à Paris le 4 avril 1139, âgé desoiianle-diz-iieiir ans.
PouGSAC (Loais-Denis-ÂDgiiste de), cheTalier de Halte, colonel du régimeat de Brie et brigadier des années du roy, reçot au combat de Saint^Cast, en i75S, une blessure dont 3 mourut peu de temps après.
Pdughau (la 8' de), capitaine au régiment de Normandie^ est blessé au siège de Luzemboui^, juin i684.
PoLiQiiAH (le s' de), capitaine au régiment de Bourbonaais, blessé an siège de Mayence en i689.
PoLLAUOR (Jean-Glaude de), dit le eheoalier de GlaoeMSf chefalier de Saint-Louis et capitaine au régiment de Limosin, ftit dangereusement blessé d'un coup de feu à Tépaule an siège de Saint-Sébastien, et obtint sa retraite en 1757.
PnxnsmT (Mathlas, dit le ehwalier de), chevalier de Tordre dn Mérite militaire, lieutenant-colonel du régiment de Bercheny-bussards, avec rang de mestre de camp, blessé i Nienbourg, le 24 février 1734, le fui encore à Emsdorf le «6 juillet 1760.
Poulet (le s')» capitaine aux grenadiers de France, tué à la bataille de Minden en 1759.
Pologne (le s' de), officier au régiment de Rambures, blessé au combat de SenefT en 1674.
POLT (Claude de), capitaine au régiment de Poitou, tué à la bataille de Malplaquet en 1709.
PoLT (lo chevalier de), capitaine au régiment de Poly cavalerie, est blessé à la bataille de Todenbaosen, août
PoLT Saiht-Thibaut (François-Gaspard, comte de), marquis de Ghausnis, chevalier de Saint-Louis, d'abord capi-
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taine de cuirassiers, puis colonel du régiment des Landes de 1748, mestre de camp de celuy de Poly en 1749, lieotenant général des armées da roy et chevalier d'honneor de la chambre des comptes, blessé aux batailles de Parme et d'Ettingen en 1734 et 1743, mourut en 1783.
PoLT (François-Baptiste de), son frère, lieutenant au régiment da Maine, tué à la bataille de Parme en 1734.
PoLT (le chevalier de), capitaine au régiment de Poly cavalerie, blessé à la bataille de Minden en 1759.
PoHAiaoL (le s' de), lieutenant an riment de Coudé, blessé à la bataille de Minden en 1759.
PoKARBL (le s' de), commandant de batailloa au régiment de royal vaisseau, blessé au môme siège en 1698.
PoMERAiDEMOiiT (le s' de), Capitaine au même régimeat de royal vaisseau, blessé au même siège en 1692. .
PoksbAdb (le s' de), est blessé à Texpédition du colonel Oassion, près de Mirecourt en Lorraine, novembre 1635.
PoMERELLE (le S' de la), brigadier des cheyau-légers de la garde, blessé à mort au siège de Hons en 1691.
PoMERET (le s'), gendarme de la garde du roi, blessé au combat de iLeuze en 1691.
PoHEREuiL, capitaine blessé, an combat de Saiat-Deois en
PoNEusE (le 8' de), capitaine au régiment d'Bspanœ, blessé le 15 février 1656, dans une escarmouche très-vive près du Quesnoy.
Pommais (le s' de), mousquetaire de la garde du roy^ tué au siège de Haèstrick en 1673.
PoMMAHEDE (le chevalier de), caiMtaine dé brûlot, du port
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de Brest, mort à la Havane, eommandant le Fdoory, le 26 may 110S.
PouEBEUiL Çie seigneur), commandant rartillerie dans Tannée dltalie, tué an siège d'Anma en 1523.
PojuuauwiL Oe s' de), premier capitaine an régiment de Lorge, est toé, le 26 octobre 1667, an village deMignant^ en Flandre, dans on combat avec les Espagnols.
POHXiaBU (François de), chevalier de Malte, tné an siège de Candie en 166*««
PoiMEanj (N de), son frère, anssy chevalier de Malte,
tué an mâme siège.
PDMMEacn (Alezandre-Jacqnes de), capitaine aux gardes frinçoises, toé i la bataille d'Bttingen en 1743.
PoMMEiEun (le s' de), capitaine au régiment de Rambures, toè à la bataille de Seneff en 1074.
POMMOURnii (le s' de), enseigne aux gardes françoises, maréchal de camp et gouverneur de Doiiay, blessé au siège de Maèstricht en 1673.
PoMMOT (Micheau de), chevalier, tué à la bataille de Poitiers en 1356.
PoHiAVÂL (le s'), capitaine au régiment delà Motte, blessé à la bataille gagnée sur les Espagnols le il juillet 1640, devant Turin,
PoHPÀDOua (Geoffroy, vxeomU de), chavalier de Tordre du Roy et gouverneur de limosin, fut tué d'une arquebusade qui Iny perQa la tète à côté de Toreille, au siège de Hucidan en 1569.
PoiPADOUR (Jean, comte de), chevalier de Tordre du Roy, fut tué anssy an même siège.
POMPERAI! (le seigneur de), capitaine d'une compagnie
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d'armes de ses ordonnances, fut tué au siège de Naples en 1528. Ce fut lui qui tira le roy François I^ des mains des soldats à la bataille de Pavie.
PoMPiGNAN (le s' de), capitaine au régiment de caTalerie de Boissac, est tué le 22 juin 1645 au siège de Lérida.
PoiTAT (le chevalier de) est blessé à la bataille du Thésin, 1636.
PoNCB (le s' de), capitaine de grenadiers an régiment de Kémonty tué an siège de Namur en 1692.
PoNGERAG (le sdgneur de,) capitaine aux gardes firancoises, tué an siège du Broûage en 1577.
PoNCERAC (le seigneur de), capitaine an régiment de Sacromon, blessé au siège de Monségur en 1586 (de Thon).
PoNCET (Antoine), gentilhomme, sous la conduite du baron de Sassenage tué le 6 août 1624, à la bataille de Verneuil.
PoNCET (N ), sous-lieutenant aux gardes françoises,
est blessé au siège de Maêstricht en juin 1673^ et tué en 1674 an siège de la citadelle de Besançon.
PoNCET (François de), capitaine ayde-major au régiment de la Couronne, tué à Tattaque des Prussiens par le comte d'Apchon, près de Ramen sur le Lippe, le 2 juillet 1761.
PoNCET (le s' du), ayde-major des grenadiers royaux de Solar, blessé au bras à la bataille d'Hartembecken 1757.
PoNCHE (le chevalier de la), blessé h la défense de Grave en 1674, doit ôtre le même que le s' de la Ponge^ ofBcier an régiment de Normandie, qui en effet fut blessé à ce siège.
PoNDiAs (le s' de), lieutenant aux gardes Crançoises, blessé à la bataiUe d'Ettingen en 1743.
l'impôt du SAve. 141
PiHiDUS (le eheralier de), lieaienant au régiment de Na^ailleiy esl taé aa siège de Poyeerda en 1678.
PonuLLAH (le ebevalier de), est blessé dans le combat du 27 ami 1658, atec les Espagnols^ devant Barcelone.
VOBQE (delà). (V. de la Porche.)
PoHAT (lean-B^titte de), chevalier de Malte, capitaine an régiment de Sault, mort en 1638, d'une blessure qu'il lecot en se jetant avec sa compagnie dans la ville de Trin, assiégée par les ennemis.
PiisuTOvrsKi (N.)» aide de camp du maréchal de Noailles, toé dans l'attaque d'une tranchée, dans la campagne de Flandre. Juin 1744.
Posfs (Renaud, sire de), vice-roy de Navarre, tué à la batûlle de Poitiers en 1356.
Poirs (Renaud de), son fils, tué à la même bataille, pendant laquelle il combattit avec une valeur remarquable.
Pons (Renaud de), comte de Bergerac, tué à la bataille de Nicopolis en 1396.
Poses (François, sire de), comte do Marcnncs, de Monfort ei de Bergerac, tué à la bataille d'Aignadel en 1509.
P09S (Gédéon de), baron du Yigean, tué à la journée d'Anvers en 1583.
P0!is (Alexandre de), seigneur de Rennepant, ayde de camp du maréchal de Marillac, tué au siège de Moutauban 601621.
Poss-Saoit-Harc (le s' de), capitaine d'infanterie, est blessé à la défense de Miravel en Catalogne, mars 1643.
Pons (Jacques -Henry de), marquis de la Caze, enseigne des gardes du corps et gouverneur de Cognac, blessé à la bataille de Lutzen 1674, mourut en 1702.
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PoHS (Louis-François, dit le camU de% miyor du régiment de Rennepont) tué à la M iranolle en Italie à l'Age de 23 ans.
Pons (Dominique de), son frère, dit d'abord le marquii SHarmcùwi, puis le marqaU de Rennepont^ colonel du régiment de Rennepont, tué à la bataille de Gasti^ne en 1706.
Pons (Pierre de), son autre fràre, chevalier de Malte, et appelé depuis le comte de itotnéponi, mestre de camp dn régiment de Rennepont cavallerie, tué aussy à la mAme bataille.
Pons (le s' de), lieutenant au régiment de la Tour du Pin, tué à l'affaire de Carillon en Canada, le 8 septembre 1 158.
Pons (le chevalier de), chevalier de Saint-Louis, capitaine aux grenadiers de France avec rang de lieutenant-colonel, eut le pied écrasé à la bataille de Minden en 1759.
Pons-Chevigny (le comte de), tué à la bataille d'Ettingen en 1743.
Pons-du-Breuil (le s' de), mousquetaire du roy de la 2* compagnie, tué à la bataille d'Ettingen en 1743.
PoNS (le s' de), capitaine au régiment royal des vaisseaux, blessé à la bataille de Laufeldt en 1747, parait ne pas devoir être distingué de Prançois-Alexandre du Pcntj capitaine au même régimenty reçu chevalier de Saint-Louis en 1747.
Pons (le s' de), capitaine au régiment des grenadiers de France, est blessé à la bataille de Todenbausen, août 1759.
Pont (Jean de), seigneur de Cantepie, tué à la bataille de Montcontour en 1569.
Pont (François de), seigneur de Cantepie, gendarme de la compagnie du connétable, puis chevau-léger delà compagnie colonelle des cbevau-légers du comte d'Auvergne
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étant de girda à Tillen-CiotteretSy fat blessé au bras gauche en secourant la seatmelle, et perdit trois chevaux de la valeur de mille livres, d'après une attestation du duc de B<dian du 12 avril 1617. Il fat tué au siège de Montauban.
Fomr DB YniXÂniB, enseigne de vaisseau du port de Rocbefort, tué devant Gibraltar le 2 janvier 1705.
Pour (du). (Y. le s' de Pons, c^itaine du régiment royal des vaisseaux.)
PoiT (Tvon du), seigneur de Rochescroie, chevalieri tué à la bataille de Poitiers en 1356.
PoHT (le sire du), tué à la bataille d'Auray en 1364.
PoBT (Pierre, baron du), et de Rostrenen, tué à la bataQlede 8aint-Anl»u-*da-Ciormier en 1488.
Port (Guillaume da), tué à la bataille que le Dauphin, aux intiréts duquel il était attaché, livra au duc de Bourgogne enl4Sl.
Pont (Armand du), dit de Sainte-Marguerillef tué au àége de Salers sous Louis XIII.
PoHT (Abel du), guidon de la gendarmerie, tué dans les guerres de Louis XTV.
PoHT (Joseph du), chevalier de Saint-Louis, capitaine de grenadiers au régiment de Navarre, puis brigadier des armées du roy, commandant à Pampelune, à Landrecies, puis à Toulon, où il mourut en 1733; reçut un grand nombre de blessures dans les guerres de Louis XIY ; on ne peut douter qu'il ne soit le même que le 1*' du Pont y capitaine au mime régiment j qui avait été blessé au siège de Luxembourg en 1684. et encore que le s' du Pontj officier au même régiment, qui le fat aussy à la bataille de Malplaquetcn 1709.
Pont (le s' du), commandant de bataillon au régiment de Normandie, blessé au combat de Chiari en 1701 •
Pont (le s' du), chevalier de Saint-Louis, capitaine au riment de Navarre, puis major de la Villeneuve à Nancy, fut blessé en différentes actions sous Louis XV.
Pont-d'Alt (Pierre du), dit le capUaine Pierrepmit, gentilhomme savoyard, écuyer d'écurie du roy «t lieutenant de la compagnie de cent hommes d'armes du duc de Lorraine que commandoit le chevalier Bayard, son onde, fut tué à la bataille de Pavie en 1515, près la personne du roy et en la défendant. L'histoire en parle comme d'un excellent officier.
Pont-d'Aubevote (Henry-Charles du), dit le chevalier 4$ la Roussière^ chevalier de Saint-Louis, capitaine d'artillerie, blessé à la bataille de Rosback en 1757.
Pont d'Aubevoye (René-Jacques-GIaude du), comte de la Roussière, lieutenant au régiment de Saint*Jal-cavallerie, eut un cheval tué sous luy à la bataille de Minden en 1755.
Pont de Gompiègne (Balthasar du), dit le ckevaUer de Janckirej ayant formé le dessein d'incendier l'escadre anglaise qui bloquoit Zeulence en 1759, projet hardi qu'il auroit exécuté s'il n'eût pas été trahi par l'un de ses déserteurs qui l'éventa aux Anglois, reçut six coups de fusil à travers le corps dans cette entreprise, et mourut quelques heures après.
Pont de GoMPiàGNE (N du), tué à la bataille de Guas-
tallaenl734.
Pont de Gompiègne (Joseph du), son frère, chevalier de Saint-Louis, colonel d'infanterie et gouverneur de Bar-sur- Aube, se retira du service à raison de ses blessures.
Pont de Gompiègne (Nicolas du), capitaine et chef du
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fol des oisetu de la chambre du roy, avoH été blessé dangereasemeot à la prise de Montmedy en 1057.
Port as Gauut (le s^ du), tué en 4709 à la bataille de Malplaqoei à la IMe de son régiment. (Il eut un fils tué au blocus de Luxembourg.)
PoBT DB Gault (Pierre-Henri du), seigneur de Baignon éL de Tbncbelonge, chevalier de Saint-Louis, gendarme de la garde du roy, capitaine de cavalerie et commandant la capitainerie, garde-côte de GhAtelvalon, blessé en 1743 à la bataille d'Bttingm, reçut plusieurs autres blessures au service, entre antres un coup de balonette dans la poitrine dont fl resta fort incommodé.
PovT DB Ybillbiib (de), lieutenant de vaisseau du port de Bochefort, mort aux isles sur VEn^^téf commandé par M. de Montbault, le 3 juiUet 1702.
PoBT DB YBIU.BNB (Paul-Rcné du), chevalier de Saint- Louis, capitaine de grenadiers au régiment de la Marche avec rang de major, fut blessé à la bataille de Minden en 1759 et quitta le service en 1772.
Pour DU Vivier (du), enseigne de vaisseau du port de Rochefort, mortài'Isle royale le 1713.
Pon Saiutb-BIahib (du), enseigne de vaisseau, du port de Brest, mort aux Isles le 1703.
PoHTACT (les' do), chevau- léger de la garde du roy, tué aa siège de Mons en 1691 .
FœrrAGifAïf (le s' de), capitaine dans le régiment d'Auvergne infanterie^ blessé au combat près de Rhimberg, octobre 1760.
PonAiziÉRB, capitaine au régiment de la Ferlé-Seneterre, est tué au siège de Chatte, septembre 1651.
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PoNTAUiBR (Jean de), seigneur de Talency, baron de Pleurs, chevalier de l'ordre du roy, et capitaine de 50 hommes d'armes de ses ordonnances, tué à la bataille de Montcontour en 1569.
PoNTAULT (N de) servit longtemps dans les années da
roi Henry IV où il reçut plusieurs blessures.
PoNTAULT (Sébastien de), seigneur deBeanlien le Donjon, chevalier de l'ordre duroy, maréchal de ses camps et armées et l'un de ses gentilshommes savans, blessé d'nue mousqnetade à la jambe au eombat deVeillaneen 1630, et d'un coup d'épée à travers le corps au siège d'Arras en 1640; eut enccnre le bras droit emporté d'un coup de canon au âége de Phili»bourg, et mourut le 10 août 1774.
PoiiBRBAUT (de), enseigne de vaisseau du port de Brest, mort aux Isles, en 1692.
PoNBRiART (le ch** de), enseigne de vaisseau du port de Brest, mort sur le Maure, le 7 février 1693.
PoiVTCABHÉ (le s' de), lieutenant au régiment de Lentillac, blessé dans une escarmouche entre un régiment et un parti de la garnison de Gravelines, en 1644. (Meretire, 1644.)
PONTCHABNAULT (le 8' de), chcvalier de Saint-Louis, premier capitaine du régiment de Marsan, tué à la bataille d'Ettingen en 1743.
PoRTGHAROT (le S' de), ofBcier au même régiment de Blarsan, fut blessé en 1 743 à la défense de Dingelfingen. (N'y auroit-il pas quelque rapport de ce militaire avec le précédent?)
PoNDBVAux (le s' de), est blessé an siège de Mardik, août 1648, ce qui toutefois ne l'empêche pas de se distinguer à la bataille de Lens, quelques jours après.
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PoHTioooLâiT (le 8'), cipitame au régiment du roi, se troore àla bslaille de Hocroy, mai 4643.
P01T6-G0ULAH {$ie) (\e s'), cornette au régiment d*Escars^ est taéà la bataille de Rosbach, novembre 1757. '
FOBTSTB DB LA Gabdb, enseigne de vaisseau du port de Toulon. Noyé sur la barre de Bayonne dans la /OK0, le 32 novembre iTOi.
PoRTBVÉs (le s' de)y capitaine au régiment de Bourbonnais, tué au siège dlpres en 1744.
PovTBv^ (Claude-Henry de), lieutenant de Champagne, tué au siège de Fribourg en 1744.
PwnmuL (le s' de), fils, chevau-léger de la garde du roy , tué au siège de Mous en 1691.
PosaiBOH, sous-lieutenant au régiment de Périgord, blessé à la bataiUe de Stafikrde, le 18 août 1690.
PoKTHiBU (Guy n, comte de), croisé avec Louis le Jeune, mourut de maladie à la suite de longues fatigues en 1147, à Ëphèse.
PùHTHUU (le comte de), tué au siège d'Acre en 1191.
PoRTHiEu (Jean, comte de), parti pour la croisade, est tué lunègede Ptolémals en 1191.
PoiTHiBU (Jean de), comte d'Aumale, baron de Hontgommery, seigneur d'Epemay, tué à la bataille de Gourtray en 1302.
PomniBn (de), enseigne de vaisseau du port de Rochefort, mort sur la Friponne^ le 12 mai 1691.
POHTHiBD (le s' de), gendarme de la garde du roy, blessé à U bataille d'Ettiogen, 1743.
P(MTi8 (Louis de), seigneur de Pontis et d'Ulbaie, gentil»
homme ordinaire de la chambre du roy. Lieutenant aux gardes françoises, puis capitaine au régiment de Bresse et commissaire général des Suisses, reçut 1 7 blessures pendant plus de dix ans qu'il servit. Ce doit être luy sous le nom de PofUiSf que Ton trouve compris parmi ceux qui forent blessés au siège de Tonneins en 1612; depuis il se retira à Tabbaye de Port-Royal des Champs où il mourut âgé de 87 ans, le 14 juin 1670; il éloit entré dans le régiment des gardes sous Henry IV.
PoNns d'Artis, lieutenant de' port de Rochefort, mort commandant la Mégère^ au fort de la Martinique^ le 8 juillet
PoHTLBVOis, lieutenant de vaisseau, du port de Port-Lovis, tué sur le Bourhonj commandé par M. le coifate d'Arquiànt> le 15 mars 1707.
PoNTLOuis (le s' de), capitaine au régiment de Normandiei tué au combat de Chiari en 1701 .
Pontmarun (le s'), capitaine au régiment Daupbhi, est blessé au siège de Maestricht, juillet 1673.
PoNTRONEL (le s' de), gendarme de la garde du roy, blessé à la bataille d'Eltingen en 1743.
PoNTROULÂN,capitaine,est blesséà la bataille de Rethel, 4651 .
PoNTVALET (le S' de), chevalier de Saint-Louis, capitaine de grenadiers au régiment de Champagne, blessé d'un coup de sabre sur le cou au siège de Prague en 1742, le fût encore en 1743 à l'attaque de la redoute de Rhinvillers, et mourut à Nancy en 1 744.
PoNTvnxB (de) — (Voy. de Roghbghouart-Pontville.)
Populus-de-Saint-Prothais (le s' de), chevalier de Saint- Looisi eut la jambe droite cassée d'un coup de flèche et un
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bris pmé de ptrt en part d*an pareil coup en commandant un détachement contre les saunages à la Louisiane.
PoiCBiBis (Tanneguy des), seigneur de Haillanne-du-Lac et de la Tonr^'Argencey lieutenant d'une compagnie d'ordonnance, gouYemeur et viguier de Beaucaire, servit depuis sor mer, et reçut plusieurs blessures, d'après une remontrance qu'il fit au roy le i3 avril 4545.
Pwciusr (les'),enseigneau régiment de Roussillon, est tué le 44 avril 4687 en repoussant les Espagnols qui avoient fait une sortie du grand fort de llle de Sainte-Marguerite.
PoiCËLUSTS-DB-HAiLLAiniB (Marc-Heury des), chevalier de Malte, tué i la bataille de Gassel en 4677.
PoiCELLBTS (Louis-Joseph des), marquis de Maillanne, gouverneur de Tarascon, commandant 4000 yénitiens au siège de Patras contre le Turc, où il se signala étant monté le premier à l'assaut et, y ayant été blessé, mourut à Arles le 46 août 1695.
Pobcbubts-db-Maillahne (N des), chevalier, commandeur et grand- croix de Tordre de Malte, capitaine au régiment des Cravates, grand veneur de S. A. R., madame la duchesse douairière de Lorraine et de Bar et de François III, grand-duc de Toscane, servit plus de vingt ans dans les armées du roy, et il y reçut plusieurs blessures.
POBCHSDSB (le s' de), capitaine au régiment des gardes, est Uessé à la prise de Boulas sur les Lorrains, juin 4635.
PoiCHEUSB (le comte de) est blessé au siège de Dunkerque, octobre 4646.
PoBCHBUX, capitaine du régiment des Gardes, tué à la Mothe-au-Bois en 4646.
PoBCHBUX, frère ou parent du précédent, également capitaine dans le régiment des gardes, tué à Lens le ..... 4648.
PoRcoN (Jean de), dit le grand Porcony chevalier, sdgnear de Porcon et de Bonnerontaine, fut l'un des chefs de Tarmée que Louis XIl envoya contre les Turcs dans 111e de Hetelin et il y fut tué avec le suivant, son frère.
Porcon (Jean de), son firère, dit le petit Jean Poreon.
PORDUC (de). — (Voy. de Pourdene.)
PoRÉE (le s'), commandant le Saint-Espritj s'empara vers le cap de Finistère d'un corsaire de Flessingue après un combat où il est dangereusement blessé, 4696.
PoRUDou (le s'), guidon des gendarmes du maréchal de Gassion, est blessé au siège de Bourbourg, aoftt 1645.
PoRif i-db-Bellefin (Gilles de), chevalier de Sainl-Louis, capitaine au régiment de Soissonnaiset major dellariemboarg, blessé d'un coup de feu en 1 741 à l'attaque d'un village près de Lintz, le fut encore à la tète et dangereusement à la jambe droite d'un éclat de bombe au siège de Fort-Saint- Philippes en 1756; puis en Corse, il reçut un coup de fusil à travers la cuisse droite à l'attaque du village de Burgo.
PoRQUET de la Boulardière (le), enseigne de vaisseau du port de Rochefort, mort à Tisle Royale, le 6 juin 1738.
Portail (François), capitaine au régiment de Picardie, tué à la bataille de Seneff en 1674.
Portail (Louis), seigneur de Ghatou, sous-lieutenant des chevau-légers de Bretagne, tué à la bataille d'Hoschtet en
Portal-db-Saint-Albt (le s' du), chevalier de Saint-Louis, capitaine de grenadiers au régiment de Bretagne, tué au siège de Fort-Saint-Philippes en 1756.
Portal-db-Sairt-Albt (le s^ du), chevalier de Saint-Louis, capitaine de grenadiers, pois major du même régiment
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a^ec rang de liBotenani-coIoDel et brigadier des armées du roy 6D 4782, ftit blessé à la journée du 23 août 1762 et monnit en 1787 oa 1788.
PoiTALis (le s' de), ofBcier de vaisseaux du roy, tué au siège de Hilum.
PoaTB (Hooibert de la), gentilhomme sous la conduite du baron de Lassinage, tué le 6 août 1624 à la bataille de Verneml.
PoiTB (Gollart de la), seigneur de BelHncourt, tué à la bataille d'Axinconrt en 1415.
POBTB
Henri reine.
ETE (N de la), fut blessé an siège de Pontoise sous
i lY, rivant dans la compagnie des gendarmes de la
Pons (Raoul de la), seigneur de Boishel (oncle du maréchal de laMeilleraye), fut tué au senrice.
Poan (Pierre de la), seigneur de la Suardière. Premier Tilet de chambre du roy, serrit dans le régiment des gardes françoises et dans la compagnie des gendarmes de la reine, et reçut au siège de Casai, sons Louis XIII, des blessures que l'on crut mortelles, d'après les propres termes des lettres patentes que lui accorda Louis XIV au mois de juillet 1643.
PoBTE (la), cornette du régiment Lalande, blessé le 18 août 1690 à la bataille de Staffarde.
PoBTE (le s' de), officier de carabiniers, fut blessé à la bataille d'Ettingen en 1743.
POBTB (le s' de), lieutenant au régiment de Mailly, tué à la bataille de Rosback en 1757.
Poste (Louis-Hugues de la), chevalier de Saint-Louis, commandant les quatre compagnies à pied du régiment de
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la reine dragons, obtint en 1708 une pension de retraite de 600 francs motivée sur ses services et ses blessures.
Porte (Joseph de la), seigneur de la Porte, de l'Artaudie et de Lissac, chevalier de Saint-Louis, lieutenant-colonel d'infanterie, major à Toulon, puis lieutenant du roy à Sarrelouis et lieutenant des maréchaux de France à Brives, blessé d'un coup de fusil à la tête au siège de Goni en 1744| le fut encore à la cuisse au siège du Mans en 1746 par l'effet d'une balle qui s'aplatit contre la hime de son épée.
Porte (Joseph de la), seigneur de la Porte, de l'Artaudie et de France à Brives, fut blessé en 1695 pendant l'investissement d'Ostalric en Catalogne.
PoRTB-nE-HoNTAiONEU (FrauQois de la), capitaine-lieutenant des chevau-légers de M. le duc d'Orléans, fut tué au service du roy, combattant vaillamment contre ses ennemis, d'après des lettres de Louis XIV du 18 janvier 1648.
Portb-Larnagol (Antoine de la), capitaine d'inCuiterie, fut blessé au siège de Turin en 1706.
Porte-de-Reiiainel (le chevalier de la), ofDcier au régiment de Rochefort, blessé à la poitrine et à une cuisse au siège du Fort-Saint-Philippes en 1756.
PoRTEBiSE (le s' de), officier des colonies, tué le 27 octobre 1747 sur le Neptune dans le combat du M>* de l'Etenduere contre les Anglois.
PoRTEi (le s'), capitaine au régiment de Guiche, tué à la bataille de Nervinde en 1693.
PoRTXLS (le s' de), capitaine au régiment de Vastan, blessé à l'épaule à la bataille de Minden en 1759.
Porterie (Jean de la), capitaine au régiment de Vaubeconrt, mourut à Sedan des blessures qu'il reçut en i6S6
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dans rârmie oommandée par le cardinal de la Valette et par le duc de Saxe-Weimar.
PoiTBiiB (Charles de la), seigneur de Gastelmerle, capi-* taine au régimeni de la marine, blessé au siège de Bellegarde en 1575^ mourut de cette blessure en la même année.
Poanan (Dominique de la), du Cardenau, son frère, cbefalÎCT de Saint-Louis et lieutenant-colonel du régiment de Cbarolais, blessé aux sièges de Namur et d'Ath en 1692 et IS91, fàt tué d'un coup de canon en montant la trancbèe an siège de Denin en Espagne, en 4707.
Potmn (Jean-Baptiste de la), son autre firère, seigneur de la Haigne et de Gardenaux, chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de la marine en 4683, puis major de eeluy de Charolois en 4676, major de la ville de Nice en 4 705 et commandant à Sorpello, fut blessé à la bataille de Saint- Jean-de-Pauges.
PoaTBiB (Loub de la), fils du précèdent, enseigne de la compagnie colonelle du régiment de Charolois, tué au combat d'Eckesen en 4703, n'étant encore ftgé que de seize ans.
PoBTBiiB (François de la), chevalier de Saint-Louis, lieutenant-colonel du régiment mestre de camp général dragons, puis lieutenant général des armées du roy et commandant à Cambray, fot blessé d'un coup de fusil à la tête au siège de Prague en 4742, eut un cheval tué sous luy à la bataille d'Ettingen en 4 743 ; fut encore blessé au siège dTpres en 4 744 d'an éclat de bombe à l'épaule, et reçut un coup de fusil à la jambe à celui de Namur en 4746 ; il mourut en 4789.
PoiTBam (Philippes de la), son firère, chevalier de Saint- Louis, major du régiment de Mailly, tué à la bataille de Rosbackeo 4757.
PoiruGAL (François de), comte de Vimioso, fut percé de
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plusieurs coups et mourut de ses blessures à la bataille des Açores en 1582. M. de Thou en parle comme d'un homme audacieux qui en imposa au général Strozzi par mille feintes qu'il inventait chaque jour, et que ce fut à son instigation que cet armement s'était fait, bravant le péril par un ezcei de vanité naturelle.
PosciEux (le s' de)^ lieutenant au régiment du Gars, est blessé au siège de Porto-Longone, novembre 1646.
PossAC (le s' de)y chevalier de Saint-Louis, capitaine de grenadiers au régiment de Normandie, blessé au siège de Berg-op-Zoom en 1747.
PosTBL (Alexandre), seigneur de Launay, lieutenant au régiment de Champagne, tué au service du roy en Catalogne en 1654.
PosTBL (Jean de), seigneur d'Averne, lieutenant-colonel du régiment de Navarre, maréchal de camp, conseiller d'État d'épée, mestre de camp d'un régiment d'infanterie, gouverneur de Bapaume et maître d'hôtel du roy, tué au siège de Bapaume en 1642.
Pot (Jacques), seigneur de Thoré, gouverneur de Bar-sur- Seine, tué à hi prise de cette ville en 1475.
Pot (René), seigneur de la Roche de Nollay, échanson du roy et sénéchal de Beaucaire, fut tué d'un coup d'artOlerie au siège de Salces, et ce dut être sous Charles YIII ou Louis Xn.
Pot (Henry), chevalier, seigneur de Rhodes, porte-cornette blanche, tué à la bataille d'Ivry, en 1590, d'un coup mortel qu'il reçut dans les yeux : jeune homme distingué par sa bravoure, dit de Thou.
Pot (François), chevalier, seigneur de Rhodes, grand maître des cérémonies dé France, prévôt, maître des céré-
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moiûet des ordres du roy, premier écuyer tranèhant et porie-comette bUncbe, tué au siège de Montpellier en 1622.
PoTAiT (Jérftme), seifpaenr de la Ruelle, lieutenant d'une compagnie de gens de pied, puis commissaire de la gendarmerie, fol blessé i la prise de Rouen d'une arquebusade an corps, pub d'un pareil coup au siège dlssoire et d'un autre à la cuisse i celuy de la Fère en iSOO.
PoTÂST (Miilippe), sieur de la Ruelle, et Pierre Potard sont tués au siège de Maestricht, 4632.
PoniAT (Jacques), cadet au régiment des gardes françoises, tué au siège de DoUe en 1686 en montant à l'assaut.
PoTHAT (Claude), seigneur de la Fèrge Vallecour, lieutenant au régiment de Picardie, blessé à la bataille de SsintrDenis, mourut en 1714.
POTKiAT (Piwre-Bruno), lieutenant au régiment de Lorraine, blessé au combat d'Oudenarde en 1708, le fut encore d'un coup de feu à travers le corps à la bataille de Halphquet en 1705 et fut écrasé d'une bombe au siège d'Aire eo 1710.
PoTBaAT-DE-SinrT-SsYBH, chevalier de Saint-Louis, capitaine, commandant au régiment de Marsan avec rang de Uentenant-colonel, fut blessé à la retraite de Bavière en 1743.
PoTsaAT (Claude), seigneur de Thurey et d'Assenay, cheniier de Saint-Louis et de l'ordre de Saint-Lazare, lieute- DiDt-colonel du régiment d'Orléans cavallerie, maître fhAtel ordinaire du roy et brigadier de ses armées, fut grièvement blessé à la bataille de Lutzelberg en 1758.
PonaiB (le s' de la), capitaine au régiment de Champagne, tué au combat de Suitzem en 1674.
POTBRiB (le s' de la), commandant de bataillon au régi-
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ment de Bourbonnois, blessé au combat de Steinkerque eo 1691.
PoTHUT-D'HÀRMEvaLE (Jean-Baptîste de), chevalier de Saint-Louis, chef de bataillon au régiment de Touraioe avec rang de major, reçut à la bataille de Minden en 1750 plusieurs coups de sabre sur la tète et au corps, et ftit encore blessé à deux sièges d'un coup de feu au pied et d'un éclat de bombe.
(V. d'Abmevillé au cas de rapport avec cette famille.)
PonAUMBs (Robert de), tué à la bataille d'Asincourt en 1415.
PotiBR (Louis), marquis de Gèvres, capitaine des gardes du corps du roy. Lieutenant général de ses armées, gouverneur de Touraine, commandant en Champagne, grand bailly de Vallois et de Gaen, dangereusement blessé d'un coup de grenade à la tète et de plusieurs coups de pierre au siège de Fontarabie en 1638, reçut encore 17 blessures à celuy d'Arras en 1640. Les lettres d'érection du duchépairie deTrèmes qu'obtient René Potier, son père, au mois de novembre 1648, portent qu'il en reçut 38 au service du roy, notamment au combat de Sailly où il se signala et reçut 33 blessures ; il fut tué le 4 août 1643 au siège de Thionville de la ruine d'une mine qui l'écrasa ; ce fut pendant la prise de cette ville que le roy lui accorda uo brevet d'expectative de l'état de maréchal de France.
PoTiEB (François), son père, marquis de Gandelus et de Gèvres, capitaine aux gardes du corps et maréchal de camp, tué d'un coup de mousquet au siège de Lerida en 1646.
PoTiEB, chevalier de Novion, est blessé au siège de Candie, août 1669.
Ponm, ensôgiie de Taîssetu du pori de Roeheforl» tué ao combat do 7 join 4673.
Poim (LooisX marqois de Gandelos, ooloiid do riment Tojàl des Tusseaoz, brigadier des années do roy et inspedeor dlnfuiterie, mort i Strasboorg, le 44 avril 4689, d'ooe blessore qo'il reçot ao siège tf Oberkircben, dans le PïdatiDaL
POTisE (Nicolas), dit le eomU de MoHtaiglan^ capitaine aa régiment de Toolouse cavallerie, tué à la bataille de Ramillies en 4706.
Ponn (François-Bernard), doc de Trèmes, pair de Fnmce, cberalier des ordres du roy, premier gentilbomme de sa cbambre, brigadier de ses armées, gouverneur de Paris, do ducbé de Valois et de la ville de Grépy, fût blessé ao siège de Mameheim en 4688, il mourut le 42 avril 4739.
Porm-DBHUk-BucAiiXB (Nicolas), chevalier de Saint-Louis, cher de bataillon au régiment de Touraine cavallerie, tué à la bataille de RamiUies en 4 706.
PonsB, chevalier de Gourcy, sous -lieutenant de galliote et d'artillerie du port de Rochefort, périt sur le CkameaUf le 27 aoost 4725.
PoTnEB-DB*LA-BucAiLLB (Nicolas) , chevalier de Saint- Louis, chef de batailloo au régiment de Touraine, tué à la bataille de Hioden en 4759.
PonBR-DB-PomiBiuT (René - Gédéon) , capitaine d'une compagnie de troupes nationales des isles de Gayenne^ se retira du service en 4768 à raison de ses blessures.
PoTiH, enseigne de vaisseau du port de Brest, périt sur le Jfajmaiitiiie, le 22 janvier 4742.
PoTRELOT (Remy), gendarme de la garde du roy, quitta le service i raison des blessures qu'il avoit reçues en 4706
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à la bataille de Ramillies, et qui lay causèrent la mort peu de tems après.
Potrblot-db-Grellau (Edouard), chevalier de Saint-Loois, capitaine de carabiniers, reçut plusieurs blessures au service, ainsy qu'il est constaté par des lettres patentes du roy du mois demay 1159.
PoTRBS (le seigneur de), tué à la bataille d'Azinoourt en 1415.
PoucHAHTALE, Capitaine au régiment de la Ghastre, blessé à la bataille de Fleurus, le !•' juillet 1690.
PoucHEROL (le s' de), officier au régiment' d'Aiguebonne, est blessé à la bataille du Thésin, 1636.
PouDEMX (François, baron de), chevalier de Saint-Louis, ancien capitaine au régiment de Bourbonnois, lieutenant et ayde-major aux gardes françoises, puis colonel du régiment du roy en 1160 et premier maître d'hôtel du duc d'Orléans, reçut trois blessures au service, et obtint sa retraite en 1762.
PouDBSX (N de), officier au régiment de Navarre,
blessé à la bataille dé Cassel en 1671.
PouDsnx (Jacques de), son frère, capitaine au régiment de sapeurs, tué au siège de la Rochelle.
PouDENX (Bertrand), capitaine au régiment de Tonneins et maréchal de bataille, tué d'un coup de mousquet dans la tranchée au siège de Fontarabie, 1638.
PouGXTBRiB-DE-RiviÈRE (la) , enseigne de vaisseau du port de Brest, noyé sur l'Oriflamme le dernier février 1691.
PouHus (le seigneur de), tué au siège de Brouage en 1577, servant dans l'armée catholique.
PomixAC (de), lieutenant au régiment des gardes, est
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blessé le 8 joiUel 1678 eu se baUant comme yolontaire dans le combat où le maréchal de La Force défait près de Saini- Omer une partie de l'armée da général Picolomini.
Pomuac Qb s* de), capitaine au régiment de Picardie, est blessé i la bataille de Bocroy, juin 1643L C'est loi, sans doate, que Toa retrouTC commandant on corps de troupes à la bataille de Rethel» décembre 1650.
PODiLLT (Jean de), seigneur de Lançon, capitaine-Ueutenant des gardes du corps du roy, lieutenant gfoéral de ses années^ gouverneur de SaintJfenehould et deMezidres, blessé au combat de Saint-Godard, 4664, le fut encore à ce qoll parott sur la fin de Tannée 1675, d'après une lettre que lay écrivit M. de Houvots le 3 janvier 1676, par laquelle il loi mandoit que le roy avoit commandé de lui faire savoir qu'il étoit fort fâché de l'accident qui luy étoit arrivé, et qall e^éroii que sa blessure seroit moins dangereuse que Ton avoit cru d*abord; il ajoute qu'il luy envoyoit un chirurgien par ordre du roy.
PounxT (Antoine de), seigneur dePouilly, baron deCornay et de FleviUe, capitaine au régiment du Plessis-Pralin, obtint du roy le 4 avril 1644 une pension de 1500 livres, motivée sur les grands secours qu'il luy avoit rendus, et sur ce qu'il avoit perdu Pusage de la vue à son service ; il mourat eo 1648.
Pouillt-db-Lanqon (Henry de), lieutenant des gardes du corps écossais, reçut deux blessures au combat de Leuze CD 1691, et mourut de la petite vérole au camp de Maclein CD 1696.
FerdinandrLouis, dit le chevalier de PouiUy-des^ombes^ cornette de la seconde compagnie des mousquetaires, fut Irès-grièvement blessé au siège de Namur en 1692.
Pouju-Fradet (le s' de), capitaine d'an régiment d'infanterie, est tué dans un combat a?ec les Espagnols près de Perpignan^ février 1642.
PouL(le s'), capitaine de dragons, vieux officier, homme de tète et de main, farouche, intrépide et grand partisan, fut tué en 1703 d'un coup de sabre qui luy partagea la Idte dans un combat contre les Camisards (Hist. dêi Camiiorâi)*
Poulain (Antoine), seigneur de la Foresterie, garde de la marine à Toulon, reçut plusieurs blessures tant au combat naval d'Alicante qu'en plusieurs autres rencontres, et même jasques à trois dans le seul abordage d'un vaisseau ea^ nemi, d'ivres des lettres du roy du mois d'octobre 1781.
Poulain (Claude), seigneur de Mouchy, chevalier de Saint-Louis, lieutenant-colonel du régiment d'Anjou cavallerie, reçut une blessure considérable à la cuisse à la ba-^ taille de Luzara en 1702, et eut deux doigts de la odahi droite emportés.
Poulain (Jacques), seigneur du Clos, servit dans les régiments de Mirabeau et de Grammontet fut blessé à la bataille de Cassano en 1705; il y eut une épaulé cassée.
Pouladhdu-Clos (Louis), chevalier de Saint-Louis, ca[âtaine au régiment de Levé, puis dans celuy de Thieraçhe et enfin dans celuy de Navarre, et major du fort SainU André de Salins, reçut plusieurs blessures au service sous Louis XV.
Poulain (Augustin), s'étant embarqué en 1722 avec une compagnie envoyée dans les colonies de l'Amérique sur les rives du fleuve de Missisipi, il y fut pris et tué par les sauvages.
Poulain db GuaaviLLE , enseigne de vaisseau» mort à
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SainUVmceniy commandant de la Guadeloupe le 29 juillet 1719.
Poulet (le b% lientenant au régiment de Bourbon-Bussety blessé à la bataille de Rosback en novembre 1151.
PDOUGmr (le s'), enseigne au régiment des gardes françQÎseSy est blessé au siège de Tortone, décembre 1642.
PouiriT (Gabriel-Françob- Joseph, marquis), chevalier de SainVLoois, .lieutenant des chevau-légers de la garde, maréchal de camp et premier écuyer de madame la duchesse d'Oriéans, reçut plusieurs coups de feu à la bataille de Ramillies, en 1706, dont un lui pAr^ant sa cuirasse lui Bt une forte contusion ; il reçut encore un coup d'épée à l'épaule et plusieurs coups de sabre sur sa culotte sans laquelle O eût couru grand risque de la vie.
PourAUMÈu (le s^y mousquetaire du roy de la seconde compagnie, blessé à la bataille d'Bttingen en 1743.
PoupuÈtB (le s*)} chevalier de Saint-Louis, capitaine de brfdots, perdit un bras d'un coup de canon dès la première année qu'il commença à servir sous Louis XIY.
PouiDEAC (le baron), capitaine d'une compagnie, blessé tn pied en 1562 dans une escarmouche près de Lectoure, Alt massacré en 1560 par ordre du comte de Montgommeiy, chef des protestants, contre la foi de la capitulation fOrthès en Béarn.
PouHCBLET (le &'), enseigne de la mestre de camp du régiment de Roussillon, est tué au siège de Tisle de Sainte- Marguerite, 1631.
PouiBBT (Sibeut), gentilhomme, tué le 6 aoust 1624 à la bttaiUe de Vemeuil, sous le commandement du baron de Sessenage.
PousABeuBS (Antoine-Joseph, dit le Chevalier), chevalier
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de Saint-Louis, capitaine au régiment de Piémont, foi blessé aux batailles de Rosback et de Berghen en 1757 et 1759.
PousARGUES (le s' de), son frère, chevalier de Saint-Louis et capitaine au même régiment, fut blessé en Flandres en 1745 et aux batailles de Rosback et de Berghen en 1759.
PoussARDiàRS (le s' de), capitaine au régiment de Trassy cavallerie, blessé en 1644 au siège de Fribourg. {Mercure de 1644).
Poussant (Joachim), seigneur du Bas-Vaudre, fut blessé au genou au siège d'iUniens en 1537.
PoussART (Charles), son frère, seigneur du Bas-Vaudre, tué à la défense du marquis de Yarambon en Artois.
PoussART, marquis de Fors, mestre de camp du régiment de Navarre, est blessé et fait prisonnier au siège de Thionville, juin 1639, et meurt à Amiens le 28 août 1640, âgé de vingt ans, des nouvelles blessures qu'il avoit reçues le 2 août au combat des lignes devant Arras. Il est regretté de toute l'armée et de la cour.
PoussART-DU-YiGBAU (Louls), marquis de Fors, colonel du régiment de Navarre, tué en 1640 à Fattaque du focl Rantzau.
PoussEHARDiERB (Ic s')i Capitaine, est dangereusement blessé au combat de Fribourg, août 1644.
PoussxMOTHE (Jacqucs de), seigneur de Thiersanville, gentilhomme ordinaire de la chambre du roy et capitaine d'une compagnie de 60 hommes de guerre, mourut le 17 septembre 1627 des blessures qu'il reçut à l'attaque de la demie lune du fort Saint-Martin, dans l'isle de Rhé.
Poussemoths-db-Thiersanville, capitaine de vaisseau
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da ]^Ti de Brest, mort sur le Mars commandé par M. de Roquefeaflle, le 8 octobre 1119.
PouTHRT (François), lieutenant an régiment royal comtois, toé i la bataille de Steinkerqne en 1695.
VoTJLM (la), lieutenant au régiment de Grossol, tué à la défense deHayence, septembre 1689.
PoTAHHB (le. marquis de), commandant la gendarmerie elles carabiniers, est blessé d'un coup de feu et de plusieurs coups de sabre à Taction du 1*' août 1759 près de Minden. Il est encore blessé d*un coup de baïonnette et d'un coup de feu à la bataille de Todenhausen, septembre de la même aanée.
POT?s (de la), sdgneur de Serrières, de la Poype et de Tossien, chevalier, mort au service du roy Jean, dans la guerre de Guyenne.
Pom (Pierre de la), gentilhomme dauphinois sous la conduite du baron de Sassenage, tué le 6 août 1624 à la bataille de Yemeuil.
POTFB (Rolland de la), frère ou cousin du précédent, toé à la même bataille.
PoTFE (Michel Falques de la), seigneur et baron de Serrières et de Yertrien, chevalier de l'ordre du roy, tué à la bataille de Hontcontour en 1569.
Peacohtal (Jean de), seigneur d'Ancône, blessé à la prise de Montéliœart en 1587, fut assiégé par Lesdiguières dans son ch&teau d'Ancône et fut tué sur la fin de 1588 après un combat opiniâtre de trois heures.
PaAC05TAL (Pierre-André de), seigneur de Gunar, lieutenant-colonel du régiment de Lyonnois^ tué au siège deDôle
PaiGOHTAL (Etienne de), son frère, capitaine au régiment
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de Yeniadour, blessé aa siège de Rosset, fut tué depuis au service.
P&ACONTAL (Armand, dit le Marquis de), seigneur d'An« cône, chevalier de Saint-Louis, lieuteuant général des années du roy et gouverneur de MeniD, blessé à la bataille de Nervinde en 1693, fut tué à celle de Spire en 1703.
Pracontal(N de), capitaine au régiment d'Bn^en,
blessé à la cuisse à la bataille d'Hastembeck en 1757, ftit tué à celle de Minden en 1759.
Pradat (le s' de), officier au régiment de Nerestan, est blessé à la bataille de Gazal^ mai 1640.
Prade-db-Galgneur (le s' de), commandant la frégate la Jeux^ est tué en se défendant vigoureusement contre deux vaisseaux arabes qui Téloient venu attaquer à la rade de Mangatlor sur les côtes du Malabar, 1697.
pRADE (le s' de la), capitaine au régiment de Champagne, blessé au passage de la Sègre en 1645.
Prade (le s' de), aide-major du régiment mestre de camp général des dragons, est tué le 23 février 1758, à la défense d'Hoya.
Prade (Raimond de la), chevalier de Saint-Louis, lieole* nant-colonel de la légion de Gonflans, reçut plusieurs blessures en différentes actions, entre autres un coup de fea à la tête à la bataille de Fridberg en Silésie^ en 1743.
Pradbles (le s')> lieutenant, est blessé au siège de Tortone, décembre 1642.
Pradel (les' de), capitaine au régiment de Piémont, blessé au siège de Gourtray en 1646 : Tavoit été précédemment an siège de Bourbourg, 1645, puis au siège de Mardick, le 23 août de la môme année.
Pradbl (le s' de), capitaine au régiment des gardes» est
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blessé dans uns escarmoache afdc un parti espagnol aux eûTirons de Stia^ers, septembre 1641.
PiADBL (Joseph de), lieutenant au régiment de Champagne, reçut une blessure à la bataille d'Altenheim, lors de la mort de H. de Turenne en 1675 et il le suivit au tombeau.
PiADiL Qe s* de)« lieutenant au même régiment, blessé au siège de Luxembourg en 1684.
PaÂNL (le s' de), major des carabiniers de Monsieur le comte de Proyence» est blessé d'un coup de feu au bras à la bataille de Todenhausen, 1759.
PsADiL (le 8' de), lieutenant au régiment de Togué canlerie, tué à la bataille de Hinden en 1759.
Piadbue-bb-Letrat (le s' de la), chevalier de Saintrïx)uis et de Tordre de Saint-Lazare, capitaine au régiment de Piémont, eut une jambe emportée d'un coup de canon dans une action sous Louis XIY ; pendant qu'on le pensoit, il demandoit avec ce sang-firoid militaire, aux blessés que l'on apportoit auprès de luy : Les ennemis sont-iU battus?
PaÀDEaiB (le s' de la), enseigne aux gardes françoises, tué an siège de Mons en 1691.
PiAiMiiB (le s' de), sous-lieutenant de grenadiers au régiment Dauphin, eut la cuisse fracassée à la bataille de Minden en 1759.
PiAïucBMAC (le s' de), lieutenant au régiment d'Auvergne, blessé aussi à la bataille de Minden en 1759.
PaAGHAC (le s' de), capitaine au régiment de Marcieu cavallerie, tué à la même bataille de Minden en 1759.
PSAMOifT (Laurent-Innocent de), chevalier de Saint-Louis, capitaine an 4* régiment des chasseurs, blessé en 1760 à Zieremberg, et en 1761 à la bataille de Fridberg.
Prarohann (Jacques Nicolas de), colonel suisse, quitta le service en 1648 en raison de ses blessures.
Prat (le s' de), cornette au régiment de Ganiliac, est blessé le SO novembre 1639, au combat près de Quiers en Italie.
Prat (Claude de), colonel d'infanterie, reçut deux blessures au combat de Seneff en 1674, servant alors dans le régiment de la Père.
Prat (Louis de), ofBcier au régiment de , tué à la
bataille de Malplaquet en 1109.
Prat (Antoine de), chevalier de Saint-Louis, capitaine an régiment du Maine, mort à Crémone des blessures qu*U reçut à la bataille de Guastalla en 1734.
Prat (Louis de), officier au régiment de Bonribonnois» blessé au siège de Philisbourg en 1734.
Prat (Jean-François de), chevalier de Saint-Louis, lientenant-colonel au corps des grenadiers de France, blessé au siège de Pierrelongue en 1744, mourut en Allemagne en
Prat (Louis du), marquis de Nantouillet, commandant les gendarmes du cardinal Mazarin, tué à Tâge de vingtdeux ans au combat de la porte Saint-Antoine en 1652. (Y. de Nahtouillbt.)
Peat (le s' du), officier au régiment de Normandie, tué au siège de Grave en 1674.
Prat (François du), comte de Barbançon, dit alors Nah- TOuiLLBT (le chevalier de}, eut la cuisse percée à la bataille de Gassel en 1677.
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Prat (Hyaemilia-Roger du), chevalier de Saint-Louis, capitaîne au régiment de Touraine avec rang de major, blessé à la bataille deHinden en 4759, obtint en 4774 une pension de retraite de 1080 livres.
PaATi-DB-GAiBAS (Jacques de), seigneur du Serre, capitaine an régiment d*Bgmond dragons, tué à la bataille de Raucouz en 1746.
PaÉ (François du), capitaine d'infanterie, tué au service du roy en Allemagne en 4691.
PiÉ (Jean-Hervé du), seigneur de Sennecey, capitaine au régiment de Normandie puis lieutenant dans celuy de Yermandois» blessé en 1672 à la première campagne de Hollande et conduit prisonnier à Mastrick : le fut encore d'un eoup de mousquet dans une autre action au mois de janvier 4676.
PaÉ (le s' du), lieutenant au régiment jde Champagne, blessé à la bataille de Parme en 4734.
PaÉ-DABBAU (Etienne du), chevalier de Saint-Louis, capitaine de grenadiers au régiment de Médoc, tué à la bataille de Parme en 4734.
Pié-db-Genbstb (Jean -Baptiste-Nicolas-François du), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Montmorin^ blessé d'un coup de feu au siège de Be^-op-Zoom en 4747, quitta le service en 4764.
Pii-o'HouviLLB (Bernardin du), chevalier de Saint-Louis, brigadier des armées du roy, mourut en 4706 le lendemain du siège de Turin, d'une blessure qu'il y reçut.
PaÉAULT-nfi-LA-MoTHE-RoLAND (de); trois frères portant ce nom furent tués dans les armées du roy d'après une at-
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testation sans datte, mais da règne de Louis XIII. Dans une ordonnance de maintenue de noblesse de 1641 , le même certificat y est visé ; mais il ne rappelle que deux frères morts au service du roy, sans désigner ny leurs noms ny la nature de leurs services.
Pbéaux (le s' des), officier au régiment de Picardie, fut dangereusement blessé à la bataille de Ramillies en 1706.
Pbéchag (le s' de), lieutenant de grenadiers an régiment de Piémont, blessé au siège de Namur en 1692, fût tué à celuy de Gharleroy en 1693.
Préghag (le s' de), capitaine de grenadiers au même régiment, blessé à la prise dTvrée en 1104, mourut de ses blessures.
Préghag (le s' de), lieutenant au même régiment» tué au combat d'Oudenarde en 1708. — (Y. de Prbschac au cas que ce soit le même nom différemment orthographié.)
PaÉPOiiTÀiNB (le s' de), lieutenant au régiment de Nor» mandie, blessé au siège de Woôrden en 1672.
PaiFONTAiNE (le s' de), capitaine au régiment de Picardie, blessé à la bataille de Guastalla en 1734, mourut à Saint- Tropez en 1748.
PeéF(»t (le s' de), chevalier de Saint-Loub, capitaine an régiment d'Aquitaine puis dans celuy d'Anjou et commandant à Granville en Normandie, fut blessé le 24 août 1762 à la journée de Grebenstein.
Pbégent-Bidoux, chevalier de Rhodes, natif de Gascogne. Chevalier de Saint-Jean de Jérusalem, grand prieur de Saint-Gilles, pourvu par Louis XII sous lieutenant général des mers de Levant et capitaine général des galères par
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lettres de 1907, mori i Nice de suite de ses blessares dans on combat contre lesTorcs, enaoûtlS28y âgé de soixante ans.
PissBAG (Jean-Eméric de), marquis d'Eselignac, baron de Mareitang, ^comte de Montferrand, moosqnetaire da ro7 et depuis enseigne de vaisseau, fut dangereusement blessé ao siège de Mastrick en i673, et perdit une si grande quantité de sang qnll en resta presque perclus des deux jambes.
PuttAC (N de), cbevalier de Saint-Louis, capitaine
de grenadiers au régiment de Navarre; blessé à la bataille de Fleuras en 1670 et k celle de Malplaquet en 1709, fut tué an iiége de Landau en 1713.
PanssAC (N de), chevalier de Saint-Louis, chef de
bataillon au régiment de Beauvoisis^ blessé à la bataille de BoabadL en 1757.
PanssAG DB MianTAHe (Gbaries-Madelene de), vicomte d'EseUgnac, chevalier de Saint-Louis, capitaine-lieutenant des gendarmes de Berrjr, et lieutenant général des armées du roy en 1780, fut blessé d'un coup de feu à la bataille de Minden en 1759.
PaftmmT (le s' de), capitaine au régiment de... est blessé au siège des forts de Tlsle de Sainte-Marguerite, mai 1637.
PitMon (le s' de), blessé en 1644 au siège de Gravelines. (Mercure de 1644.)
PitafOiiT (le s' de), lieutenant des cent Suisses, est blessé à la défense d'Arras, septembre 1654.
PaÉMirr (les' de), sous lieutenant aux gardes firançoises, tué à la bataille de Senef, en 1674.
PaftHOiffT (le s' de), major du régiment de Bretagne, est tné le 25 juillet 1678, à l'attaque du château d'Ortembourg.
Prémont (le s' de), chevau léger de la garde du roy, tué à la bataille d'Ëttingen en 1743.
Pbencé (le s' de), lieutenant au régiment de Champagne, tué au siège de La Rochelle en 1573.
Prépetti (le 8' de), mousquetaire de la garde du roj, blessé au siège de Mâestrick en 1673.
pRESCHAC (le S' de), lientenant au régiment de Cham* pagne, blessé en 1675 au combat d'Altenheim. — Cf. de Préchag, au cas que ce soit le même nom différemment orthographié.)
Prbslb (le marquis de), colonel au régiment d'AaTergne, est blessé au siège de Philisbourg, octobre 1688.
Prbsle (le s' dé Vienne de), colonel, est tué le 1** féfrier 1702, à l'affaire de Crémone.
Prbssag (le s' de), premier capitaine du régioMnt de Nayarre, est tué le 2 juillet 1713 devant Landau.
Pbessac (le s' de), capitaine au régiment de Beauvoisis, est blessé à la bataille de Rosback, 1757.
Pressins (le baron de), reçut huit blessures au yisage 6l au petit ventre au siège de Privas en 1 629. {MerciÊn de 1629.)
Preston (le comte de), reçoit un coup de mousquet au travers la cuisse, au siège de Pavie 1655. — Lieutenant général en 1656, il se signale au siège de Valence; en 1657 relève la tranchée devant Alexandrie, se fait grand hoaneur au passage de TAdda dans le Milanez, 1658, et meurt à Valence avec le regret de toutes les troupes, 20 septembre
Prestre (le), capitaine au régiment-Dauphin, tué au siège de Mayence en 1690.
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Piftimi (OiDes k), leigneur de la Lande, cornette au régiment de Seraon, mourat à Dou&y sous Louis XIY d'une blessure qu'il awt reçue près de Gambray.
PiÉTiE (Gabriel le), officier au régiment de Rambures, tué à la bataille d'Audancourt.
PiÉTas (Urbain le), mort de quatorze blessures qu'il reçut an serYÎce.
PiftTBB (Sébastien le), seigneur de Vauban (fils du précédent), maréchal de France, chevalier des ordres du roy, commissaire général des fortifications, gouverneur de Dofiay et de la citadelle de Lille, fut blessé de deux coups de ftisU an si^ de Stenay en 1654, l'un au corps, l'autre au visage dont la marque lui resta : il le fût encore trèsdangereosement au siège de Yalenciennes en 1656; reçut de plus quatre blessures à celui de Montmédi en 1657 dont nne lui perça le bras ; fut encore blessé d'un coup de fusil tn siège de Doflay en 1667, et le fût anssy au siège d'Ath en 1697; il mourut le 30 mars 1707.
PaÉraB-DB-VAUBAH (Edme le), ingénieur et capitaine au régiment de Navarre, tué sur la brèche au siège de Gambray en 1677.
PaâTEB (Antoine le), son frère, comte de Yauban, marquis de Magny, chevalier grand'croiz de l'ordre royal et militaire de Saint-Louis, lieutenant général des armées du roy, gouverneur de Béthune, ingénieur général et directeur des fortifications des places du comté d'Artois, blessé de deux coups de fusil au siège de Besançon en 1674, le fut encore an siège de Courtray en 1683 d'un pareil coup à la main droite dont il resta estropié, et reçut un coup de fusil à travers le corps à celuy de Barcelonne où il commanda en chef en 1 714, ce fut la dix-septième blessure considérable qu'il reçut dans plus de quarante sièges où il s'èloit trouvé ;
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il avoH éfté blessé aussy au siège de Hoy en 1693 et à celay d'Ath en 1697, il mourut âgé de soixante-donze ans le 10avriH731.
PRÉTBB-DR-YAnBAN (PauI le), son autre frère, ingéi^eur et capitaine au régiment de Champagne, tué au siège d'Aire
Prêtée (Edmond le), chevalier de Saint-Louis, lieutenantcolonel de cavallerie, obtint en 1766 une pension de mille Uvres en considération de ses services et de ses blessures; on le présume le m6me que M. le Prêtre, capitaine an régiment colonel général, qui fut blessé à la bataille de Minden en 1759.
PHÉTiE-DB-GHATRAtJGiRON (N le), chcvalicr de Saint- Louis, capitaine au régiment de Normandie, blessé au combat d'OuGssant en 1778.
Prétot (le s') est blessé au siège de BouAourg, août
Préuillb (le s' de) est blessé d'une mousquetade à la cuisse au siège de Tortone, décembre 1642.
Prévast (le s' de), chevalier de Saint-Louis, capitaine de grenadiers au régiment de Navarre, fut blessé au combat de Sahay en 1742 et à la bataille d'Ettingen en 1743.
Prévignt (le s' de), capitaine au régiment de Picardie, est tué le 24 août 1667, au siège de Lille.
Préville (Jacques-Charles), capitaine au régiment de Picardie, blessé à la bataille de Parme en 1734, fut tué en la même année à celle de Guastalla.
Prévillb (le s' de), capitaine au régiment de Mailly, blessé à la bataille de Rosback en 1757.
Préviub (le s' de), capitaine dans le régiment de Nor-
mandie infanterie, est blessé au combat de Rhimberg, octobre 1760.
Pré (ÂDloioe du), seigneur de Tremblemont, lieutenant de la compagnie du seigneur de Laval, mort d'une blessure reçue dans le côté au camp de Gerisoles en 1544.
PiÉ (le sr de), capitaine au régiment de Navarre, blessé eo 1684 au siège de Luxemboui^, fut tué en 1689 dans une entreprise sur Oberkich.
PiBuaxT (Geoffroy de), croisé sous la bannière détienne comte de Blois, tué à U journée de Rama le 26 mai IIOS, sdon Guillaume de Tyr : d'autres disent dans la forteresse de Jatfa, en 1101.
PiBuiLLT (Gilles, baron de) fut tué au combat du Pont de Saint-Gloud en 1412, suivant le parti du duc d'Orléans contre le duc de Bourgogne.
P1ECJIU.T (Antoine de) fut tué à la bataille de Genville •ous Charles YII, ob Louis XI.
PaÉvoT (le s'), capitaine au régiment de Piémont, blessé au siège de Woêrden en 1672.
PtÉvoT (François), seigneur du Péreux, capitaine au régiment de Bretagne, tué h la bataille de Malplaquet en 1709.
PaÉTOT (le s'), lieutenant au régiment de Picardie, blessé aux batailles de Parme et de Guastalla en 1734.
PiÉvOT (Louis), marquis du Barail, chevalier de Saint- Louis, colonel-lieutenant du régiment, et lieutenant général de ses armées, gouverneur de Landrecies, blessé au siège de Brisak en 1703, eut le poignet cassé en la même année à la bataille de Spire, et fut encore blessé à celle de Ramillies, d'Oudenarde et de Malplaquet en 1706, 1708 et 1709 ; il mourut en 1734.
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PBÉTOT-DE-CflABBOiiHiËBBS (Gabriel), mort â^nob blessure qu'il reçut au siège de Pontoise en 1589.
Prétot (s' de Prie), capitaine au régiment de Grancey, est tué à la bataille de Sta&arde, 1690.
Préyot-db-la-Groix (le chevalier), lieutenant de Taisseau, blessé sur le Candi en 1 758, dans le combat du comte d'Aché aux Iiides.
Pbéyot*de-la-Groix (Jacques), chevalier de Saint-Louis conseiller du roy en ses conseils, commissaire général, ordonateur puis intendant de la marine, et ancien président du conseil supérieur de Louisbourg, reçut deux blessures au siège de cette ville en 1715.
Prévot-db-Gharrt. — (V. de Gharrt.)
Prévot-db-Millert (le s'), lieutenant au régiment de Piémont, tué à la bataille de Berghen en 1759.
Prévot-de-Sansac (Louis), seigneur et baron de Sansac et de Gellefroyn, chevalier de l'ordre du roy, l'un de ses chambellans, gentilhomme ordinaire, lieutenant général de ses armées, conseiller en son conseil privé, gouverneur d'Ânjoumois, sénéchal de Saintonge et grand fauconier de France, fut blessé à la bataille de Saint-Dem's en 1567; c'étoitun des compagnons d'armes du maréchal de Montlnc qui fait dans ses mémoires le plus grand éloge de sa valeur.
Prévot-db-Puybatier (Achilles), seigneur de la Vauzelle, cornette de cavallerie, tué à la bataille de la Harsaille en
ItaÉVOT-DE-SANSAG. — (V. de GENEAC.)
Prévot-de-Putbatier (Achilles), son frère, capitaine de cavallerie, tué à la bataille de Luzara en 1702.
Prévot-db-Traversat (Jean), officier de cavallerie, blessé
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à la bataille de Malplaqaet en i709, moarni i RoGheiMi en 1773.
PiÉTOMffi-Uk-LMJZBLLE (Jean), seigneur de Pnybatier, capitaine an r^pment de Poitou, tué i la balaille de Rosback AD f 757.
PiÉTOT-DB-TaATKasAT (Louis-Abnhain), dievalier de Saint-Louis, capitaine an régiment de Penthièrre cavallerie, et depuis lieutenant-colonel, reçut ijuatre blessures i la même bataille.
PaÉfOT-DB-'hATBaaaT (Abraham-Henry), son frère, che- Talier de Saint Louis, lieutenant de vaisseau ei ayde-major de la marine, fit naufrage en 1757 sur les cAtes deBretagne, commandant la frégate le David^ et répondant à ceux qui l'eogageoient à se sauver qull s'occuperoit de luy lorsque la dernière personne du vaisseau seroit hors de danger. — (V. de Traveisbt, au cas que cette dtafion concerne cette maison).
PaÉvoT-OBS-HAEÉCHAUX DE Fhahcb (le) (il n*e^t pas autrement désigné dans les chroniques d'Enguerrand de Moustrelet) fut tué à la bataille d'Azincourt en 1415.
PsECX (lo s')» du Vallais, capitaine-lieutenant des grenadiers du régiment de Court, en Suisse, tué à la bataille de Pontenoy en 1745.
Prey (Louis du), colonel de milice au Fort-Royal de la Martinique à l'expédition de Tlsle delà Trinité Espagnolle; son courage l'ayant emporté au milieu des ennemis il fut dangereusement blessé d'un coup de fusil à travers la hanche (d'après des Lettres patentes du roy du mois d'août IWi).
PacYS (Scipion François des), seigneur de Préfontaine, de la Garde et de la Fone, capitaine de chevau-légers an
régiment de Gamillac.. fut tué au siège de Moretard sous Louis XIY où il commandoit les enfants perdus. — (V. de Préfontaine au casque cette citation concerne cette famille.)
Prbz (le s' de), ancien lieutenant puis lieutenant-colonel en 1682 et ensuite colonel en 1691 du régiment de Royal deux Ponts et chevalier de Saint-LouiS| fut blessé à la bataille de Rosback en 1757.
Prbz (Bertrand des), seigneur de Montpezat, chevalieri fut grièvement blessé à la bataille de Grécy en 1346.
pREZ (Pierre des), son fils, seigneur de Hontpezat, toé à la même bataille.
Prbz (Antoine des), seigneur de Montpezat, mourut an retour du voyage dltalie où il avoit accompagné le roy Charles VIII et pendant lequel il avoit été blessé.
Prbz (Jacques des), mort au siège de Metz en 1568 (il étoit de la maison des Lettes substitué aux noms et armes de des Prez-Montpezat).
Prbz (Bmmanuel-Philibert des), marquis de Villars, chevalier des ordres du roy (aussy de la maison des Lettes)» blessé au siège de Hontauban en 1621, mourut peu de jours après.
Prez (des), marquis de Montpezat, colonel d'inC&nterie au régiment de Piémont, tué au siège de Luxembourg le 23 mai 1684.
Prbz (le baron des), capitaine au régiment de Piémont, tué à la bataille dç Nervinde en 1693.
Prbz (Jean des), seigneur de la Bourdonnois, chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Beaufremont, mourut à Perpignan le 10 décembre 1719 d'une blessure qu'il reçut au siège de Roies (probablement à celui de 1712).
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PftBz (le %* des), capitaine aa régiment de Picardie, blessé à UbataiUe de Goastalla en 4734.
PuB-M-BoBST (Claude des), chetalier de Saint-Louis, capitaine an Tégiment de Champagne, blessé aux batailles de Fleanis el de Steinkerque en 4690 et 1692, fut tué en 1703 an camp de Dillingen en accompagnant le maréchal de Villart qoi alloit ftire une reconnoissance.
Pi£x-DB-GiJEaT Qe s*), capitaine au régiment Royal des Yaisseauz, blessé à la bataille de Seneff en 1674.
PaBZ-DB-LÂ-BoRDB (le s' des), capitaine ayde-major au régiment de Bourbon cavallerie, se noya au passage du Weser en 1761.
Pub (le Borgne de), chevalier, tué à la bataille de Poi^ tiers en 1856.
PiiB (Jean de), seigneur de Prie, baron de Besançon, grand pannetier de France, chambellan ordinaire du roy et capitaine de la grosse tour de Bourges, fut tué d'un coup de Tireton en défendant cette tour contre les Ânglois en
PiiB (Gabriel de), cheyalier, baron de Besançon, homme (Tannes des ordonnances du roy, tué à la bataille de Pavie en 1525.
PiiB (Aymar de), tué au siège de Montauban en 1621.
PiiB (N de), tué au siège de Sainte -Menehould en
PaiB (Edme de), capitaine au régiment de Grancey, tué à la bataille de Staflàrde le 17 août 1690.
PtiLLB (le s' de), chevalier de Saint-Louis, exempt des gardes du corps, fut grièvement blessé au siège de Philisboarg en 1734.
PuMAuauBT (le s'), capitaine breton commandant la Cor"
ddièret le plas gros Taisseaa qae le roy eat dans sa marine, ayant été embrasé en 1&43 dans un combat contre les Anglois par les feux d'artifice qu'ils avoient lancés sor loy« et se voyant sans ressource pour en rechaper, prit le parti avant de mourir d'aller aborder le vaisseau amiral pour Iny faire au moins partager le dangeroù il se trouvoit : ce qu'ayant mis aussitôt eo exécution, il eut encore la satisfaction de voir couler à fond ce vaisseau amiral. Le Père Daniel, qui rapporte cet événement, parolt avoir des doutes sur le nom de Prtmauguet qu'il croit avoir été défiguré, et présume que ce pourroit être plutôt Porsmogu^; il semble que ce nom approche plus encore de celuy de Primauiage ou de la Primaudayej maison très-connue en Bretagne.
Priklbt (le s' de), capitaine dans le régiment d'Eng^ûen, est tué à la seconde attaque des chevaux de Namur, 1716.
PamcE (de), capitaine au régiment Dauphin, blessé à la défense de Mayence, septembre 4689.
Princb (le s' le), lieutenant de frégate auxiliaire, tué dans le combat que le cutter du roy VExpiditUm soutint le 4 octobre 1779 contre le cutter anglois le Rambler à la hauteur de risle d'Ouessant.
Prince (le s' de), chevalier de SaintrLouis, commandant de bataillon au régiment de Picardie, blessé à la bataille de Guastallaenl734.
PiMONT (de), lieutenant de vaisseau de Roch^M, tué sur le Fiàde^ commandé par M. de la Moinerie Miniac^ le 18 janvier 1712.
Printouse, lieutenant au régiment de Jeofi'reville, blessé à la bataille de StaDarde, le 18 aoust 1690.
PannriLLB (le s' de), maréchal des logis des mousqoe-
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taires de U pide do roy, blessé au siège de Candie en i660.
PiBQOi (Looif-Étienne), cheralier de Saint -LooiSy major do régimeat de Janac, pois de celay de Deox-Ponis, dragons, obtint en 1786 une pension de retraite de 2000 livres, motÎTée sor ses services et ses blessures.
(to aO^ capitaine au riment de Rohan, blessé à la bataQle de Rosback en 1757.
PiiBT (1^ i*)» capitaine au régiment de Touraine, taé à la bataille de Ifinden en 1759.
PiOHBiQim (le s' de), capitaine d'infanterie, tué à Tannée du Bbin sous Louis XV.
PaoïST (Jean de), chevalier, baron de la Vove, conseiller diambellan ordinaire du roy, bailly de Toumay, de Mortain et de Saint-llartini tué à la bataille de Pavie en 1525, servant sous la eomeêtê du roy François !*'•
PaoïST (Alexandre de), tué au service de la marine à Yigo en Espagne (probablement à la défaite du comte de Châteaurenand dans ce port en 1702).
Pboist (le chevalier de), enseigne de vaisseau du port de Rochefort, tué à Rio-Janeiro sor rOrt/Iamm^, le 19 septembre 1710.
Pboist (Joseph de), son frère, servant aussy dans la marine, fut tué dans un combat à Rio-Janeiro (probablement dans Texpédition de 1711 par M. du Gué-Troûain).
PiOLOifGB, capitaine au régiment Dauphin, tué au siège de Mayence en 1690.
PaoïusT (le s'), offlcier de la marine du duc d'Orléans, est tué an siège de Gourtray, juin 1646.
Prot (Jacques), capitaine au régiment de Royal Bai^re, reçut plusieurs blessures au service sous Louis XY.
Pbotbaux (le s'), lieutenant au régiment dé Piémont, blessé à la bataille de Rosback en 1757.
Prouillt (le seigneur de), mestre de camp» blessé an siège de Dourlens en 1595.
Prouyillb (Gaudeffroy de), tué à la bataille d'Azincourt en 1415.
PRoimii.B (le s' de), capitaine au régiment de Trassy cavallerie, blessé eu 1644 au siège de Fribourg.
Provist (le s' de), major du régiment de Sansay, est tué à l'attaque générale donnée le 11 septembre 1714 à là ville de Barcelone.
Proyist (le s' de), chevalier de Saint-Louis, ouyor du régiment colonel général, mort des blessures qu'il reçut à la bataille de Minden, 1759.
Provot (Etienne Marain de), officier de mineurs, tué au siège de Berg-op*Zoom en 1767.
Pruonbs (le s' de), capitaine au régiment du roi, est tué au siège de Maestricht, 1673.
Prugne (la), capitaine au régiment de Soissons, mortdlement blessé à la bataille de Fleuras, le 1*' juillet 1690.
Pruinbo (le s'), exempt des gardes du corps, tué au combat de Leuze en 1691.
Prunelé (Guillaume de), chevalier, seigneur d'Herbault, gouverneur de Blois, chambellan et gouverneur de Charles duc d'Orléans, tué à la bataille d'Azincourt en 1415.
Pruhelé (François de), seigneur de Guillerval, baron de Caniel-en-Cauz, chevalier de Tordre du roy, capitaine de
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50 hommes d'armes de ses ordonnances, fàt blessé d'an conp de Imce i la bataille de Gerisolles en 4544; depuis, s'étant attaché au roy de Navarre, il fût assassiné par des ligiieors, en 1587, près de llameof, en Beauce.
PaortLÉ (Urbain de), di^Bvalier, seigneur de Quillerval, de Saînt-Aignan et de Jodaniville, lieutenant de la compagnie des gendarmes du comte d'Engliien, fut tué dans une rencontre des ennemis près de Boulogne-sur-Mer.
PamiLi (Gharies de), seigneur de Tighouyille, de Joda- Dtfille et d'Argerille, capitaine-commandant et major du rfpment de la Rablièrè cavallerie, tué au service du roy en Catalogne eo 1676.
ParaiLÉ (JoUes-Gésar de), baron de SaintpGermain et de ïolitard, capitaine au régiment des Landes infanterie, Uené d'an coup de Aisii à la bataille de Malplaquet en 1709; fl moomt le 14 mars 1738.
PiOBL* (N de), mousquetaire du roy de la 3* com-
pignie, blessé à la bataille d'Ettingen en 1743.
PaoHiLi (N de), capitaine au régiment d'Enghien, tué
m 1746 au siège du château de Namur.
PauvELOT (Id s' de), enseigne des Enfants perdus des compagnies des gardes du roy, est blessé à la bataille de Ciid, mai 1640.
PimniiOT (lo s' de), major des gardes, se distingue au aége de Tortone en 1645 et est blessé grièvement le 20 juin de la même année au siège de la Mothe.
PaunLOT-CHAuvBLiH, capitaine au régiment des gardes, tué à la Mothe-an-Bois en 1646.
Pdciili-d*Ob6bkoiit (Omer), chevalier de Saint-Louis, incien capitaine au régiment de Piémont, puis colonel de
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eelay de Tonrnaisis et maréchal de camp en 1704, ftit blessé au siège de Mastrick en 1676 et mourat en 1731.
PuGH OU DE PucHBS (le S' de), ayde-major au régiment de Normandie, fut blessé à la bataille deClostercamps en 1760.
PucHOT, dit le chevalier des Alleures, est blessé an siège de Candie, août 1669.
PucHOT, sieur des Alleures, capitaine au régiment des gardes françaises, est grièvement blessé à la bataille de Gassel, avril 1677.
PuDioN (le chevalier de), sous-lieutenant aux gardes flrançoises, tué au siège de Philisbourg en 1734.
PuECH-DB-CoNEiBAS (Jcan-François de), dit le JKorgiiif i$ Coftnros, chevalier de Saint-Louis, lieutenant gâoéral des armées du roy en 1 784 et gouverneur de Saint-Hippolilei précédemment capitaine au régiment de Seissel cavallerie» puis colonel-lieutenant en 1759 des volontaires de Glermont, ensuitte de la légion de Condé, fût blessé à la bataille de Rosback en 1757.
PuBGH (Pierre de), dit le CkevaUer de Canmroêf cq^taine, ayde-major des grenadiers de France, iné i îêl ba» taille de Minden en 1 759.
PuEL (N de), chevalier de Saint-Louis, capitaine aydemajor des grenadiers de France, tué à la bataille de Minden en 1759.
PuBL (N de), chevalier de Saint-Louis, capitaine de
frégates en 1702 et gouverneur de Nantz en Rotiergae, eut une jambe emportée d'un boulet de canon dans une action.
PuESABi (le s'), Genevois sous-lieutenant de grenadiers au régiment de Diesbach, Suisse, blessé à la bataille de Laufeldtenl747.
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PuaiOH (le iP de)t est tué au siège de Valence en septembre i66S.
PuGUB (le s' de la), capitaine an régiment depuis Guyenne, blessé en 1676 à la prise du fort de Khel.
Ptobt (N..... du), enseigne d'une compagnie de gens de pied, mourut dans les guerres de Piémont (l'on présume que œ fut sous Louis XIII).
PcGsr (le s' du), lieutenant au régiment de Navarre, tué tu siège de Luxembourg en 1684.
Pour CE^auKibarles du), capitaine au régiment de Picsrdie, tué à la bataille de Ramillies en 1706.
Pouura (le baron de), tué à la bataille de Dreux en 1562.
PunainnAU (le seigneur de), capitaine d'une compagnie de gens de pied, tué au siège de Luzignan en 1574.
PuiCHXiDiB (le baron de), lieutenant de la compagnie de Scbomberg, reçut trois blessures au siège de Tarragone, 16M.
PciGuiLum (le s' de), lieutenant au régiment de Picardie, blessé dans une action en 1758.
Puilâtbssb (le s'), capitaine au régiment du roi, est blessé in siège de Uaêstricht, 1673.
PunxT (Antoine de), chevalier, ftit tué à la bataille des Harengs en 1429.
PumemBUX (le marquis de), colonel du régiment de Guyenne, est blessé au combat du 10 août 1766 sur le Tidon.
PciSHORHAHD, enseigne dans les gardes françoises, blessé loz tranchées de Namur le l*' juin 1692.
PuiOL (Pierre-Jean de), chevalier de Saint-Louis, de
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Tordre de Saint-Lazare, chef de brigade des oarabiiiiers, mestre de camp de cavallerie, et brigadier des armées du roy, mort à Valenciennes le 13 novembre 1727 couYert de trente-deux blessures ; une attestation donnée par les ennemis même qui le firent prisonnier, porte qu'il en avoit reçu douze en défendant son étendard au combat de Maarillac le 27 juin 1674.
PujOL (le s' de), exempt des gardes du corps, est blessé à raffaire d*EtUngen, 1743.
Pujol-d'Estampes (Jean de), chevalier de Saint-Looit, capitaine de carabiniers, tué à la bataille de Fontenoy en
PujOL (le s' de), capitaine des carabiniers, est blessé an pied d'un coup de canon à la bataille de Todenhanien — et le sieur de Pujol, lieutenant dans le même corps, y est éga* lement blessé d'un coup de feu à l'épaule, 1759.
PujOL (Jean-Baptiste-Denis-Joseph de), chevalier de Saint-Louis et de l'ordre de Saint-Lazare, lieutenant-colonel au même corps, puis major général de l'armée de Corse et maréchal de camp, blessé à la môme bataille, mourut en 1789.
PujOL (Gharles-Philippe-Denis-Joseph deX chevalier de Saint-Louis et capitaine au même corps, blessé d'un conp de canon au pied à la bataille de Minden en 1 759, mourut à Valenciennes le 29 novembre 1774.
PujOL (Jean-Denis de), chevalier de Saint-Louis, capitaine au même corps, blessé à la bataille de Laufeldt en 1 747, le fut encore dangereusement à celle de Creweldt et de Minden en 1758 et 1759, et à cette dernière d'un coup de feu à répaule; il mourut à son château du Grand-Perray au mois d'août 1782.
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Pmoirn-MomT (Atexandre-DeniftJoseph de), chevalier de Saint-Louii, eapiUine au régiment Daaphin infanterie, commissaire promdal des gaerres en Hainaui, prévôt chef de la ville et da magistrat de Yalenciennes, blessé à la ba* ' taille de Beff|{h,i7S9.
Pigou Qe s' de), mousquetaire de la garde du roy, blessé an si^ de Mafistrick en 1673.
Pois-iNJ-FATBr (S..... du), chevalier de Saint-Louis, lieutenani-eoloiiel du régiment de recrues de la ville de Paris, obtint en 1165 une pension de 600 livres, motivée.sur ses swices ai ses bleuures.
Peuoia (Bridoul de)» ohevalier, tué à la bataille d'Azincourt en 1415.
PoiABM (le sdgnear de), tué à la bataille d*Azincourt en
PuMUS. •— (Y. de PAURien.)
PonxriiB-PuTCOiiTAL (le S*), chcvalier de Saint-Louis^ soos^irecteur d'artillerie à Perpignan avec rang de lieutenantK»lonel, blessé au siège du fort Saint-Philippe en
PoraxB (le s"), lieutenant au corps royal d'artillerie et au génie, est blessé le 12 juin 1766 d'un éclat de bombe au liège de Mahon.
PosiGRAH (le s' de), maréchal de camp, meurt le 1** mai 1(89 d'une blessure qu'il reçut au siège de Londondery.
PoTHAUX (Jean-François), chevalier de Saint-Louis, quartier maître trésorier et-capitaine au régiment de Reinacb, Siûsse, blessé le 24 août 1762, à la journée de Grebenstein, d*an coup de feu à la tôle et de trois coups de sabre.
Punarr, enseigne de vaisseau du port de Rochefort, tué
sur VIndieHf commandé par M. de Joncouz, le 81 octobre
PfjTT (le 8' de), enseigne de vaisseau, blessé sur le Foudroyant dans le combat de H. de la Gallissonière éontre Tamiral Byng le 20 may 1756, près de Tisle de Hinorque.
Ptnr (Florimond du), gentilhomme sons les ordres du baron de Sassenage, tué à la bataille de Yeméuil le 6 août
Put (Fonqdet du), parent du précédent^ tué à te mAme bataille.
Put (Nicolas du), seigneur de BoùcB, lieuteiiant dans les troupes du roy, fui tué au senrice (l'on présumé '^e ce fut sous Louis Xni).
Put (Clément du)^ commissaire d'artillerie et étitrf^ du duc de Vendôme, fut tué à la bataille d'ÂTein en 1635.
Put (le s' du), sous-lieutenant au régiment de Béam, Ait emporté d*un coup de canon au siège de Philisbourg en
Put (le s' du), lieutenant au régiment de la Tour-du-PiOi depuis Béam, blessé au combat de Warbourg en 1760,
Put (François du), seigneur de Yalssargues, capitaine d^ cavallerie, tué à la bataille de Fleurus en 1690.
Put (Jean-Baptiste du), capitaine au régiment de la Marche, mourut d'une blessure qu'il reçut au senrice en
Put Qe s' du), officier de grenadiers au régiment de Bourbonnois, blessé au combat de Tyarbourg en 1 760.
Put (le s' du), lieutenant au régiment d'Auvei^e, tué à la bataille de Clostercamps en 1760.
Put (le s' du), lieutenant de vaisseau, blessé à la cuisse
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droite, mr le OmqminnUt dans le combat du comte de Grasse contre l'amiral Rodney, ao mois d'avril 1782.
Put (le eqiitaine Alexandre du), tué au siège de la Rochelle en 1573.
Put (Fonqnet du), seigiieur de Montbrun, l'uu des gâdélauz des armies de Charles Vn, fût tué à la bataille de Vernenfl en 1424 (Morery, édit. de 1759, art. de cette maison.)
PuT-nfrUouTBiui (Jean du), lieutenant du roy au goufemement d'Auxonne, tué à la bataille de Renty.
Put (Geoffroy du), baron de Bellefaje, tué au siège de la RocbeUe en 1578.
Put (Yincent du), seigneur de Yatan, chevalier de l'ordre du roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre, capitaine de cinquante hommes d'armes de ses ordonnances, gouyerneur du Berry et de la Tille de Bourges, mourut le 12 avril 1570 des blessures qu'il avoit reçues en 1569 à la bataille de Montcontour.
Put (Claude du), baron de Vatan, chevalier de l'ordre du roy, gentilhomme de sa chambre et capitaine de cent chevan-lègers, fut tué au siège de , en 1592 ou 1593.
PuT-FoRAHT (du), enseigne de vaisseau du port de Toulon, mort sur le iSoJn^Jfic/M, commandé par M. de Preuilly, le 1675.
PuTBsaNSAU ou DB PuTBEBNiBR Qe chevalier de), enseigne de vaisseaux, fut blessé d'un coup de feu dans la cuisse et d'une contusion au visage à l'attaque du fort de Fouras en 1787, et le fut encore en trois endroits sur le jRaisonoftfo, dans la rencontre d'une escadre angloise en 1758.
PuTBOiREAu (le capitaine) fut tué dans le parti du roy au siège de Saini-L6 en 1574.
PureAiLLARD (le s') est tué au siège de Candie, mars 1669.
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Putoâillabd (le s' de), lieutenant dans le régimœt de Rochechouart, est tué au siège d'Egra, 1742.
PuTGBEFFiBR (de). — (Y. de PuiGRBFFi, si toutefois c'est le même nom mal orthographié.)
PuTLAUREirs (le s' de) est blessé à l'affaire de Gastelnaudary en combattant pour le parti de Monsieur, septembre
PuTLAUftENS, capitaine au régiment du Tienz Langoedoc, tué à la bataille de Staffiirde le 18 août 1690.
PuTMORm (le s' de), lieutenant de grenadiers, fnt blessé au siège de Pondichéry en 1768.
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Qoisir (de). — (V. de Lahosbeou).
Qnâimn Qb ^, capitaine aa régiment de Lasignani a on bras casié en mettant le fea à la porte d'mie église do fert de Safatle-Barbe, près de Saint-Jean de Lnz, décembre 1C36.
QmaaÉ-D'AuevT (Pierre), dit le comte fAUgnj/ et que Louis XIT appeloit le broM éFAUgnig^ chevalier de SaintliNDSyOolonel des milices de Bourgogne brigadier des armées 4b rpj, grand bailly d'épée du Cbarolois, gouverneur d'Au* ton et de Pierrechâtely reçut 5 blessures au siège de Ma6strieht, en 1673, servant dans les mousquetaires.
QvAaiA-D'AuGinr (Pliilippes)i son fils, seigneur de Jully, capitaine an régiment de Perrin infanterie, eut une jambe emportée à la bataille de Malplaquet en 4709.
QuAaaâ-D'AuGNT (André-Denis), son autre fils, mousquetaire de la garde du roy, blessé à la tète à la même bataille, mourut en 1721.
QuAiaÉ-D'AuGifT (Jacques), seigneur de la Roche, lieutenanl de vaisseau, tué dans un combat naval.
QuAaaÉ-D'AuGNT (Pierre), son frère, tué à Naples d'un eoup de mousquet.
QoiaTiEa (le s' du), capitaine de grenadiers au régiment de Normandie, blessé au combat de Chiari en 1701.
QoATaBBABBEs (Macé), tué à la bataille de Yemeail en 1 424. QuATEEBAaBBS (Pierre), son firère, tué à la même bataille. QoATaKBAaaBS (Gilles), son ftère, tué à la même bataille.
i90 l'nipftT D0 SANe.
QoARRBBARBES (Goivons), 8011 frère, taé à la même bataiUe.
QuATREBABBBS (Gaillaume), chevalier, seigneur de la Touche Quairebarbes, leur cousin, tué aussy à la marne bataille.
QuATREBABBis (Louis), seigneuT de la Vollue, de Ghasanqf , et de la petite Roigereo, tué à la bataille de Ravenne en
QaATRBBARBBS(Zacharie), of&cier aux gardes françoises, tué au 2* siège Graveline (ce qui dut être en 4652).
QuATREBABBES (de), enseigne de vaisseau du port de Rochefort, mort sur le Poly, commandé par M. du PleisisUancourt, le 2 juillet 1699.
QuATREXUNT (le 8' de), officier Napolitan, au service de France, blessé au combat du comte de Grasse en Amérique, au mois de décembre 1781.
QuELEN (Gilles de), seigneur de la Villebouquais, tué à l'âge de dix-huit ans à la bataille de Saint-Aubin-du-Gormier en 1488.
QuELBN (François de), baron du Broutay, tué en 1647, au siège de la Basse où il commandoit les Enfans-perdus, et faisoit la charge de major du régiment des gardes françoises.
QuELEN (Barthélémy de), comte de la Yauguyon, vicomte du Broutay, chevalier de Tordre du roy, lienlanant général de ses armées, conseiller d'État d'épée, mestre de camp du régiment de Navarre et capitaine-lieutenant des chevaux-légers de la garde de la reine mère, Anne d'Autriche, fut estropié d'une main à la bataille de Nortlingue en 1646, combattant à côté du prince de Gondé; il fui en-
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core blessé aa siège de Toamay en 4661, et mourut k Bouay, le 13 juillet de cette année.
UoBLBi (do), Broutay» ayde-major des gardes francoises, tué àU bataille d'Eitingen en 17é3.
Qvmum DB GuBMORT Qe s')» maréchal de camp et ingénieur, est blessé à l'attaque des retranchements du Suffelsheim, et meurt de ses blessures, août 4744.
Qunuo (Jean de), tué au siège de la Rochelle sous Louis Xin.
QuBiGO (François de), dit le eamU de Tùnfuedêef tué au siège de Bergues-Saint-Yinon en 1646.
QraiGo (Gnillanme de), ofBder au régiment du roy, tué 01 Italie dans les guerres de Louis XIY.
QuBHGO (Camille de), son frère, dit le chevalier de Ton- |iMcfee,fnt tué vers le commencement de 1700, servant dans le r^imoit des dragons de Bretagne.
QuBireo (N... de), dit le ehevalier de Cranolfo, mourut au siège de Traerback en 1734, servant dans le régiment de Rosnivinen.
QuBiGO (Guy-Auguste-Ange de), son neveu dit le marquis ii CrenoUe, chevalier de Saint-Louis, enseigne des gendsrmes de Flandres, mourut le 11 août 1759, des suites d'un coup de feu qu'il reçut à la jambe à la bataille de Mmden en 1759.
QusHOUiiLBS (de) (le bègue *), tué à la bataille d'Azineourt en 1415.
^CéUni TndMmbUblement le tobriqaet sous leqoel il étoit connu.
Quara (le s'), lieutenant au régiment de Bourbonnois, blessé en 1 743 à la retraite de Bekendorff.
UuBAiivoT, lieutenant de frégate et flûte, du port de
Bresty sauté en Tair sur le , le 1672.
Querbernard-du-Plessis» enseigne de vaisseau du port de Port-Louis, mort sur le Mercure^ commandé par M. de Liancourt» le aoust 1704.
QuiRDUB (Gieron de), lieutenant de Yaisseaa le S8 novembre 1685, du port de Toulon, tué dans le golphe de Venise, commandant la Gmlilfe, le 3 avril 1702.
QuÂRBGOUBT (le s' de), enseigne aux gardes firangoises, tué à la bataille de Saint-Denis en 1678.
QuERBGTS (lo seigneur), tué à Tentreprise du château de Mercy en 1405.
QuBRESSBL (de)» enseigne de vaisseau du port de Dunkerque, tué à Riogenaire sur le Jfors, commandé par M. d'Auyean le 7 octobre 1711.
QuEaiBRS (le capitaine), lieutenant de la compagnie des gendarmes du seigneur de Goas, tué d'une mousquetade au siège de Sancerre en 1573. Il fut enterré à Gosne.
QuERCBUX (le marquis), capitaine sous-lieutenant des gendarmes de la garde, tué à la bataille d'Ettingen en 1743.
QOBRLORBCK (le chevalier de), lieutenant de vaisseau du port de Brest, mort commandant VAUas^ le 25 décembre
QuBRMONT (de), lieutenant de vaisseau du port de Brest,
mort sur le Solide^ commandé par M. du Casse, le
QuEESAUSOB (le s' de), capitaine au régiment de cavallerie du cardinal de Richelieu, tué au siège de Saint-Omer le 8 juillet 1638. {Mercure de 1638.)
QuBRVBL DB GoBTLOGOR, lieutenant de vaisseau du port
de Brest, mort à SaintrDomingae sur le ConteiU^ commandé par M. de Rochambeau, le 2 janvier 1720.
QuEiTEBSio, oiseigne de vaisseau du port de Brest, mort an petit Gûave^sar YÉcUtiantj commandé par M.deXihamp* meslin, le 28 février 1724.
QcEBviLLE (le 8' de) est blessé dans le combat dû 1*' septembre 1638, entre les galères de France et celles d*Espagne, près de Gènes.
QcESNAY (le s' du), mousquetaire du roy de la -2^ compagnie, blessé à la bataille d'Etlingen en 1744.
QuBSNB (Abrabam du), chef d'escadre des armées navalles, officier de grande réputation, fut grièvement blessé dans un combat inégal qu'il livra à la flotte espagnolle, et il mourut de cette blessure à Dunkerque en 1635.
QuESRE (Abraham, dit le marquis du)^ son fils, vice-amiral et général des armées navales de Franco, reçut un coup de mousquet en 1639, à l'attaque des vaisseaux qui étoient dans le port Saint-Ogne, et qui furent pris : et fut cncorç grièvementblessé enl64i devant Tarragone, en 1642 devant Barcelonne et en 1643 dans la bataille qui se donna au cap de Casses contre l'armée d'Espagne ; depuis sous Louis XIY, ayant armé plusieurs navires & ses dépens en 1650, à l'oeèasion des troubles de Bordeaux, il soutint un rude combat contre l'escadre angloise où il fut dangereusement blessé. Il mourut le 2 février 1688 avec la réputation si justemen méritée d'un des plus grands hommes de merde son siècle.
QuESNE (Henry, dit aussy le marquis du), son fils, baron
d'Aubonne en Suisse, capitaine de vaisseau, blessé dan*
gereusement dans le combat naval de 1676 où périt l'amiral
Ruyter, mourut à Genève le 11 novembre 1712, ayant sou**
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tenu la réputation qae s'étoient acquis son père et son ayeul.
Qukseib(N... du), frère du vice-amirali capitaine de vaisseaui fut tué d'un conpde^ canon dans un cooibat naTal.
QuiSNE-MoNiER (N... du), neveu du Tice-amiral, cheyalier de Saint-Louis et capilaine de vaisseau, eut un bras emporté dans un combat naval en 1705.
QuESiiE (le chevalier du), enseigne de vaisseau du port de Toulon, mort devant Gibraltar sur le Triomphantf le il mars 1705.
QuESiŒ-GuiTTON (du), lieutcbant de' vaisseau du port de Rocbefort, mort, commandant le Profond^ le. 25 septeml^re 1732. ,
■ il ■ . .
Qu^svp (le cpmtE) du)^ capitaine de vaisseau du port de Toulon, mort sur le Ferm^j le 4 février 1 741 .
. QuBSNEAu (Armand-François), seigneur de Glermont, chevalier de Saint-LouiSi ingénieur en chef à Dofiay, puis directeur de fortifications et maréchal de camp en 174., reçut un coup de mousquet au visage à la défense de Landau en 1704; et fut encore blessé d*un COtip de fiisil à travers le corps au siégQ dé cette ville en 1718.
QuEsifBL (Jacques), ch^nf^ei: de Saint-Louis et premier lieutenant au régiment des cuirassiers^ reçut plusieurs blessures ail service sous Louis XV.
QuBSMBL (du), capitaine de vaisseau du port de Col, gouverneur de risle Royald, mort à Idem, le 9 octobre 1744.
QuESibs (le vicomte de),' tué à la bataille d'Azincourt en
QtJESMft ET n'AuDBRABDE (Louis, être de), baron de Sai^ sièle, fut tué à la bataille d'Arincourt en 1415.
QuESÎiOT (Gille du), lieutenant au régiment de la marine,
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blessé aa oombai de Saint-Nicolas en lôSQ, est tué au siège d'Arras en 1640.
QuESfOT (le s' du), chevalier de Saint-Louis, capitaine de grenadien au régiment de Normandie, . tué au siège de Barcelonne en 1712.
QCES50T (Jean-Baptiste-Angélique, comte du), chevalier de Saint-Louis, lieutenant et ayde-major aux gardes fran- Qoises, blessé à la bataille d'Ettingen en 1743.
QcESSE DE Valcoubt (le s' de), capitaine d^infanterie, tué i la bataille de Fleums en 1690. — (V. Yalgourt au cas de rapport aTec cette famille.);
QuBTEViLLE (le S' de), lieutenant au régiment de Champagne, blessé grièvement par le Ihêc de JBoiirigfogfii0,dans le combat du comte de Grasse contre l'amiral Rodney, au mois d'avril 1782.
Quira (Pierre de), seigneur de la Neufville, capitaine de cavallerie, mourut en 1675 couvert de blessures.
OmESET (Hugues), seigneur de Tours en Yimeu, chevalier, amiral de France, gouverneur de Toumay, sénéchal de Beaucaire et de Nismes, mort d'une blessure qu'il regut dans un combat naval contre les Anglois en 1340.
QuiERBT (N ), seigneur d'Azincourt, tué à la bataille
d'Azincourt, le 25 octobre 1415.
QuiERET ou KvEaET (Hutiu), chevalier, de la même lamille que le précédent, tué à Azincourt, le 6 mai 1424.
QuiEBVRAiif (Georges de), tué à la bataille d'Azincourt en 1415.
QuiEavBAiN (Uenry de), son frère, tué à la m6me bataille.
QuiEHVHAM Qe seigneur de), fut tué aussy à la môme bataille (l'on ne peut douter qu'il soit différent des deux pré-
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éédénts puisqu'ils sont nommés tous trois distinctement dans les chroniques d'Enguerrand de Monstrelel.
Quiùmcà DE BoisiUTGERy lieutenant de frégate, du port de
Bresty mort à Pensacola'sur le TrisUm commandé par M. de
ViennCi le 6 octobre 1719.
QniNGÉ (le comte de), gouverneur de Guise, attaque avec
avantage un corps de troupes ennemies près d'Avesnes;
mais il est blessé en cette affaire, 1643. Il est encore blessé
à la prise de Yietri, dans le royaume deNaples, septembre
QuincEBOT (de). — (V. Haranguieb.)
QuiHEiiONT (Jean de), seigneur de Yarennes, mourut eo 1631, commandant un vaisseau du roy à l'attaque des islea Sainte-Marguerite.
QnniQUBiiPOix (François de), comte de Yignory, chevalier de l'ordre du roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre, et capitaine de 50 hommes d'armes de ses ordonnances ; favori intime du duc de Guise, mourut d'un coup d'arquebuse qu'il reçut au front au siège de la Fère, en 1580.
QuiNQUBT (le s' Benjamin), officier dont on ne spécifia pas le grade, est tué au siège de MaGstricht, 1632.
QuiHSEHOT (le s'), lieutenant au régiment de Normandie, est blessé au siège de Spire, 1635.
QunfSEROT (le s' de), capitaine au régiment de Navarre, est tué le 8 février 1649, à la prise de Gharenton près de Paris.
QuiRCEROT (le s' de), lieutenant dans le régiment d'Auvergne, infanterie, est blessé au combat [de Rhinberg, octobre 1760. '
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QuDBOi Q» ft* de), lieutenaiit de la mestre decamp, est blessé aa siège de Tortone, décembre 1642.
QnmcMi (Jean de), seignear de Yercbieres, capitaine au régiment de Mazarin, infknterie, fut blessé d'un coup de jMqoe i la jambe an siège de Tarragone en 1644.
QuiHBT Qb tF de), lieutenant au régiment de Picardie, tué à la bataille de Parme en 1734.
QunzAQUB (le s' de), gendarme de la garde du roy, tué aa combat de Leuse en 1691.
QniQiJKaAii (Robert de), seigneur de Ventabren, tué en 1586 an ûége du cbâteau d'Allemagne en Proyence.
OuiQUBaAH-VBnABaEiff (Baltbasar), co-seigneur de Venasqoe et de Saint-Didier, colonel de Tartillerie du pape à Avignon, écujer d*écurie et gentilhomme ordinaire de la chambre du duc d'Anjou, gouverneur du château de Noyés et capitaine de cent hommes d'armes, ambassadeur près de Sixte V, appelé le fliau iei hérétiques^ fut blessé au siège de Boulene en 1562 et fut tué à Avignon le 16 novembre 1622 d'an éclat de canon, en faisant les fonctions de sa charge de colonel de l'artillerie, à l'entrée de Louis XIII en cette Tille.
Quiquebah-db^Bbaujbu (Jean de), chevalier de Malte, capitaine au régiment de Sainte-Mesme, infanterie, tué au siège de Lerida en 1646.
QmQUsaAR (le s' de), chevalier de Malte, est blessé dans on combat engagé le 29 janvier 1650 près de Sicile contre an vaisseau turc.
QuiQUBaÂN-Dfi-BBAUJEU (Fninçois-Joseph de), capitaine au régiment de Saint-Sandouz, dragons, tué au siège d'Aire
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QiziaBiEiv (Ift aF de), esempt d» gardes du. corps» est taé à Falbire fVttmgBi, jaâlBt 1731.
QcaniuBy capitwiir es brftkii es part éa Ircil, mort la campagaa da Sun snr k ArafH» MM.
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Dornmciitft hlMtorlqneii mir la maluon d<^ Galard. recueillis,
aniioli's et ï»ul)li<?s p::r J. Noulexjî. ParlSy imprimerie Claye, IS7l-7ri, l tomes eu 5 vol. gr. iii-S, |ilaiichi'S 150 fr.
(Ait ouvr.ij'e, qui n*;i pas «Hé mis ilans le comiiwTco, ronfcrmc un trèsgrand nombre de diciimcnts anciens sur rhislnirc du Midi de la Franco, et particulicrcmciit sur la Gascogne el le Béarn, d*où la liimillc de Galard est originaire et s*est perpétuée depuis Tan lâÛO.
indiratcnr du Mcrcnro do Franco, par .1. (îuigiird (1072-1789). Paris, IsfîO, in-S 5 fr.
Taille trè.s-préciense pour consulter la volumincu'^e collection du Mercure, si intéressante f»our l'histoire des wii* et xvui« sièeles, et tpii ne comprend pas moins du liOO volumes.
iBdIealcur du Grand .\riiiorlal séntVral de France, recueil offiriel dressé en vertu de Tédit de Hi9(>, par d*11ozikr; table alpliabétiquo publiée sous la direction de L. l*AUls. Paris, 1855, !2 vol. iu-« 30 fr,
Talde pour consulter rarmoriai de b'IIozicit qui se trouve à h Bibliothèque nationale.
Amarlal dt* France. Ansletcrre, Kcomho, Allemasne, Italie et autroM puiMHunccu, composé vers 1 S50 [>ar CjIIXES le ijoiTViKU, dit lîKiUiY, publié par Vai.i.et (de Virivilîe), professeur îi rÉcole de.s Chartes. Pnri<, 1800, iu-S 8 fr.
."Vobillalre du PwnthU^n et du Ylnicu, par le marquis de KellEVAL, PariSy I87ri, iu-i 10 fr.
.%niiorinl de la province du Beuujolaifi, par IiK lA K0CIIE-1,A-
Caiieilk. Lijoii, J'vrritij 183l>, jzr. iu-8, blasons 8 fr.
Armoriai général de la France, par D*1I0Z1ER.
Province île Fraurhc-Comté, l'arix, IS.V», jn-X ;, fr.
Provinci". de IJungogne. Pam, lS7»i, -* vol. in-S 10 fr.
iVobiliaire univerfiei de France, OU recueil {général des généalogies hisloriqui's des maisons nobles de ce royaume, par de Saixt- Ali.ais, avec le l'onoours de MM. de Coriir.EU.ES, Tabbé Les- Pl.NE, Ile. -10 vol. in-S 100 fr.
.lïoblllaire de dsuyenne et Gancosne, par O'CiII.VV et DE IlOUnOL'SSE DE Lafkoiu:. Paris, 1808, 3 vol. '^v. in-8, blasons !>0 fr.
Dietlonnaire héraldique, conleuaiit la descriptioD et re.\plicatiOD des termes et ligures usités dans le blason, par C.u. IiHA.n'DMAISON. Paris, 1 80 1 , gr. in-8, planches 7 fr.
Dietlonnaire dca raniiilcH qui ont fait modlOer lenra aonia
depuis I8j:] jusquNni î86'>. Paris, «rr. ii|.,s 3 fr.
fAIl|.«. — IMPRIME! IB DE E. MARTI.NEF. RUE MIGNON. 2.
PARIS. ~ IMPRIMBRIK ÉMILB MARTINET, RUE MICRON, â.
SUR LES CHAMPS DE BATAILLE
Rabauis (Jacques de), lieutenant de grenadiers, tué au siège d'Ondenarde sous Louis XIY.
Rabir (le s' de), major de Belsunce, est tué le 18 octobre 1654 au siège de Puycerda.
Rabab (le s'), capitaine au régiment des fuzeliers, est blessé au siège de Luxembourg, 1684.
Rabat (le s' de), ingénieur, est tué au siège d'Aire, le 3 juillet 1641.
Rabat (le s' de), lieutenant au régiment d'Enghien^ blessé au bras à la bataille de Minden en 1759.
Rabbau (Charles), seigneur de Launay, de Beanregard et de Chabris, maréchal des logis de la compagnie de gendarmes du maréchal Saint-André, puis de celle de 200 hommes d'armes du duc d'Orléans et gouverneur d'Issou-
dnn en 1567, fut grièvement blessé d'un coup d'arquebuse
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au côté gauche, et son cheval d'un coup de lance qui pénétra depuis l'épaule jusqu'à la croupe, dans une rencontre qu'il soutint près d'Abbeville, accompagné seulement de 20 maîtres contre une troupe considérable d'Espagnols et de Bourguignons, dont il défit et fit prisonniers trois cents pour le moins, et deux cornettes de cavalerie (Hifi. de Berry^ par la Thaumassière ; Bourges, 1689.
Rabeau (Gabriel de), mort au siège de Gourtray sous Louis XIV.
Rabeau (Louis de), son frère, capitaine au régiment de la Ferté Seneterre, tué au combat de Valenciennes.
Rabel (le s'), capitaine au régiment suisse de Diesbach, blessé aux batailles de Laufeldt et de Rosback en 1747 et
Rabesnière (La Treillebois), chef d'escadre, mort de sa blessure au combat des côtes de Hollande, le... juin 1673.
Rabibrs (Joseph), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Tournaisis, tué au siège de Turin, en 1706.
Rabignan (le s'), lieutenant au régiment de Piémont, est blessé et pris à la bataille de Rosback, 1757.
Rabillard (le s' de), capitaine au régiment de Picardie, tué au siège de Saint-Sébastien en 1719.
Rabinard (Raoul), chevalier, tué à la bataille de Poitiers en 1356.
RAsmEL-DE-YiLLEBONGUE (François), chevalier de Saint- Louis, major des régiments d'Henrichemont et d'Escoubeau, puis lieutenantrcolonel de celuy de Royal-Normandie, cavalerie et maréchal de camp, fut blessé & la bataille de Minden en 1759.
Rabut» (Amé de), chevalier, seigneur d'Épiry, bailly de
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CharoloiSy fàt toé à Tassaut de BeauTais en 4672 : « Là, dit Philippes de Gommines, fût étonfé monseigneur d'Épiry an fiel chevalier de Bourgogne qoi fat le plus bomme de bien qoiymoarut. »
Rabutoi (Claude de), cheYalier, seigneur d'Épiry et de Sullys, conseiller, chambellan ordinaire du roy etcapitaincT de 25 lances de la grande ordonnance, tué à la bataille de Marignan en 1515.
Rabutoi (Gelse-Bénigne de), cbeyalier, baron de Chantai, tné le 22 juillet 4627 à la descente des Anglais dans Tisle de Rhéy où il commandait Tescadron des gentUhommes folontaires. Son cœur fut apporté à Paris et déposé aux Minimes de la Place Royale.
Ràbctik (de), capitaine au régiment d'Anjou, blessé au nége de Mayence, Su septembre 1689.
Racap6 (Claude de), seigneur de Magnane, lieutenant des gardes du corps, cheYalier de Tordre du roy et gentilhomme ordinaire de sa chambre, reçut plusieurs blessures aux batailles deRenty et de Saint-Quentin, en 1554 et 1557, linsy qu*à la prise de Calais en 1558.
Racapé (Henry-François de), marquis de Magnane, lieutenant des maréchaux de France au bailliage d'Angers, fut graTement blessé au siège de Mayence en 1689.
Rachais (Sébastien de), capitaine au régiment de Piémont, toé au siège de Prague en 1742.
Rachais (Claude-Polycarpe , dit le chevalier de) y son frère, chcTalier de Saint-Louis et capitaine au même régiment, blessé aux sièges de Prague, d'Ypres et de Bruxelles en 1742-1744 et 1746, le fut encore à la bataille de Rosback en 1757.
Raghbcoui (le s'), premier capitaine du régiment de ca-
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Valérie du cardinal de Reti, fat grièTement blessé an siège de Paris en 1649.
Rachie (le seigneur de la), fut tué à la bataille d'Aiin- . court en 1415.
RAGons (le s'), ingénieur, est blessé au siège de Luxembourg, 1684.
Racret-db-Vielbourg (Louis), dit le marquis de Mienne^ chevalier de Saint-Louis, colonel du régiment de Beauvoisis et lieutenant du roy en Nivemois, fut tué à la défense de Namur en 1695.
La Rade (le capitaine), tué au siège de Niort en 1569.
Radois (le s' de), capitaine au régiment de Yervins, a le bras cassé à la défense de Goblentz, 1635.
Radonay (le s' de), chef d'escadre des armées navales du roi, meurt le 2 novembre 1740 dans la traversée de la Martinique à Saint-Domingue.
; Radrets (des). (Y. Deradrets).
Raffeus (Esprit de), seigneur de Rus, capitaine de vaisseaux et lieutenant-général d'artillerie au département de Bresse, fut blessé au combat de Somershaven en 1648.
Raffeus (Jacques-Victor de), garde du pavillon, tué d'un coup de canon le 27 octobre 1747 au combat du Marquis de rÉtenduère contre les Anglais.
RAFFEUS-DE-BAUVEsXJean-François de), chevalier de Saint- Louis, soD frère, capitaine au régiment de la Marine, puis major et commandant à Aigues-Mortes, fut blessé à la bataille d'Hastembeck en 1757 d'un coup de feu qui lui perça le bras gauche d'outre en outre.
Raffetot (le marquis de), capitaine-lieutenant des chevau-légers de Berry, reçoit plusieurs contusions et est foulé
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•DOS les pieds des chevaux à la bataille de Todenhausen,
RArmH>'AuTmvB (Jean-Loois de), cheTalier de Saint- LouiSy brigadier des années du roy en 1706 et lieutenant du roy à Sedan, mort en 1715 couvert de blessures.
HàFFm (Jean-Louis, chevalier de Saint-Louis, lieutenant colonel du régiment de Savoye, blessé en 1 744 à l'affaire de l'Assiette.
Rafdi (le s'), capitaine au régiment d'Averrois, blessé an combat du comte d'Estaing contre l'amiral Byron, près de la Grenade, le 6 juillet 1779.
Raobt (Jean du), tué au secours de Breda, servant dans la compagnie de la Reine-Mère.
Raget (François du) son frère, capitaine d'infanterie, tué au siège d'Hesdine en 1639.
Raget (Joseph du) servit comme volontaire dans la cafalerie et mourut de ses blessures à Bruxelles, sous Louis XV.
Raghier (le s' de), lieutenant au régiment royal des vaisseaux, tué au siège de Maestrick en 1748.
Ragué-db-Pobertru (François-Joseph), chevalier de Saint- Louis, capitaine-lieutenant au régiment de Diesbacb, puis capitaine avec rang et lieutenant-colonel de celuy d'Ettingen, blessé à la bataille de Laufeldt en 1747.
Rahr (le s'), capitaine aux Gardes Suisses, blessé au siège d'Arras en 1640.
RADfOifD (le s'), capitaine de grenadiers, tué dans la guerre des Gamisards au mois de may 1704 {HUt. des Ca-
RAOumn (le capitaine), valet de chambre du duc d'An-
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jou (frère du bouffon Ghicot)^ fût tué (dit Brantôme)^ eu une escarmouche à la Rochelle : ce fut luy qui massacra le comte de la Rochefoucauld à la journée de SaintrBarthélemy (V. Ghicot).
RAiMOND-DB-YiLLENEnyB-DE-PoiiBROLS (Frauçois), tué au siège de Messine en 1674, à Tàge de 17 ans.
Raimqni>-db-Modènb (Louis-François)y cheyalier de Malte, capitaine au régiment de Bourbon-infanterie, tué an combat de Parme en 1742.
RAiMOND-DE-yiLLENEnyB-DE-PoMEROLS (Pierre), dit le cketMh lier de Modène, aussy chevalier de Malte, colonel d'un régiment de grenadiers royaux, fut blessé dangereusement à l'affaire d'Exilés en 1747.
RAmoNDi (le s'), mousquetaire, est blessé au siège de Maestrick en 1743.
Raimondi (le s' de), major général de la marine, est tué dans le combat naval du 29 mai 1692 contre la flotte d'Angleterre.
Raimondis (Joseph-Louis de), chevalier de Saint-Louis, chef d'escadre des armées navales, essuya en 1741 l'action très- vive de deux vaisseaux anglais avec le seul vaisseau le Tonnant f et sortit vainqueur du combat avec deux blessures considérables; et il eut un bras emporté en 1778 par un boulet de canon en combattant le César pour la liberté de l'Amérique, s'étant toujours refusé de quitter le combat, malgré sa blessure.
Raimondis (le s' de), garde du Pavillon, blessé le 27 octobre 1747 dans le combat du marquis de l'Étenduère contre les Anglais le 27 octobre 1747.
Raingourt (Charles-Prosper de), dit le chevalier^ chevalie de Saint-Louis et de SaintrOeorges en Franche-Gomté,
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chef de bataillon aux régiments de Behnmce et de Rouye, puis Uentenant-colonel de celuy de la marine, ensuite de celuy d'ÀTerrois, maréchal de camp et lieutenant du roy à Valenciennes, fut blessé à la bataille de Laufeldt en i747.
Rainetal (Valeran, sire de), comte de Fauquemberghe, tué à la bataille d'Azincourt en 1415.
RAI5EYAL (Jean de), son autre frère, cheyalier, seigneur de Bérancourt, tné à la même bataille.
RAiaEVAL (Aubert de), son autre frère, chevalier, seigneur de Bérancourt, tué à la môme bataille.
RACfEYAL (Daniel de), lieutenant-colonel du régiment de Sourches, tué dans les guerres de Louis XIY.
lUnfBVAL (Gabriel, dit le tnarquis de), son frère, premier maréchal des logis de Monsieur, duc d'Orléans, tué au siège de Lille.
Racteval (Jean, dit aussi le marquis de), fils du précédent, brigadier des gardes du corps, reçut plusieurs blessures dans les guerres de Louis XIY.
RAI5IER (Isaac du), seigneur de Droûe, chevalier de l'ordre du roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre, maréchal de ses camps et armées, capitaine aux gardes françaises et gouverneur de Royan, blessé au siège de Pignerol en 1630, fut tué en 1632.
Raixier (Louis du), seigneur de Droûe, aussy capitaine aux gardes françaises et brigadier des armées du roy, fut très-grièvement blessé au combat de Seneif en 1674 ; il reçut encore un coup de feu qui lui cassa le bras, après la bataille de Saint-Denis, en 1678.
Raiussant (Guillaume de), chevalier de Saint-Louis et maréchal des logis de la compagnie des chevau-légers de
la garde du roy, reçut un grand nombre de blessures dans les premières campagnes qu'il fit; fut blessé à la cuisse d'un coup de feu à la bataille de Monderkingen en 1703, puis au bras droit au combat de Donavert en 1704; et à la bataille d'Hochtett ou d'Oudenarde, il reçut un coup de feu qui lui perça le bras gauche au-dessus du poignet; il fut encore blessé à la bataille d'Ettingen en 1743.
Raissb (le seigneur de), tué à la bataille d'Azincourt en
Ralde (le chevalier de la), enseigne de vaisseau du port de Brest, noyé sur la barre de Bayonne, commandant la Jolie f le 21 novembre 1702.
Ralde (le chevalier de la), enseigne de vaisseau du port deRocbefort, mort à la Louisiane sur \e Pélican^ commandé par M. du Goudray, le 6 août 1704.
Ramade (Jérôme de), seigneur de Firac, lieutenant de dragons, fut blessé à Saluées en 1693, à la tête d'une escorte qu'il commandait, de trois coups de mousquet dont deux lui percèrent la main et le bras droit, et l'autre luy cassa une côte et luy traversa le corps.
Ramatuelle (le s' de), enseigne de vaisseau, tué dans le combat du comte de Guicben, près de la Martinique, contre l'amiral Rodney, en 1780.
Rambelle (le seigneur de), tué à la bataille de Yemeuil en 1424.
Rambert (Jean-François-Baptiste de), chevalier de Saint- Louis, major du régiment de Lanau-dragons, puis de la légion de Soubise, ensuite lieutenant-colonel du 6* régiment des chasseurs à cheval avec rang de mestre de camp, fut blessé à la journée de Grebenstein, le 21 août 1762.
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RAmoDULiT (le seigneur de)^ tué à la bataille de Verneoil en 1434.
RAMBoniujnr (le s' de), lieutenant du régiment de dragons Fimarcon, blessé au siège de Crémone en janvier 1602.
RjiiiMMJiLLBT (le s' de), capitaine au régiment de Picardie, tué au siège de lille en 1667.
Rahbouillbt (le s' de), jeune gentilhomme et officier de grande espérance, dit l'Histoire des Camisards, ayant été reoTersé de son cheval d'un coup de pieu en 1703, un Cunisard lui écrasa la tète avec une grenade de fer emmanchée au bout d'un bâton.
Rambubes (André, sire de), chevalier, conseiller, chambellan ordinaire du roy, gouverneur de Boulogne, de Gravefines et du pays de West-Flandres, mourut à Tentreprise du ehâteau de Mercq, près de Calais, en 1406.
Ràmbubbs (David, sire de), chevalier, conseiller, chambellan ordinaire du roy, ministre d'État, grand maître des arbalétriers de France et capitaine du château d'Aranies tué à Il bataille d'Azincourt en 1415.
Rambures (Jean de), tué à la même bataille.
Rambuibs (Hugues de), tué à la même bataille.
Rambubes (Philippe de), tué à la même bataille d'Azineonrt en 1415.
Rambubes (André de), mort à la prise de Gravelines en
Rambubes (Oudard de), maître des eaux et forêts de Picardie, tué à l'assaut de Rouen en 1563.
Rambubes (Charles, sire et marquis de), dit le brave Ramhiret, chevalier des ordres du roy, conseiller en son conseil privé, maréchal de ses camps et armées, capitaine de
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50 hommes d'armes de ses ordonnances, mestre de camp d'un régiment, vice-amiral en Picardie, gouverneur de Dourlens et du Grotoy, blessé au combat d'Arqués en 4589, mourut à Paris le 13 janvier 1633, s'étant fait couper le bras droit pour deux blessures qu'il avait reçues à la bataille dlvry en 1590 et au siège d'Amiens en 1597.
Rambures (le s' de), mestre de camp, est blessé au siège du château Spisemberg, 1635.
Rambubes (Jean, sire et marquis de), mestre de camp du régiment des Gardes Françaises, maréchal de camp et gouverneur de Dourlens, mourut en 1637 des blessures qu'il reçut dans une sortie pendant le siège de la Capelle.
Rambubes (François, marquis de), mestre de camp du même régiment et brigadier des armées du roy, blessé à la tête au siège de Lille en 1667, mourut à Calais en 1671.
Rambubes (le marquis de), colonel d'un régiment d'infan terie, âgé de 18 ans, est tué d'un coup de mousquet qu'il reçoit à la tête, le 23 juillet 1676, dans une décharge que quelques soldats faisaient de leurs armes; extrêmement regretté pour avoir donné toutes les preuves de courage qu'on pouvait attendre d'un jeune homme de son âge.
Rambubes (de), lieutenant de vaisseau du port de Rochefort, mort aux isles, commandant la Fée^ le 16 avril 1739.
Rames (le s' de), capitaine au régiment de Ck)ligny, est blessé au siège de Gênes, 1641.
Ramet-de-Molière (Jean -Claude), chevalier de Saint- Louis, capitaine au régiment d'Orléans, fut blessé en différentes actions, entre autres aux batailles de Guastalla et de Raucoux, en 1734 et 1746.
Rambt (Jean-Baptiste), son frère, seigneur de Grenieox,
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cheralier de Saint-Louis, capitaine ayde-major an régiment, mestre de camp général des dragons, fut blessé en 1746 d'un coup de bayonette à la jambe gauche dans un détachement sous les ordres de M. du Plessis, brigadier des années du roy.
Rambbat (N... de), fût tué au secours d'Arras en 1654.
Rahkbat (N.,. de), son frère, mourut au siège de Montmédy en 1657.
Rakfdi (le chevalier de), lieutenant de vaisseau du port de Dunkerque, noyé sur..., en avril 1704.
Ramsau Qe s' de), ingénieur et aide-de-camp du prince de Gonty, a Tépaule emportée d'un boulet de canon dans la tranchée au siège de Gôni, 1744.
Rancabault (le s' de), capitaine au régiment de Norie, taé à la bataille de Glostercamps en 1760.
Rahcher (le seigneur de), de la maison de Gonzague (1) fi geniilkamme de Berri (ainsi que s'exprime M. de Thou), fut tué au siège de la Rochelle en 1573.
Rabchih (le s' de), lieutenant au régiment royal des vaisseaux, tué au siège de Maestrick en 1748.
Rahchin (Jean-Philippe, dit k chevalier de), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Béarn, blessé à la bataille de Johannisberg le 30 août 1762, mourut le 12 octobre des suites de sa blessure.
Randoi (Pierre), d'abord homme d'armes de la compagnie du gouverneur de Lyon, puis capitaine et major du régiment de Villeroy et ensuite de celuy du Palais, reçut
(t) CeUe ez|>r€Mioa ne peut s'entendre que de ce qu*il était attaché à la maiton de Gonaague.
une mousquetade dans le corps au siège de Montauban et mourut au service en Italie en 1639.
Randin (N...), lieutenant au régiment d'Auvergne, tué d'un coup de mousquet au siège de Valence.
Randin (N...), son fràre, aussi lieutenant au même régiment, mort à Pignerol des blessures qu'il reçut en Catalogne.
Randin (N...), son autre frère, capitaine au même régiment, puis maréchal de bataille, gouverneur de Montrel et du château de Pooçon, qu'il défendit 18 jours contre les Espagnols, et qu'il ne rendit que faute de munitions, reçut à la tranchée au siège de Pavie un coup de mousquet à la tète, dont il mourut en 1655.
Randin (N...), fils du précédent, lieutenant au même régiment d'Auvergne, reçut au siège d'Alexandrie, en 1657, un coup de mousquet dans le cou, dont il mourut en 1658.
Randon (le s'), sous-lieutenant au régiment de Navarre, tué au siège de Fribourg en 1744.
Ranse (le s'), capitaine au régiment de Mun, est blessé à l'attaque du château d'Amavi, en Espagne, 1638.
Rantes (le s' de), lieutenant au régiment de Saint-André, reçoit deux blessures à la défaite de la brigade du marquis d'Aubeterre, dans le Périgord, par les troupes du roi.
Ranti (le s' de), capitaine au régiment de Normandie, est blessé au siège de Tortone, 1642.
Rantzau (Josias, comte de), maréchal de France, gouverneur de Dunkerque, de Bergues, de Mardick et forts en dépendant, perdit un œil d'une mousquetade au siège de DoUe en 1636, et une jambe à celuy d'Arras en 1640, où il fut encore estropié d'une main. Il mourut le 4 septembre
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RAimàu (N... de), aide-major do régiment de Navarre, tué au siège du fort de Rosback m 1757.
Rahtisr (le 8'), enseigne au régiment de Poitou, est blessé la prise de Tisle d'Antigue sur les Anglais; puis blessé i mort au siège de Gandy, 1669.
RAiTTZAn (le colonel de), est blessé dangereusement au siège de Courtrai, 1646.
Raoult (le s*), aide-major au régiment de Beauvaisis, est Uesaè et fait prisonnier à la bataille de Rosback, 1757.
Raoussef (le s' de), lieutenant du roy à Saint-Omer, pois gouyemenr de Bonn durant la guerre de la ligue d'Ausbourg, périt dans cette place après y avoir été bombardé pendant près de 4 mois et y avoir éprouvé toutes les horreors de la lamine.
R10U88BT (le s' de), est tué au siège de la Ville d'Aire,
Râoussbt (le s' de), son neveu, chevalier de Saint-Louis, major du régiment de Navarre et lieutenant du roy à Brisach, blessé au siège de Woèrden en 1672, le fut encore à la bataille de Fleunis en 1690.
Râoossst (le chevalier de), petit-neveu du gouverneur de Bonn, chevalier de Malte et commandant de bataillon tu même régiment de Navarre, eut la main percée d'un coup de fusil au siège de Landau en 1703, où il fit des prodiges de valeur.
Raocssbt (le s' de), lieutenant dans les troupes de la marine, fût tué en 1704 dans un combat contre les Camisards {HUtoire ie$ Camisards).
Raport (le s'), enseigne aux gardes, est tué à la tranchée devant Aire, le 23 juillet 1641.
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Rare (le chevalier de), blessé au combat de Gastelnaudary, en 1632, en combattant pour le parti de Monsieur.
Rabê (le chevalier de), capitaine aux gardes, a le bras cassé au siège de Condé; il meurt de sa blessure en 1655.
Rare (le chevalier de), capitaine au régiment de Picardie, blessé au siège de Pizzighettone, en 1733.
Rari (le chevalier de), capitaine au régiment des gardes, tué au siège de Condé en 1655.
Ras (de), capitaine du régiment d'Orléans, blessé au siège de Mayenne le... septembre 1689.
Rascas (le s' de), officier au régiment de Normandie, blessé au siège de Philisbourg en 1688.
' Rasbins (le s' de), lieutenant au régiment d'Harcourt, est blessé et fait prisonnier au passage de la Sègre. (Juin 1645.)
Rasillt (le s' de), capitaine au régiment des gardes, tué à la bataille de SenefT en 1674.
Raskt (le s' ), colonel de dragons, commande la seconde ligne dans raffaire du 12 juillet 1711, où le maréchal de Villars force les portes des ennemis à une demi-lieue de Douai; il y est gravement blessé.
Rasés (Edme-Léonard de), marquis de Monisme, colonel du régiment de Champagne, blessé dans la campagne de Hollande en 1672, mourut à Utrecht en la même année.
Rasle (le s' de), ingénieur, a une jambe emportée dans un combat avec les Espagnols près du fort Saint-Nicolas, août 1639.
Rasle ou de Rasse (le s' de), ingénieur, blessé d'un coup de mousquet au siège de Thionville en 1643 {Mercwre de 1643).
Rassat (le s' de), capitaine au régiment de Navarre, mort
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d'une blessure qu'il reçut à la bataille de Raucoux en 1746.
Rasser (Jean*FranQois de)» chevalier de Saint-Louis, capitaine an régiment d'Ërlach, puis premier aide-major de celny dTttingen, fut blessé à l'assaut de Munster, la nuit du il an <2 juillet 4759.
Rassigiuc, lieutenant au régiment de Fimarcon, blessé à la bataille de Staffarde, le 10 août 1690.
Rastel-db-Rocheblave (Alexandre de), capitaine au régiment de llsle de France, fut tué en 1744 à l'attaque des retranchements de Yillefranche.
Rastel-db-Rochbblaye (Henry de), son frère, chevalier de Saint-Louis, capitaine de bombardiers et commissaire ordinaire d'artillerie, blessé d'un coup de feu à la jambe à la bataille deLaufeldt, en 1747.
Rastbl-db-Rocheblave (Joseph-Jacques-Arthur de), neveu du précédent, lieutenant au régiment de l'isie de France, tué en 1744 à l'attaque des retranchements de Viliefranche.
Rat (le s' Barthélémy), capitaine de carabins, est tué au siège de Quiersqne, le 21 août 1641.
Rathsahhausen (Antoine, baron de), chevalier de Saint- Louis, major du régiment de Nassau, puis lieutenant-colonel, et ensuite mestre de camp commandant le régiment de cavalerie liégeoise de Rangrave, tué en 1760 à la bataille de Fillinghausen.
Ratoux (le s'), mousquetaire de la garde du roy, blessé au siège de Maestrick en 1673.
Rauadlt (Louis de), seigneur de Lasnerey, tué au service du roy lors des guerres civiles, en 1585.
Raucourt (le s' de), capitaine au régiment de Grancey, est tué le 7 août 1690 à la prise de Caours.
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Raudot, enseigne de yaissean, périt en repassant de Canada en France le... {71. .
Raybau (Louis), dit le chevalier de Lâusajff chevalier de Saint-Louis, exempt et aide-major des gardes du corps et mestre de camp de cavalerie, blessé d'un coup de sabre sur la tète à la bataille d'Ettingen en 1743, le fut ensuite très-grièvement de plusieurs coups de pointe de sabre à la tète et au visage à Taflaire de Drusenheim.
Ravbl (Gaspard de), capitaine de galères, eut un bras emporté d'un coup de canon dans le combat des 15 galères de France contre pareil nombre de celles d'Espagne, en 1638.
Ravel (Jean de), lieutenant au régiment Royal-Comtois, fut blessé dangereusement à la bataille de Messine, en 1674, où, deux de ses amis ayant été emportés d'un coup de canon, il en fut si affecté qu'il quitta le service et se retira dans une solitude où il mourut en odeur de sainteté en 1 71 7.
Ravbl-de-Largertière (Pierre-André-Philibert de), chevalier de Saint-Louis, capitaine aide-major au régiment de Flandres, fut blessé à la bataille de Fillinghausen en 1761.
Ravel (le comte de), tué au siège de Lérida en 1664. (Il était le fils unique de Jean de Comboursier, seigneur du Terrail : V. Comboursier du Terrail.)
Ravelli (le s' de), est blessé le 1*' septembre 1638 dans le combat où les galères de France battent celles d'Espagne, près de Oénes.
Ravenel (le s' de), chevalier de Saint-Louis, lieutenant de port et des vaisseaux du roy, fut blessé sur le Héros^ dans le combat du Bailly de Suffï'en, aux Indes, contre l'amiral Hugues, le 20 juin 1783.
Ravbnel (Adam de), tué à la bataille de Pavie en 15i&
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Ratrot (le ieigiiear de), fût toé d'un espiea au siège de la Charité an 1560, par le seigneur de Ouerchy gouverneur de la place (l'on présume qu'il était de la maison de Ganou- TiUe de Rnflétot).
RATua Qe sp de), sous-lieutenant au régiment de Normandie, toé au siège de Chivas en 1705.
Ratillac (le s' de), lieutenant au régiment de Navarre, est taé le 12 août 1658, à la tranchée devant Mortain.
Raulet (le s' de), chevalier de Saint-Louis, commandant d batailhm au régiment de Picardie, blessé en 1734 aux bataiUei de Panne et de Guastalla, mourut à Cologne en 1760.
Raumbrurt (le s' de), capitaine au régiment de Normandie, tué à la bataille de Clostercamps en 1760.
Rauiab (le a' de), capitaine au régiment de Beauvoisis, blessé à la bataille de Rosback en 1757.
Rauzah (le s' de), lieutenant au même régiment, tuéà la de Rosback en 1757.
Ravisibt Qe s^, lieutenant au régiment de Piémont, est blessé i la bataille de Rosback en 1757.
Ravt (le seigneur de), tué au siège d'Issoire en 1577 servant dans le parti catholique.
Raxis (Jacques de), chevalier de Malte, reçut plusieurs blessures dans les campagnes d'Allemagne sous le Grand Dauphin, en 1688, 1690 etl693, et ce prince, ayant été témoin d'une action de valeur qu'il fit, luy fit présent de ses pistolets d'arçon.
Rat (le s^t brigadier d'infanterie, est tué au combat de BergUen, avril 1759.
Ratb (le seigneur de), tué en 1347 au combat de la Rochederien contre les Anglais.
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Rate (le ^ de U), officier des coloniest taé sur te Nephme dans le combat du marquis de rÉtenduère contre les Anglais le 21 octobre 4747.
Raymond (le cheyalier de), enseigne de vaisseau du port de Rocbefort, mort sor laBetummie le ii may 1714.
Ratmokd (Philippe-PranQois-Louis de), chevalier de Saint- Louis, capitaine au r^;im«ii de Roy-infitnterie, obtintoi 1779 une pension de retraite de 1300 fr.: il avoit été blessé i la bataille d'Hastembeck en 1757.
Raymond (Jean-Anne de), seigneur de Saint-Amans et dis» chevalier de Saint-Louis, lieutenant-colonel du régiment de Reine-dragons, mourut à Orasse en Provence, sous Louis XT, de blessures reçues au service, en Italie, en 1716.
Raymond (François de) fut tué au dégftt de Nismes.
Raymond (François-Olivier de), son neveu, capitaine aux gardes françoises, blessé grièvement dans toutes les campagnes qu'il fit sous Louis XIY, fut tué au siège de Gray en
Raymond (N... de), frère du précédent, capitaine au régiment de Gondé, fut tué au môme siège.
Raymond (N... de), autre frère, mousquetaire de la garde du roy, tué au siège de Maèstrick en 1673.
Raymondis (de), capitaine de vaisseau, eut le bras emporté.
Raymondis (le chevalier de), major de la marine du port de Toulon, mort de ses blessures à la Hougue le 31 may
Raynbs-db-Gantis (Joseph de), chevalier de major du régiment de laTourdu Pin, puis lieutenant-colonel de celuy d'Agenois et brigadier des armées du roy en 1710,
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fat blessé d'un eoap de feu à la poitrine à la bataille d'EU tiiigeiieiii743.
Ràzillt (N... le s' de), lieutenant-colonel an régiment de Périgordy est blessé près de Gorbie dans une affaire avec les Eqkagnolsp septembre 1636.
Rasllt (N... de), capitaine aux gardes françoises, perdit m bras à Teqpédition de Gigery en 1664 et fut tué à la bataille de Seneff en 1674.
Raxillt Qe marquis de), maréchal de camp, est blessé de boit coups d'épée au siège de Lérida, 1646.
Eéal (le s' de), lieutenant au régiment de Piémont, tué en 1635 à la prise d'un fort de l'autre côté du Rhin.
Kèal (le s' de), lieutenant au régiment de Rohan, tué à la bataOle d'EtUngen en 1743.
Réâl (le 9F de), lieutenant de carabiniers, tué à la bataille de Minden, 17S9.
Rkàis (le s* de), capitaine au régiment de Champagne, tué en 1625 à la descente des Anglais dans Tlsle de Rhé.
RftAis (le &' ^^)f capitaine au régiment de Lusignan, est tué à la bataille de Rosback, 1757.
Réarcb (Jean de), tué dans la guerre de la Valteline.
R6AUX (de), capitaine au régiment des gardes, tué au liège de Tortone en 1641.
Réaulx (François des), seigneur d'Atis et de Gresy, capitaine d'une compagnie de chevau-légers, mort en 1648 dans Tannée de Flandres (d'après les mémoires de cette famille ilaoroit été tué au siège deBréda).
RfiAULX (Gabriel des), capitaine de cavalerie, tué à la bataille de Gonsarbrick, en 1675.
R£auLX (Pierre des), son frère, chevalier de Malte et
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capitaine d'une compagnie de chevau-légers, mort à Goblentz, en 1675, des blessures qu'il reçut à la même bataille.
Reaulx (René des), son autre frère, aussy chevalier de Malte et enseigne de vaisseau, mort des blessures qu'il reçut au bombardement de 66nes/en 16&i.
Reaux (le s' de), capitaine aux gardes françoises, tué au siège de Tortone, sous Louis XIII.
Rebé (le s' de), mestre de camp, est blessé à l'attaque de Lons-le-SauInier.
Rebé (le s' de), tué au siège de Novi, sur la côte de Gènes, sous Louis XIII.
Rebé (Claude-Hyacinthe de), marquis d'Arqués, brigadier des armées du roy, colonel du régiment de Piémont et lieutenant-général en Roussillon, s'étant trouvé à la chasse donnée au prince d'Orange devant Maèslrick, un boulet de canon, qui venait de percer un cheval de part en part, vint s'amortir dans le canon de sa botte après luy avoir emporté le dessus de la cuisse, sans toutefois endommager Vos; il mourut h Namur, le 4 août 1693, des blessures qu'il avait reçues à la bataille de Nerwinde.
Reber (Jean-Henry), chevalier de l'ordre du Mérite militaire, capitaine commandant au régiment de Yigier-suisse, eut la jambe droite cassée à Noheim, en 1761.
R^àoûL (le s'), capitaine de pionniers, est blessé au siège de Saices, 1639.
Reboul (le s' de) est blessé au siège de Tortone, 1642.
Reboul (Jean -François de), chevalier de Saint-Louis, major,* puis lieutenant-colonel du régiment de Boulenois et brigadier des armées du roy, blessé à la bataille de Rauopiix, en 1146.
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Rbsouis ÇbB «0 est blessé à la défense de la Bassée, 1642.
RsBOuis (Alexandre le), seigneur de Billancourt, lieutenant aux gardes frangoises^ tué au siège de Bergues Saint-» Ymai, en 1658.
RnooiSy capitaine au régiment de Languedoc, tué au siège de GraTe, en octobre 1674.
Rémois (Alexandre le), seigneur de Ghfltillon, aussy lieutenant aux gardes, fut tué au siège de Dunkerque en la même année.
Rebours (Nicolas le), seigneur de Maizières, mort au siège de Louviers (Moréry, édit. de 1725.)
RaouitLE-Reboubs, seigneur de Maiziàres, marcha avec l'arrière4>an commandé par Louis XI contre les Bourguignons et fut blessé dans les guerres de Picardie. (Moréry, édiLdel7590
Rsiom (de). Dans un brevet de mille écus de gratification qu'Henry III accorda le 23 juillet 1580 à André de RebuSè, seigneur de Beauregard, chevalier de son ordre, ce monarque motive en partie cette grâce sur « la perte qu'il aîoii faite de «m neveu tué en conduisant les troupes de M. de Bermeulles qui avoient ordre d'aller en garnison à Boniges, et qui avoient été défaites par le seigneur de Lan-^ c6me; > mais ni ses nomsni ses qualités n'y sont spécifiées.
Rbbdffe (le seigneur de la), capitaine au régiment de Champagne, tué au siège de la Rochelle en 1573.
Rbchigiut (de) (V. de Richuiac ou de Richinat).
RbcuGNEVOISie (Louis de), seigneur de Guron, doit être celui du nom de Guron que M. de Thou cite au nombre de ceox qui furent tués à la bataille de Saint-Quentin en 1557, étant alors cornette du seigneur de la Roche-Saveuse.
RECHiOffBVOism (Pierre de), seigneur de OuHisay, dit le Baron de Qunisay de Guron, capitaiDe d'une compagnie de chevau-légers et gouverneur de Morans, fut blessé au siège de Casai en 1528 de deux coups de carabine à la gorge, et d*une mousquetade qui luy emporta la chair jusqu'à Tos quasi entre les deux yeux (Mercure de France de i628).
Rbchigneyoisin (Gabriel de)^ seigneur des Marais, capitaine d'une compagnie entretenue en Hollande, tué à la bataille de Prague sous Louis Xm.
Reghignevoisin (Benjamin de), son firëre, mort d'une blessure qu'il reçut deyant Breda.
REGHiGNEVoism (le chevalier de Guron), est tué le ii avril 1637 au siège du grand fort de l'isle Sainte-Marguerite.
Recourt (Jean de), châtelain de Lens, tué à la bataille d'Azincourt en 1415.
Recourt (Jean de), seigneur de THesdin, capitaine d'mie compagnie d'ordonnance ; gouverneur et commandant au château de Beaurevoir, fût gravement blessé en 1557 en attaquant avec succès un transport de vivres du Gambrésis pour le camp des Espagnols qui faisoient le siège de Saint- Quentin, et fut trouvé mortle lendemain, soit des blessurei reçues à la défense de ce convoy ou de celles qu'il reçut pendant le siège du château de Beaurevoir.
Recourt (Jean de), seigneur de raesdin, lieutenant d'une compagnie d'ordonnance, gouverneur et baiUy de Bobain et commandant au château de Beaurevoir, reçut plusieurs blessures au siège de Dourlens, dont il mourut en 1535.
Recourt (Antoine de), son fils, tué au siège du Catdet en 1535, servant dans une compagnie de chevau-légers.
Recourt (N.... de), son autre fils, fat blessé an mCme siège.
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RacoutT (Georges de), son aatre fils et Falné de tous, seigneur de raesdin, lieutenant de la compagnie des gendarmes da marquis de Gœuvres, gouverneur, commandant et bailly de Bohain et de Beaurevoir, blessé en 1596 dans une aflktre contre les Espagnols» le fut encore en 1597 d'une monsquetade qui luy cassa une cuisse; il mourut le navrflieSft.
Rbcouet (Jean de)^ seigneur du Sart, chevalier de Tordre du Roy, l'un de ses maîtres d'hôtel ordinaires, ayde de ses camps et années, son lieutenant au gouvernement de La Fère et gouverneur deMaubert-Fontaine, blessé dans une attaque près de Marie, le fat encore en 1636 dans une action trèsvive arrivée i son village du Fort, où il s'opposa au passage de Tannée espagnole.
Rboooit (le s' de), commissaire général de l'armée, est Messe et pris le 8 décembre 1653 à la défaite des Espagnols coCatalogDe.
RBQOoiT(LoaisnJean-Francois,ditfe chevaUer de)^ enseigne an régiment de Guise, tué à Taifaire de TAssiette en 1747.
RBGOUiT-DB-LiCQUES-DB-BouLOGNB-DE-LEifs (Tvcs-Marie de, comte de Ruppelmonde), colonel du régiment d'Angou- Bois-infimterie, fut tué en Allemagne en 1743 à la retraite du marquis de Ségur, du Palatinat.
RnouiT-DB-LBHS-DE-LiCQUES (Tves-Marie de, comte de Rappelnionde), chevalier de Saint-Louis, baron de Weisekeique, d'abord capitaine au régiment d'Alsace, puis colonel de eeloy d'Angoumois en 1734 et maréchal de camp en 1748, ftit tué le 15 avril 1745 à l'action passée près de Taffenboven en Bavière. (V. les seigneurs de Nbufviixe, tués à la bataille d'Aiincourt en 1415, au cas de rapport avec cette maison.)
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Rbcouyert (le s* de) est blessé au siège de Houxon.
Rbdde (le s' de), blessé au combat d'Ouessant le 87 juillet {678 où il servait comme volontaire.
. Reding (Rodolphe de), capitaine suisse an service da Roy, fat blessé à la bataille de Dreux en 1562.
Reding (N.... de), lieutenant aux gardes suisses, blessé au siège d'Arras en 1640, retourna trois fois à la charge et en revint chaque fois avec une grande blessure.
Reding (Sébastien de), son frère, capitaine au même régi: ment, fut tué à une sortie à ce même siège.
RsDiNG-DE-RiBEaBGG (Léouard-Nasaire, baron de), chevalier de Saint-Louis, capitaine au même régiment, obtint sa retraite le 20 novembre 1735 à cause de ses blessures et après avoir servi 42 ans.
Reding-de-Riberegg (Antoine-Sébastien, baron de), chevalier de Saint-Louis, colonel du régiment de Honnin et maréchal de camp en 1761, fut blessé à la bataille de Laufeldt en 1747 el mourut le 10 juin 1770, accablé de blessures et d'infirmités.
Reding-de-Fravnfeldt (Antoine, baron de), chevalier de Saint-Louis, colonel du régiment de Waldner-suisse et maréchal de camp, fut blessé aussi à la bataille de Laufeldt en 1767.
Redmont (Jean de), chevalier commandant de TOrdre royal et militaire de Saint-Louis, lieutenant-général des armées du Roy, chevalier de l'ordre de Saint-Laxare et lieutenant du Roy à Amiens et à Corbie, fut gravement blessé à la tète et à une épaule dans une action en 1742 et mourut au mois de novembre 1778, âgé d'environ 70 ans.
Redon (Laurent de), mousquetaire du Roy de la S* ooopagnie, tué à la bataUle d'Ettingen en 1743.
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RBD(Ni(Gluffl6t de)y lieutenant an régiment de Champagne, tué àla bataille de Steinkerque en 1692.
Rbdqh (Louis de), son firère, seigneur de Hontplaisir, Ueoteunt an régiment de Beauce, blessé an siège de Casai, mourut de ses Uessnres le 15 mars 1705.
RxDOV (le s' de), capitaine au régiment de Piémont, tué à la bataille de Bergen en 1750.
BsruGB (Louis de), seigneur de ThieuUoy, tné à la bataille de Montcontonr en 1569.
BvoGB (Pomponne de), tué au service du roy en Hol* lande en 1619.
B»uu (Ibimoléon de), son frère, tué au siège de Royan en 1622.
RiruGB (le s' de), capitaine au régiment des gardes, fait me beDe délianse dans Blouson, assiégée par le général Piccolomini. Il est blessé au siège de Tortone, 1642.
RsruGB (Glande de), seigneur de Refuge, capitaine aux gardes françoises, puis lieutenaDt-général des armées du roy» blessé considérablement au visage, au siège d'Orbitelio, en 1667, le fut encore à celui de Pavie en 1655 d'un coup de mousquet dans le bras qui le mit hors d'état de servir.
RsroGB (le s' de), est blessé à l'expédition du duc de Beanfbrii près d'Alger, 1665.
RiTDGB (Pomponne, dit le mar^ii dé), chevalier de SÛBt-Louis en 1693, colonel du régiment de Bourbonnois, lieutenant-général des armées du roy, gouverneur de Charlemont, puis commandant dans les trois évècbès; blessé au siège de Maôslrick en 1676, mourut le 26 septembre 1712. Il avait été aussi blessé au siège de Candie.
Rirues (du), enseigne de vaisseau du port de Brest,
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mort sur VAmazonêf commandée par M. SanvilUn le 3 may
Refuge (Henry de), seigneur de Précy, cheyalier de Saint-LouiSi capitaine aux gardes françoises, blessé à la bataille de Gassel en 1677, mourut le i3 mars 4725.
Refuge (N... de), lieutenant au régiment d'Henrichemont-cayalerie, blessé à la bataille de llinden en 1750.
Regel (André-Joseph d'), cheyalier de Saint-LouiSi capitaine au régiment de Schomberg-dragonsi blessé d'un coup de feu au genou dans un détachement, trois jours ayant h bataille de Raucoux, en 4746.
Refuveille (le s' de), brigadier des armées du roi et capitaine de grenadiers dans le ré^ment des gardes fran- Qoises, meurt le 2 juin 1745 d'une blessure reçue i la bataille de Fontenoy.
Rege (de), enseigne au régiment de Bourbon, tué i la bataille de Staffarde, le 8 août 4690.
Rbgemort (le s*^ de), est blessé le 44 may 4745 de?ank Toumay.
Régis (le capitaine), blessé à la bataille de Monteontoor en 4569.
Regnaud (Claude), seigneur de Vaux, capitaine d'une compagnie de gens de pied, mort le 8 may 4593 dans une charge donnée près de Digoine par le s' de Morlan, qui commandait à |la garnison de Paray-le-Monial.
Regnaud (le s'), capitaine, est blessé au siège de Gôoi (4644).
Regnauld (Pierre de), capitaine et m^jor au régiment de Sault, ingénieur ordinaire du roy, gouyerneur du port de Chanes et de Layours en Bresse, tué au siège de MaOstrick en 4673.
Rmiuiid (le i^, ingénieur, est blessé an siège de Philisbourg, 4688.
RBrauun, capitaine au second bataillon d'Auvergne^ est blessé devant Hamnr, 1692.
Rboudd (le s^y sous-lieutenant de grenadiers au régiment de Booiboimais, tuéen 4743 à la retraite de Doikendorff.
RttBAijn (le s*), capitaine au régiment de Belzunce, tné à la bataille dUastembeck en 1757.
ILamAuvt (Charles), seigneur de Ghâtillon, dit le haro» i$ ChâiUUm, chevalier de Saint-Louis, capitaine aurégiment provincial de Bar-Ie-Duc, puis capitaine de grenadiers au bataillon de garnison d'Austrasie, fat très-dangereusement Uessé d'an coup de canon au-dessous de la hanche, et eut vue fesse emportée dans une action en Allemagne, en 4761, élanl alors lieutenant au régiment de Vaubecourt.
RnoumnLLB (le s' de), tué i la bataille d'Azincourt 60 1415.
BaonEBiB (lo s' de), chevalier de Saint-Louis, commandint de bataillon avec rang de major au régiment d'Aufcrgne, blessé à la bataille de Clatercamps en 1 760.
BirannoT (le s' de), chevalier de la garde du roy, tué au riége de Mons en 1691 .
RnooEa (s' de Guerchy), volontaire, est tué i la prise de la ville d'Étere 1648.
RflOUBa (le s'), capitaine au régiment royal des vaisleau, blessé au combat de Seneff eo 1674.
Rieimai (Louis de), marquis de Guerchy, chevalier des Ordres du roy, lieutenant-général de ses armées et gouverneur d'Honingue, blessé au siège de Mayence en 1689, eut
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le bras fracassé à la bataille, de la Marsaille en 1693 et fat encore grièvement blessé à l'épaule et à la tête an siège de Toriu en 4705;. on fut môme obligé de le trépaner : il mourut le i"' février 1748, criblé de blessures.
RsGHiER (Glaade-Louis*Francois de), comte de Qnercby^ lieutenant-colonel du régiment du Roy4nfanterie, chevalier de ses ordres, lieutenant-général de ses armées, gouverneur d'Huningue et ambassadeur en Angleterre, précédemment colonel du régiment royal des vaisseaux, fut blessé aux batailles de Guastalla et de Laufeldt, en 1734 et 1747, et mourut le 17 décembre 1767.
Regnon, chevalier de Malte, tué en 1748 sur les vaisseaux de la religion.
Rbgon (le s'), garde de marine, est tué à la prise du fort de Cayenne 1677.
Reich (le s'), capitaine de grenadiers au régiment de Castella-suisse, tué à la bataille de Rosback en 1757.
Reightetter (le s'), lieutenant au régiment Suisse d*Ettingen, blessé à TafTaire du 24 juin près de Cassel et à la journée de Grebenstein, le 24 août 1762.
Reick-de-Plâts (le baron de), chevalier de Saint*Loiiis^ capitaine de grenadiers au régiment de Picardie, puis commandant au fort de Pierre à Strasbourg, blessé à la bataille de Parme en 1734.
Reidellet (Claude-Charles de), seigneur de Ghassagnac, chevalier de Saint-Louis, brigadier des chevau-légers de la gardé, reçut quatre blessures dangereuses à la bataille de Malplaquet en 1709, Tune à la tête, l'autre à la gorge, une dans les reins et Tantre au braa droit dont il resta
Famille du Bagey : d*8iiir, an lion d'argent, et une fiisee de gneolef poaéa anr le tout et cliargée de deux étoiles d'or.
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Rbifp (Jowpli), de Friboarg, capitaine aa régiment de Diesbach, Uessé i la jambe à la bataille de Laofeldt
RSI6HAC (le marquis de), maréchal de camp, est tué le 90 juillet i696 dans une rencontre avec l'ennemi près la fille d'Angles, en Catalogne.
RBBsac, Heulenant de vaisseau du port de Brest, mort à la Havane sur la Thétis commandée par M. Hennequin, le 4 août 1710.
R£i690ir (le cbevalier de), capitaine au régiment de PicardiCy blessé en 1743 à ralTaire de d'Ëngelfingen.
RDLLac (le s' de) aide de camp, est tué au siège de la ville d^Elne, en Boussiilon, 1641.
Rdllac (Jean de), seigneur de Bregueil, tué à la bataille de Saint-Denis en 1567.
Hbius (de la), lieutenant au régiment d'Anjou, tué au siège de Mayenne, le septembre 1689.
RcniAUD-D'ABNAUD (Ffançois), maréchal de camp, conseiller d'État, d'épée, gouverneur du fort de Linetz, commandant de la citadelle de Nancy, puis lieutenant du roy en la Tille de Bourbourg, eut un bras cassé au siège de Saint- Omer en 1645; il mourut le 16 novembre 1680.
RsnuuD-D' Arnaud (Guy de), son fils, lieutenant-colonel du régiment de Tessé, se retira après 30 ans de service, et «ccablé de blessures et d'infirmités, aux termes de lettres patentes du roy du mois de mars 1717.
RsniE (le s' de), capitaine de brûlots, tué dans le combat du bailly de Suffiren aux Indes, près de Negapatnam, le 6 juillet 1781, contre sir Edward Hugues.
Reiiihabd (Nicolas de), officier major au régiment de
ynaHamA la Dâuphine, puis capitaine au régiment deBoyal- Bayière, fat blessé à l'aifiiire da Wetter en Hesse, le 29 août
Reins (le s'), lieatenant an régiment d^Enghien, Uessé d*im coup de fiisil an bas-ventre à la bataille de Minden en
REOifiLLE (le s' de la), sous-lientenant an régiment de Picardie, blessé an combat de Seneff en 1674.
Reintergib (la)y major dn régiment de Tonraine, reçoit deux contusions à la bataille de Fleuras, le l*' juillet 1690.
Reungue {le comte de), cbevalier, commandear de Tordre royal et militaire de Saint-Louis, chef d'escadre des armées navales et commandant de la marine à Brest, moorot sor le Terrible, d'un coup de canon qui lai emporta la cuisie, an combat de Malaga, le 5 septembre 17QA.
Remegourt (le s'), gentilhomme du sieur de Yilleqaier, est blessé à la bataille de Rethel, 1650.
Remereville (Pierre de), seigneur de GhampigneuUes en tiOrraine, capitaine d'une compagnie d'infanterie, se trouva aux batailles de Dreux, de Saint-Denis, de Jarnac et de Montcontour, en 1562, 1567 et 1569, où il reçut plosieors blessures, ainsi que le porte son épitaphe qni est aox Gordeliers d'Apt.
Remereville (Claude de), tué pendant les guerres de la religion, servant sous les ordres du duc dlJzës dont il avait été page.
Remereville (Daniel de), tué durant les troubles de Guyenne, sous Louis. XIV.
Remereville (Vinoent de), lieutenant de grenadiers an
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régMneat de VUmàB^ tué en 1 734 à Tattaqiie des retranche mente de Dantâck.
KtmGmmQit t'X lieutenant da r^^ent de Yillandrj, est Uessé à b bataille gagnée sor les Espagnols le ii joiUet 1640 detant Tarin.
RnaLLT(le s' de), capitaine an régiment de Boariemont, est blessé dangereusement à la débite de la garnison de Rocroy» à SlUery, près de Reims, 1657.
RnuxT 0^ ^* de), lieutenant aux gardes françoisesy tné à la bataille de Ramillies en 1706.
Rnm (Gniilanme)^ tué à la bataille de Vemeuil en 1424.
Rnnm (Jean), seigneur de la Gassine, homme d'armes delà compagnie d'ordonnance du seigneur de Praslin, mort an siège d'Amiens en 1597.
RBumn (François), lieutenant au r^^entde Beaujolais, mort des blessures qu'il reçut dans une action (ce qui dut ètie sons Louis XIV).
Rbiord (le s')y major du régiment de Tonneins, reçoit deux blessures en se distinguant à la prise de Salces, 1639.
Rsaoïm (François), tué an combat de Charleroyen 1667, oh U senraii comme volontaire dans le régiment de Ma-
Rbmvd (le s'), enseigne aux gardes, est blessé à la tranchée devant Lille, 1667.
Rathonu (le s'), ingénieur en chef à Keisserswert, assiégé par les Impériaux, est blessé mortellement dans une sortie que font les Français, le 22 mai 170S.
Rbhond (Jean-Baptiste-Joseph de), chevalier de Saint- Umis, capitaine au régiment de Lyonnois et commandant àRochefort, blessé en 1743 d'un coup de feu au menton
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en défendant avec son régiment le passage d'un pont sur risëre.
RATKom) (le chevalier de), capitaine an régiment dn roi| est blessé à la bataille de Hastembeck, 1757.
Rehondie (le s' de), mousquetaire de la garde du Roy, blessé au siège de Madstrick, en 1873.
Rexont (Henry de), seigneur d'Amicourt, capitaine an régiment de Vandy, tué au siège de Brisack en 1638.
Remont (Rasse de), son frère, mort à l'armée postérieurement à l'année 1621.
Remont (Jean de), son autre frère, tué au service, étant enseigne au régiment de Vervins.
Remont d'Arnicoubt (N... de), capitaine de cavalerie au régiment de Praslin, reçut plusieurs blessures au siège d'Arras, en 1640.
Remont (Jean de), tué à la bataille d'Avenues sous Louis Xni.
Remont (François de), tué à la bataille de Nordlingoe en
Remont (Jean de), son frère, tué aussi à l'armée^
Remont (Charles de), seigneur de la Mallemaison, cornette au régiment de l'Eschelle, puis lieutenant dans celui de Gramont, mort à la bataille de Lens, sous Louis
Remont (Charles de), capitaine au régiment de Schulemberg-infanterie, tué aussi au service à Arras, sous le mftme règne.
Remt (le s'), ofBcier au régiment de Normandie> tué au siège de Berg-op-Zoom en 1747.
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RoiT (Pierre de), tué à la bataille d'Azincoart, en 1415.
RcfAiD (le s% lieatenant au régiment de Bourbonnois, taé dans une attaque en 1762.
Rehabt de FucHSAiiBERG (Jean), seigneur de Moucy, capitaine d'une compagnie de gens de pied au service du Roy, fot tué au siège de Perpignan en 1542.
Resait db FncHSAKBERO (Guillaume), seigneur deMoucy, homme d'armes de la compagnie d'Ordonnance du connétable de Montmorency, tué à la bataille de Saint-Denis en
Resiabd de Puchsambero (Nicolas), seigneur des Mahomets, commandant nne escadre au service du roy d'Angleterre, et depuis capitaine au régiment de Grandpré, infanterie, tué au siège de Mouzon en 1653.
Renabd de Fuchsamberg (Albert), son fils, capitaine au m6me régiment, puis cornette de cavalerie, tué au siège de Vdenciennes.
Renaud de Bagnon (le s'), ayde-msgor du régiment de Piémont, blessé à la bataille de Rosback en 1757.
Resaud-d'Alein (Antoine de), officier au régiment Dauphin, infanterie, tué au siège de Turin en 1706.
Rehaud-d'Alein (François de), chevalier de Saint-Louis, major du régiment de Flandre, tué à la bataille de Gôni eQl744.
RciiAUD-D'ALEiN (Louis-Philippes-Augustc de), son frère, chevalier de Saint-Louis, major du régiment Dauphin, inhnterie, se retira du service à raison de ses blessures.
Rgiacd (le s'), de Bar-le-Duc, chevalier de Saint-Louis,
capitaine au régiment de Mailly, blessé d*uQ boulet de
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canon âu bras à la bataille d'Hastembeck, le ftit encore à celle de Bosback en 1757.
Renaudie (le capitaine la), capitaine des vieilles bandes de Piémont, tué au siège de Poitiers en 1569.
Renauldin (le s'), maréchal des logis de l'armée du maréchal d'Estrées en Languedoc, fut tué en 1629 de deux coups de mousquet dans le corps. {Mercure de 1629.)
Renault (le s^), sous-lieutenant au régiment de PicardiCi blessé au combat de Seneff en 1674.
Rénéaulme (Etienne-Gilbert de), seigneur des Angeriet et de la Garonne, chevalier de Saint-Louis, brigadier des armées du roy, eut le bras gauche cassé au siège de Philisbourg en 1734 et mourut en 1742.
Rennel (Antoine Africain, dit le chevalier de), tué au siège de Temeswar le 9 octobre 1716.
Rsnreville (le s' de), capitaine au régiment du roi, est blessé à la bataille de Rocroy, 1643.
Renvard (le s' de), enseigne de vaisseau, fut grièvement blessé sur le Neptune dans le combat du comte de Grasse contre l'amiral Rodney, près de la Martinique, an mois d'avril 1782.
Renodou (le s'), sous-lieutenant au régiment du roi, est blessé au siège de Maestricht, 1673.
Renol (le s*), lieutenant au régiment de Trassy, cavalerie, blessé au siège de Fribourg en 1644. {Mercure de 4044.)
REVont (le s'), capitaine an régiment des vaisseaux, est blessé & la bàtalUô de Cassel, 1677.
HiEfii^MiemTRT (le s' de), ofBder dans Bourdonné, eal blessé m siège dans la Bast^, 1642.
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RamioociT (le f d6), lieatenaat âu régiment de la Ferlé, est taé aa siège de Laiemboorg, 4684.
RiflooiaT (le ft')f lieutenant au régiment de Champagne, tué an siège de Lérida en 1646.
RflNloaaD Qô %% capitaine au régiment royal des raisseaozy blessé aux batailles de SenelT et de Cassel en 1674 et 4677.
RaKKnLiiB (Simon de), chevalier, tué à la bataille de Poitiers en 4856.
Rasonae (le s' de), lieutenant au régiment de la Reine, blcMé à la bataille de Rosbaok en 1757.
IUrt (Audard de), seigneur d'Embry et de Gœurlu, chevalier, tué à la bataille d'Azincourt en 1445.
Rbitt (Fougues de), son frère, dit le GaUriSf seigneur de Plomoison, tué à la même bataille.
REarr (Baudouin de), seigneur de Ribehem, aussi son frère, tué à la môme bataille.
RsPAOLE (le s' de)j colonel d'un régiment, fut blessé dans aœ action en 1638. {Mercure de 1638.)
Repaire (le s' du), officier au régiment de Normandie, mourut au siège de Turin en 1640 d'une mousquetade qu'il reçut à la tète.
Repaire (le s' du), capitaine au régiment de Navarre, Messe au combat de Seneff en 1674.
Repaire (du), capitaine au régiment de Jarzé, blessé au siège de Mayenne,... septembre 1689.
Refaire (le s' du), capitaine au régiment de Tournaisis, tué à la bataille de Minden en 175d
REPœi (le s' de), lieutenant au régiment de la Couronne, est blessé au siège d'Ypres, 1678.
Requier (le s')> lieutenant au régiment de la Tour du Pin, blessé à la bataille de Laufeldt en 1747.
Resilly (le s' de), gentilhomme de Madame, est iué en montant à l'assaut de la ville de Ceva, 1641.
Resnt (Raoul de); chevalier, tué à la bataille de Poitiers en 1356.
Restaubant-de-Fontbonne (Louis de), chevalier de Saint- Louis, lieutenant-colonel du régiment de Tolane et brigadier des armées du roy, tué à la prise de Québec en 1759.
Restaurant (Bonaventure de), son neveu, ayde-major et lieutenant au régiment de Mailly, blessé en 1758 à l'atEûre (ie Carillon en Canada, fut tué aussy Tannée suivante à la prise de Québec.
Restaurant (Alexandre de), capitaine au régiment d'Orléans, infanterie, tué à la bataille de Guastalla en 1734.
Restinclières (le s' de), est blessé à la bataille de Leucate, 1637.
Rest (le s' de), lieutenant de la colonie, est tué à la défense du fort de Carillon en Canada, à l'affaire du 6 juillet
Rétail (Guillaume du), chevalier, tué à la bataiQe de Poitiers en 1356.
Retard (le s' du), lieutenant au régiment de Navarre, blessé d'un coup de feu au bras à la bataille dllastembeck en 1757.
RETHEL(le gouverneur du comté de), tué à la bataille d'Azincourt en 1415. (Les Chroniques d'Enguerrand de Monstrelet ne le désignent pas autrement.)
Reugny (Léonard de), seigneur de Hiegot et du Plessis,
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capitaine d'ane compagnie de vingt arquebusiers, tué au siège de Montereau, le i"' août 1689.
Rbte (le cheralier de), lieutenant au régiment de Normandie, blessé aa siège de WoSrden^ en 1672.
Reyeillaud (Henry-François de), chevalier de Saint-Louis, chef de bataillon au régiment d'Artois avec rang de lieutenant-colonel, reçat une blessure grave au service et obliii saretraiteeni777.
Réveillé (Joseph), seigneur de la Fosse, chevau-léger do la Garde du roy, reçut des blessures considérables au service , d'après des lettres patentes du roy du mois de février 1703.
Revibolb (le s' de), capitaine au régiment d'Anduse, es t blessé au passage de la Ségre, 1645.
RsvBiLLOH (le 8' de), brigadier, est blessé à TafEaire d'Einseim, 1674.
Reviebs (François de), dit le chevalier de ifauny, chevalier de Saint-Louis, capitaine de grenadiers au régiment de Navarre, mort le 9 décembre 1746 d'une blessure qu'il reçut à la bataille de Raucoux.
Revillb (le sr de), capitaine et major du régiment du Plessis-Praslin,est blessé au siège de Porto-Longone,1640.
Revillot (le s' de), sous-lieutenant au régiment de Surbeck-Suisse, tué au siège de Landau en 1 713.
Revol (le s' de), du régiment de Turenne, est nlessè au combat de Fribourg et se signale à la bataille de Northingen.
Ret (le baron de), capitaine au régiment d'Enghien, puis brigadier des armées du roy, chevalier de Saint-Louis, tué à la bataille de Berghen en 1759.
Retooii, lieutenant au régiment de Beauvais, blessé au tiége de Mayence, le ... septembre 1689.
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Retpf (Constantin-Nicolas de), cbevalier de Sainti-lioois, capitaine de grenadiers au régiment de Yigier-Suift^, eut le bras cassé à la bataille de Sundhershausen en 1758.
Reygnier-du-Glos, capitaine de vaisseau du port de Toulon, a péri sur le Juble dans la rivière de Lisbonne, en mars
Reynack-de-Montreux (Nicolas-Humbert de), commandant du régiment d'Alsace, puis maréchal de camp, tué au siège de Gavune sous Louis XIY.
RET^ACK (Hubert-Adrien, comte de), chevalier de Saint- Louis et "uaréchal de camp, ayant été commandé en 4696 pour soutenir les fourragears, reçut une blessure dont il mourut le lendemain.
Reynal (le s'), lieutenant au régiment de Piémont, tué au village de Kamen dans la nuit du 30 juin au i*" juillet 1761.
Reynald (le s'), lieutenant au régiment de Planta-Suisse, blessé à la bataille de Rosback en 1757.
Reynaud-de-Monts (Claude de), dit le chevaUet de Monie^ capitaine au régiment de Forez, tué au combat de Luuara en 1702.
Reynier-db-Donnezag (Pierre), chevalier de SainV-Lonis, capitaine dans la légion de Hainaut, puis à la suite du 3*^ régiment des chasseurs, eut un cheval tué sous luy dans la campagne de 1760, un autre tué aussy sous luy en 1761, et reçut sept coups de sabre et deux coups de bayonette dans Testomac, servant sous les ordres du comte de Caraman ob il faisait l'avant-garde, et chargea à la tête de trente dragons un piquet des ennemis qu'il repoussa après en avoir pris vingt.
Reygniès (le s' de), g^rd^ de la marine, blessé un oombat
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do comte d'Eitaing contre TamiralByron prèi de U Grenade, le 6 juillet 1779.
RET50LD (François de), de Fribourg, chevalier grand-croix de l'ordre royal et militaire de Saint-Louis, lieutenant-général des armées du roy, colonel du régiment des gardes suisses et membre du conseil de guerre, blessé à la bataille de Nervinde en 1693, mourut à Versailles le 4 décembre 17S2, tgé de quatre-vingt ans.
RmoL (le s' de), capitaine au régiment d'Eu, blessé d'un coup de Cbd à répaule, à la bataille d'Hastembeck en 17.*.
Retbold-de-Friboueg (Philippes de), capitaine au régiment de Monoin, blessé à la bataille de Laufeldt en 1747.
RET3iOLn-DB-PEiROLLES (Simou de), chevalier de Saint- Louis, commandant de bataillon au régiment de Pfefler, blessé au siège de Berg-op-zoom en 1767.
Rktvold (N... de), capitaine au régiment de Reding- Suisse, blessé à la bataille de Rosback en 4757.
Rettiolo (N... de), capitaine au régiment de Wittmer- Suisse, blessé à la môme bataille,
Rezy (II* s' de), lieutenant de la colonie, tué à Tafiaire de Garillonien Canada, en 1758.
RoAAB (le s'), enseigne de vaisseau du roy de Suède, au larvice de France, tué sur le CaUm. devant la baie de Chesa* peake, au combat du 5 septembre 1781 contre la comte Grane et l'amiral Uowe.
Rdedyeleck-de-Nerbier (le s'), volontaire, blessé au combat de la BêlU'Poule contre un vaisseau de soixante-quatre canons dans les environs du Croisic, le 15 juillet 1780^ alla se faire panser et reprit sur le champ son poste.
RniNGRAVE (de), comte de Salins et du Rhin, sei-
gneur de Neuvilliers et de Pittingen, fut blessé à la bataille de Montcontour en 1569.
Rhimgrave (Jean-Phîlipes, baron de), son frère, comte du Rhin et de Salins, chevalier de Tordre du roy (d'après le témoignage de nombre d'auteurs anciens), tué à la même bataille où il commandait les reltres; mais tout au plus n*y fut-il que blessé, puisque les comptes de l'Épargne citent deux quittances qu'il donna les 31 décembre 1569 et A janvier 1570 de deux gratifications, la première de 250 livres, motivée sur les services qu'il avait rendus au roy dans ses guerres sous les ordres du duc d'AnjoUi et la deuxième, de 375 livres pour avoir été sur la frontière du royaume conduire les reltres qui avaient été licenciés.
Rhodat-de-Lon (Joseph-Alexandre), chevalier de Saint- Louis, capitaine au régiment de la Tour-du-Pin , depuis Béam, ensuite dans celuy d'Agenois, eut les mains et le visage brûlés en faisant le service de l'artillerie à la bataille deCreveldten 1758.
RiANCOUHT (le s' de), capitaine au régiment de Bourbonnais, tué à l'affaire d'Exilés en 1747. (Voy. de Riencourt, au cas que ce soit la même famille.)
Htans (Denis de), seigneur deVilleray. chevalier de l'ordre du roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre et enseigne de la compagnie des gendarmes du prince de Conty, paraît être le même que le seigneur de Yilieray, mestre de camp, que le père Daniel dit avoir été blessé au siège de Dourlens en 1595.
Riars (le s' de), sous-lieutenant aux gardes-françaises, tué à la bataille de Saint-Denis en 1678.
RiANS (Claude de), comte de Yilieray, baron de la Brosse, fût bleMé en différentes actions sous Louis XIY.
Riaus (DeniSy dit le marquis de), son fils, baron de Yilleray et de la Brosse» chevalier de Saint-Loais, capitaine lieutenant des gendarmes de Berry et brigadier des armées du roy en 1709» reçut aussy plusieurs blessures sous le même règne et mourut à son chÀteau de Yilleray » le 26 avril 1745.
RiBAUiKXiT (Eustache de), gouverneur de Lille» tué à la bataiUe de Poitiers en 1356.
RmAunsBRB (le s' de)» capitaine lieutenant du régiment de Conrlin-Saisses» puis major de celuy des Gardes-Suisses» avec rang de colonel, blessé à la bataille de Fontenoy en 1745,1e ftit encore au siège de Berg-op-zoom en 1747.
RiBAT (le s' du)» chevau-léger de la garde du roy, blessé à la bataOle d'Ettingen en 1743.
Ribbmhi-du-Rege (Prosper de)» chevalier de Saint-Louis» capitaine commandant au régiment de Beauce, blessé dangereusement à la bataille de Hinden en 1759» obtint en 1782 une pension de retraite de 800 francs à raison de ses services et de ses blessures.
RiBBiRE (le marquis de), capitaine dans le régiment de GassioD» est tué au siège de Puycerda» 1678.
RiBBS (le s' de)» capitaine» est blessé au siège de Porto- Longone» 164&
RuiEB» capitaine au régiment Dauphin, blessé au siège de Mayence dans les premiers jours de septembre 1689.
RiBiER (Antoine), seigneur de Villebrosse, chef d'escadron tu régiment Dauphin, dragons, tué à la bataille de Steinkerqoe en 1692.
RiBiERE (Antoine), comte de Saint-Sandoux, major des gtfdes-françaises, maréchal de camp et gouverneur de Toomay» tué en 1670 aux Pays-Bas.
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Ribiere-db-Saint-Sahdoux (N...)> mestre de oamp au régiment de Saint-Sandoux, dragons, en 1674^ fut tué au service dans les Pays-Bas.
Ribiere-de-Saint-Sandoux (N...), capitaine aux gardesfrançaises, tué aussy dans les guerres de Louis XIV.
RiBOUART (le s'), lieutenant au régiment de Gesvres, est blessé au siège de Thionyille, 1643.
RiBRiGHE (Jean), écuyer, seigneur de Corbon, tué à la bataille de Poitiers en 1356.
Ricard (le s')i tué en 1562 dans un combat contre les protestants (de Thou).
Ricard-de-Genouillac (François, dit Galiot)» seigneur d'A* cier, conseiller chambellan ordinaire du roy et sénéchal de Quercy, mourut en 1544 des blessures qu'il reçut à la bataille de CérisoUes. (Voy. de Vaillac.)
Ricard (le s'), major du régiment de Navarre, est tué le 14 août 1655 au siège de Paris.
Ricard (le s'), lieutenant de la colonelle du régiment Royal- vaisseaux, tué au siège de MaGstricht en 1673.
Ricard-db-la-Jarry (le chevalier de), lieutenant d'une galère de la Religion, est blessé dans un combat contre un vaisseau de guerre turc, 1700.
Ricard (le s' de), lieutenant dans le régiment de €hUoD, tué à l'attaque du Chemin-Couvert, lors du siège d'Ostende, le 23 août 1745.
Ricard (le s'), capitaine au même régiment de Béara, blessé à la bataille de Jobansberg en 1762.
RiCARDBiXB (le s' de), capitaine au régiment de Rebé> est blessé à l'assaut de Bletérano en Francbe<-Gomt6, 1637.
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RiCABDiE (le S' de la), volontaire dans les grenadiers royaux de Lyonnois, est compris dans l'état des officiers tués ou faits prisonniers dans la journée du 23 août 1762. Serait-ce luy qui fat depuis chef de bataillon au régiment d'Anjou et chevalier de Saint-Louis?
Richard (le s') est blessé au siège de Gravelines» 1644.
RiCHAED (le s"), sergent-major, est blessé au siège deMardik, 16U.
RiCHABD (le s% ingénieur et capitaine au régiment d'OrléaaSy est tué an siège de Dunkerque, 1646.
RiCHABD (le s'), capitaine de cavalerie, est tué au combat de Saint-Godard, 1664.
Richard (le s'), lieutenant au régiment de Rohan, tué à la bataiUe d'Ettingen en 1743.
Richard (Pierre), lieutenant et sous-aide major au même régiment, alors la Tour-du-Pin, blessé aux sièges de MaGstrieht et de Munster en 1748 et 1759.
Richard (le s'), capitaine aux grenadiers-royaux de Solar, fat renversé d'un boulet de canon, mais sans être touché, à la bataille d'Hastembeck en 1757.
Ricbard-de-Gastelnau (Louis-Joseph- Amable), chevalier de Saint- Louis, capitaine de carabiniers, blessé en 1758 dans une affaire, le fut encore à la bataille de Minden en 1759 de deux coups de bayonette et d'un coup de fusil.
RiCHAMNBS (Harpin de), gouverneur de Riie, vaillant chevalier (dit Enguerrand de Monstrelel), fut tué au siège de Harfleur en 1640.
RiCARViLLH (le s' de), est tué à Texpéditiou navale du duc de Richelieu près de Gastellamare, 1648.
Riche (le s^, lieutenant au régiment de Feuquiëres, est blessé à la bataille de Rethel, 4650.
RiGHE-DES-DoRMANs (Frauçois- Charles le), chevalier de Saint-Louis, major, puis capitaine de grenadiers au régiment de Brissac, depuis Vivarais, avec rang de lieutenantcolonel, blessé en 1744 à l'attaque des retranchements de Montauban et en 1757 à la bataille de Rosback. Il quitta le service en 1766. (Voy. de Dormans, au cas que cette citation concerne cette famille.)
RiCHEBOURG (Perceval de), tué à la bataille d*Azincourt en
RiCHEBOURG (le S' de), lieutenant, est tué au combat naval avec les Hollandais àTabaco, 1677.
RiCHEBOURG (le s' de), chevalier de Saint-Louis, capitaine de grenadiers au régiment de Rohan, tué à la bataille d'£ttingen en 1743.
RiCHEMONT (le s' de), chevalier de Saint-Louis, capitaine de grenadiers au régiment de Picardie, tué d'un coup de canon à raffaire d'Eyreden en Saxe, en 1761.
RiCHENSTEiN (le s' de), lieutenant au régiment de la Courau-Ghantre, blessé à mort au siège d'Ostende en 1745.
RiCHER (le s'), lieutenant au régiment de Piémont, blessé au siège de Luxembourg en 1684.
RiCHERAN (le s' de), chevalier de Saint-Louis, maréchal de camp, ingénieur et major de Sarrelouis, mort d'une blessure qu'il reçut au siège de Verûe en 1704, où il commandait en chef les ingénieurs.
RiGHERY (le s' de), officier de galères, mourut à Saint- MaXimin des blessures qu'il reçut en plusieurs combats, (ce qui dut être sous Louis XIV).
l'impôt du sâno. 45
RicHETiLLB (le s' de), lieutenant au régiment de Navarre, blessé au combat de Seneff en 1674.
RiCfliHAC (le s' de), capitaine au régiment de Piémont, blessé à la bataille d'Oudenarde en 1708 et au siège de Douai en 1710, quitta le service en 1760 à raison d'une blessure qu'il avait reçue.
RiGotD (le %% lieutenant au régiment de Bourbonnois, blessé à la bataille de Malplaquet en 1709.
RicooAAT (Jacques de), capitaine au régiment Dauphin, tué au siège de Cambray en 1677.
RicouBT-DB-LoifGUEJOUE, lieutenant de vaisseau du port de Brest. Noyé sur le Magnanime ^ le 22 janvier 1712.
RicoussE (le s' de), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment et premier ayde de camp du duc d'Enghien, et maître d'hôtel du prince de Gondé, reçut un coup de mousquet à travers le corps à la bataille d'Hochstett.
Ricons-D'ÀLLENES (Nicolas-Procopc le), chevalier de Saint- Louis, chef de bataillon au régiment de Picardie, puis commandant de recrues de Lille, reçut un coup de fusil à l'épaule à la bataille d'Hastembeck, en 1757; il avait été blessé aussy à l'affaire de Dingelfingen, en 1743.
Ricque-Despret (Philippes le), chevalier de Saint-Louis, c^taine au régiment de Monsieur, infanterie, obtint, en 1786, une pension de 600 francs motivée sur une blessure H^ve qu'il avait reçue en Corse, et sur la perte d'un œi qu'il avait faite dans un combat naval.
RiEBUDEBiE (la), capitaine au régiment de Rebec, blessé à la bataille de SUffarde, le 8 août 1690.
IUdeau (le s' du), lieutenant au régiment de Picardie, blessé au siège de Wofirden, en 1672.
RiDDB (Jean de)» chevalier, taé à la bataille de Poitiers en 1356.
RiDOtTBT DE Saucé (Augustin-JeanWacqaes de), chetalier de Saint-Louis, capitaine d'artillerie, tué an siège de Savannah, en 1779.
RiENCOURT (Alexandre de), ayde des camps et armées du roy, taé au siège de Lille, en 1667.
RiENCOURT (Louis-Christophe de), cheyalierdeSaini-Lonis, ingénieur en chef et lieutenant-colonel à la suite du régiment de Mailly, tué au siège de Mons. (Voy. de Riancoubt, au cas que ce soit la même famille.)
RiEU (le s' de), lieutenant au régiment de Gonor, est tué au siège de Trin, 1643.
RiBU (le s' de), lieutenant des grenadiers de Toumaisis, est tué à rafifaire de San-Sebastiano, le 26 octobre 1703.
RiEu DE Madron (Jean-Paul-Georges de), capitaine au régiment de Vatan, puis de Yexin, blessé à la bataille de Mindenen 1759. (Voy. de Madron deClavert, au cas de rapport avec cette famille.)
RiEUNiER (le s' de), chevalier de Saint-Louis, capitaine aux grenadiers de France, puis lieutenant-colonel du régiment provincial de Rouen, ensuite lieutenant«colonel commandant le bataillon de garnison de Normandie, fut blessé à la jambe à la bataille de Minden, en 1759.
RiEUx (Guillaume, sire de), tué à la bataille de Rochedrien, contre les Anglais, en 1347.
RiËUx (Guillaume, sire de), tué à la bataille d'Auray, en
RiBOx (Jean, sire de) et de Rochefort, maréchal de France et de Bretagne, l'un des braves et Taillants chevaliers éà ton
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temps, mourut le 7 septembre 1617, de la suite des blessures qu*il aviit reçues dans les guerres.
RiEcx (Corf>ean de), chevalier, tué à la bataille que le Dauphin, aux intérêts duquel il était attaché, livra au duc de Bourgogne en 4421 .
RiEDx (Guy, sire de) et de Ch&teauneuf, seigneur de Sourdiac, vicomte de Bouges, capitaine de l'ordre du roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre, capitaine de centhommes d'armes de ses ordonnances, sous-lieutenant général en Bretagne el gouverneur de Brest, fut grièvement blessé au siège de Loiignan, en 1674.
RiSGZ (le comte de), tué au combat de Castehiaudary, en
Rnnx (le s' de), commandant l'artillerie, est blessé à Fat^ laque du fort de Berelau, 1655.
RiEUX (le s' de), mousquetaire de la garde du roy, blessé au siège de Mons, en 1691 .
RiEUX (le s' de), chevau-léger de la garde du roy, blessé à la bataille d'Ettingen, en 1765.
RiEUx (le s' du) chevalier de Saint-Louis, porte-étendard de la i* compagnie des mousquetaires^ tué à la même bataille.
RiEUx (le s' de), enseigne de vaisseau, fut blessé au menton dans le combat du comte de Guicheu, près de la Martinique, contre l'amiral Rodney, en 1780.
RiFTARDKAU (le S' de), capitaine au régiment deCastelnaut, est blessé à l'ouverture de la tranchée devant Oudenarde,
RiGAL (le s'), capitaine au régiment d'Auvergne, est blessé au siège de Luxembourg, 1684.
RiGAL (Jean-Baptiste de), cbeyalier de Saint-Louis, lientenant-colonel du régiment de la Couronne, puis maréchal de camp, blessé en 1735 à TafiTaire de Glausen, le fut encore à la bataille de Fontenoy, en 1 745.
RiGAUD (le capitaine), Provençal, mestre de camp d'un régiment qu*il avait mérité par sa valeur (dit M. de Thon), fut tué d'un coup de canon au siège de Gorbeil, en i590.
RiGAUD, s' de Vaudreuil, colonel, est tué le 23 août à la trancbée, au siège de Turin, 4 706.
RiGAUD, s' de Vaudreuil, capitaine de grenadiers dans le régiment du roi, est tué au siège de Prague, 1742.
RiGAUD DE Vaudreuil (François-Pierre de), dit le marquis deRigaudy chevalier de Saint-Louis, gouverneur de Montréal, reçut en 1746 un coup de fusil à travers le bras lorsqu'il s'empara, dans la Nouvelle-Angleterre, du fort de Kiniskikout.
RiGAUD (Louis-Philippe de), baron de Vaudreuil, dit le tnarquis de Vaudreuily chevalier grand-croix de Tordre royal et militaire de Saint-Louis, et lieutenant général des armées navales, fut blessé au bras d'une balle de fusil en 1759, dans un combat où il commandait la frégate Aréthuse, de 32 canons, et le fut encore, mais légèrement, sur le Sceptre^ dans le combat du comte de Grasse contre l'amiral Rodney, au mois d'avril 1782.
RiGAUDiÈRE DE LA RocHEFOucAULT (la), enseigne de vaisseau du port de Rochefort, mort aux Isles, sur la Badine^ commandée par M. de Saint-André, lieutenant de vaisseau, le 30 novembre 1696.
RiGAUDiÈRE (la), enseigne de vaisseau du port de Rochefort, tué par les forbans revenant de Saint-Domingue, commandant la SaifUe-Ànne du Havre, le ... 1747.
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RiGAULT (le ft'), officier au régiment de Nonnandie, tué au siège de Berg-op-zoom en 1767.
RiGiiAC (N de)y tué à la défaite des François près de
Pampelaoe, en 1521.
RiGifAC (Antoine-Louis de), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment des gardes lorraines, major du fort Saint- Vincent et commandant dans la vaDée de Barcelonnette, eut la jambe droite cassée d'un coup de feu à l'affaire d'BaIn, sur le Wezer, en 1758, et resta estropié de cette blessure.
RiGif AC (Jean-Henry de), chevalier de Saint-Louis, aussy capitaine aux gardes lorraines, puis d'une compagnie à l'hôtel royal des Invalides, reçut plusieurs blessures au service.
Rigole (le s'), capitaine au régiment de Normandie, eut la tète emportée d'un boulet de canon au siège de Philisbourg, en 1673.
RiGOLOT (Antoine de), seigneur de Rentière, ofQcier au régiment d'Aumont, tué à la bataille de Rocroy, en 1643.
RiGOLOT (Gabriel de), son fils, officier au régiment de Batilly, eut un bras coupé d'un coup de fauconneau dans une action, sous Louis XIY.
RiGOLOT (Nicolas de), son autre fils, seigneur de Fligny, Tun des deux cents hommes d'armes des ordonnances du roy sous le titre de la reine mère, fut dangereusement blessé à la bataille de Raab, et mourut le 22 novembre 1691.
RiGOB (de), lieutenant au régiment des bombardiers, tué au siège de Mayence, en septembre 4689.
BO l'oibôv dit aiHo.
RieeuAAD (le s* de), eapiiaine au régiment de Royal-Vaisseaux, blessé à la bataille de Laufelud, ea iT6T.
RoLAGy (capitaine au régiment de Veiin, bla»si à la bataille de Staffarde, le 8 août 1690.
RiixAuPy U^ute^apt au régiment da vieui lânguedoc, blessé à \^ bataille 4^ Stuffarde, Je iO août i600.
RiMBÉ (le s' de), capitaine au régiment d'Enghien, est blessé devant le château de Courlaon, en Franche-Qon^t^,
Rm (Guillaume de), seigneur de Rin, tué à la bataille ^Aiincourt, en 1415,
Rina-Bardière (les'), gendarme 4e }a gs^rde du roy, blessé au combat de Leuze, en 1691.
RiNCHANT (le s' de), lieutenant au régiment du duc d'Orléans, reçoit un coup de mousquet au siège de Mardik, 1645.
RiNçoN (Antoine de). Espagnol, conseiller, chambellan et maître d'hôtel du roy, ambassadeur à Goustantinople, puis à Venise, fut tué en 1541 par ordre du marquis de Ouest, ce qui renouvela la guerre entre François !•' et Charles V.
RiNGAL (le s' de), capitaine au régiment de Piémont fut (^iëvement blessé au siège de Yalenciennes, en 1660, et mourut de ses blessures.
RioT, eapitainedu régiment de Périgord, tué à)a bataille de Staffarde, le 8 août 1690.
ItdOLA (le s')^ oflicier du régiment de Nercista.a, ^st blessé à la bataille de Gazai, 1640.
RiOLLET (Jean dç), çapit^ne d'infanterie ^^ ré^(QWt dn marquas deMirebeàu, fut tué au service en 1590.
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RioiXBT (Denis de), ofBcier au régiment 4e Nerestaing» fat tué aussy au service en 1610,
RiOLLBT (Claude de), seigneur de Riollet, capitaine au régiment de Picardie, blessé d'un coup de feu au genou au passage du Rhin, en 4672, seryaot alors dans la maison du foy.
RiOLLET (Pierre de), lieutenant au régiment d'Armagne^ Gavallerie, fnt tué près de Landau, en faisant bi&nstm imùir : ce sont les propres termes d'une attestation des officters de ee légimeiit, datée du camp de Sayerne, le i novembre 4674,
HiOLLET (Jean -Baptiste de), son frère, seigneur de la Feuillée, en partie Lieutenant commandant une compa^ie de eavallerie au régiment du Plessis-Pialin, puis brigadier du 2* escadron de la noblesse de Bourgogne, fut blessé d'un coup de feu au visage au siège de Lérida.
RiOLtiT (Henry<*Louis de), son autre firère, lieutenaot eu régiment de Limosin, tué dans les guerres d'Italie.
RiOLLET (Hugues de), lieutenant au même régiment, moK de ses blessures à Crémone en 1707.
RiOLLET (Maximilien de), ofBcier au régiment du comte de Canutb, tué au service en Piémont.
RiOLLET (François de), chevalier de Saint-Louis^ capi^ taine au régiment de RouCrgue, fut blessé au visage dans l'armée de Corse au commencement de la campagne de 1768. (Seroil-ce luy qui fut depuis major du régiment provincial d'artillerie de Toul, et ensuite lieutenant-oolonel du premier régiment d'Etat-lAjor?)
Hioii (Pierre de), seigneur de VfoUliao, Ueutenent de
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cavallerie, déclara par un acte du 9 septembre 1674 avoir servi le roy Tespace de 15 ans, pendant lesquels il avait reçu plusieurs blessures dont il restoit estropié de la jambe droite.
RiOM (David-Guiilaume de), dit le chevalier de Pradt^ chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment mestre de camp général des dragons, blessé à la fameuse sortie de Prague le ii août 1761, mourut à Sedan le 14 novembre
RiOTOR (le s' de), capitaine au régiment de Navarre, blessé à la bataille de Cassel en 1677 et au siège de Luxembourg en 1684.
RiOTOR (le s' de), capitaine-lieutenant de la compagnie des grenadiers du roi à cheval^ tué au combat de Leuie en 1691.
RiOTOR (le s' de), son frère, aussy capitaine- lieutenant des grenadiers à cheval, avait été tué au siège d'Ypres en
RiOTOR (François de), leur autre frère, seigneur de Yillemur, dit le marquis de Yillemur, chevalier de Saint-Louis, pareillement capitaine des grenadiers à cheval et lieutenant-général des armées du roy, blessé grièvement au siège de Mons en 1691, eut deux chevaux tués sous luy à la bataille de Ramillies en 1706.
RiouLf (N de), capitaine de cavallerie, regut plu<>
sieurs blessures à l'affaire de Nimègue.
RiouLT (N de), son frère, garde du corps du roy, tué
à la bataille de Malplaquet éh 1709.
RIom.T'DB-BotsBioiJiT (Adrien-Gabriel de), chevalier de
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Saint-Louis, anuy garde du corps du roy, reçut plusieurs blessures coosîdérables à la bataille d'Ettingen en 1763.
RiouLT^DE-YoLAUiiAY (Ysaije-Louis de)» son frère^ cbevalier de Saint-Louis, capitaine de grenadiers au régiment de Yermandois, blessé de deux éclats de bombe au siège de tfabon, eut aussy la crosse de son fusil brisée par une balle.
RiouPBROUx (le chevalier de), lieutenant au régiment du roi, est tué au siège de Maestricht, 1673.
RiPEA (le s' de), capitaine au régiment de Mercœur, est blessé en se distinguant dans plusieurs escarmouches avec les Espagnols au passage des troupes du roi dans le Mode- Dois, 1655.
RiPBiiO!fT (Yuicasse de), tué à la bataille de Poitiers en 1356 (Chroniques de Flandres, impr. en 1562).
Ripebt-d'Alauzieb (Balthasar), brigadier des armées du roy, commandant à Casai en Piémont, gouverneur de Nismes, d'Alais et de Saint- Hippoly te, tué au siège de Mayence en 1689.
Ripbbt-d'Alauzier (François), seigneur de Saint-Pierre, chevalier commandant de Tordre de Saint-Lazare et mestre de camp du régiment d'Alauzier, dragons, tué au siège de Kocheim en 1689.
RiPERT, enseigne de vaisseau du port de Toulon, noyé à Yigo sur Y Assuré f commandé par M. d'Aligre Saint-Licé, le 23 octobre 1702.
RiPBRT, lieutenant de vaisseau du port de Toulon, mort sur Y Espérance y le 13 avril 1715.
Ripset-d'Alauzier (Jean-Louis), capitaine du régiment
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d6 Saû<ay, itifhnterie, taé d*ntt coup de feo à la tttd» au siège de B&itit46bàsiieii M 1710.
RtottË (10 ë'), lieutenant au régiment de Maillyi blessé à la bataille dé Rosback en 1777.
RiQUE (le chevalier), son frère, lieutenant au même régiment, tué à la même bataille.
RiQUE (V. Le rigque). .
RiQUET (le sieur), est tué au siège de Candy, 1669.
RtQûtn (Bi*uno de), dit 1$ comté i§ Mirabeau^ capitaine aux garder if^ançoised, fut grièvement blessé à la bataille de
Saint-Denis en 1678.
RiQûÊTI (Honoré de), son frère, marquis de Mirabeau, enseigne de la compagnie des gendarmes du comte de Garces, fut blessé en plusieurs actions, d'après l'énoncé des lettres d'érection du marquisat de Mirabeau du mois de juillet 1685. II mourut en 1687.
RiQUETi (Jean-Antoine de), fils du précédent, marquis de Mirabeau, chevalier de Saint-Louis, colonel du régiment de Mirabeau, infanterie, et brigadier des armées du roy, blessé à la bataille de Gassano en 1705, reçut en tout il blessures au service, dont plusieurs lui estropièrent les deux bras; une entr'autres luy fracassa le cou, au point qu'il fut obligé d*avoir un collier pour le soutenir*
RiQUETi (Victor de), son frère, marquis de Mirabeau, chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Mirabeau, fut blessé en 1743 à Tattaque des hauteurs des ligues d'Ettingen.
lUftUin (Jean-»Antoine«Joséph-GharlM^Bli6ar de), de
Mirab«aa, chevalier de Malte, général des galères de son ordre, capitaine de vaisMau et gouverneur de la 6uade>* loupe, fut blessé d'un coup de canon à la prise du Mars.
RiRDAN (le sieur de), maréchal des logis des gendarmes angloisy est tué à la bataille de Cassel, 1677.
Ris (le chevalier de), lieutenant aux gardes frauijoises, ttté à la bataille de tlamillies en 1706.
RisBOUHG (le s' de), enseigne de Tait»eaU| tué tai* ié Dnc de Bourgogne dans le combat du comte d'Aché, aux Indes, 6&t7S8.
RiscH (François-Louis de), chevalier de Saint-Louis, capittine commandant au régiment d'Esterhààj» hussards, obtint êa 1181 une pèAiioti de retraite de 1600 francè motivée sur ub servioes et fees ble^suii^s.
RiscHER (le S'), capitaine lieutenant au régiment de Couri«ii siiiiast bleiié à la bataille de Fontenoy en i705i
RisLER (le sieur), lieutenant au régiment suisse de Wittné^, est blessé à la bataille de Rosback, 1757.
RiipK (lu «leur de), capitaine au régiiûènt de Boissàc, est blessé devfint Roses, 1645.
RissAïf (Jean de)f capitaine au régiment de Luzignan, tué en Flandres dans les guerres de Louis XIV» Il avait aussi été blessé à la défaite des Espagnols près de la Roquette, en
PMmont.
RissAU DE SAINT- André (Bertrand de), major du régiment de Bigorrei tué au service du roy en Italie en 1708.
RiSTEnottfiËti (le s'), Iteutônant au régiment suisse de la Coorancbantrei blessé à mort au siège d'Ostende en 1765.
Rivage Dordeun (du) lieutenant de frégate an port de Brest. Péry sur — le — février 1693.
Rival (le s' du), capitaine au régiment de Navarre, blessé au siège de Luxembourg en 1684, fut tué dans une entreprise sur Oberkuch.
Rivau Granzathuet (du), enseigne de vaisseau du port de RocHefort. Mort à la Havane sur le Juste^ commandé par M. dlberville, le 29 may i 706.
RrvEAu (de), lieutenant du régiment Bourbonnois, blessé au siège de Mayence en 1690.
Rivauldes (le s' de), gentilhomme de Pologne de l'expédition du duc de Mayence dans les ports du Levant, reçoit sous les murs de Ravenne une arquebusade qui lui perce le bras, en 1571.
Riveroles (le marquis de) est blessé en défendant le passage du col de Pertuis contre les Espagnols, 1674.
Riverolles (Joseph de Saint-Martin d'Aglée, marquis de) a la jambe emportée d'un coup de canon au siège de Puycere ; est encore blessé à la défense du pont de Kell, 1676. — La même année a sa jambe de bois emportée d'un coup de canon et son cheval tué sous lui. Obligé de quitter le service par suite de ses blessures.
RrvEROLLES (le s' de), capitaine au régiment de Normandie, tué à la bataille de Glostercamps en 1760.
Rives (le s' de), capitaine au régiment de Mercœur, est blessé au passage des troupes duroi dans leModenois, 1655.
RnBUL (de Saint), enseigne de vaisseau du port de Brest
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Mort à la Martinique sur la Gloirej commandé par M. Desioumelle, le 2 décembre 1732.
RnriEB (le s' de), chevalier de Saint-Louis^ mestre de camp de caTalleriCy sous lieutenant des gardes du corps et commandant à Senlis, blessé à la bataille de Fontenay en 1765.
RnriÉBB (N....)y vicomte de la Balut, fut blessé à une jambe au siège de Rabastens en 1570, vivant dans le parti duroy.
RnriÉBE (Antoine de), seigneur de Bucis en partie de Renàzat, capitaine d'une compagnie de gens de pied sous H. de Lesdiguières, fut blessé en voulant forcer des barricades qui défendaient un village au pied du mont Genèvre, le 10 mars 1587.
Rivière (Aimar de), seigneur du Puget de ChAteau Royal, de Camoulle, mestre de camp d'un régiment. Gouverneur d'Antibes, surnommé le grand à raison de sa valeur, reçut plusieurs blessures au service, et mourut sur la fin du règne de Louis XUL
Rivièas (Gaspard de), seigneur baron de Laval Sainte- Marie, mestre de camp, général de l'infanterie entretenue en Daupbiné, charge dont Louis Xlll l'honora, mourut couvert de blessures dans la ville de Pernes, au diocèse de Garpentras.
Rivière (le baron de) est tué à la bataille de Lens, 1648.
RrviÈRE (le marquis de la), enseigne de vaisseau, du port de Brest, tué à la descente de Gènes sur le...., le %9may 1684.
Rivière (Gratien de), fut tué à la tête du régiment de
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Navarre aa siège de Woôrden en 1672, où» mal|ré la bles^ sure mortelle qu'il reçut à l'attaque d'une redoutai il ne laissa pas de l'emporter l'épée à la main (il eut aussy un fils tué au Service).
RiviàRE (Henry de)i tué à la bataille de Luiiara en i70S«
RiViÈEB (Charles de)» seigneur de Riffardeau, vicomte de Belairi capitaine au régiment de Sainte-Mesme, depuis Bourbonnois, ensuitte lieutenant du roy et commandant au fort de la Pérouse en Piémont, blessé à la prise d'Oudenarde en 1667, reçut encore plusieurs autres blessiifdë dans les guerres de Louis XIV, et mourut en 1681 «
RrviÈRE (Charles de), seigneur de Riffardeaui vicomte de Belair^ lieutenant au régiment de Normandiei fut forcé de quitter le service à raison d'une blessure qu'il avait reçue à la jambe droite à Tftge de vingt ans, et dont il fat Incotnmode toute sa vie. Il mourut âgé de soixante ans des suittei de cette blessure, qui se rouvroit tous les cinq ou sii ans*
Rivière (le baron de), son neveu, chevalier de Satntr Louis, et lieutenant-colonel du régiment Royal-Cavallerie avec rang de colonel, tué à la bataille de Fiedelingtaen en
tliviÂRE Foulon (la), enseigne de vaisseau du port de Brest, noyé sur le Magnanime le ^ janvier 1712.
Rivière de Larrée (Jean-Baptiste de), chevalier de Saint- Louis, major du régiment de la Marine, avec rang de lieutenant-colonel) blessé au siège de Saiat-Sébastien en 1719.
RmÊRË (Joseph-Hercules de), son ffèrô aîné, selgneuif dé Bruis, chevalier de Saint-Louis et commandant le f^ginent de lionne, obtint une peneion du roy motivée par
« Its bleuores qn'O avait reçues dans les gtierres de Flandres et d'Allemagne soos Louis XIV; il mourut le 29 août 1720»
RiTiÉu (la s')t capitaine au régiment d'Aquitaine^ blessé d'an coup da fea à la ouïsse gauobi à la batailla de Mindeni iol7d9.
lUtiÊiÈ 0^ siétir), lieutenant dans le régiment des grenadiers de France, est blessé et pris à Taffaire du U juin 176i, près de Cassai.
Rnrdtis {\e %*), lieutenant au régiment Dauphin, blessé an combat fOufissant, en 4778.
Rnn&iB (Bureau de la), seigneur de Perchin, chevalier, conseiller cbambellan ordinaire du roy et du comte de Ifenn, gouverneur et bailly de Nivemois et de Douïiois, ftit tué à la bataille d*Adncourt en 1415.
RmÈaB ns Ttbouvillb (le seigneur de la), tué à la bataille d'Azincourt en 1415.
tlrviÈaB (Eoguerrand de la), chevalier, seigneur de Gouvy, da Hesnil Dalle, du Mesnil Osmont, de Sailly, de Romilly etde Saint- Germain, tué à la bataille d'Azincourt en 1415.
Rivière (Artus de la), mourut le 21 août 16:21 des blésaires qu'il reçut au siège de Glérac servant dans les carabiniers.
Rnnimi (Olivier de la), comte du Plessis, chevalier de l'ordre du roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre, et depuis conseiller au parlement de Bretagne, reçut plusieurs blessures aux sièges de Montauban et de la Rochelle en i621 et 1628.
Rivière (le s' de la), lieutenant au régiment de Cham-
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pagne, blessé en 1625, à la descente des Anglais dans Tisle de Rbé.
Rivière de Garouge (Charles de la), d'abord garde au corps de la reine-mère, puis officier aux gardes françoises, blessé de trois mousquetades au siège d'Aire en 1641, le fut encore de deux pareils coups à celui de Gravelines en 1644 et à celuy de Lille, d'après une attestation du mois de may 1645.
Rivière (Edme de la), capitaine d'une compagnie du régiment de Bassy-Lameth, infanterie, fut blessé de deux coups de feu dans une attaque, le 20 juin 1645, d'après une attestation que luy en donna le même jour le chirurgien major.
Rivière (Charles, dit le marquis de la), d'abord lieutenant de dragons, puis enseigne de vaisseau et commandant la compagnie des gardes de la Marine, tué au bombardement de Gênes en 1684.
Rivière (Jacques de la), cornette de cavallerie au régiment de la Rivière, tué en Italie dans les guerres de Louis XIV.
RmÈRE (Joseph de la), tué au service à Philisbourg, en 1674.
Rivière (le s' de la), lieutenant au régiment de Champagne, blessé au combat de Steinkerque, en 1692.
RmÈRE (le chevalier de la), chevalier de Saint-Louis, brigadier de la i^ compagnie des mousquetaires, tué à la bataiUe d'Ettingen, en 1743.
Rivière (le marquis de la), officier supérieur de genda^ merie, avec rang de lieutenant-colonel, eut le bras cassé i la bataille de Minden, en 1759.
RnoniB (Philibert de la), seigneur de Romagnieu, gentilhomme ordinaire de la maison du roy, tué en 1525 à la bataille de Paiie, oti il combattit avec beaucoup de valeur.
RnonB (François-Antoiney dit le comte de la) y cornette de carabiniers tué à la bataille de la Harsaille, en 1693.
RnoiBB (Nicolas-Antoine de la), son frère, dit le comte de ChaienoCf enseigne de vaisseau du roy^ tué au combat de Halaga en 1704.
RiTOLÉ (le s' de), lieutenant au régiment de Royal-Vaisseaoz, blessé ao siège de Namur en 1692.
RiTOLLE (le s',) capitaine dans le régiment de Bretagne, est toé le 9 juillet 1641, dans la tranchée, devant Aire.
Riz (le s'), officier auxiliaire, tué sur la SibilCj dans un combat du comte Kergariou, aux Indes, le 2 janvier 1783.
RoBBCK (le prince de), colonel de son régiment, blessé (?) à la balaiUe de StaSarde, le 8 août 1690.
Robert (Jean), seigneur de la Limaille, lieutenant-colonel, pais mestre de camp du régiment de Navarre, tué au siège d'Amiens en 1597.
Robert (le s'), capitaine au régiment de Champagne, tué aa siège de Montauban en 1621.
RoBEBT (le s'), capitaine au régiment de Piémont, blessé aa siège de Luxembourg en 1684.
Robert, lieutenant du régiment de Périgord, blessé à la bataille de Staffarde, le 8 août 1690.
Robert, capitaine de brûlot du port de Rochefort, s'est perdu en Canada, sur le Coraeolf le... 1694.
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Robert, marquis de Lignerao, est blessé à li batfuUe de Luizara (1702).
Robert (Antoine) chevalier de Saint-Louis, ingénieur et brigadier des armées du roy, mourut de la blessure qu'il reçut en 1704 à Castelbraneo en Portugal.
Robert (le chevalier), chevalier de Saint^Louis, capitaine de grenadiers au régiment de Picardie, puis lieutenant colonel de celuy de Vierz, fut blessé à la bataille de Parme en 1734,
Robert (le chevalier), enseigne de vaisseau du port de Bresty mort sur le Dauphin royale Iç 13 novembre 1740.
Robert (le s'), lieutenant de grenadiers au régiment de Champagne^ blessé en 1743 à l'attaque de la redoute de Rbiavillersi fut tué eu 1744 h celle des retranchements de SuiTelsheim.
Robert (le s'), lieutenant au même régiment, blessé aux batailles de Rosbach et de Berghen en 1757 et 1759.
RoBERT-DU-CHATEtET (le s"^ de), chevalicr de Saint-Louis, capitaine au régiment d'Eu, fut blessé d'un coup de feu à la bataille d'Hastembeck en 1757 : cette citation ne peut se rapporter qu'à Jean-Baptiste Louis de Robert, baron de Châtelet de Verrière, chef de bataillon au même régiment, alors maréchal de Turenne avec brevet de major, qui obtint une pension de retraite de 1500 francs en 1779, ou à Charles de Robert, chevalier du Ghâtelet, capitaine de grenadiers, avec rang de lieutenant-colonel au même régiment, à qui il avait été accordé, dès 1769, une pension de retraite de 1800 firtncs.
R0BKB98 (Noël des), chevalier de 8aint«*Loiiiat lieatanintcolonel du régimetit de Fois et lieuteiimt do iQy à Swîih
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gae, fui bletai à la bataille dHûohsiedty od il sa fit remarquer par sa TaleoF, al mourot en 1721.
RoBU (le s')y capitaine au régiment de Montpezat, est tué au siège de Tortone, 1642.
Howlq (Ifi 9' de)» oupîtaiue au régiment de Montpezat, est
tué au siège de Tortone en 1642.
RoBiiMW. (Yoy. maiLuaP et Houpiujird.)
RoBiNy trois frères portant ce nom, furent tués par les re-
ligiûmutifM iona liovûn XIII «a défendant le ob&teau de Montlaur.
Rima (Joaué), vicomte de QoulogDe, lieutenant de cava- Me, ioé i la bataille de SenaiF en 1674.
Roani DV Sawat (François^Balthaiar), vicomte de Ck)ulogne, dit monsieur du Sauzay, lieutenant-colonel d'artillerie k l'armée de monsieur le maréchal de Richelieu, mourut devant l'ennemi en Hanovre le 29 novembre 1757.
lioaiN, cornette du régiment Saint*Mauris, blessé à la bataille de Staffarde le 10 août 1690.
Robin (le s' du), mestre de camp d'un régiment, tué à la bataille de la Marsaille en 1693.
RoauiEAi? (la ^0 est blessé ^ mort à la prise de Tisle d'Antijsue sur les Anglais en 1667.
RoBiNEL (le s' de), capitaine au régiment d'Argentré, fut blessa ^ la journée du 23 août 1762.
RoBHiOT (le S'), enseigne de vaisseau, tué sur VAnnibal ëaM le combat du bailly de Suifren, aux Indes, contre l'amiral Hugues, le 20 juin 17SS.
RoBiNS (Paul de), seigneur de Ghâteauneuf et de Saint- André, chevalier de l'ordre de la milice-dorée, perdit une jambe au siège de la Brioule en 1586, servant sous les ordres du duc d'Épemon.
Robin (Théodore de), frère du précédent, «cornette d'une compagnie de gendarmes, tué à la bataille de Coutras en 1587.
RoBiNS (Pierre-Etienne de), coseigneur de Ghâteauneuf et de Saint-André, blessé dangereusement au siège de Montauban, mourut le 9 janvier 1630.
RoBOUNS, sous-lieutenant au régiment de Rebecq, blessé à la bataille de StafTarde, le 8 août 1690.
RoBOTANGE (de), lieutenant du régiment de La Landedragons, blessé au siège de Mayence, le... septembre 1689.
Roc (le s^ du), mousquetaire de la garde du roy^ blessé au siège de Mons en 1691.
RocAR (le s^), capitaine au régiment du roy, est blessé an siège de MaGstricht, 1673.
RocH (le sO, capitaine de grenadiers au régiment de Yigiersuisse, tué au service sous Louis XV.
RocHALAR (le chèralier de), capitaine de vaisseau, tué au combat de la Hogue en 1592.
RocHALAR (le chevalier de la), du port de Brest, capitaine de vaisseau, tué aux Alfages deTortose dans la chaloupe de M. de Yilletle, le H may 1694.
Roche (le s'), sergent-major du régiment de Normandie, tué dans une action près de Privas en 1632.
Roche (la), capitaine au régiment de Bourgogne, blessé an siège de Grave, le... octobre 1674.
Roche (de la), capitaine da régiment des bombardiers, blessé ao siège deHayence^le... septembre 1689.
RocHB-Du-Ti6iBft (de la), capitaine de frégate du port de Brest, mort à Carthagène sur le Sceptre^ le 7 may 1697.
Roche (le s^), lieutenant de grenadiers, tué au siège de R>ndiehéry en 1748.
Roche (Glande de), baron de La Motbe, chevalier de Saint- Lonis, capitaine et major du régiment de Condé, fut nommé major de Cologne après la bataille de Grewelot en 1758, où il fat dangereasement blessé.
RocHK (Robert de la), écuyer, tué à la bataille de Poitiers
Roche (Alain de la), tué en 1436, servant sous le connétable de Richement, dans une action contre le damoiseau de Gommercy, rebelle au roy.
Roche (le s' de la), lieutenant au régiment de Champagne, blessé au passage la Sègre en 1645.
Roche (le s*" de la), capitaine au régiment de Piémont, toé i la bataille de Nerwinde en 1693.
Roche (le s" de la), capitaine au régiment de Bourboonois, tué à r affaire d'Exilés en 1747.
Roche (Louis-François-Armand-Étienne de la), chevalier de Saint-Louis, major du régiment de Navarre, avec rang de lieutenant-colonel, fut blessé à la jambe à la bataille de Baocoux en 1746.
Roche-Atmon (Joseph de la), chevalier, aussi chevalier de Malle, major du régiment de Montgomery-cavalerie, tué à la bataille de Vemeuil en 1423.
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Roghe-Atmon (Jean), seigneur de ta Roche-Aymon, che?alier, conseiller, chambellan ordinaire du Toy^f^PVétAt de son hôtel, tué à la bataille de ^a^ le^ lévrier 1525.
Roche- Athon (Louis de la), seigneur de la'Roclié-Aymon, homme d'armes des ordonnanu^s da roy, mourat à Val^nciennes des blessures qu'il avait reçues "à la joamée de Saint-Laurent, le 10 août 1557.
* lu» il -à .,1.
Roche-Atmon (le seigneur de la)/>'ltté à la bataille dfi Dreux en 1562. .<,.. i - "
RocHEBLAVE (Ic s' dc), ofBcicr au régiment d'Enrichemont, est blessé au combat du Thésin, 1636.
RocHEBOissEAU (le s' de la), capitaine au régiment de Bourbonnais, tué à la bataille de Fredelinghen,. en 1701.
Roche-Bras-de-Fer (le s' de la), blessé en 16i3 d'an coup de mousquet dans un combat contre les Espagnols, mourut quatre jours après {Mercure de 1643).
RoGHBBRUNE (Ic s' de) cst blcssé à l'attaque des forts de l'isle de Sainte Marguerite en 1637, et l'est encore à la prise de Laré do en 1639.
RoGHEBRUNE (le S** de), mousquetaire, est tué au siège de Maestricht enl673. ,.
RoGHEBRUNE (Ic marquis de), mestrejli^ oamp de la Rdne, est dangereusement blessé à la bata^Q de Sintzim, 1673.
RocHEBRUNE (les'dc), capitaine au régiment des gardes, a la jambe cassée à l'ouverture de la tranchée' dévitit Aire 1676); mort h Paris des suites de saJ^eesbre 60^1677. ^
RocHEBRUNB (le S' de), lieutenant^e carabiniers, blessé de deux coups de bayonnette à la bataille de Minden en ÏY5d.*
l'ikpôt du SàHG. ffl
RocnECHOUAiT (JeaOy vicomte de), conseilleis chainbelian ordinaire da roy , iaé à la bataille de Poitiers en 1356.
RocHBCHODART (Louîs de), soigneur de Montpipeau, que Mooftrelet namme le seigneur de Mont-Pipel, fui tué à la bataille de Pilay en 1425.
RocHscHOUART (Guy de), seigneur du Tonnay-Charente, capitaine de Blavet en Bourgogne, mourut dans les guerres des Flandres.
UocHECHOUAET (Antoine de), seigneur de Sain t-Am^nd, baron de Flandres et de Montégut, chevalier de l'ordre du Roy, Von de ses chambellans, capitaine de 50 hommes d'armes de ses ordonnances, son lieutenant-général au gouverneaeni de Languedoc, sénéchal de Toulouse et d'Albigeois, goavernenr de Lomagne et de Rivière- Verdun, chef et capitaine général de la légion de Ijanguedoc, fut bleseé à la bataillé de Gérisoles en 1544, et resta même quelque temps confondu avec les morts.
RocHECHOUART (René de), baron de Gonches et de Broignon, guidon de la compagnie des gendarmes du baron de Faudoas, son oncle, fut tué au siège de Metz en 1552, à la défaite du comte d*Aumale par le marquis de Brandebourg.
RocHECHOUART (Claudc de), seigneur de Ghandenier, enseigne de la compagnie des gendarmes du duc de Montpensier, fut tué à la bataille de Saint-Quentin en 1557.
RocoBcnouART (Charles de), seigneur de Nancy, tué à a bataille de Goutras en 1587, à l'âge de 19 ans.
RocHBcnouART ET DE Barbozan (Henry de), baron de Faudois et de Monlégul, capitaine de 50 hommes d'armes des
68 L'nD6T DU SANG.
ordonnances du roy, tué à la tôle de sa compagnie, en 1558, par le c&ef du parti huguenot, près de Mauvezin, au diocèse de Lombes.
RoGHECHOUART (Louîs de), seigneur et baron de Ghandenier et de Brignon, chevalier de Tordre du roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre, capitaine de 50 hommes d'armes de ses ordonnances et gouverneur deBlois, mourut à Courpagne, le 16 décembre 1591, des blessures qu'il reçut au siège de Noyon.
RocHEGHOUART (Guy de), seigneur de Ghâtillon-le-Roy, capitaine de 50 hommes d'armes des ordonnances du roy, mort au siège de Saint- Jean d'Angely en 1621.
RocHECHOUART (Jcan-Louis de), baron de Barbozan, fat tué pendant les guerres de religion, près de Pamiers, d'après VHistoire des grands officiers de la couronne. (Ne serait-ce pas à la prise de Pamiers par M. le Prince, en 1628?)
RoGHECHOUART (comtc de Yivonne) est blessé au passage du Rhin, 1672.
RocHEGHOUART (s" de Glcrmout), capitaine des cbevaolégers volontaires auprès de duc de Monmouth, est tué an siège de Maestricht, 1673.
RoGHBGHOUART (FrauQois de), tué à la bataille de Seneff en
RocHEGHOUART (duc dc Vivounc), général des galères de France, défait la flotte espagnole à la vue de Messine, le 12 janvier 1675; il est blessé dans ce combat et créé maréchal de France.
RoGHBGHOUART (Gharles-Frauçois de), dit le comte de U-
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moge$9 marquis de Belieraue, mourut en 1678 des blessures qu'il reçut au siège d^pres, où il servit comme volontaire.
RocHECrfouÂinr (Louis-Victor de), duc de Mortemart et Vi- Toone, prince de Tonnay-Gharente, pair, maréchal et général des galères de France, vice-roy de Sicile, premier gentilliomme de la chambre du roy, gouverneur de Champagne «t de Brie, fol blessé au siège de Lille en 1667 et le fut fprièvement encore au passage du Rhin en 1672, et mourut le 15 septembre 1688.
HocHECBOaART-Ju8SAC(N... de), premier écuyer du duc du Maine, tué à la bataille de Fleurus en 1690.
RocHfiCBOUAaT (Charles de), marquis de Montpipeau, enaeigne des gardes du corps et brigadier des armées du roy, lue au combat de Leuze en 1691.
RocBECHOUART (duc dc Mortemart), donne les plus grandes preofes de courage et de capacité au combat d'Eckeren, malgré la blessure qu'il avait reçue dans le commencement deractionenl703.
RocHEceouART (Frauçois-Charles comte de), marquis de F^udoas, comte de Clermont et d'Aureville, vicomte de Soulan, premier baron de Guyenne, baron des États de Languedoc, chevalier des ordres du roy, liculenant-général de ses armées, gouverneur et lieutenant général deTOrléanois, du pays Ghartrain, de Danois, de Sologne, de Yendômois, de Blaisois et d'Amboise, ministre plénipotentiaire près Tinbot duc de Parme, fut blessé d*un coup de fusil au bras à la bataille de Guastalla en 1734.
RocHECHOUART (N... de), capitaine au régiment de Royalvaisseau, tué en 1734 dans une escarmouche contre les hussards à Eins.
RocHEGHOUAÉT (Gharles-Auguste de), duc de Mortemart, pair de France, comte de Bazançoîs, grand d'Espagne, cbe> valier de Saint-Louis, colonel du régiment de Mortemart, brigadier des armées du roy et premier gentilhomme de sa chambre, fut tué en 1 743 à la bataille d'Ettingen, où il avait reçu deux blessures.
RoGHECHOUART (Pierre-Paul de), colonel du régiment d'Anjou-infanierie, fut tué à la bataille de Plaisance en 1746. (Voy. de Ghandenier au cas de rapport avec cette maison.)
RocHECHOUART (le cbeyalicr de), colonel du régiment d'Anjou, est blessé à l'action du 10 août 1 746, près du Tidon.
RocHECHOuART (N... de), dit le chevalier de Rochechouart (de la maison de Pontville), capitaine au régiment des cuirassiers, tué à la bataille de Turin en 1706.
Rocue-Chalbz (le seigneur de la), tué à la défense de Metz en 1552.
Rochedagon (le Bosdan, ainsi nommé dans les Annales d'Aquitaine : c'était probablement sous ce sobriquet qu'il était connu), chevalier, tué à la bataille de Poitiers en 1356.
Rochedagon (le s*^ de), blessé nu combat de Castelnaudary en 1632.
RocHEDRAGON (de la). (Voy. Bidault de la Roghedougon.)
Roche-d'ëlgeren (Jacques de), lieutenant-colonel du régiment de Damas, mort des blessures qu'il reçut au siège de Barcelone en 1706.
Roghe-de-Felzsnstein (François-Michel), d'abord volontaire au régiment de Fischer et dans Dauphin, puis lieutenant
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4aû$ S^toi de Gonflaos, fat blessé en 1760 à l'affaire de DodersMU^I^enklïOlé eelle de Niederfcbeind.
KoAi-KwtiaiiiJJBS (Jacques de la), marquis de Fonte* nilles, tué au siège de Lille en^l667y servant comme voloQtaire sous M. deRàmlB^sl' '
RocHEVOtT (le sire de), tué à la bataille d*Auray en 1364.
RocHETOiT ( GuUlaume de) , chevalier seigneur d' Ailly, lieutenant de la compagnie de cent hommes d'armes du duc de Lorraine^ puis mestre de camp au service de France, monrat au siège de Naples en 1528.
RocHEFOET (Claude de), seigneur de Pleuvant, pannelier du roy et guidon de la compagnie des gendarmes du seigneur de Bourdillon, fut tué à la bataille de Saint-Queutin en
RoCHETOiT (Joachim de), seigneur de Pleuvant et de Rochefort, dievalier de l'ordre du roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre, capitaine de 50 hommes d'armes de ses ordcmnances, mestre de camp d'un régiment d'infanterie, gouverneur et bailly de Vézelay, blessé au siège de Niort en 1569.
RocHEFORT (René de), chevalier de Malte, tué à l'assaut de Verdun en 1570.
RocHEPORT (Jean de), seigneur de la Groisette, baron de Fiolois, chevalier de l'ordre du roy, écuyer de son écurie, gentilhomme ordinaire de sa chambre et capitaine de cent hommes d'armes de ses ordonnances, fut tué à la bataille de Contras en 1587.
RocHBFORT-D'AaLT (Claude de), comte de Saint-Point et
de Hontferrandy seigneur et baron d'Ailly, de Generet et baron des États de LAnguedoc, chevalier de Tordre du roy, lieutenant colonel au régiment Royal-infanterie, et de celai de Gonty, gouverneur de Saint-Jean-de-Losne, puis mestre de camp du régiment de Bourgogne, blessé de trois mousquetades au siège de la Rochelle et d'un de coup de feu à la joue au combat de Fribourg, où il força les retranchements, et d'une autre à la cuisse, au siège de Mardick.
RocHEFORT (Roger de), marquis de Boulaye, mestre de camp du régiment de son nom, lieutenant de la compagnie du duc d'Eoghien et grand bailly d'Autun, tué d'un coup de carabine au siège de Philipsbourg en 1644.
RocHEFORT (le s' de), lieutenant-colonel, est tué en voulant se jeter dans Mouzon en 1650.
RocHEFORT (le marquis de), est blessé d'un coup de feu au visage et a un cheval tué sous lui au combat de Saint- Godard, 1664.
RocHEFORT (le S' de), est blessé au siège de Gandie en
RocHEFORT, lieutenant au régiment de Languedoc, blessé au siège de Grave, le... octobre 1674.
RocnEFORT (le marquis de), se rend maître d'Amersfort, de Maerden et de plusieurs autres places de Hollande : puis il sert au siège de Maestricht, est blessé au combat de Senef et créé maréchal de France en 1575.
ROCHEFORT, lieutenant au régiment Vieux-Languedoc, blessé à la bataille de StafParde, le 10 août 1690.
Rochbfort-d'Ailly (Bernard de), fut tué à l'expédition de Garthagène en Amérique en 1537.
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RocHBTOiT-OB^èuwROLLBS (de). (Voy. de Roghefort.)
RocHEFOOCAUD (Âjoiés de la), tué à la bataille de Poitiers 60 1356.
fiocH^oocAUD btdbRouct (François, comte de la), prince de IbrcilbCy chevalier de Tordre da roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre, capitaine de 50 hommes d'armes de les ordonnances, conseiller en son conseil privé et gouverneur de Champagne, blessé au siège de Metz en 1552, se livra dqrais au parti huguenot et fut l'une des victimes du massacre de la Saint-Barthélémy en 1572.
RocHiFoucAUD (Charles delà), comte de Raudau, chevalier de Tordre du roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre^ capitaine de 50 hommes d'armes de ses ordonnances, cokHid général de Tinfanterie française et ambassadeur en An^eterre, grièvement blessé à la bataille de Renty, en 1554, le t€X encore d'une arquebusade à la tête au siège de Bourges en 1562, et ayant voulu en la môme année commander Tassant à celuy de Rouen^ il fut renversé par terre d'une grenade qui lui creva entre les jambes, et la gangrène ayant bientôt gagné la blessure qu'elle lui fit, il en mourut peu de jours après.
RocÈEFOUCAUD (Josué OU Josias de la), comte de Roucy, jiune seigneur (dit M. de Thou) qui ne se distinguait pas wêoinspar sa valeur et par son esprit que par Véclat de sa naUêonce^ fut tué d'un coup de lance dans Tœil au combat d'Arqués, en 1589.
RocHEFOUCAUD (PrauQois, comte de la), prince de Marcil- Uc, gentilhomme ordinaire de la chambre du roy, conseiller en son conseil d'État et capitaine de 50 hommes d'armes
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de 3es ordonnfiinees,* ftii taé pmr. J^>Ligaeufs devant Saini- YrieMa-Perche, le 15 mars 1591.
RoGHBFOUGAUD (Henry de la), seigneur de Hanoy, tné an siège d'Amiens en 1537.
' RocHBFODGAUD (Henry de la)»)^on frère, seigneur de Boali^dre^tu^aussy au môme siég^, où il portait renseigne colonoUe du roy. « ^
RQçaEFOUGÂUD (Hetifv dé là), eut deRotie de Rochefoucauld^ vidame de Lao^, t^é au siège de Mouzon en 1653.
RoGHEFODGAUD (Autolue de la), seigneur de Neuilly-le- Noble, lieutenant au régiment de Piémont, blessé au siège de Yalenciennes en 1656.
RoGHEFOUGAUD (Jeau-Bapliste de la), chevalier de Halte, dit le chevalier de Marcillac^ lieutenant au régiment du Royinfanterie, puis cornette des gendarmes Bourguignons, fÉt tué en Hollande dans la campagne de 1672.
ROGHBFOUGAUD (Frauçois, duc de la), pair de France, chevalier des ordres du roy en 1661, fut blessé d'un grand coup de pistolet dans la gorge au siège de Paris en 1649, et reçut en 1652, au combat de la Porte Saint-Antoine, un coup de mousquet qui entra par un coin de Tœil et sortit par l'autre ; il mourut le 17 mars 1680.
ROGHEFOUGAUD (Frauçois, duc de la), pair et grand veneur de France, prince de Marcillac, duc de la Rocheguyon et de Liancourt, marquis de Guercheville, chevalier des ordres du roy, grand midtre de sa garde-robe, mestre de camp du régiment Royal-cavalerie et gouverneur de Berry, fût dangereusement blessé au passage du Rhin, en 1671, d*nn conp
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de mousquet au-dessous du menton qui luy fracassa l'épaule gauche, et encore au pied à la bataille de Nerwinde en 1698. Il mourut le 11 janvier 1714.
ROCHEFOUCAUD (Louis-Prauçois de là), seigneur de la Bergerie, aydc de camp du comte de Roye de la Rochefoucaod, fut tué à la bataille de Snitzim en 1674.
RocHEFOucAUD (Guy de la), dit le comte de Roye de la Rockefoueantd, vidame de Laon, reçut deux blessures au bras au combat d'AItenheim en \675 et fut tué au siège de Luxembourg en 1684.
RocuroDCAUD (Paul-Louis l'Hermile de la), seigneur de NeuiUy-le-Noble, capitaine au régiment du Maine, fut estropié d'un coup de mousquet à la cuisse à la bataille de Fleums en 1690, ce qui l'obligea de quitter le service.
RocBDOUCAUD (Jcau de la), seigneur du Ruau-Persil, ca- {Htaine au régiment de Tiercelin, fut tué au siège de Mailleiais.
RocBEFOUCAUD (Hcury-Roger de la) , marquis de Liancourt, colonel du régiment de la marine, chevalier de Saint- Louis et depuis lieutenant-général des armées du roy, blessé à la baUille de Staffarde en 1690, mourut le 21 mars 1749.
ROCHEFOUCAUD (FranQois, duc de la) et de la Rocheguyon, pair de France, prince de Marcillac^ marquis de Barbezieux, comte de Duretal, chevsdier des ordres du roy, maréchal de ses camps et armées, grand maître de sa garde-robe et grand veneur de France, ancien colonel du régiment de Navarre, eut le pied cassé à la bataille de Nerwinde, en 1693, et resta estropié]; il mourut le 22 avril 1728.
ROCHEFOUCAUD (FnmQois de Roye de la), dit de Roye de
la Rochefoucaud^ comte de Roucy et de Roye, seigneur de Pierrepont, chevalier de SaintrLouis, capitaine lieutenant des gendarmes écossais, lieutenant-général des armées du roy en 1702 et gouverneur de Bapaume, blessé à la bataille de Fleurus en 1690, reçut encore un coup de pistolet audessous de Tépaule à la bataille de la Marsaille en 1693 et mourut le 29 novembre 1721, âgé de 63 ans.
RocHEFOUGAUD-DE-FoNSÉGUES (Isaac-Gharlcs de la), comte de Montcadre, chevalier de Saint-Louis, colonel du régi* ment de Médoc et brigadier des armées du roy, blessé à la surprise de Crémone en 1702, fut tué en la môme année à la bataille de Luzzara; il avait été précédemment colonel du régiment Royal-vaisseaux.
RocHEFOUCAUD (Alcxaudre-Nicolas de la), marquis deSurgères, chevalier de Saint-Louis, capitaine lieutenant des chevau-légers de la reine en 1734, puis mestre de camp du régiment de Surgères-dragons en 1742 et lieutenant-général des armées du roy, fut blessé et eut un cheval tué sous loy au combat de Sahay en 1742; il mourut en 1768.
ROGHEFOUCAUD (N... de la), capitaine aux grenadiers de France, blessé à la journée de Grebenstein, le 24 août 1762.
RocHEGAiLLARD (le marquis de la), fut blessé à la tôte en 1652 au combat de la Porte Saint-Antoine.
Roche-Gensac (Armand de la), capitaine au régiment du Roy-infanterie, tué à la bataille de Steinkerque en 1692.
Rochb-Gensac (George de la), son frère, colonel d'un régiment d'infanterie, tué au siège de Landau. (Voy. de FoH- TBNiLUEs et de Gbmsag au cas de rapport avec cette famille.)
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RocHB-GiiAULT (Jean-Gbude de la), lieatenant-colonel da régimeDl de Mirol en 1655, gouverneur de Freidebourg, près de IMfes puis lieutenant du roy à ThiouTille, fiit blessé considérablement en diverses actions.
RocHB-GnAOLT (Etienne delà), son fils, lîeutenant-colonel du régiment de dragons (depuis Artois) en 1678, se retira en 1693 après 38 ans de service, et ayant été blessé plusieurs fou.
RocBE-GnuuLT (N... de la), chevalier de Saint-Louis, co* ionel du régiment de Strasbourg-artillerie, fut blessé en deux affaires.
RoGHiGAUDB (le S* de), est blessé à la prise d'un convoi espagnol destiné pour Balagiiier en 1645.
RocuEGUDi (Pierre-Charles-Amoul, marquis de), chevalier de Saint-Louis, capitaine aux gardes françaises, et lieutenant-général des armées du roy, fut blessé en 1744 à l'afiàire d'Aogneneim.
RocHBGinroii (le comte de la), fut blessé légèrement au bras au siège de Gravelines, en 1644 {Mercure de 1644).
RocHEGfJTOif (Guy, sire de la), vicomte de Roucherville, cbevalier, conseiller, chambellan ordinaire du roy et du duc de Guyenne et gouverneur de HarQeur, fut tué à la bataille d*Azincourt en 1416. Enguerrand de Monstrelet qui le noomie le seigneur de la Rocheguyon^ dit qu'il y perdit la vie Mec son frère le vidame de Launois.
Rochb-Jacqueun (de la), lieuteuant de vaisseau du port de Brest, périt dans l'embrasement du Fleuron^ le 2 février
RocHB-ni-KERANDBAOïf (le S' de la), chevalier de Saint-
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Louis, lieutenant de vaisseau, eut le bras cassé au combat de la Belle-Poule, contre la frégate anglaise FArétkuiej le 17 juin 1778, et le lendemain on lui en fit Tamputatioii.
Roghe-Saint-Honorinb (la), enseigne de vaisseau du port de Rochefort, tué sur la Thétiêj commandée par H. de Saijon, le... avril 1705.
Roche- Yezancais (de la), capitaine de vaisseau du port de Rochefort, tué sur l'Excellent^ commandé par M. Rochalar, le 24 août 1704.
RocHELAMBERT (François de la), seigneur de Marsillac et du Groiset, chevalier de Tordre du roy et enseigne de cent hommes d'armes de ses ordonnances, mourut de ses blessures à l'armée sous Henry III.
RoGHELAMBBKT (Charles de la), seigneur de la Roebelamhert, dit le comte de la Rachelamberty mousquetaire de la garde du roy, fut dispensé de servir à rarrière-ban à raison des blessures qu'il avait reçues , d'après une al* testation du commandant de l'arrière-ban du 15 septembre
RocHELAMBERT (Gabriel-Armand-Bcnott, dit le marquai de la), chevalier de Saint-Louis, colonel des grenadiers royaux de la Rochelambert, puis maréchal decamp, fut blessé d'un coup de feu au genou au siège de Mons en 1746, et le Ait encore d'un pareil coup au corps en 1762 à l'aiTaire de Wit lemstadt ou de Grebenstein, où il eut aussy un cheval tué sous iuy.
Rochelambert (N... de la), lieutenant de carabiniers, fol tué à la bataille de Minden en 1759.
. Rochbmon (Gaillard de) fut tué dans une sortie que les
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religionnatres de Montpellier fifentisni» tes* royalistes dans les premiers troubles.
RocHSHOir NB u DBTizE (Thomas (de); son frère, meetre de camp d'mi régiment et eapîiainB ^gnie^ de Lunel, moamt d'une blessure qu'il reçut dans une entreprise sur le poDt Saint-Esprit, défendupâa^'lëk' Uj^iùéurs.
RocHSHOH (Louis de), capitaine de carabiniers, tué à l'attaque de Cérisolles sous Louis XIIL
RocBonNi (de la), major au régiment de Mongomery, tué i la bataille de StafEu'de le 10 août 1690.
RocmM (Pierre de), chevalier de SaintrLonis, capitaine au régiment de Normandie et lieutenant du roy à l'Isle d'Oleron, fut blessé au siège de Berg-op-zoom en 1747.
RocHEMOR (Mathieu de), son frère, officier au régiment de Poix, fut tué au siège de Prague en 1742, d'après les mémoires de cette famille : cependant d'autres mémoires portent qu'il mourut des blessures qu'il reçut à celuy de Berg^p-xoom en 1747.
RocaBHOR (Camille de), son autre frère, chevalier de Saint- Imiîs, capitaine de grenadiers au régiment /de -^jcejijHiis lieutenant de roy à Tisle Minorque, fnt blesséi.d'.u^^CQiip de feu à la cuisseau siège du Fort Saint-Philippe, en 1656.
Ai»
RocHnoR (Anne-Joachim-Aonibal, dit le marquis de), «eeigneur de Gallargues, capitaine au jcégifpier^t ^ie Septidutaie-dragons, fut blessé au siège d^.Bergr^qprZpQm en
RocnBMOif (N..., dit le baron de), enseigne de vaisseau^
près de
m ^ m^^ amÊÊmm m «bbAccs dans le lé-
BBI736.
le )laiIlT,fat Tot. ée Rooi que
liiG»^^acss [fi $~ ife Mi^ I ^bIabiw ml Ttvmoki (TAii-
tt ?^ Ai Jfay. m\ liiiM es arâes da d«e de
tt :s^«a»«. vahmiir tir \wit Tomi, caprtiiiie
tt9kiiBvr%tt3LsMSBâ«iiarsHeèi Iras «ssanls^oà
i -llfy*»'* il. saille «fyw»^
ItoasBrr jf ^^oxte è^y imct i AaieBs des blessures tfiL*^ MTua r^nie> 1 ricsMçw làes Sè^aes detinl Ams en
i> s^ ér ^ ci^^uBe «■ répmeiit de NaTiire, deUflidMeBlTlX
Itoi'MtHML le r deV dfeeva&r de Sainl-Loais, capitaine «a lépflMBl de Gaytamt d-étnmi M aillr, pais dans celui de TieBttots, loi blessé à U baUilfe de Rosback, ei ti^s-griè^ Tement encore soos l'aisselle à ccUe d*HasteiQbeck en 1757.
Roches (l« seigneur des), tné à la bataille d^Azincoort en
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RocHSS (le s' des), sous-lieutenant au régiment de Nayarre, blessé au combat de Seneff en 1674.
Roches (le s' des), blessé au siège de Bois-le-Duc où il servait comme Tolontaire (Mercure de 1629).
Roches (le s' des), capitaine de galères, tué dans le combat des 15 galères de France contre pareil nombre de celles d'Espagne en 1638 (Mercure de 1638).
Roches (le s' des), capitaine au régiment de Grammontdragons, mort à Mons des suites des blessures qu'il reçut au siège de cette ville sous Louis XIY .
Roches (de), ay de-major au régiment de la Châtre, blessé à la bataille de Fleurus, le l*" juillet 1690.
Roche- Saint- Ahdré (René de la), seigneur de la Roche- SaintrAndré, commandant aux Sables, tué en 1622 en défendaniles Sables-d'Olonne contre M. de Soubise qui voulait s'en emparer.
Roche-Sauit-André (René de la), tué en 1622 dans la même circonstance.
RocHETHALLON(dela).(Voy.THiBÂnD de la Rochethallon .
Rochetta-dr-Malauzat. (Voy. de Malauzat.)
RocHETTE (Pierre de la), chevalier, tué à la bataille de Poitiers en 1356.
RocHETTE ( le S' de la), cornette au régiment de Moutier, blessé à la bataille de Minden en 1759.
RocHETTE-MoNTGiUER ( Audré-Christophe de la), chevalier
de Saint-Louis, major du régiment de province, blessé en u. 6
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1761, à rafiairc de Fillinghauseo ; le fut encore au siège de Casselenl762.
RocHETTE DE Saint-Pierre (Charles de la), cheyalier de Saint-Louis, major du régiment d'Anjou-infanterie, brigadier des armées du roy et commandant à Courtray, nommé en récompense de grand nombre de blessures qu'il aTait reçues, ayant été blessé, en effet aux batailles deSintximet d'Ensheim, en 1674, et au combat deTurckeim en 1675: il mourut en 1712.
RocHEviYE (le s' de), major du régiment de Roussilloo, reçoit neuf coups d'épée et une mousqoetade en repoussant les Espagnols qui avaient fait une sortie du grand fort de risle Sainte-Marguerite en 1637.
HocnoiR (le chevalier du), sous-lieutenant au régiment de Navarre, blessé au combat de Seneff, en 1674.
RocHON-DE-LA-PÉROussE (N...), chcvalier de Saint-Louis, lieutenant-colonel du régiment d'Enghien avec rang de colonel, eut son cheval renversé sous luy d'un coup de canon à la bataille d'Hastembeck en 1757, et obtint sa retraite en 1775.
Rochon (le seigneur de), enseigne de la compagnie des gendarmes du seigneur de Sainte-Colombe, est cité dans une histoire des troubles impr. à BAle en 1578 parmi les hraves et vaillants hommet du parti catholique qui furent tués au siège de la Rochelle en 1573.
RocKLY, lieutenant dans le régiment de cavalerie de Fits- James, est blessé et pris à l'affaire du 24 juin 1762 près de Gassel.
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RocAis (l^ ft' des), sous-lieutenant au régiment de Na- Tarre, blessé au combat de Seneff en 1674.
Roches (le s' des), blessé au siège de Bois-le-Duc où il serrait comme Tolontaire {Mercure de 1629).
RocBBS (le s' des), capitaine de galères, tué dans le combat des 15 galères de France contre pareil nombre de celles d'Espagne en 1638 {Mercure de 1638).
RocHBS (le S' des), capitaine au régiment de Grammontdragons, mort à Mons des suites des blessures qu'il reçut au siège de cette ville sous Louis XIV.
RocHBS (de), ayde-major au régiment de la Châtre, blessé i la bataille de Fleurus, le l*' juillet 1690.
RocBB-SÂiifT-AHDRÉ (Rcué de la), seigneur de la Rocbe- SaintrAndré, commandant aux Sables, tué en 1622 en défendant les Sables-d'Olonne contre H. de Soubise qui voulait s'en emparer.
Rocbe-Sauct-André (René de la), tué en 1622 dans la même circonstance.
RoCHBTHALLOIf(dela).(Voy.THIBÂUD DE LA ROCHETHALLON.
Rochetta-dr-Malauzat. (Voy. de Malauzat.)
RocHETTE (Pierre de la), chevalier, tué à la bataille de Poitiers en 1356.
RoGHETTE ( le S' de la), cornette au régiment de Moutier, blessé à la bataille de Minden en 1759.
RocHETTB-MoNTGnjER (André-Christophe de la), chevalier
de Saint-Louis, major du régiment de province, blessé en n. 6
1761, à raii'aire de Fillinghausen ; le fut encore aa siège de Gassel en 1762.
RocnETTE DE Saint-Pierre (Charles de la), chevalier de Saint-Louis, major du régiment d'Anjou-infanterie, brigadier des armées du roy et commandant à Courtray, nommé en récompense de grand nombre de blessures qu'il avait reçues, ayant été blessé, en effet aux batailles deSintximet d'Ensheim, en 1674, et au combat deTurckeim en 4675: il mourut en 1712.
RocHEYiYE (le s' de), major du régiment de Roussillon, reçoit neuf coups d'épée et une mousquetade en repoussant les Espagnols qui avaient fait une sortie du grand fort de l'isle Sainte-Marguerite en 1637.
Rocnom (le chevalier du), sous-lieutenant au régiment de Navarre, blesse au combat de Seneff, en 1674.
Rochon-de-la-Pérousse (N...), chevalier de Saint-Louis, lieutenant-colonel du régiment d'Enghien avec rang de colonel, eut son cheval renversé sous luy d'un coup de canon à la bataille d'Hastembeck en 1757, et obtint sa retraite en 1775.
Rochon (le seigneur de), enseigne de la compagnie des gendarmes du seigneur de Sainte-Colombe, est cité dans une histoire des troubles impr. à Bâle en 1578 parmi les braves et vaillants hommes du parti catholique qui furent tués au siège de la Rochelle en 1573.
RocKLY, lieutenant dans le régiment de cavalerie de Fits- James, est blessé et pris à l'affaire du 24 juin 1762 près de Gassel.
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Rocout ^le s' de), licatenant-colonely est tué d'un coup de canoQ au passage de la rivière de Colme eu 1645.
RocQOB (le s' de la), blessé en 1644 dans la guerre contre les Bavarois (Mercure de 1644).
BoCQUE (la), capitaine au régiment de Bourbon, blessé à la bataiUe de Staffarde le 8 août 1690.
RocQUB-DoiXAii (le capitaine de la), commandant la compagnie du baron de Pourdenne, son parent, dont il était lieu tenant, et Ton des vaillans gentilshommes de la Gascogne, dit Montlnc, blessé au siège de Lectoure en 1562, mourut le lendemain.
RocofTEHOHT (le S' de), capitaine au régiment de Picardie, blessé au combat de SenefTen 1674. (V. de Roquemont.)
RocQUBSBCviERBS (le S' de), maréchal de bataille, blessé d'une mousquetade au siège deRotière en i6A3 {Mercure de 1643).
RocoDET (François), seigneur de la Brunière, chevalier de Tordre de Saint-Lazare, chevan-léger de la garde du roy, tué dans une bataille, en Hollande, sous Louis XIY.
RocuEHOH, capitaine de brûlot du port de Rochefort, tué sur le... le 7 juin 1673.
RoDANKE (le sieur de), capitaine au régiment de Navailles, est blessé au combat de Blanquefort, près de Bordeaux, en
R(H>DE (Alexandre de la), seigneur d'Alteirac, capitaine de 100 hommes d'infanterie et d'une compagnie de cavalerie, tué au siège de Turin (probablement à celuy de 1640).
RoDDE (Claude, dit le comte de la), seigneur de Balode, brigadier des armées du roy, inspecteur général de l'infanterie et gouverneur d'Abbeville, mourut à Paris des blessures qu'il reçut à la bataille de Steinkerque, en 1692.
RoDDE (N.... de la), son neveu, capitaine de grenadiers au régiment de Royal-Comtois, tué au siège de Tarin en
Rodes (Jacques de), seigneur et baron de Bellay, gentilhomme ordinaire de sa chambre et maître d'hôtel da roy, maréchal des logis de sa garde et maréchal de ses camps et armées, tué à la bataille de Lens, en 1648.
Rodille, lieutenant au régiment de Languedoc, tué aa siège de Grave en octobre 1674.
RoEDER (Charles, baron de), capitaine au régiment d'Alsace, blessé à la bataille de Clostercamps en 1760.
RoEDER (Philippe, baron de), aussi capitaine au môme régiment, tué à la même bataille.
RoENCHON (Laurent), ancien capitaine de brûlot, pourvu par le roi, le 2 mai 1671. Tué au combat du 7 juin 1673.
RoFFiAC (Jean-Georges de), seigneur d'Anies et d'Aussac, capitaine d'infanterie, tué à la tète de sa compagnie lors des guerres civiles peu de temps après le testament qu'il fit
RoFFiGNAC (François de), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Laval, reçut plusieurs blessures considérables au service sous Louis XV.
Roger-de-Gahusac (Philippe), tué en 1577 dans une acti<m
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contre les religionnaires, servant comme volontaire dans l'aimée da maréchal de Joyeuse.
RoGBB Qe s*)) capitaine an régiment d'Aiguebonne, tué en 1629 ^s la guerre contre les huguenots de Languedoc (Mercure de 1629).
RoGEa-DB-GAHUSAC (Charles de), tué en 1618^ dans un combat contre les religionnaires.
RoGBa-DB*CAHusAC (François de), seigneur de Caux, gentilhomme ordinaire de la chambre du roy et capitaine d'une compagnie de cent hommes, fut blessé sous Henri III dans an combat que le baron de Mirepoiz livra au vicomte de Tnrenne, et il y commandait les Enfants-Perdus ; depuis il eut deux chevaux tués sousluy au passage du duc de Rehan k Castelnaudary : mort aveugle au mois de mars 1640.
Rogbi-db-Gaho8ac (Henry de), capitaine au régiment de langnedoc, tué en Piémont au service du roy en 1690.
RoGBi, lieutenant à la brigade d'Artois, blessé à la bataille de SUffarde, le 8 août 1690.
RoGBi (le s'), lieutenant au régiment de la Rochefoucanlt-cayalerie, est tué à la bataille de Todenhausen en
Roger (le s'), lieutenant au régiment du Bourbonnais, Uetsé au combat de Warbourgen 1760.
RoGKR-DB-BiLLARD (Charles de), chevalier de Saint-Louis« capitaine aide-major au régiment de Lamballe, puis major de celui de Beaujolois, blessé de plusieurs coups de sabre dans une affaire le 25 juillet 1760,1e fut encore à la bataille de miinghausen en 1761.
(V. DE Billard au cas de rapport avec cette famiUe.)
Roger (le s'), chevalier de Saint-Louis, capitaine commandant au régiment de la Guadeloupe, blessé au siège de Savannah enl779.
RoGES (Bounabès de) , chevalier, tué à la bataille de Poitiers en 1356.
ReGET(de), lieutenant du régiment du Haine, blessé au siège de Mayence, en septembre 1689.
RoGLES (le s' de), capitaine au régiment de Piémont, est blessé au siège de Gravelines, où il s'était extrêmement distingué, et il meurt de ses blessures en 1644.
RoGON (le s'), lieutenant au régiment de Boisgelin, tué à la bataille de Johansberg en 1762.
Rogon-de-Garcarade (le s'), chevalier de Saint-Louis et capitaine de vaisseau, est blessé sur le Magnanime^ dans le combat dé Grasse contre l'amiral Rodney, au mois d'avril
Rogres-de-Luzignan (Jacques -Armand dé), diile chevalier de Champignelles, capitaine aux gardes françaises et brigadier des armées du roy, reçoit une blessure à la bataille de Fontenoyen 1745.
Rogue-Garceyal (de la), enseigne de vaisseau du port de Toulon, mort devant Gibraltar sur V Entreprenant, le 17 juin 1705.
RoHAN (le duc de) meurt le 13 avril à l'abbaye de Cunefeld, au canton de Berne, des blessures qu'il avait reçues à la bataille de Rhinfeld. Il éUit âgé de 58 ans et s'était rendu
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illustre par son courage et sa grande capacité dans l'art militaire^ dont 3 avait donné des preuves par tant de belles actions.
ROHAR (le chevalier de) est klessé entre Huy et Namur en se défendant avec une bravoure surprenante contrQ un parti de cavalerie hollandaise de Holstein, en 1613.
RoHAïf (prince de Soubise), capitaine lieutenant des gendarmes du foi, est blessé au combat de Senef.
RoHAR (Louis de)y mestre de camp de cavalerie, fils aîné du prince de Soubise, meurt à Paris le 5 novembre 1689, âgé de 23 ans, d'une blessure qu'il avait reçue au mois de juillet précédent en Flandre, après avoir donné en diverses occasions des preuves d'une valeur singulière.
RoHAïf (le prince de) est blessé d'un éclat de bombe à la caisse, devant le Quesnoy, 1712.
RoHAR (prince de Montauban), brigadier, est blessé au combat de Parme en 1 734. Il apporte au roi le détail de la bataille gagnée sur les Impériaux à Guastalla et les étendards pris sur les ennemis.
RoHAH (prince de Soubise), maréchal de camp, monte la tranchée devant Fribourg le 26 octobre 174i, où il a le bras cassé par une pierre. Le roi lui fait l'honneur de lui rendre visite au quartier général.
RoHART (Alain, vicomte de), tué au combat de Rocheivrien^ contre les Anglais en 1347.
RoHT (le s' de), sous-lieutenant du régiment Polier,. tué le 2 juin 1692 dans les tranchées de la ville de Namur»
Roi (le s' de), du pays de Yaud, capitaine des grenadiers
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et commandant la compagnie colonelle de Villars-Ghaadière, tué au siège de Landau en 1713.
RoiNYiLLE (le s' de), capitaine aux gardes françaises, tué au combat de Yalcour en 1680.
Roimr (le chevalier de), lieutenant au régiment de Hailly» blessé à la bataille de Rosback en 1757. (V. de RocHBmque Ton croit être le même.)
RoiBAND-DE-LA-RoussiÊRE (Gharles-Augustiu de), chevalier de Saint-Louis, capitaine de grenadiers au régiment de Navarre avec rang de lieutenant-colonel, a un bras emporté au siège de Prague en 1741.
RoiEAND-DE-LA-RoussiÈRE (Charles-Aimé de), chevalier de Saint-Louis, capitaine au même régiment, puis dans celui d'Armagnac, blessé à la bataille de Raucoux en 1746, obtint sa retraite en 1778.
RoiRET(le s'... du), officier des sapeurs-fusiliers, blessé dans les tranchées du siège de Namur en juin 1692.
RoissiNiBOs (de). (Voy. de Bousst.)
Rojoux-de-Marignt (Pierre-Jérôme), chevalier de Saint- Louis, chef de bataillon au régiment de Piémont, blessé à la bataille de Rosback en 1757.
RoL-DE-MoNTPELUER (Jcan-Louis de), chevalier de Saint- Louis, capitaine aide-major au régiment de Flandre, puis major de celui de Bourgogne, est blessé à la bataille de Fillinghausen en 1761.
Roland (Claude), seigneur de Reauville, ayant eu la jambe emportée d'un coup de canon au siège d'Amiens en 1597,
le roi Henry IT le nommai en 1608, second président de la Chambre des comptes de Provence : il mourut en odeur de
Roland (le s' du)» enseigne de vaisseau, blessé à la cuisse an siège de Cartbagène, en 1651, mourut deux jours après de l'ampatation qu'on loi en fit. — Peut-être est-ce le même qae le précédent?
RoLANiH>B-M8C0UENON (le S')* Capitaine au régiment de Picardie, blessé an siège de Fribourgen 1744.
Roland (le s% principal chef des rebelles des Cévennes, est tué le 6 mars 1703, dans un combat près du village de Pompignan.
Roland (le s' de), lieutenant au régiment de Vatan, blessé à la jambe à la bataille de Minden en 1659.
Roland (Charles de), seigneur de Lastous, capitaine an régunent d'Harcourt-infanterie, est dangereusement blessé dans les lignes de Leyde, sous Louis XIY.
Roland (Jean-André de), lieutenant au régiment de Yillars-cavalerie, grièvement blessé d'un coup de bayonnette dans la poitrine, à la bataille de Ste-Groiz en Bretagne ; menrt aux Invalides, le 10 août, âgé de 85 ans.
RouN (le SI"), lieutenant au régiment Dauphin, est blessé au siège de Maestricht en 1673.
ROLQi-DB-M ONS (le s')i capitaine au régiment de Piémont, blessé à la bataille de Rosback en 1757.
RoLL (le capitaine de), du canton d'Ury, capitaine dans un régiment suisse, tué au siège de Gironne en 1684.
Roll-d'Emmbnholtz (Frédéric-Féliz-Yalentin, baron de).
chevalier de Saint-Louis, capitaine-lieutenant commandant la compagnie générale des Suisses et Grisons et brigadier des armées du roy, blessé aussi à la même bataille, mourut à Paris en 1757.
Roll-d'Emmenholtz (Georges-Antoine, baron de), chevalier de Saint-Louis, major du régiment de Waldner, puis de celui de Yigier suisse, blessé en 1758 à la bataille de Sunnershausen.
Rolland (le s'), lieutenant dans Tavannes, est tué au siège de laville de Roses en 1645.
Rolland (le chevalier), lieutenant au régiment d'in&nterie de Harcourt, est blessé à la levée du siège de Lérida en 1646.
RoLLET (le s' de), capitaine au régiment de Champagne, tué au siège d'Aire en 1641.
RoLLET (le s' de), sous-brigadier de la seconde compagnie des mousquetaires, est blessé d'un coup de mousquet à la tète, au siège d'Ypres, en 1678.
RoLLiN (le s'), commandant le régiment de Guy, est tué le 7 février 1648 à la défense de Gourtrai.
RoLLON DE LESQuivioUy Capitaine de vaisseau du port de Rochefort, tué à la côte de St-Domingue, commandant le Téméraire^ le 8 septembre 1694.
RoLLON (de),'enseigne de vaisseau du port de Brest, mort à Garthagène, de ses blessures, sur le Saint-Michelj le 90 mayl697.
Romain, major au régiment de Périgord, blessé à la bataille de Stoffarde, 1#8 août 1690.
HOHANCB (Godefroy d6), seigneur d'Attenoue, au pays de Luze et de Menout ea Porcien, lieutenant-colonel du régiment de l'Eschelle, tué à la bataille de Rocroy sous Louis XIY.
ÏUmAmrwuM (le s' de), sous-lieutenant de grenadiers du bataillon de Bourgogne, fut tué à l'attaque du 8 juin 1758, du côté de la (jormorandière, dans la baye de Gabaras.
RoMAHiTiLLB (de), lieutenant du régiment de Bombardiers, tué an siège de Mayence, en septembre 1689.
RoiUHS (Michel de), cheyalier de Saint-Louis, lieutenantcolonel des volontaires de Clermont et maréchal de camp en 1780, fat blessé d'un coup de feu à la gorge le 28 juillet 1759 et mourut en 1787 ou 1788.
RoHARERE, lieutenant du régiment de Grancey, tué à la bataille de Staffarde le 18 août 1690.
ROHAS (l6 s' de), lieutenant au régiment de Proyence, blessé à la bataille de Rosback en 1757.
Roui (le s' de), capitaine au régiment de Mailly, est blessé à la bataille de Rosback en 1757.
Roué (le s' de) est blessé au siège de Dunkerque en
Roué (N.... de), dit le marquis de Vermuillet, chevalier de Saint-Louis, lieutenant-colonel du régiment do Royal- Ghimpagne, tué à la bataille de Minden en 1759.
RoMECOUET (le s' de) est blessé au siège de Candie en
RoKBCOURT (Antoine de), seigneur de Suzemont, lieute-
nant des gardes du corps du roy, brigadier de ses armées et gouverneur du château de Boulogne, fût blessé au st^ deDunkerque, en 4658, d*un coup de mousquet qui luj entra dans le gosier au moment où il parlait au maréchal de TurennCf et le fut encore à celuy de Foucogney en 1674 et au combat de Senef ; il fut tué dans le Boulonois étant lieutenant général des troupes de Provence et de la firontièrede Picardie.
RoMEcouBT (le s' de), lieutenant au régiment de Royal- Vaisseaux, tué à la défense deLintz, en 1742.
RoMÉGAS (le s' de), lieutenant au régiment de Beauce-infanterie, reçut devant Gonty, en 1744, une blessure qui Tobligea de quitter le service.
RoMEGOu (le seigneur de), colonel, frère du brave Bordet et d'une ancienne noblesse de Saintonge (dit de Thon), ayant eu ordre, en 1594, de s'avancer avec son régiment vers Grodau, assura qu*il y entrerait mort ou vif; il tint effectivement parole, car, étant monté sur la brèche avec beaucoup de valeur, il fut percé de plusieurs coups.
RoMENEUiL (Guillaume de), chevalier, tué à la bataille de Poitiers en 1356.
RoMER (les' de), premier lieutenant du régiment Prince» Lubomirsky, au corps des Saxons, tué à la bataille dellindea en 1759.
RoMiEu (le s'), capitaine au régiment de Gonty, est blessé au siège de Luxembourg en 1684.
ROMME (le s' de), officier de la compagnie des gendarmes du duc de Luxembourg, est tué à la prise du ch&teau de Hontreuil-sur- Saône en 1639.
RoMLniGURii (Peter), capitaine au régiment d'Alsace, tué à la bataille deClostercamps en 1760.
RoMUNGUE!! (Frans), lieutenant au même régiment, fut blessé à la même bataille. (Voy. de la Motte de Romur-* GiTEif, famille qui parait avoir quelque rapport avec celle-ci.)
RoMHOLBS (le s' de) est tué à la descente des Français dans l'Ile Sainte-Marguerite en 1637. — Le sieur de Rom- MOLES, gentilhomme provençal, âgé de 80 ans, ayant su que son gendre avait été tué en cette occasion, s'avança pour en tirer rais<m avec tant d'ardeur qu'il fut tué en combattant vaillamment. Aussi fut-ce lui qui canonna autrefois la ville de Famagouste en Tisle de Chypre, commandant alors une escadre de vaisseaux du Grand-Duc : une si longue vie ne pouvait rencontrer une plus glorieuse fin.
RoMFiÉ (le s' de), premier capitaine au régiment de Rébé, est tué dans un des assauts donnés le 18 mai 1637 au fort de Chevreau, en Franche-Comté.
RoRCÊE (le comte), capitaine de cavalerie dans le régiment dePaumy, est tué au combat de Senef en 1674.
RoRCÉE (le comte de), sous-lieutenant des gendarmes- Dauphin est blessé à la bataille de Todenhausen en i7S9.
RoRCHAMP (le s'), capitaine au régiment de Condé, est blessé à la jambe à la bataille de Todenhausen en 1759.
RoRCHAux (le s' de), capitaine au régiment de Condé, est blessé à la bataille de Minden en 1659.
RoRCSERAY (les' de), gendarme dc la garde du roy, blessé an combat de Leuze en 1691.
RoNCHEROLLES (GoiUaume de), seigneur de Roncherolles, seigneur d'Heuqueyille et du Pont-Saint-Pierre, tué à la bataille d'Azincourt en 1415.
RoNCûEROLLES (Jean de), son fils, tué à la défense de Château-Gaillard d'Andely assiégé par les Anglais.
RoNGHEROLLES (Guillaume de), aussi son fils, tué également à la défense de Château-Gaillard d'Andely.
RoNCHBROLLES (Charlcs de), son fils, tué pareillement 1 la même défense.
RoNCHEROiXES (Adrien de), gentilhomme ordinaire de la chambre du roy, tué en 1523 au siège d'Arona, en Italie: VHisloire de France fail le plus grand éloge de sa valeur.
RoNGHEROLLES (Charles de), tué en 1595 à la défense dn château de Dourlens.
RONGHEROLLES (Louis de), capitaine au régiment de Piémont, fut tué d'un coup de canon au combat du Tésîn ; il s'était signalé à la bataille d'Avene en 1635.
RONGHEROLLES (Jcau dc), chevalier de Malte et capitaine au même régiment, fut tué aussi dans la même affaire que son frère.
RONGHEROLLES (Robort de), capitaine au régiment de Falekbourg, tué d'un coup de mousquet à l'attaque d'un château en Italie, après avoir fait sept campagnes au senrice du roy Louis XIII.
RONGHEROLLES (Philippe de), chevalier de Malte et capitaine au même régiment, son frère, fut tué en 1636 au passage du Tésin, où il commandait les Enfants-Perdus.
ROHCHEBOLLBS (Jean de), son autre frère, capitaine de cavalerie an régiment du marquis de Roncherolles, son frère, fut tué au siège de Neufchâtel en Lorraine.
RoRCHEROLLBS (Pierre de), son autre frère, seigneur de Jouy, capitaine au même régiment en 1638 et depuis maréchal de camp.
RoHCHEROLLBS (le marquis de), contribue beaucoup à la prise de Bellegarde. Il commande trois bataillons de réserve à l'attaque des retranchements des ennemis devant Arras, le 25 août 1654 et est blessé le 12 août 1658 dans la tranchée devant Gravelines.
RoRCHEROLLES (Claudo de), marquis du Pont-Saint-Pierre, baron d'Ecouis, premier baron de Normandie, roeslre de camp d'un régiment de cavalerie, sénéchal héréditaire de Ponthien et conseiller d'honneur-né, au parlement de Rouen, fut blessé au siège de Valenciennes en 1656 et mourat le 25 mars 1700.
RoRCHEBOLLES (Louis de), mousquetaire de la garde du roy, tué au siège de Lille en 1667.
RoNcnBBOLiEs (Charles de), dit le marquis du Ponl-Saint" Pierre^ chevalier de Saint-Louis et capitaine de frégate, eut une jambe cassée au combat de la Hogue en 1692 et mourat en 1704.
RoRcnEROLLBS (Michel-Marie-Frauçois de), dit le chetalier^ chevalier de Malte, exempt des gardes du corps, tué à la bataille d'Ettiogen en 1743.
RoRaÈRE (le s' de la), capitaine au régiment de Piémont, taé au siège de la Capelle en 1656.
RoRCiÈRES (le s' de), aide de camp, reçoit deux blés-
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sures à Tassaut donné le 15 juillet 1642 à la ville de Diente, puis il est blessé devant Grayelines, le 10 juillet 1644.
RoNGOURT, lieutenant au régiment d'Orléans, blessé aa siège de Mayence en septembre 1689.
Rondarel-de-Sbilhag (Marc-Antoine de) , chevalier d Saint-Louis, capitaine au régiment de Piémont-infanterie lieutenant du roy à Phalsbourg, fut blessé dangereusemenS à la bataille deMinden en 1759.
Ronde-Denis (la), enseigne de vaisseau aux coloniesy morC capitaine en Canada, le... 1742.
RoNDi (de). (Voy. de Fiugende.)
RoNDOT (le chevalier), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Longaunay, puis capitaine à l'hôtel royal des Invalides, blessé d'un éclat de grenade au siège de Philipsbourg on 1734, le fut encore d'un coup de feu à une jambe à l'abbaye de Ste-Marguerite, près de Prague.
Ronentin (le s' de), lieutenant au régiment des gardes Suisses, est blessé au siège de Porto-Lpngonei en 1646.
RoNNAT (Robert de), chevalier, seigneur de Ronnay, tué à la bataille d'Azincourt en 1415.
RoNNAT (Philippes de), tué à la bataille de Pavieea
RoNNAT (Antoine de), son frère, tué pareillement à la même bataille.
RoNNAY (Julien de), servant avec le grade de capitaine, tué à la bataille de Montcontour en 1569.
RoNNAT (Jacques de), servant avec le même grade» tué à — la même bataille.
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RofnuT (Louis de), seigneur de Tordre da roy et capitaine d'une coitt|Nigiiie de cavalerie, fut blessé au gervice (ce que Ton présume Mre sous Louis XIII).
RoHT (le seigneur de), tué à la bataille d'Azincourt en «415.
RoRTBLLB (le S' de la), lieutenant au régiment de Navarre, bIesséaiisiégedeLandaaeni713, fut tué en 1119 à la prise da diâleaa dTrgel.
Rmmr, cberalier de Suzy, aide-major de la première compagnie des gardes du corps, est tué à la bataille de Fontenoy en 1745.
RonseoH (les'), lieutenant au régiment de Bettens-Suisse, tué i la bataille de Laufeldt en 1141.
RogiUDB (le s' de), capitaine au régiment d'Auvergne, tué à la bataille de Glostercamps en 1160.
ROQUAHCOCBT (de), capitaine au régiment des fusiliers du Roj, blessé à mort à la bataille de FJeurus le 1*' juillet
RoQUABO (Antoine), gouverneur du Pont-St-Esprit, tué à la reprise de Montélimart par les Huguenots le 19 août
RoQUAED (Jean de), gentilhomme ordinaire de la Chambre du roy, enseigne aux Gardes Françoises, puis capitaine au régiment de Normandie, tué au siège de Montauban en 1621.
RoQUAin (Alain de), tué au secours de Casai en 1630.
RoQUABD (Jacques de), seigneur en partie de la Garde,
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Pascal, cheyalier de l'ordre du roy, gentilhommé ordinaire de sa chambre, conseiller d'État d*ôpée et mestre de camp du régiment de Normandie, reçut pluiDMPS bieesures dans les guerres de Louis XIII.
RoQUARD (Jean de), capitaine ayde-major au r^iment de= Piémont, tué au service.
AOQUARD (Joachim de), son frère, commandant de bataillon au régiment du Roy, tué au combat près de Mens en. 4678 (probablement à la bataille de St-Denis).
Roque (le capitaine de la), bra?e officier, dont Montluc fait un très-grand éloge, fut tué au siège de Lectoure en 1562 (De Thou).
RoQUB (Claude), aide-de-camp, est blessé au siège de Mardick en 1536.
Roque (les s'*) se signalent dans le combat engagé en Roussillon le 28 décembre 1841, avec les Catalans ; Patnéy «st tué et le cadet blessé dangereusement.
Roque (le s' de la), lieutenant au régiment de Navarre, blessé à la bataille de SenelT en 1674.
Roque-Impugrâde (le s' de la), lieutenant de grenadiers an régiment de Normandie, tué au siège de Luxembourg en
Roque (le s' de la), capitaine de frégate, et chevalier de St-Louis par lettres de 1698 motivées sur trois grandes blessures qu'il avait reçues en trois combats différents, mourut d'une autre blessure qu'il reçut.
RoQUB(dela), capitaine de vaisseau du port de Port-Louis, tué au fort de Gambie en Guinée, commandant VHerminêf le... 1702.
RoQim (le 8* de la), chevalier de Saint-LouiSy capitaine de frenadienaa régiment de Piémont, tué au siège de Turin en 1706, que Ton présume être le même que le s' de la Roque- Foulet, aussi capitaine de grenadiers au même régiment, qui en eflét périt à ce siège.
RoocTB (Guillaume de la), chevalier de Saint-Louis, enseigne de la i** compagnie des mousquetaires, blessé au siège de Maestricht en 4673, mourut en 1719.
Rooni (le s' de la), lieutenant au régiment de Beauvoisis, blessé à la bataille de Rosbach en 1757.
ROQOi (le s' de la), capitaine ayde-major au régiment de Yatas, blessé dangereusement à la tête à la bataille de Hinden en 1759.
RoouB Qe s' de la), capitaine au même régiment, blessé aussi à la même bataille.
SoOVB (le s'), lieutenant d'artillerie, blessé au siège de Savannahen 1779.
RoQUEBBUiCE (le s' de), brigadier des Gardes du Corps, tué an combat de Leuze en 1691.
RoouKPEL (le s' de), cornette au régiment de Mèrinville, est tué dans une rencontre, près de Yillefranche, avec la ctTalerie espagnole, 1649.
RoQUEFEUiL (le s' de) fut grièvement blessé en 1652, à la défense de Metz, où il servait comme l'un des principaux de l'armée, et mourut peu de temps après ses blés-
RoQUETBOiL (François de), baron de la Roq 4*inbnterie, tué en 1626 à l'attaque de Sauve.
ROQUEFBun. (François Ignace de), son frère, capitaine de dragons, tné an siège de Namur en 1635.
RoQUEFEUiL (N... de), lieutenant de dragons, tué au même siège.
ROQUEFEUIL (Henry de), lieutenant au régiment de Piémont, tué à la bataille de Nerwinde en 1693.
ROQUEFEUiL (le s' de), chevalier de St-Louis, capitaine de grenadiers au régiment royal, puis major de Fribourg, lieutenant du roy, de Neuf-Brisacb, commandant à Loudun, puis à Cbarleroy, et brigadier des armées du roi en 1706, mourut couvert de blessures qu'il avait reçues dans les guerres de Louis XIY .
ROQUEFEuiL (le comte de), lieutenant général des armées navales, mort à la mer, commandant le Superbe^ le 8 mars
RoQUEFEuiLLE (le s' de), enseigne des gardes du maréchal de Gréqui, est blessé au siège de Fribourgen 1677.
ROQUEFEUILLE (le s'), aide de camp, est blessé au siège de Luxembourg en 1684.
Roquefort (le S' de Yemeuil), lieutenant au régiment Persan, est blessé à la défense de Guyse, assiégée par les Espagnols en 1650.
Roquefort, capitaine au régiment de Languedoc, blessé au siège de Grave le... octobre 1674.
Roquefort (le s' de), officier au régiment de Bourbonnoia^ blessé à TaCEaiire d'Exilés en 1747.
RoQUBLAURE (Jean-Bemard de), seigneur de RoquéUnrer
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lieutenant de la compagnie des gendarmes du maréchal Stroxxy et capitaine des vieilles bandes de Piémont, fut tué au combat de La Rocbe-la-Belle en 1569.
RoounâuiB (Bernard de), son firère, seigneur de Roque^ laore, tué an combat d'Ortbez, en Béam^ contre les religionnairesy en 1569.
RoQUELAUBB (Ic marquis de) est blessé au siège de Bourbourg^en Flandre, après avoir donné des preuves de valeur an siège de Fontarabie, en 1638.
RoouBLàUBE Çie seigneur de), maréchal de camp, tué au siège de Montpellier en 1622.
RoonsLàUEE (Gaston-Jean-Baptiste, duc de), pair de France, chevalier des ordres du roy, lieutenantrgénéral d les armées, grand-maltre de sa garde-robe, gouverneur de Qnyeone et du château du Ha, reçut plusieurs blessures dangereuses an service du roy, d*après des lettres d'érection du dnché-pairie de Roquelaure du mois de juin 1652, one entr^autres à la bataille de Sedan en 1631 ; sous le règne inivant, en 1652, il fut encore blessé au siège de Bordeaux, et mourut au mois de mars 1683.
RoQUELAUHE (Charles de), seigneur de Saint-Aubin, lieutenant au régiment de Guyenne, mourut des blessures quil reçut à la bataille d'Hochstedt en 1704.
Roquelaure (le s' de), sous-lieutenant aux gardes françaises, blessé à la bataille d'Ettingenenl743. (On le croit de la maison de Bessuyols-de-Roquelaure, de môme que le précédent.)
BoQUBMABTiaE (le s' de), sous-lieutenant aux Gardes françaises, tué à la bataille de Seneff en 1674.
RoQUBMORT (le s' de), lieutenant aux gardes, reçoit trois blessures à Tattaque deLeuse, en 1665.
RoQUEMONT (le s' de), capitaine aux Gardes tué au siège de Dunkerque en 1558. (Yoy. de Rocouxmqrt.)
RoQuÉPiNE (le comte de), lieutenant du régiment Oanphine, tué au siège de Mayence, le... septembre 1689.
RoQUÉPiRE (le marquis dç), est tué le 24 septembre 1701 à l'armée d'Italie, à la tète d'un détachement qu'il commandait.
Roques (le capitaine), tué dans une embuscade près de Montecb, le 9 septembre 1622.
Roqueserriére (le s' de), blessé en 1644 dans la guerre contre les Bavarois ( Mercure de 1644).
ROQUESOL (le s' de), chevalier de Saint-Louis et ca^taine d'artillerie, blessé d'un coup de pierre aux reins à Démont, où il avait été détaché avec sa compagnie de mineurs pour faire sauter la place, le fut encore d'un coup de feu à une fausse attaque, à Homberg, en 1758.
Roquette (le seigneur de la), lieutenant du capitaine Joannes, fut blessé au siège d'Issoire en 1577, servant dans le parti du roy.
Roquette (le seigneur de la), mestre de camp, tué au siège de Montpellier en 1622.
Roquette (le s' de la), lieutenant au régiment de Normandie, blessé au siège de Philipsbourg en 1688, le Ait encore dangereusement au siège de Gbivas, en 1705.
Roquette (le s' de la), officier au régiment de Bourbonnois, blessé à l'affaire d'Exilés, en 1747.
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ROOQBVAL (le 8' de), lieutenant au régiment de Picardie^ blessé en 1743 à Taffail» de DingeUiogen.
Ro<HnnrBftT (le s' de), lieutenant de grenadiers à cheval, est tné an siège de Namnr en 1603. Le roy, qui Testimait beaucoup, dit après sa mort que c'était un homme qm' pouvait prétendre à tout : on lui trouva, à sa mort, un cilice sur le corps.
RoQUivxsiiu (le s' de), brigadier de cavalerie, est blessé devant I#aembourg en 1684.
RoQimviLLB (le S' de), capitaine au régiment de Turemie, est tué devant Tpres, en 1658.
RoQusviLLK (le s' de), ofBcîer au régiment de Bfourbonnois , blessé à raibire d'Exilés en 1747.
RosiT (Olivier de), écuyer, tué à la bataille de Poitiers en 1356.
RoscoAT (Olivier-Roland du), chevalier de Saint-Louis, lieutenant-colonel du régiment de Beauvais et brigadier des armées du roy, blessé aux batailles de Sundershausen et de Berghen, en 1 758 et 1 759.
RosB (le $'), enseigne 4e la mestre de camp du régiment de Picardie, blessé de deux coups, d'arquebuse à l'épaule droite, au siège de Sancerre, en 1573.
Rose (Maurice), capitaine au régiment de Provence ou de Valois, fut tué d'un coup de poignard au siège de Porto* Longone en 1650, dans un assaut où il soutint très-courageusement les ennemis dans un des postes les plus avancés.
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Rose (le s'), général-major, firère du lieaie&ant général, est taé à la bataille de Rethel en 1650.
Rose (le colonel), brigadier de ca?alerie, est blessé d'an coup de mousquet à la cuisse, au siège deCambray, 6d1677.
Rose (le marquis de), capitaine au régiment Rpyal-itâBen, est blessé à la bataille de Gassel en 1677.
Rose (le s^), lieutenant-général, se distingue extrêmement dans une action du 8 mai 1689, où les troupes du roi de la Grande-Bretagne défont entièrement 4 à 5000 protestants en armes, en Irlande : il est blessé au siège de Lcmdonderry.
RosE-DE-VAUDREua (le s'), colonel, tué d*un coup de fusil à la tranchée, au camp devant Turin, en 1706.
Rose (le chevalier de), cornette au régiment de la Rocheoucaud, fui blessé d*un coup de feu à une jambeà la bataille deMinden, en 1750.
RosEUÈREs (Jean de), chevalier tué daùs la croisade de 1270 Histoire de France).
Rosen-Gros-Rapp (Jean de), gentilhomme suédois, ookHiel d'un régiment entretenu au service du roy, maréchal de camp et gouverneur de Thaun, aux frontières du bas Palatinat, en Allemagne, fut blessé au siège de Brisach en 1638, d'un coup de mousquet qui lui fracassa le genou, d'où lui vint le nom de Rosen le boiteux^ et fut tué au combat de Rethel en 1630.
Rosen-Grqs-Rapp (Reinfaold de), seigneur héréditaire de Gros-Rapp et de Moyati, lieutenant-général dee annéea^t roy et commandant en Alsace, fut blessé aussi, an mén»
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siège de Brisach, d'un coup de feu qui lui traversa la tête au-dessous de Tœil gauche, et sa blessure s'étant rouverte depuis, il mourut à son château d'Ettweiller, le 18 décembre
Rosen( Georges-Christophe, dii k chevalier dé)f capitaine ao régiment du Roy-infanterie, tué à la bataille de Nerwinde en 1693.
RosEN (Conrad, marquis de), comte de Bolweiller en Alsace et d*Bttweiller, maréchal de France en 1703 et chevalier des ordres du roy en 1705, blessé au siège de Cambray en 1677, mourut le 3 août 1715.
(D'Aspect, dans son Histoire de Vorire de Saint-Louiêy donne une curieuse notice sur ce singulier personnage, 1 1* p. 166.)
RosEN (Eugène-Octave-Augustin, marquis de), chevalier de Saint-Louis, mestre de camp en second du régiment de Wurtemberg, puis colonel de celui de Rosen en 1762, et maréchal de camp en 1770, fut blessé de deux coups de sabre i la bataille de Sundershausen en 1758 ; il mourut en 1777.
Rosn (N de), officier au régiment Prince de Gotha au
corps des Saxons, fut blessé au cou à la bataille de Minden, œ 1758.
RosTBR (Pierre Du), gentilhomme ordinaire de la maison du roy, tué en 1592 par les Ligueursqui occupaient la ville de Feurs, où il tenait le parti du roy.
RosiiT(Prançois-Joséph,dit le Comte de),chevalier de Saint- Louis, chef d'escadre des armées navales et maréchal de camp, fiit blessé dans un combat qu'il soutint en 1757 sur le vaisseau U Dta(tttn^,qu'ilcommaudait, contre un vaisseau de 80 canons, et mourut en 1771, âgé de 66 ans.
RosiLT ( Charles- YTes-François de), son flk, garde de pavillon, futtaé àraSlaire de Larache en 1765.
RosLAND (le s'), officier auxiliaire, fat blessé sur le Diadème dans le combat du comte de Grasse contre Tamiral Rodney, an moisd'ayril 1782.
RosMADEC (le s' de), officier de gendarmerie, est blessé à la bataille de Fleur us en 1690.
RosHADBC (marquis de Holac de), colonel dn régiment de Berry, est tué à la sortie de Prague, le 22 octobre 1742.
RosMADBG (Sébastien, marquis de), comte des CEhapelles, baron de Molac, de Tyvarlau, de Pontecroix, de Rostrenau, de la Hunaudaye, de Nontafilant, de Penhofit, de Sérint et du Mesuil-Garnier, vicomte de Trebimel et de Plechore!, chevalier des ordres du roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre, capitaine de ceut hommes de ses ordonnances, colonel et mestre de camp, général de Tinfanterie française en Bretagne, gouverneur de Dinan et désigné maréchal de France, fut blessé en grand nombre d'actions sous Henry lY, entr'autres au combat de Guimer, près de Quimperlé, en Bretagne, où il défit en 1591 les Ligueurs de cette province. Les fatigues de la guerre etles blessures qa'il avait reçues le conduisirent au tombeau le 14 septembre 1613. M. de Thou en parle comme d'un officier très-brave.
Rosmandu-be-SauiivAllouabiv (N de), chevalier de
Saint-Louis et capitaine de vaisseau, fàt tué sur le JmÊle^ qu'il commandait, dans le combat du maréchal de Cionllaos à la hauteur de Belle-Isle, le 20 novembre 1 759.
RosMADU-DB-SAraT-ALLOUAiux (N... de), chevalier de Saint- Louis et commandant le vaisseau U Juste^ après que son firère eut été tué, le fut aussi dans la suite du même combat
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RospiiiB (le s» de)i i^pitaine au régiment de Gastelmorand, est blessé ao siège d'Oberchenheim, en 1536, et meurt de ses blessures.
RossAT (de). (Voy. de Rassat, au cas qu'il y ait icy erreur de nom).
RossBTAT (Boissart de), tué à la bataille d'Azincourt en U15.
RossB. (André de), chevalier de Malte, tué dans les guerres de Piémont, sous Louis XIY.
Ro8BL(ieX lieutenant de vaisseau du porf de Rocbefort, oiorl à Ift Havane sur le Firme (M. de Digoine, capitaine), le 9jnin 170S.
R018IL (de) , capitaine de vaisseau du port de Brest, mort commandant le Fougueux le 8 juin 1747.
RoiSBL (Cîhristophe-Golomban, comte de), chevalier de Saint-Louis, lieutenant-colonel du premier régiment des carabiniers et maréchal de camp en 1791, fut blessé à la bataille de Minden en 1759.
RossiT (marquis de Fleury) est tué au siège de Ceva en illani reconnaître la place, en 1641.
R088BT (marquis de Fleury) est tué à l'affaire d'Ettingen
RossiLLON (François de), son frère, seigneur de Combes, iieatenant d'infanterie au régiment de Bussy de Bourgogne, mourut des blessures qu'il reçut au siège de Briqueras en
RosTAfflns (Joseph-François de), seigneur de la Gostière,
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fat tué aa service, le 14 juin i671 ; il aTait servi dans les régiments de Nerestaing et de Paigny.
RosTAiN (le s' de), commissaire provincial, est tué an siège de Pnycerda en i678.
RosTAiNG (Louis-Charles, dit le marquis de), dievalier commandeur de Tordre royal et militaire de Saint-Lonis, lieutenant général des armées du roy et inspecteur général du corps royal d'artillerie, fut blessé au siège de Namur en
RosTAiNG (le comte de), chevalier de Saint-Louis, lieotenant général des armées du roy et inspecteur général d'artillerie en Bretagne, fut tué à la bataille d'Ettingeo en 1748.
RosTAiNG (Barthélémy, dit le chevalier de), officier da corps royal d'artillerie, fut tué en 1758 à la déroute de l'attaque du pont de Cologne.
RosTiNCLETREs (le S' de), frère du maréchal de Thoyris, capitaine au régiment des gardes, tué à la défense de Tisle de Rhé, en 1629.
RosTouL (le s"), officier au régiment de Normandie, tné au siège de Berg-op-Zoom en 1747.
RosTRENEN (le s" de), tué au combat de la Rochederian contre les Anglais, en 1347.
RoTELiN (le chevalier de), enseigne de vaisseau du port de Brest, tué sur le Henry y le 10 juillet 1690.
RoTH (Albert), de Bâle, sous-lieutenant au régiment de PflfTer, blessé au siège de Lille en 1708.
RoTHBLiN (le marquis de), tué à la bataille de Rethel en 1650.
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RoTBBBBG Qt 8')» lieutenant de grenadiers au régiment de Wittmer-Soisse, mort de la blessure qu'il reçut le 17 août 1746, dorant la marche de Ramillies au camp de Hanaoge.
RoTiOD (Jean de)» seigneur de Montaigu, tué à Dreux en 1589y an service d'Henry lY, dans un combat contre les ligueurs.
RouAiBiÈiBs (des), enseigne de vaisseau du port de Toulon, tué devant Barcelone sur le Volontaire^ le 7 juilletl697.
RouBOUiD, sous-lieutenant au régiment de Normandie, tué au siège de Grave en octobre 1674.
RoueÉ-DE-GoimniioKT, enseigne de vaisseau du port du Havre, mort sur le Léger désarmé, le 31 juillet 1690.
RouHiLLT (de), lieutenant au régiment du même, blessé au dége de Meti le... septembre 1689.
RouMONT (de), capitaine au régiment de Touraine, blessé ta combat de Fleurus, le 1** juillet 1690.
RocssEAU-DE-ViLLEJoniT-D'ORFONTAmE, ajdc d*artillerie du port de Dunkerque, tué d'un coup de canon le... décembre
Roussel, enseigne de vaisseau du port de Brest, mort Heatenant-colonel des milices à la Martinique.
Roossel-de-Moht-Marlt, enseigne de vaisseau du port de Brest, noyé sur le Magnanime^ le 22 janvier 1712.
RoDssiT-DB-PRivnxB, Capitaine de vaisseau, comptait en 1748 quarante-neuf années de service et onze campagnes.
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ayant soutenu trois combats considérables ; assiste à de nombreuses affaires, en qualité d'officier d'artillerie de terre, commande à quatre sièges, en 4712 à celai du fort de l'Escarpe, enlevé en 8 jours, au siège de Douay, au siège de Quesnoy, où il fut blessé à Tépaule et au siège de Bouchain ; dirige en 1 724 le bombardement de Tripoli.
RoussET (le cbeyalier de), sous-lieutenant des galères le l*' janvier 1697, tué devant Barcelone le 8 juillet 1697.
RoussiERB (le s' de la), capitaine au régiment de Champagne, tué à la prise de Kreutznach en 1688.
RossiEU (le s' de), régiment de Normandie, tué devant OrbiteUo en 1645.
RossuxoM (s' de), seigneur de la Vemouz, enseigne au régiment de la Grange, tué au siège de Gavi.
RouÀix (le s'), cornette au régiment d'Henrichemont, blessé à la bataille de Minden en 1759.
RouARD (le s'), cornette, est tué dans une sortie que la garnison de Lérida fait sur l'armée du prince de Gondé en 1647.
RouAULT (François), seigneur de Gamaches, tué au combat de Dourlens, en 1595.
RouAULT (François), marquis de Gamaches, tué au combat de Lunéville en 1635.
RouAULT (Jean -Joseph), marquis de Gamaches et de Saint- Yalery, guidon de gendarmerie, tué à la bataille d'Hochstett en 1704.
RouBiLLARD (le s'), offlcicr au régiment de Normandie, tué au siège de Grave en 1674.
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RoccT (Jean comte de), seigneur de Brame et de Rochefort en Yneline, tué à la bataille de Crécy en 1346.
BooGT n M BEàtHi (Jean, comte de), capitaine de cent hommes d'annes, tué à la bataille d'Azincourt en 1415.
[Y, M BlllRB.)
BoocT (diarles de), seignenr de Maure, capitaine au régiment de Nettanconrt, tué an siège de Moyenoie en 1632.
RoucT (Cthristophe de), seigneur de Narraux, capitaine m même régiment, iQort au siège de Trêves en 1634.
RouCT (Glande de), enseigne au régiment de Yanbeconrt, ;aé an siège de Donchery en 1641,
RoucT (Pliilippe de), son frère, capitaine au même ré- {hneot, tné aussi au service.
, loocT (Jacques de), enseigne de la mestre de camp du régiment de Vendy, tué au siège de Lérida sous Louis XIV.
RouCT (Jean de), tué au siège d'Arras en 1654.
BoDCT (Affricain de), tué dans les guerres de Paris, étant folootalre au régiment de Grandpré.
BoocT (Ferdinand de), capitaine au même régiment, tué aaernce.
RoucT (Claude de)^ son frère, cornette au même régiment W pareillement au service.
BeucT (N.. . de), capitaine de carabiniers, tué également Il service.
BoccT (Louis de), son frère, lieutenant de carabiniers, tué «eombat de Sillery en 1657.
m l'imfôt du sang.
Roue (le s' du) fut blessé en 1590 dans les guerres de religion (de Thou).
' Roue (le seigneur de la), capitaine au régiment de C3iampagne, tué au siège de la Rochelle en i573.
RouETTE (le s' de), maréchal de camp, est blessé le 16 juillet 1647 devant la Bassée, à Touyerture de la tranchée.
Rouge (Jean-Jacques), enseigne aux gardes suisses, tué au siège de Maestricht à l'âge de 22 ans.
Rouge (le s'), lieutenant de grenadiers au régiment de Bettens-suisse, fut blessé dangereusement au siège de Bruxelles en 1746.
RouGÉ (Mathurin de), seigneur des Rues, comte de Clin* champ, chevalier de Tordre du roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre, enseigne de ses gardes du corps, lieutenant de cinquante hommes d'armes de ses ordonnances et des cent gentilshommes de sa maison, reçut plusieurs blessures à la guerre, aux termes d'une montre du 25 avril 1572.
RouGÉ (Jacques de), comte du Plessis-Belliôvre, marquis du Fay, lieutenant général des armées du roy, conseiller d'Etat d'épée, mestre de camp du régiment de Poitou et d'un de cavalerie, fut tué au combat de Gastellamare dans le golfe de Naples en 1654, après s'être distingué dans de nombreux combats.
RouGÉ, marquis du Plessis-Bellièvre, est tué au combat de Saint-Godard en 1664.
RouGÉ (le vicomte de), capitaine au régiment de Polycavalerie, fut tué à la bataille de Minden en 1759.
RouGÉ (le marquis de), chevalier de Saini^Louis, lieiite»
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nant géiiénl te armées du roy, mort des blessures qa'il reçat en 1761 daàs l'armée da Bas-Rhin.
RoccauT (Jeaoy dit le chevalier de)^ lieutenant au régiment de la Reine-inCuiterie, tué d*un coup de canon au siège de Turin en 1706.
RooaiAT (François dé), son frère, seigneur deSt-Martin, eberalier de Saint-Louis, lieutenantrcolonel du même régi* ment, lieutenant du roy et commandant à Maubeuge, fût blesaé trèft-dangereusement d*un coup de canon à la cuisse an siège de Màrcldennes en 1713 et le fut encore à cduy de Barcekme en 1714. Il mourut le 7 avril 1744, âgé de Mans.
RouGBAT (André-Hercules de), seigneur de la Pillarderie el te PlouYiers, lieutenant au régiment du Poitou-infanlerie, blessé à la tôte d'un coup de sabre très considérable à labataille de Rosback en 1757, le fût encore d'un coup de ftasil à celle de Willemstadt, puis de Gassel, le 24 juin 176S.
RocGBMORT (Gaspard de), chevalier, seigneur de Pierredoux de Rougemoni, de Viry, de Leutenay et de Ghâtillon, tué à la bataille de Navarre en 1513.
RouuHOirr (Claude de), seigneur de Pierrcelouz, blessé an iiége de Gourtray d'une mousquetade au menton, y eut anssi on cheval tué sous lui.
RoosBMOMT (François de), son f^re, baron de Chandée^ cornette de la compagnie de chevau-légers de M. le Prince, blessé d'un coup de mousquet à la tète et à l'épaule au siège de Mardick, eut aussi son cheval tué dans une sortie que firent les ennemis.
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RouGEMONT (le S' de), capitaine dans le régimeat Danj^iio^ estblessé le 8 juillet 1693, dans une rancontre arec on cwps de Saxons.
RouGBT (le s' du), lieutenant an régiment de Tounine, blessé à la bataille de Blinden en 1 759.
RouiiLARD (le 8'), lieutenant de frégate, btesaéanooiiibat d'Ouessant en 1778.
Rouillé (Hilaire), marquis du Goudray, chevalier deSaint- Louis, capitaine de gendarmerie, puis lieutenant générdl des armées .du roy, blessé à la bataille de Minden en 17S0, obtint, en 1760, une pension de 3,000 francs motivée sur ses services et sur ses blessures ; il mourut Agé de 88 ans, le 1** janvier 1805.
RouiLLÉ-D'OaFBUQ. (N...)f ouseigne de vaisseau du roy, tué d'un coup de canon dans un combat naval en 1758.
RouiLLiËBEs (la s' de la), capitaine au régiment de Picardia, blessé au siège de DoUe, en 1636.
RouLET-DES-MsiziEas (le s') perdit une jambe an siège del a Martinique.
Rouilin-de-Bellbbat (le s' de), chevalier de Saint-Louis et commandant à Sedan, où il mourut en 1752, tgé de9S ans, s'était trouvé sous Louis XIY à dix batailles et vingt sièges où il fut plusieurs fois blessé ; il eut même le bonheur de sauver la vie par sa prudence et par son courage à M. le régent, au siège de Lèrida, en 1707.
Roullin-db*Lauiiat (Joseph-François de), chevalier de Saint Louis, chef de bataillon au régiment de Champagne»
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irais lieirteiiiiilFWlonel de oelai de MontargU, colonel cornmandant du bataUlon de garnison d'Aozerrois et brigadier des années da roy, reçut plusieurs blessures au service et obtint tt retraite en 1780.
Rouii (Alexandre du), capitaine au régiment d'Auvergne, mort des Uessoies qu'il reçut au combat de Seneff en
RODiB (Henry du), chevalier de Saint-Louis, capitaine*au môme régiment, puis major d'Arras et de Saint-Omer, blessé à Ifr bataille de Gassano en 1705, reçut encore deux coups de Isa an siège de Barcelone, en 1761, où il fit des prodiges de valeur : il mourut à Saint-Omer le 10 novembre 174S.
Boon (Henry, dit fo chevalier de)j chevalier de Saint- Louis, capitaine au même régiment et viguier d'Arles en Provence, blessé à la bataille de Guastalla en 1734, le fut encore d'un coup de feu à la jambe au siège de Prague en 1742.
de), chevalier de Saint-Louis, capitaine et ayde-major au même régiment et lieutenant des Qkaréchaux de France en Languedoc, blessé d'un éclat fobus à la tête au combat de Corback en 1 760, le fut encore en la môme année d'un coup de feu au côté droit k la kttaille de Qostercamps (c'est à tort que la Gazette de tira$^ee l'a compris parmi ceux qui furent tués dans cette tflSûre).
Rouan (le comte) est blessé au siège de Oravelines et meurt de ses blessures en 1646.
Rousni (Golard de), seigneur de Marivaux et de Berthau- Qourt, fut tué par les gens du capitaine anglais Talbot, près
de Saini-Leu de Serrant, sur la rivière d'Oise, d'après une enquête du 19 février 1540.
Rousse (le s'), major du régiment des dragons-Dauphin, a la jambe cassée à la défaite de la garnison de MonS| le IS juillet 1678.
RoussÉ (Robert de), seigneur de Marivaux et de la Neofviile^ fut tué lors de la réduction de la province de Normandie sous la charge du brave Poton de Saintrailles en
Rousseau (Pierre), seigneur de Souvigny, enseigne dans les troupes de l'isle Royale, fut tué au premier siège de Louisbourg sous Louis XV.
Rousseau (Charles-Emmanuel), seigneur d'Orfontaine, lieutenant de vaisseau, tué dans un combat naval sous Louis XIV.
Rousseau de LA Ferandierb (N...), chevalier de Saint- Louis, capitaine aux grenadiers de France, puis lieutenantcolonel du régiment de la Couronne, maréchal de camp et commandant à Ajaccio en Corse, fut blessé à la journée de Grebenstein en 1762, et mourut aveugle en 1799.
Roussel (le s'), officier d'artillerie, est tué dans une action donnée près de Chiari le 1'' septembre 1701.
Roussel (le s'), lieutenant au régiment de Navarre, blessé au siège de Landau en 1703.
Roussel (Raoul), homme d'armes des ordonnances da roy, fut tué par les ennemis dans une course près de Bailleul en Flandre (que l'on pense être sous Louis XI).
Roussel (le s^» dit le chevalier de ri%, capitaine de carabiniers, tué à hi bataille de Fontenoy en 1745.
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RoosssLBT (FnuiQois-Loais), marquis de Ghâteaurenaad, maréchal elvioMiiDind de France, cheyalier des ordres de roy, grand prMor de Bretagne de l'ordre de Saint^Lazare et lieoteoant général au gouyemement de cette province, regut plusfears blessures à l'expédition de Gigery en 1654 et mourut le ISnoyembre 1716.
RoussBUT (Dreux de), son oeTeu, marquis de Ghâteaurenand, chevalier de Saint-Louis, capitaine de vaisseau et gouverneur de Redon, mourut des blessures qu'il reçut au combat de Malaga en 1704.
RovasBLKr (Pranoois-Louis-Ignace de), marquis de Ghàteanrenaud, aussjr capitaine de vaisseau et chevalier de St- Louis par provisions motivées sur plusieurs blessures qu'il avait reçues, fut tué aussy dans le même combat.
RoossEUT, chevalier de Ghftteaurenaud, est blessé au débarquement des troupes à Gigery en Afrique, en 1664.
RoussBUBT, marquis de Ghàteaurenaud, colonel, est blessé le 17 août 1690 à l'attaque de Salusse, prés de Staffarde.
RoussiLOT (le s'), écrivain du roi, est blessé d'un coup de mousquet au genou k l'attaque du fort de Cayenne en
Roussuor (le s'), ingénieur, est blessé au siège de Luxembourg en 1684 et k celui de Mons en 1691.
RonssBHOLBS (le chevalier de) a le bras emporté d'un coup de canon dans le combat naval du 7 juin 1673 avec lesHûlbmdais, près des bancs de Flandres.
RoiJssBT (le chevalier de) est tué au débarquement des tfoapes, à Gigery, en Afrique en 1664.
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ROU88BT (Pierre-Jean-Baptisle da), oheralier de Saint- Lom, capitaine an régiment de Bourbonnais, blessé à Tafiaire d'Exilés en 1747; obtint sa retraite en 1772.
RoussET (le s' de), chevalier de St-Lonis, capitaine, pnia major du régiment de BeauToisis, tué à la bataille de Snndershausen en 1758.
RoussiuÈRE (le 8' de la), lientenant aux gardes françaises, fut blessé dans les reins de plusieurs coups de mousquet, au siège de Montpellier, sous Louis XIIL
RoussiLLOif (le s' de), gentUbomme français, accompagnant le sieur de Puylaureqs chez Monsieur, frère du roi, à Bruxelles, est blessé d'un coup de mousqueton que lui tire un inconnu en 1634.
RoussiLLON (le s' de), est blessé à la défaite de Ligniville, le 9 octobre 1650.
RoussiLLOif (le s' de), lientenant au régiment de Bousolsi blessé au siège de Fribourg en 1744. .
RoussniEs(le colonel de) fut blessé à la cuisse droite danfc un combat contre les reiigionnaires, dans les environs de Montpellier, en 1577.
RoDssoT (le S' du), fils aîné de M. de Pienne, du parti cm^ tholique, tué à la bataille de Contras le 19 octobre 1587.
RoussT (le s' de), mousquetaire de la garde du roi, blessa au siège de Maestricht en 1673.
RoussT (le s' de), eapitaineau régiment de Saint-Ghamond blessé à la bataille de Rosback en 1757.
RoussT (François-Annibal de), vicomte de. Susy, cheva-
l'ihfAt du saro. 119
lier grand-opobc de Tordre royal et militaire de Saint-Louis^ major des gardes du corps, lieutenant général des armées da roy en 1748 et gouverneur de Saint-Jean Pied-de-Port^
reçut plusieurs blessures k la bataille deMalplaquet en 1709 et fut encore grièyement blessé à celle de Fontenoy en 1765; il mourut en 1772.
RousTAH (1b capitaine), commandant YAimable Filicitiy armée de 4 canons, fut blessé dans le combat opiniâtre qu'il soutint an mois de juin 1779, k trois lieues de Malte, contre deux corsaires mahonois de 16 et 18 canons.
EoosTAR (le s'), lieutenant au régiment de la Guadeloupe, Uessé an siège de Sayaunah en 1779.
RouTOT (le s' de), capitaine au régiment de Bouzols, Idassé an siège de Fribourg en 1744.
RouTSCH (Antoine-Trajan), officier suisse au service du roy, tué à la bataille de Mardano en 1554. (Voy. Ruotsch.)
RouTAL (le s' de), officier au régiment de Normandie, toé au siège de Grave eu octobre 1674.
RomriTBB DB Vadgxlas (N...), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Rohan, depuis Crillon-la-Tour du PinetBéam, avec rang de lieutenant-colonel, puis major de Cette, et commandant à Agde et au fort de Brescou, blessé à la bataille d'Ettingen en 1743.
RouvBTBB DE Vàugelas (Claude-Gaspard de), chevalier de SaintrLouis, lieutenant-èolonel au régiment de Penthièvre, Uessé an siège de Prague en 1742 et au combat de St-Cast en 1758, quitta le service en 1767.
RouviÈiB (N... de), homme d'armes des ordonnances du
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roy sous la charge du comte de la Siue, fut tué au tiége de Montélimart en 1585.
RouYiÉRE (Barthélémy de), tué au service da roy en
RoDYiLLE (Pierre sire de), dit Moraias, chevalier» conseiller,chambellanet maître-d'hôtel du roy, gouvemenrda Pont de rArche et lieutenant des maréchaux de France en Normandie, fut tué k la bataille d'Azincourt en 1415.
RouviLLB (Jean de), seigneur de Rouville, chevalier du roy, gentilhomme ordinaire de sa chiimbre et lieutenant au gouvernement de Normandie, mourut au siège de Paris en voulant se sauver de la prison où les ligueurs l'avaient mis.
Rouville (N... de), servant comme volontaire dans l'armée contre les rebelles de Languedoc en 1629, eut la main emportée d'un coup de mousquetade (ifercure de 1629).
Rouville (Nicolas de), comte de Glinchant, fut tué dans une affaire près de Mons en 1637.
Rouville (Jean de), sous-lieutenant aux gardes françaises, tué dans les guerres de Louis XIV.
Rouville (le s' de), liçutenaut au régiment de Rohan,. taé à la bataille d'Ettingen en 1743.
Rouville (le s' de) capitaine au régiment de Poly, cavalerie, tué à la bataille de Minden en 1759.
RouvRAT (le s' de), fut blessé en 16S8 au siège de PoligAy en Franche-Ck)mté {Mercure de 1638).
RouvRAT (le s' de), cornette du régiment d'Engluen^ est tué à la bataille de Turin en 1640.
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RomriAT (le r de)J est blessé dangereusement au siège de Schorndorff. Il était capitaine au régiment de Tott, en
RomriAT (1b s* de), capitaine aux gardes flrancaises, tué ao d^ de Steaaj en 1654.
RomraAT (le s' de), sous-lieutenant au même régiment, ti^ en 1677 au siège de la citadelle de Cambray.
RomrtAT (le s' de), chevau-léger de la garde du roy, cbevalier de Saint-Louis, eut Tépaule cassée au siège de Mous en fOM.
RouviAT (leaa de), chcTalier de Saint-Louis, major du régiment de PenthièTre-cayalerie, regut plusieurs blessures au serrice sous Louis XV.
RoimukT DB Sinra^moH (de). (Voy. de Sairt-Sthon.)
RouTBOT (le baron de), capitaine, est blessé dangereusèment au siège de SIenay, le 6 juiHet 1654.
RouTROT, cbeyalier de Sandricourt, enseigne dans les gardes, est blessé au siège de D61e en 1668.
BouTROT, marquis de Sandricourt, est tué au combat de Senef en 1674.
RomrapT (marquis de), est tué dans Bezançon le jour de la capitulation de la place en 1674.
RouYiOT (le s' de), lieutenant au régiment de la Tour du
Pin, Uessé an combat de Corback en 1 760.
Roux, capitaine au régiment de Vendôme, blessé au siège de Orata, en octobre 1674.
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Roux» lieutenant de vaissean du port de Toulon, mort sur le 31rtd0iiten 168S.
Roux (Gabriel de), tué en 1544 à la bataille de Gérisdes où il commandait cent hommes. (Lettres patentes du roy du mois de février 1717 portant confiscation du marquisat de dourtous en faveur d'Alexandre de Roux de Oàubert, conseiller au parlement d'Aix.)
Roux (Charles de), capitaine de dragons, tué au combat deCapri^en 1701.
Roux (Jean-François de), ' chevalier de Saint-Louis et capitaine de vaisseau, fut souvent et grièvement blesié dans les guerres sous Louis XIY. Il mourut à Ifarseflto le 28 avril 1738.
Roux (le), chevalier de la jRotilJ^^, enseigne de vaisBean du port de Rochefort, mort à la Louisiane sur la Sammê^ le 27 juillet 1739.
Roux DB Bbauvezbt, maréchal de camp, tué dans un combat en Allemagne où il commandait la cavalerie de France en 1 761 . {Ord. de S$-Louiê.)
Roux (le s' le), capitaine au régiment de Champagne, blessé au combat de Valcour en 1689. - ' '
Roux (le s' le), lieutenant au régiment de Normandie, blessé au siège de Philipsbourg en 1688.
Roux (le s' le), cornette au régiment de Soubisé, blessé en 1761 dans l'armée de Soubise.
Roux DU MbsnilJoubiiain (Nicolas), gentilhomme ordinaire du roy, tué au siège de Landrecies en 1637.
Roux DB TiLLT (Pomponne le)^ . ôomte ^Argiles en Gâta-
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logne, trigneor éhâlélafai da Mesnil-Joardain, gentilhomme ordinaire de la ebandMre du roy^ lieutenant général de ses armées el gocnemear de Gollionre, mourut à Pézenas cou- ▼eride Ueasiirei le iS janvier 1656, âgé de 52 ans.
Roux (Claude le), son neveu, seigneur de Tilly et de Monlerollier, mjaX vu grand nombre de blessures dans les guerres de Louis XIV, entre autres dix coups de feu dans one attaque près de Wurtzbourg en 1673 et un coup de mouaqoet à travers le corps au combat d'Alteinheim en i61S, sertint à la tMe du régiment de Champagne; depuis, se Inmfant hors d'éut de servir, il prit le parti de la robe etltai fidt oonaeiUer au Pariement de Rouen.
Roux (Robert le) capitaine au régiment de Grancey, tué «o ûêgB de Coudé en 1660.
Roox (Sdpion ie), tué au siège de Stenay sous LoubXIY.
RooxtL (Georges), seigneur de Hédavy, capitaine des frincs-archers des duchés d'Alençon et des comtés du Perche et de Mortaing, tué au combat de Guinegate.
RooxB. (René), mourut à Montreuil, en 1558, des bles« sures qu'il avait reçues Tannée précédente à la bataille de Saint-Quentin,
Bduxbi. (Georges), son frère, seigneur de Pierrefitte, bit tué à la défaite du maréchal de Termes, à Gravelines, €01558.
RouxsL (Jean), seigneur de Prerond, capitaine d'une compagnie de 400 hommes de guerre, mourut en 1590 au siège de Hennebon, dans le parti d'Henry IV.
RouxiL (Jacques), comte de Grancey et de Médavy, mare-
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chai de France, chevalier des ordres du roy ei goaveniear de ThionyiUe, bies&é au siège de Savane ea 4636, eat le genou cassé à la levée du siège de Saiot^ippolyte et eut encore la cheville du piedcasséeaucoiobatdeRoy eo 164S; il mourut quelque temps après.
RouzELy comte de Grancey-Hédavy, goaveniear de Monibéliart, surprend la ville de Saint-Urfane, sert ao siège de Thionville, à celui de cbAteaulioye^ en Lorraioe, se distingue à Arras, s'empare de Bar4e-Puc et de plasiears villes en Lorraine, se trouve à l'assaut de Dieaae, défait 2,000 hommes de troupes ennemies, commandées par le baron de Cey et est blessé en cette occasion, le 19 septeoibre 1642.
RouxsL (Guillaume de Roux et de Médavy), comte de Glermont et de Marey, capitaine-lieutenant des gendarmes du duc de Valois, meurt de la blessure qu'il avait règne aa combat donné à Briare, sur le canal, entre les troupes do roi et celles des princes de Condé et de Conty en i65l.
RouxEL, maréchal de Grancey, général de l'armée du roi dans le Piémont, jointe à celle du duc de Savoie, défait les Espagnols le 23 septembre 1653, près de la Roquette en Piémont. Le comte de Grancey, fils du maréchal, reçoitim coup de pique à la cuisse dans ce combat.
RonxBL, marquis de Grancey, chef d'escadre, est blessé au combat du 7 juin 1673 entre les flottes de France et d'Angleterre et celle de Hollande, près des bancs de Flandre.
RouxEL (Guillaume), comte de Marey, capitaine lieutenant des gendarmes du duc de Yàlois, maréchal de camp, m^stre de camp d'un régiment de cavalerie et d'iafiuiterie
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et ehamhelliin da doc d'OiiéanSt mourut k Montargis au mois de may, d'un coup de canon qu'il reçut au combat de
BléMiU.
RouzsL (Joseph), son fils, comte de Marey et de Clermont, mestre de camp d'un régiment de cavalerie et sergeul-majordes troupes auxiliaires au service des Vénitiens, ftit tué en 1668, au siège de la ville de Coudé dont il commandaii les dehors.
BouzB. (Pierre)^ comte de Orancey, baron de Médavy, mestre decamp du régiment de Orancey, maréchal de camp et gouverneur d'Argentan, blessé d'un coup de mousquet en 1648, sur la contrescarpe de Douay; le fut encore d'un pareil coup à Tépaule en se rendant maître d'un faubourg d'Angers; il fût blessé aussi de deux coups de pique au ventre^ an passage de la rivière deBormida, reçut encore un coup de mousquet dans la cuisse à l'attaque de la demibine de Dole en 1668, et eut le genou cassé à la traachée devant Orsay en 1672. n mourut à Argentan le 28 may
BooxiL (Jacques-Léonor), comte de Médavy et de Orancey, maréchal de France, chevalier des ordres du roy, gouverneur de Dunkerque, de Sedan, d'Argentière et du Nivernais et Donxois, fut blessé en 1675 à l'affaire de Sarbruck et dangereusement d'un coup de fusil à travers le corps à la bataille de la Marsaille en 1593; il mourut le 6 novembre 1725.
RouxEL (François), marquis de Grancey, baron de Médavy, chevalier de l'ordre de Saint-Lazare, lieutenant général des armées du roy, gouverneur de Dunkerque et d'Argentan, blessé au combat de Luzzara, en 1 702, mourut le 30 iailletl729.
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RoirxfiL (HardoninX dit V abbé de GriKêceg^ premier eomô* nier da duc d'Orléans, accompagna ce prinoe dans les guerres de Savoye, où il fut si dangereusement blessé an combat des Lignes, devant Turin le 7 septembre 1106^ en administrant les secours à un officier blessé mortellement, qu'il mourut le lendemain k Pignerol.
RotJXEL (Denis), seigneur du Grocq et du HéwoSl d'Oeeagnes, gentilhomme ordinaire de la maison da roj elca^pitaine d'une cpmpagnie de 200 hommes, reçut pltmeors blessures an siège de Domfiront en 1754 et eut la jambe cassée d'un coup de mousquet ; depuis, s'étant retiré da sei^ vice, il se fit d'Église et fut nommé à l'évAché de Linanx; mais il n'en prit pas possession : il mourut le 6 aoftt
RouxBLLE ( François-Nicolas-Joseph de), comte de la Roche, enseigne des gendarmes de la reine et mesire de camp de cavalerie, reçut cinq blessures à la bataille de Ramillies en 1706; eut la cuisse percée d'un coup de mousquet à celle d'Oudenarde, en 1708, et fut tué à ceDe de Malplaquet en 1709.
RouT (le s' de), enseigne au régiment de Piémont, ftotloé au siège de Sommières en 1622 de plusieurs coups de piqQS en combattant avec beaucoup de valeur.
RovoiÉE (Antoine de), enseigne d'une compagnie de gens de pied au régiment de Balançon, fut emporté d'un coup de canon au siège d'Ostende.
RovoRÉE (René de), son frère, gendarme de la compagnie du seigneur d'Albigny, tué à l'escalade de Genève.
RovoRÊE (Aaron de), son autre Arère, mourut an siégs
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de Yerdim éUni cai^taine . d*ane compagnie de carabins sons le dac deMiyenoe.
ROTOAiB (Josepli-Ooillaume de), seigneur d'AtUgna^ de Monttariion il de la Potiftre, capitaine au rigimentde Ck)9ityinbnteriep puis dans celai de la Motte-Hoodancourt, blessé d'une mQQsqoetade an bras an siège de Dolle en 1^.
Rot (du), lieolenant du régiment des Bombardiers, blessé m siège de Hajence, en septembre 1689.
Rot m CEÀnuanix (le s' du), lieutenant de vaisseau, ftit blessé dVm édai à la tète étant garde de la marine dans un combat du comte de Guicbe, près de la Martinique, contre l'amiral Rodney en 1780.
Rot Qe s' le), officier anziliaire, blessé au combat du comte d'Estaing contre l'amiral Byron près de la Grenade, Ie6jmnetl779.
Bot (le ^ le), capitaine ayde-major au régiment de Bourbonnms, tué au combat de Warbourg en 1760.
Rot (Pierre- Alexandre le), seigneur du Gué, capitaine au régiment de Bridière-cayalerie et commissaire provincial d'artillerie, obtintdu royen 1654 une pension de ISOOfrancs motivée sur ses serrices et ses blessures.
Rot DU Gué (N... le), lieutenant général d'artillerie et naître dliôtel du prince de Gonty, tué au siège d'Amiens en 1537.
Rot (Claude le), son frère, seigneur de Milly, aussi lieutenant général d'artillerie, fut tué au même siège.
Rot (François le), seigneur de la Grange-le-Roy et de Orisy, c<Hnte de Montigny sur Armançon, gentilhomme
(Jmk fe»^ «ikuluiL et OJBgr, et Worn^Êttumi^ d'A^ j*"— ^ ^iTAadkM^nSt^ctçiÈMÊÊÊt ût casulne, suit été tué
Là Oussm (LkKÊS'jQHcpk-CkKies le), chetalier de ftiiitiiBWi iiiiiiMl ém i€§îtal du Poiloaaf«c CQàoHi d hngaiig ées armées da roj en 17M, àh fcÉfcMfc de ■iwfcarfr» 1157.
IdT H Là Giàxss (5...IeX fapîteiiie an même r^imait, àlàiovBée de Grcbeosteîmieiiaoftt 17».
Rot bs G&àsasàxsos (Tliomas-Aiigiisie le), cheTalier de Saint-Louis, oolond dn ré{;îmenl des Tolontaires du Hainani, pnis lienlenant général des armées du roy en i78i el goQiemenr de la citadelle de Cambray, fnt blessé d'an oonp de fen à une épanle à la retraite de Minden en i7S3.
BoTi (Renaud de), chevalier, seigneur de Milly, conseiller chambellan ordinaire du roy. tué à la bataille de Nicopolis en i396.
Rots (Jean, sire de), cbevalier conseiller de TEtroit-et
grand conseil et chambellan ordinaire du roy, tué à la même bataille.
RoTB (Dreux de), dit Lancelotj seigneur de Launoy, conseiller chambellan ordinaire du roy et maître des eaux et forêts du Languedoc, blessé en diverses rencontres.
RoTB (Antoine, sire de)r tué à la bataille de Marignan en
ROTB DB LA ROCHEFOUCAUD (de) . (Yoy . DE LA ROCHEFOUCAUD.)
Rote (le s' de), capitaine de grenadiers au régiment de Normandie, tué au siège de Barcelone en 1712.
RoTEB (le capitaine), commandant plusieurs frégates années en course, fut blessé d*uD coup de pierrier qui lui fracassa la cuisse dans un combat qu'il soutint à la hauteur du cap Flamberough le 30 avril 1780, de trois frégates qu'il avait, contre quatre frégates ennemies supérieures en force, et avec un acharnement dont il y avait peu d'exemples; il mourut de sa blessure le lendemain. Son corps fut transporté à Dunkerque, où Ton rendit à ce brave homme les honneurs dus à son mérite.
RoTÂRB (la), lieutenant au régiment de Vendôme, tué au siège de Grave en octobre 1674.
RoTÉBB (le s' de la), cornette au régiment des Salles, blessé à la bataille deMinden en 1759.
RoxAHBL (de). (Voy. Gouffier.)
RozAMBL (le s'), officier des gardes du corps, est blessé ao siège de Maestricht en 1673.
RozAMEi (le s' de), sous-lieutcnant des gendarmes de n. . »
Flandres, a le bras percé d'un coup de pistolet dans le combat de cavalerie qui suit le passage de la rivière dlll, près Mulhausen, en 1675.
RozAMEL (le s' de) est blessé à la bataille de Flenms en
RozAN (le chevalier de), cadet au régiment Royal-artillerie, blessé à mort au siège du fort Saint-Philippe en 1756.
RozE (le s' de ia) fut grièvement blessé an siège de Monsen 1691.
RozE (le s"^ de la), lieutenant aux grenadiers de France, blessé à la bataille de Minden en 1759.
RozEL (le s' du), lieutenant au régiment Royal-vaisseauX| blessé au siège de Namur en 1692.
RozEL (le s' du), capitaine au même régiment, tné à la bataille de Fontenoy en 1745.
RozEN (le s' de), lieutenant général, sert au siège de Mons en 1691 ; il est fait grand-croix de Tordre militaire de Saint-Louis à a création de cet ordre et est tué à la bataille de Nerwindeen 1693.
RozEN (le S' de), capitaine au régiment du prince de Gotha, est blessé au cou à la bataille de Todenhausen en
RozEN (le comte de) se conduit avec beaucoup de valenr à raffaire de Sundershausen et il est blessé de deux coups de sabre en 1758.
Rozet-db-la-Gardb (Pierre-Louis de), chevalier de St-
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Louis» capiiaioe au régimeat Royal- artillerie, fut blessé d'un coup de fdsil dans )es reins au siège de Gharleroy sous Louis XY.
RosÉBS (le s*), lieuteDant au régimenl de Canisy, reçoit six blessures fc la défaite de l'armée espagnole du Milanez le fO DOTembre 4635 àMorbogne daus la ValteliDe.
RosiÈRB (le s' de), lieutenant de la mestre de camp, est tué à la bataille gagnée sur les Espagnols le 11 juillet 1640 devant Turin.
Roniu(le s* de), aide-major au régiment de Belle-Brune est blessé le fO mars 1641 en repoussant les ennemis qui étaient venus ravager le pays d'Hesdin.
Ron*«BS (Thomas-Nicolas), chevalier de Saint-Louis, directeur des fortifications des places des Trois*Évèchés et de Lorraine et lieutenant général des armées du roy en 1791 , ftat blessé au siège de Bouay en 1712.
RoziLLBS (le seigneur de) fut blessé au siège de Mariéges (? ) en 1586 (de Thou).
RuAux (le s' de) est blessé au siège de Turin en 1640.
Ruaux-d'Ancenillet (Charles) capitaine au régiment de Bouillon, tué à la bataille de Seneff en 1704.
Roaux (Raimond des), capitaine de grenadiers au régiment de Bigorre, tuè à la bataille de la Marsaille en 1693.
EuAOx-DBS-LocJBiLLT (Henry-Fraui^is des), capitaine dini les troupes du roy, mort de ses blessures d'après des lettres patentes de 1719, qui rappellent ses services.
Ruaux-db-Salyert (François des), aussy capitaine dans
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les troupes du Roy, mort des suites de ses blessures, d'après lettres patentes de 1719 qui rappellent ses services.
RuBANTEL (le s' de), capitaine au régiment d'infanterie de la Reine et aide de camp est blessé au siège de Mardik en 1646. Il sert ensuite en qualité d'aide de camp i la bataille de Lens et à celle de Rethel.
RuBANTEL (le s' de), capitaine aux gardes, est blessé le 17 août 1655 au siège de Gondé.
RuBÉ (le s' de), lieutenant au régiment d'Auvergne, blessé à la bataille de Glostercamps en 1 760 et à celle de Mindeo 'année précédente.
RuBEL (le s'), capitaine au régiment de l'Altesse infanterie, né au siège d'Etampes en 1652.
RuBEMPRÉ (Courbet de), chevalier, tué à l'entreprise du Ghftteau de Mercq en 1405.
RoBEMPRÉ (Lancelot de), chevalier, tué à la bataille d'Azincourt en 1415.
RUBENTEL (lechevalier de), enseigne aux gardes françaises, ué au siège deMontmèdy en 1657.
RuBENTEL (N... de), capitaine au môme régiment et maître d'hôtel de la reine mère, tué au siège de Yalenciennes en 1656.
RUBEifTEL(Louis-Denis de), son frère, marquisde Montdé tour, lieutenant- colonel du même régiment des gard( françoises et lieutenant général des armées du roy en 1688 blessé à la joue au siège de Gand en 1678 le fut encore e d'autres affaires.
L'niPÔT DU SAMG. 138
Rdblb Qb s"), chevalier de Saint-Loois, major da régiment de Darfori depuis Lamballe, tué à la bataille de Creweldt en 1758.
RuBRANT Qqs' de), lieutenant au régiment de Normandie, blessé à la bataille de Glostercamps en 1760.
RucBUJU (Jérôme) fut grièvement blessé au siège do Gh&telleraut en 1569 (de Tbou).
RinKn.FPi]u (Jean), de Bâle, lieutenant au régiment de Vieux Stoppa, blessé au combat de Yalcour en 1689.
Me (N«. de la), seigneur de la Mothe, fut tué ainsi que son frère au combat d'Anneau en 158*7.
RuB (le s' de la), lieutenant des grenadiers au régi-* ment dauphin, blessé dans les tranchées de la ville de Namur, pendant le siège de cette ville par Yauban le 4 juin 109S.
RoFTiBR (Jean-Frédéric), chevalier de Samt-Louis, capitaine à la suite du régiment de Bouillon puis de la garnison de Nancy, ensuite capitaine et ayde major dans la Légion royale, fût blessé à la bataille de Creweldt en 1758 et obtint sa retraite en 1779.
RuFFOSSE (le s' de), chevalier de Saint- Louis, maréchal des logis des chevau-légers de la garde et mestre de camp de cavallerie, fut blessé à la bataille d*Ettingen en 1743.
RunGRT (le s' de), enseigne des gardes du maréchal de la Mflilleraye, est tué à la défaite des Espagnols près du fort Si-Nicolas en 1639.
RuiiBiÀiD (le s' de la), lieutenant au régiment de Champagne, blessé à la bataille de Parme en 1734.
m l'impAt du sang.
RuatT (le ft' de), capitaine au réginoienf de Contj, taé au siège de Pribourg en 16ii {Mercure de 1644).
RuiTS (le s' de), officier au régiment de Navarre, blessé à la bataille de Malplaqnet en 1709.
RuMiLLY (le s' de), cbevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Pditoa^ blesèd à la journée de Oreb^istein le 24 août 1762.
RnoLLB, capitaine an réj^ment du Mayne, tué an si6|^ de Mayence, en septembre 1689,
RuoLZ (Mathieu), seigneur da.Bressain et. du Yergeri commandant une compagnie dans le régimrat de Gbevrières puis dans celuy du Jamieu, soutint le siège du château de Yiriéu en Forez contre les Ligueurs et il y reçut tant de blesi^tlres qu'il fut obligé de quitter le service.
RuoLZ (Balthasar de), tué en 1615 dans un combat contre les religionnaires dans la plaine de Montarnau près d'Uzés : il avait servi dans la compagnie des gendarmes du seigneur d^Halincourt, puis dans telle' ûei chevau-légers du duc de Montmorency^
RuoLz (Jean-Baptiste de), blessé au siège de Mayence en 1689 puis dans l'armée de Catalogne, tué au siège de Barcelone en 1697.
RuoLZ (Charles-Antoine de), son frère, tué au même siège.
Rues (le seigneur de), lieutenant du seigneur de Gbavigny, fut blessé à la bataille de Jamac en 1569(Jfef%vrr de Brienne).
RooTiGË (Rodolphe-BAitbfM), offlcïier suisse au service du roy, tué au combat de Marciatio en 1554. (T. RôttscH.^
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Rup-db-Bahxanies (le s" du), volontaire gentilhomme, fut dangereasemeot blessé au cr&ne dans le fameux combat que soutint (a BeUe Poule le 15 juillet 1780, contre un vaisseau de 64 canons, dans les environs du Groisie et étant allé se faire panser, il revint ensuitte à son poste et fut encore blessé au bras droit ce qui ne Tempècha pas de combattre jusqu'à la fin de Taction.
ROTPKUioifDB Qe marquis de), maréchal des camps et armées du roi est tué dans une marche où le comte de Ségnr qui voulait joindre les Bavarois] est attaqué par un corps de troupes de la reine de Hongrie, prés de PsaiTenhoren en 17i5.
RupitRB (le 8' de) lieutenant dans le régiment de Briqueville, est blessé dangereusement au siège de Mahon en
' Kopm (Jean de)» garde du camp du roy depuis 1666 jus** qu'en 1678, se retira du service à raison des blessures qu'il reçut en différens sièges et autres actions.
KuppiÉaB (N... de) fut tué au service du roy dans le pays de Gaux en 1416.
RuppiÉBE (François baron de), seigneur de la Survie de la Cressonnière et de Friardet, gentilhomme ordinaire delà chambre du roy, blessé au bras au siège de Falaise, mourut de 1397 à 1602.
RuppiBas (Charles de), seigneur du Buisson^ chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment royal cavallerie, blessé à la bataille de Laufeldt en 1747, mourut des suites de cette ble:isure.
RuppiEBE (Olivier Pomponne, dit le comte de), chevalier
de Saint-Louis, d'abord major du régiment provincial de Gaen avec rang de colonel, puis colonel au 2* du régiment de Roban-Soubise et brigadier des armées du roy, fut dangereusement blessé au siège du fort Saint-Pbilippe, en 1 756, étant alors lieutenant au régiment de Briqueville, il le fat aussi à TafTaire deClostercamps en 1760, et grièvement encore au bras à l'afTaire de Pontenovo, en Corse, en 1 769.
RuppiERE (Thomas-PhilippesJaques, dit baron ife), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment d'Bnghien, fat estropié d'un boulet de canon à la jambe, à la bataille de Be^ ghen en 1759; et obligé de quitter le service.
RuppiERE (Thomas-Philippes de), son frère, dit ekevalier de VaufermofUy capitaine au môme régiment, tué à la bataille de Minden en 1759.
RussiNGER (le s'), de Bftle, lieutenant-colonel commandant le régiment de Yieux Stuppa, blessé à la bataille de Steinkerque en 1692, mourut peu de jours après.
RuTANT (Claude-Marcel de), capitaine au régiment de h reine cavallerie, mourut au service après y avoir été blessé.
RuvETOT (le seigneur de) avait été tué d'un épieu au siège de la Cbarité-sur-Loire par le seigneur de Guerchy, gouverneur de la Place, en 1569. Quoique le nom soitorthographié différemment on ne peut douter qu'il ne soit de b maison de Canouville-Ruffetot.
RwiGNT (l'^^bé de) est tué auprès du marquis de Yillars qui, au retour de son ambassade d'Espagne est attaqué par les Espagnols, sur les frontières de France, en 1674.
RuviGNT (le marquis de) reçoit deux blessures dans on
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combat où le doc de Luxembourg défait le 3 juin 1676 les iroapes allemaBdes et lorraines.
RuTsar, sieur de la Caille-Mote, second fils du marquis de Rorigny, est blessé le 11 mai 1684 au siège de Luxembourg.
Rtar (Jean de), cbeTalier de Saint-Louis et lieutenantcolonel réformé d'infanterie irlandaise au régiment de Lée, reçut i^usleurs blessures considérables en différentes actioiis ; ce qui est constaté par des lettres de naturalité du mois d'août 1721.
BTB(Oabriel de la), seigneur de la GôleMezières, chevalier de Tordre du roy, caj^taine de 50 lances de ses Ordonnances, gfwveniear de la Marche et chambellan du duc d'Alençon, flit tué en 1531 dans une attaque en Limousin.
Sabathey (le s'), lieutenant au régiment de Toaraine, blessé à 11 bataille de Minden en 1150.
Sabault (le s'), capitaine au régiment de Piémoatesl tué en arrêtant les progrès des ennemis dans la Picardie» en
Sabezas (de), lieutenant au régiment d'Orléansi blessé au siège de Mayence, en septembre 1689. .
Sablé (le s' de), officier au régiment de Ghampagùéy fift blessé à l'attaque de Soorle, en 1637 : on le présume le ffièflie que M. de Boisdauphin.
Sabuère (François de la), chevalier de Saint-Louis, capttaiae au régiment de Yaubecourt, eut un pied emporté à la bataille d'Hastembeck, en 1757.
Sablonnièrb (le s')» mousquetaire de la garde du roy, blessé au siège de Mastrick, en 1673,
Saboulin (les" de), lieutenant au régiment de Normandie, blessé à la bataille de Gloslercamps, en 1760.
Sabran-des-Adrets (le chevalier), enseigne de vaisseau du port de Toulon, tué aux Gévennes le 14 mars 1706.
Sabran (le comte de) est tué à l'affaire d'Ettingen en
Sabbam (Louis-François dit le marquis de\ chevalier de Saint-Louis, officier supérieur de gendarmerie, puis mesire
de camp du régiment de Sabran, cavalerie en 1738, et brigadier des armées du roy, reçut plusieurs blessures à la bataOle de Minden en 1759.
Sabrah (Eliaiar-Oaston-Louisi dit le marqui$\ colonel du régiment de Gondé^infanteriei tué à l'afEaire de Thin m BohAme.
SABftBTOis (Jaques de), seigneur de Boucbemont, est connu par une sentence du bailliage de Montfort l'Amaury du 9 novembje 1575 où il est dit qu'il avait perdu les jambes au eerviee du roy^ au fait dé ses guerres.
Sabrevois, enseigne de vaisseau, du port de Brest, noyé commandant une prise de Flessingue en 1709.
Sabrbyois Henry (dit le marquis de) y chevalier de Saint- Lotiis, lieutenant général des armées du Roy et de Tartillerle de France, reçut une blessure dangereuàe au siège de Landau, en 1713.
Saccardy (le chevalier de), sous-lieutenant de galiote et d'artillerie aux colonies, mort à Saint-Domingue le 4 septembre 1725.
Sacerre (le s'), lieutenant, est blessé dans raffaire du 4 décembre 1 757 entre le marquis de Garaman et un corps de cavalerie banovrienne.
Sacorhay (de), capitaine du régiment de Stoup-brigadier, Uessé à la bataille de Fleurus, le 1*' juillet 1690.
Saconay (Jean de), seigneur de Bursinel^ capitaine aa régiment suisse de jeune Stuppa, commandant au château d*Agon$ta en Sicile, puis commandant dans le comté de Neufchitel, ensuite à Bergopzoom et brigadier des armées
du roy, fut blessé, d'abord d'un coup de pistolet dans la hanche en 1672^ à l'attaque d'un fort près de Wo^rden où il enleva deux drapeaux aux ennemis, et fit prisonnier un major hollandais ; il le fut encore et très-dangereusement d'un coup de mousquet à peu près au môme endroit, reçut un coup d'épée au bras droit au siège de Gironne en i684 et fut encore blessé au pied d'un coup de fusil à la bataille de Fleurus en 1690 et très-dangereusement au poignet à celle de Steinkerque en 1692 : eut l'épaule traversée d'un coup de balle à l'endroit de la jointure dans une victoire que les troupes de Berne remportèrent dans la plaine de Yilmergue sur celles de l'abbé de Saint-Gall et de ses alliés, et mourut à Lauzanne, &gé de 83 ans^ le 27 juillet 1729.
Sache (le s') est blessé au siège de Tortone en 1642.
Sacriste-de-Tombbbeuf (Louis-Guy), marquis de Montpouillon, chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment du roy-infanterie, puis colonel au régiment de la Sane et maréchal de camp en 1762, fut blessé au siège de Prague en 1742.
SoGROMORE (le seigneur), mestre de camp, fut blessé, en trois endroits au siège de Monségur, en 1586 (de Thou).
Sade (Jean-Baptiste de), seigneur de Romanil, tué au siège de la Rochelle en 1573.
Sade (Louis^lèazar de), seigneur d'Eiguières, enseigne aux gardes françoises, fut blessé d'un coup de fusil i la tète à l'ouverture de la tranchée devant Doiiay en 1712, il mourut le 9 février 1746.
Sade (Jeanon de), gouverneur du fort de Saint- André de Villeneuve, nommé par Charles VI en considération de ses
ittnricesy y fat taé par les officiers de la Tour du Pont (NokiUaire de Provence, édit. de 1659 p. 364).
SA6B(le %*)f lieutenant au régiment des gardes françoises, art blessé à la bataille de Gassel en 1677.
SàSiiBAR (le s' de), lieutenant au régiment de la Tour du Vbkf Uassé au siège d'Hulst en 1767, fut tué en la même année i la bataille de Laufeldt.
Bàsn (le s'), capitaine au régiment de Champagne, fut Uené à la bataille de Fleurus en 1690.
Saghet-d'astoand (Philippes), comte d'Ampuries, seigneur de Mazan de Lagnes, de Vaucluze, de Yelleron, d'Istres eldeMiniet, tué au siège de Gravezon en 1591.
SA6uiz(Jean)y seigneur de Rozay, enseigne au régiment da maréchal de Turenne, reçut un coup de pique en montant les retranchements à l'attaque des Lignes d' Arras en 1640| et fat encore blessé au siège de la Capelle en 1656.
Sa0dez-db-Brbuybet (Edoûard-François-Xavier), capitaine au régiment de Picardie, blessé à la bataille de Parme en 1734, mourut à Straubing en Bavière, le 22 août
Sa&ubz-de-Yillebs (François-Messie), lieutenant de carabiniers, tué à la bataille de Fontenoy en 1745.
SAHueuBT (Daniel), seigneur de Termes, d'abord commandant le régiment de Fabert-cavallerie, puis capitaine au régiment de Lorraine-infanterie, et lieutenant de roy à Sedan, obtint le 24 avril 1658 une pension de 2,000 francs, en considération de plusieurs blessures qu'il avait reçues entr'autres un coup de mousquet dans chaque œil.
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Sahuguet (Abraham-Louis de), son fils, dit le Marquis de TermeSy capitaine de dragons au régiment de Fimarcon et grand bailly de Mouzon, mourut le 10 août 1693 d'un coup de mousquet qu'il reçut à la bataille de Steinkerque.
Sahuguet d'Amarzet (Pierre-Joseph de), seigneur de la Bx>che, chevalier de Saint-Louis et capitaine de carabiaiers, fut dangereusement blessé à la bataille de M alplaquet ea 1709 et quitta le service eu 1743.
Le Saige de la Mbttbrie (le s'), lieutenant de vaîasetu, fut tué sur le NorthumberUmd dans le combat du comta de Grasse contre l'amiral Rodney le 12 avril 1782.
Saignard (de). (Voy. de Seignaro.)
Saignard (le s' de), capitaine dans le régiment d'Auvergne infanterie, est tué au combat de Rhinberg en 1760.
Saignes (le s' de), sous-aide major des carabiniers, est blessé d'un coup de feu et de deux coups de bayonnette à la bataille de Todenhausen en 1759.
Sailhan (le s' de) est blessé au siège de Tarragone en
Saillans (le chevalier de), sous-lieutenant aux gardes françoises, tué au siège de Mons, en 1691.
Saillans (Frauçois-Louis, dit le Comte de) y chevalier de Saint-Louis, ancien capitaine puis colonel des volontaires de Hainaut et gentilhomme de la chambre de Monsieur, fut blessé à la cuisse dans la campagne de 1757 au Havre de Grâce.
Saillant, capitaine, a la cuisse cassée au combat de Saint-Denis, en 1678.
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Saillant (François-Joseph du), baron de Vergy, tué au siège de Landau en 1704.
(Voy. DB LA«rsmB-DU-SAiLLAnTy aa cas de quelque rapport a?eo cette famille).
Saille (le s' de la), gendarme de la garde du roy, blessé à ia bataille d'Ellingen en 1743.
Saillou (le s'), cornette au régiment de Penthièvre, Mesté i la bataille de Rosback en 1757.
Saillt (Rouiilon de), tué à la bataille de Bulgneville en
Saillt (le s' de), capitaine commandant le régiment de cavalerie de Ghâteau-Briant, est blessé au combat donné le 12 août 1645, an poste de la Montagne près des Aveillanes.
Saillt (le chevalier de), page du roi, est blessé au siège de MsBstricht en 1673.
SAiLLT,IieutenantcoIonel au régiment Fieur us d'Auvergne, grièvement blessé à la bataille de Fleurus, le 1*' juillet
Saillt (le s' de), mousquetaire de la garde du roy, blessé nu siège de Mons en 1691.
Saillt (le s^ de), capitaine au régiment de Normandie, blessé au siège de Landau en 1713.
Saillt (le s' de), chevalier de Saint -Louis, capitaine au régiment de Navarre, blessé à la bataille d'Hochstet en 1704 et au siège de Landau en 1713, mourut vers Tan
Saillt (Aymar-Louis, dit le marquis de), chevalier com-
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mandeur de l'ordre royal de Saint-Loais, lieutenant général des armées du roy et gouvernear de Saint-Venant, ancien colonel d'un régiment de dragons, fut blessé an bras en 1690 devant Briqueras où il eut aussi la peau du venUre effleurée de deux balles, il mourut en 1725.
Saillt (le s' de), lieutenant au régiment de Touraine, toé à la bataille de Hinden en 1759.
Sailly (Louis-Henry-Alexandre de), seigneur de Pommereuil, capitaine puis major du régiment de Lorges cavaUerie, tué dans les guerres de Louis XIY.
N...., DE Saiut, lieutenant-colonel du régiment de Vendôme, tué dans les mêmes guerres.
N.... DE Sad^lt, son frère, capitaine au m6me régiment, tué dans les mômes guerres de Louis XTV.
De SAiimBYiLLE. (Voy. de Sbnnevillb.)
Saimême (le s*" de), capitaine de vaisseau, est blessé p]o^ tellement dans le combat engagé avec l'escadre espagnole à la vue de Messine, le 12 janvier 1675.
SAmT-ÀBRE (le s' de), aide de camp, est blessé à la bataille de Llorens en 1645.
Saint-Abre (le s' de) est blessé au siège de Bergue en
Saint-Abre (le s' de), le père, a la jambe cassée à la bataille de Sintzim. — Le s' de Rochefort, fils aîné du sienr de Saiut-Abre, y est tué en 1674.
Saint-Abre (de), lieutenant de vaisseau du port de Rochefort, mort sur la TMfia, commandée par M. de Blenac Bon* cegou, le 18 aoust 1699.
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Saiht-Agran (le s' de), capitaiae au régiment de royal* taisseau» taé à la bataille de Lawfeldt ea 1747.
Saint-Aighan (Jacques de), capitaine au régiment du roy, taé à la bataille de Sprée sous Louis XIY .
SAiiiT-ÂifflUH, tué à la bataille de Malplaquet^ le 11 septembre 1709.
Sairt-Albt (le s' de), capitaine de grenadiers au régiment de Bretagne, est tué le 9 juin 1756 au siège de Hahon.
SAiiT-ALDEGEifDE-DB-NoiRCAB]iBs(N... de), chevalier de St- Loois, capitaine de grenadiers au régiment du royavec rang de colonel, fut blessé d'un boulet à la cbeyille du pied à la baUille de Mindenen 1759.
SaniT-ÀtLOUABN (le s* de), capitaine de vaisseau, commandant le Juste, de l'escadre du maréchal de Conflans, est tué dans le combat du 20 novembre 1759 contre l'escadre de l'amiral Hawke à la hauteur de Belle-Isle. — Le s' Rosm amc^b-Sadit-Allouabn prend le commandement du vaisseau après la mort de son frère, et il est tué dans le même combat.
Saoit-Aicadou (\e s' de), lieutenant au régiment royal des vaisseaux, blessé au combat de Seneff en 1674.
Saiat-Amakd (le seigneur de), jeune officier (dit H. de Tboa), plus distingué par sa naissance et son courage que par sa prudence, fut tué par les Impériaux en 1551, pendant qu'il était à faire quelques recrues pour le service du roy.
Saimt-Amaiid (René de) périt noyé dans la retraite de Gayelte en 15
Sauit-Amaiid (le s^ de), ingénieur, est tué au «iége d'Elienibourg en 1697.
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SàmT-AMAHT (1^ 9^ d^, délacdii par le siaor de Xtdbeiilt, commandant àSienay, pour repousser les gamisoBs dTvef et de la Ferté, est tué au premier choc en 1636.
Saint-Amant (le i* de), gentUhoaune du maréchal de Schombergy est blessé au siège de Tortose en 1648.
Saint-Amant (le s' de), lieutenant de grenadieft au légî» ment de Champagne, blessé au combat de Valcour en
Saint-Amant (le s'), est tué le 11 août 1709, en abordant un yaisseau de guerre anglais sur les cAfes de la Martinique.
SAmT-AMANT-DE-RAYARD, lieutcMiit de vaisseau du port de Rochefort, mort sur le François commandé par M. Du Quesne, le 7 décembre 1714.
Sawi^Amour (le s')» marécbal des logis, est blessé à la ba> taille de Retbel en 1651.
Saint-Ahouh (le s' de), Hentenant au régiment de Navarre^ blessé au combat de Seneff en 1674.
SiAiNT-AimBUN (le s* de), liestenanl au ré^nieiit de Champagne, blessé en 1743 à Tattaque de la redoole de
Rhinvillers.
SâiN r-AHDÉoi. (le s* de), lieutenant de greoadierB au régi» meut de Veraiandois« blessé en 1756 au siège du Fori-SI* Phitippes.
8Anfp>ANDÉoiBS (le s* de), eapitaine m régiment de Piémont, tué au siège de Doûay en 1710.
AuRv-AuMÉ (l# s* de;, lieuteuani, ea4 bleesé dan un combat donné le 1*' avril 1637 près deSt-Ameif.
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SAinr-AiniRÉ (le s' de), capitaine d'infanterie, estbieseé en rerenant d'attaquer nne batterie de l'armée de Jean de Wert qui incommodait nn povX da dnc de Weimar snr le Bhin, en 1637.
Kàmv^AmmÈ (le s' de), ineetre de <»fflp, est tué à la bataille gagnée le iê septembre 1037, sur les Espagn(ris par le duc d'Halewin devant Laucate.
SAfllT^AiiDBi (le ^ de), mesire de eamp d'nn régiment , tué d'une mousquetade ftu siège de Vérceil en 1638 (ifer« cure iê 1638).
BAfln^AmRi (le s* de), maréchal des logis des gendarmes de la reine, meurt à lille d'une blessure qu'il avait reçue dfl» oae rencontre avec im parti ennemi prfts de la Bassée en Artois, en 1675.
SAnfT-ANDRÊ (Henry de), chevalier de Saint-Louis, brigadier des armées du roy et gouverneur de Tienne^ mourut criblé de blessures en 1694.
Sautt- André, capitaine de vaisseau du port de Rochefort, mort à l'Amérique, commandant le François^ le 31 juillet
SiABrr-AiinRÉ, l'alné, chef de brigade, enseigne de vaisseau du port de Rochefort, mort sur le Profondf commandé par M. du Qaesne Ouittou, le 12 septembre 1732.
Sàhit-Ahdré (le s^ de), blessé à la bataille d'Ettiogen en
SAîirr-AiinRÉ (le r de), lletifenant an régiment de Mailly, tué à fai bataille de Raucomc en 1746.
Saint- André (le s' de), lieutenant au régiment de Brissac blessé à la bataille de Rosback en 4757.
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SainT'André-Montbrun (le s' de), colonel du régimeDi de son nom, est blessé et fait prisonnier en défendant les retranchements devant Turin attaqué par les Espagnols, en
Saint-André-Hontbrun , sieur de Villefranche, . capitaine de cavalerie au régiment Saint-André-Montbrun, est blessé au siège de Turin en 1640.
Saint-André-Montbbun (le s' de) est blessé dans Turin surpris par le prince Thomas en 1639*
Saint-àiidré-de-Montbrun (le marquis), seigneur de la Nocle en Provence et général des armées de la république de Venise, fut blessé au siège de Valence en 1652 et au siège de Candie en 1668 d'un éclat de grenade qui luy entamma la lèvre et de deux pierres, Tune qui lui tomba sur le bras qui lui fit une \;oQtusion et l'autre à la jambe, et encore an même siège il fut blessé d'une balle de mousquet qui luy fit une grande contusion sur les reins, et d'un grand coup de feu qui lui perçant l'épaule droite, rentrait dans la gorge à une ligne près du siffiet.
Saint- André-du-Verger (Nr.., de), chevalier de St-Louis, chef d'escadre des armées navalles, fut tué dans le combat du Formidable que commandait M. du Verger, faisant partie de l'escadre du maréchal de Gonflans en 1759 : et en la même année Demoiselle Marguerite de Saint-André, sa nièce ou Glle, obtint en cette considération une pension de 1,900 livres.
N.... DE Saint-André-de-Montméjau, sonfrère^ chevalier de St-Louis et capitaine de vaisseaux de la promotion de 1754, tué au môme combat.
Sat9t-André-de-Viris (le s' de) fut (aux termes du Jfir-
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eurê de 4657) atterri sous un cheval et navréy en la même année 4657 en Piémont et fait prisonnier.
Saiht-âhgb (le 8' de) est blessé au combat du Thésin en
Saiht-Ahge (le chevalier de), capitaine au régiment d e Nayarre, fut blessé à la bataille de Raucouz en 4746.
Saint-Ange (le s' de), capitaine au régiment de Conti, est blessé au siège de Luxembourg en 4684.
Saiht-Ahgbl (le s' de), lieutenant aux gardes françoises , tué an siège de Fribourg en 4743.
SAiirr-AHGEL (le s' de), capitaine au régiment de la reine, est blessé à la bataille de Rosback en 4757.
Sadit-Angbrs (de). (Yoy. de Saintage.)
Saint-Aetoiiie (le s' de), capitaine au régiment de Picardie, blessé au combat de SeneA en 4674.
Saint-Antoiiib (le s' de), lieutenant au régiment de Normandie, blessé à la bataille de Clostercamps en 4760.
Saiht-Aovst (le comte de) est tué le 20 août 4675 en allant reconnaître des fourrages aux environs de Charleroi.
SAun^ARNOUL (le s') est blessé au passage du Rhin en 467Î.
Saint-Aritoult (le s' de), ayde major des gardes du corps, tué an siège de Faucogney en 4674.
Saibt-Astier (le s' de), capitaine aux gfétiadieni ai' France, blessé à la jambe à la bataille de Mindeo en 4759. .i^r.iil ii'j »nÀi\
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Saint- AirBAN (le s* de) est blessé aa siège de Candie en
SAnfT-ÀuBÀN (le s' de), cheyalier de Malte de la langoe de
Proveace, est tué au siège de la Ganée en 1632.
Saint-Adban (le s^ de), capitaine au régiment de Sonbise, est blessé le 28 juillet 1761 à l'attaque des ennemis près d'Hoingen par le prince de Gondé.
Saint- Aubin (le s' de), mousquetaire de la 1^ compagme, blessé dangereusement h la bataille dlSttingen en 1743.
Sain -Aubin (le s' de), capitaine des gardes du sieur TUlequier, est tué en voulant chasser les ennemis d'une baie, aux environs de Messine en 1647.
Saint-Aubin (le s' de), gentilhomme du prince de Gondé, est blessé au siège de Lérida en 1647.
Saint-Aubin (le s» de), gendarme de la garde du roy, tué au combat de Leuze en 1691.
Saint-Aubin (le s' de), capitaine au régiment d'Alsaee, blessé à la bataille de Glostercamps en 1760.
Saint-Aunez (le s* de), mestre de camp et fils du sieur de Barry, gouverneur de Laucate, est blessé de quatre coups d'épée et d'un coup de pique à la bataille gagnée par le duc d'Halewin, le 28 septembre 1637 devant cette place, contre les Espagnols.
Saint-Aunez (le marquis de) est blessé à la tranchée â0vaBt,!Camp|Q9d£au Cette blessure ne l'empècba pas de restée âuicttmi< etdeecmtinuer avec ardeur le siège de cette place en 1658.
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SAniT'AmuiiGt (le s* de) est bleisê ati fiiège de Tortope en 1641
Saint- AuRHf (le s' de)t aide de camp, est tué i la bataille de Sintxeim en 1674.
SAon^BAtiuB (id ft' de) eti tuA au dège de GiHdte eia
BAiat-BELDi (Geoffroy), cheyalier, baroû de SaxefoBlaine , capitaine, oonteilier chambellan ordinaire du roy, oapitaide de 60 lancés de ses ordonnances, gouverneur et bailly de Ghanmont, fat tué à la bataille de Montlhérjr en 1465 an moment oli il faisait prisonnier le comlé de ClharoloiSé
SAnrr^BELiii (le marquis de), officier supérieur dé geùdaN merie, fût foulé aux pieds des cbevaux à la bataille de Minden en 1759.
SAiHT-BicuioffY (I® ^ 'e)f capitaine de grenadiers au MgK ment de Champagne, tué à la bataille de Fleurns en 16M (ne seroit-ee pas Sl-BUmont qu'on auroit dû écrire?)
Saint-Benoit (le s' de), maréchal des logis du régiment de Oréqni, est blessé à la bataille de Rethel en 1650.
SAiNT-BEnve (le s' de), officier au régiment de Champa* gne, blessé au siège de Lérida en 1646.
SAmT-BLiHONT (François de), seigneur de Pouthoille et de Sailly, tué dans une rencontre pendant la Ligue en 1592. (JSobiUairê de Picardie, Paris 1693, p. 485.)
SAnrr-BtiMONt, baron d'Ordre, exempt des gardes du corps, est blessé à l'affaire d'Ettingen en 1743.
BAtNT-BoNNBt (le seigneur de), écuyer de la grande écurie du roy, tué à la bataille de Dreux en 1562.
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Sâint-Boriiet (Jean de), seigneur de ToiraSi maréchal et vice-amiral de France, chevalier des ordres du roy, premier gentilhomme de la chambre du prince de Condé, gouverneur d'Auvergne et de llsle de Rhé, blessé au siège de Montauban en 1621, fut tué d'un coup de mousquet le 17 juin 1636 à l'attaque de la forteresse de Fontanelle dans le Milanés.
SArar-BoHNET (Jaques de), son frère, seigneur de Restinclières et de Toiras, mestre de camp d'un régiment d'infuiterie, gouverneur de Glermont-Lodève, puis de Lunel et da château de Merveis et sénéchal de Montpellier, reçut deux coups de mousquet à la bataille de Leucate en 1637 et moorut le 22 juin 1647.
Saiht-Bonnet-de-Toikas (Paul de), seigneur de Montferrier, capitaine aux gardes françaises et lieutenant du roy au gouvernement d'Amboise, du fort Louis et de llsle de Rhé, fut tué d'un coup de canon dans le fort de Saint- Martin de Rhé en défendant cette place contre les Anglois, en 1627.
Saint-Bonnet (Rolin de), son firère, seigneur de Restinclières, aussy capitaine aux gardes françoises, fut tué pareillement au combat de l'Isle de Rhé en 1627.
Saint-Bonnet (le s^, capitaine au régiment de la Ferté, est blessé au siège de Luxembourg en 1684.
Saint-Bonnet, capitaine des grenadiers de la brigade de la Sarre, blessé à la bataille de l'abbaye de Sta£brdele18 août 1690.
Saint-Bove (le seigneur de), tué à la bataille d'Azincourt, en 1415.
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Saiht-Brige (le s' de), capitaine au régiment des Fusilliers, est tué au siège de Mons le 5 avril 1691.
Saint-Bris (le seigneur de), tué aussy à la bataille d'Azincourt en 1415.
Saint-Biiissoh (le s' de), cornette au régiment d'Escars, blessé à la bataille de Rosback en 1757.
Saint-Brt (le s' de), lieutenant au régiment d'Enghien, blessé à la jambe à la bataille d'Hasiembeck en 1757.
SAimvGALAis (le s' de), lieutenant de cavalerie, est tué à la bataille des faubourgs de Mons en 1673.
Saiht-Gaiiat (le seigneur de), qui avoit fait (dit M. de Thoo) des prodiges de valeur et donné des preuves de son habileté dans la guerre, fut blessé au siège de Vinon en
Saiht-Garles (le s'), cornette, est blessé à la bataille de Rhetelenl651.
Saott-Ckiiitré (le chevalier de), enseigne de vaisseau du port de Toulon, noyé à la rade de Séco dans la chaloupe du Fleuron j le 6 décembre 1681 .
SAmT-CHAMAiis (Odon de), grand maître du Temple, après s'être couvert de gloire en Orient, périt dans les fers des musulmans au temps des croisades.
SAnrr-CHAMANS (N..., de), dit le chevalier du Pescher^ fut tué au siège d'Amiens en 1597 (M. de Thou).
Sairt-Chamans (le chevalier de) est blessé au combat de Steinkerque en 1692.
Saiht^hamans (Mercure de), commandant le régiment
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do cardinal Mazarin, tué à la bataille de Lens en 1(U8.
Saint-Ghamans (François de), son frère, commandant nn régiment d'infanterie, tué an siège d^Tpres. '
SainivChaiiahs (Hercules de), tué devant Sedan.
Saint-Ghamans (Alexandre-Louis, dit le Mar^ù de\ Marquis de Montaiguillon, chevalier de Saint-^Loutt, grand sénéchal de Béarn, enseigne des gendarmea de la gtrdi, gouverneur de Saint-Yeuant en Artois et lieutenant général des armées du roy en 1759, tai blessé à la bataille d'Ettiogenenl7i3.
Saint-Chamans (le s' de), exempt des gardes du corps, ast également blessé à l'affaire d'Ettingen en 1743.
Saint-Ghamans (le marquis de), capitaine au régiment do roy cavalerie, fut blessé à la bataille de Minden en
Le nom de Saint-Ghamans appartient aux annales dala chevalerie de la province de Limoges ; la maison portait : de sinople à trois fasces d'argent; à l'engreslure en cbaf d'argent, en forme de créneaux.
Devise : Nil nisi vincU amor.
Saint-Chaharans (le s' de), capitaine au régiment de Bourbonnois, tué à l'affaire d'Exilés en 1747.
Saint-Chblt (le seigneur de), jeune homme de grande espérance (dit H. de Thou), fut tué au siège de la Ferlé en
Saint-Ghristan (le s' de), capitaine an régiment do
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BoorbonnoiSy iaé à la défense de MaOstrick en i676.
Sai5T-Ghristophb (le s' de), lieutenant au régiment depuis QujeùMf tué au siège de Pbilisbourg en 1688.
Saiht-Cierge (le s' de), lieutenant au régiment suisse de Bettena, blessé à la bataille de Fontenoy en 1745.
SAimMliitE (le seigneur de), lieutenant de la compagnie de 50 hommes d'armes du seigneur de Boissy, grand teuyer de France, fut dangereusement blessé et eut son cheval tué sous luy au siège de Boulogne en 1545.
Saiht-Gla (le s' de) est blessé à la prise de Taormina en
Sactt-Clar (N.... de Gérard-Bonnafous) clfevalier de St- Louis, lieutenant-colonel du régiment d'Orléans infanterie, blessé aux batailles de Raucouz et de Lawfeldt en 1746 et
Saiht-Clair (le s* de), ci-devant gouverneur de Cy-sur- Saône, est tué dans le combat livré le 17 septembre 1642 par le comte de Granceyau baron deCey, devant le château de Rey eu Franche-Comté.
Saiht-Clém BNT (le s' de), officier au régiment de Champagne, blessé au siège de Lérida en 1646.
SAUfT-CLÉMEifT (le s' de), capitaine au môme régiment, blessé au siège de Luxembourg en 1684.
SAiHT-GLéMEifT (le S' de), lieutenant au régiment de Nor* mandie, blessé an siège d'Orbitello en 1646.
Saiht-Cler (le seigneur de)» tué à la bataille d'Azincourt en 1415.
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Saint-Gler-Langre (le s' de), ingénieur^ est blessé aa siège de Thionville en 1643.
Saiivt-Côice (le s' de), enseigne aux gardes françoises, tué au siège d'Arras en 1654.
SAlifT-CÔME (le s' de), colonel de milice, tué en 1702 dans la guerre contre les Gamisards (Histoire des Camisaris).
SainT'Côhe (le s' de), lieutenant au régiment de NaTarre, tué au siège de Landau en 1713.
Saint-Colome (le s' de), major du régiment de Balthazard, du parti du prince de Gondé, est blessé et fait prisonnier par les troupes du roi près de Saint-Sever,. dans le limosln en 1653.
Saint-Crespin (le seigneur ]de), tué à la bataille d'Azincourt en 1415.
Saint-Gyr (le chevalier de), chevalier de Saint-Louis, maréchal des logis de la 2* compagnie des mousquetaires et mestre de camp de cavalerie, fut blessé à la bataille d'Ëttingen en 1743.
Saint-Ctr (le s' de), mousquetaire de la garde du roy, blessé au siège de MaGstrick en 1673.
Saikt-Cyr (de). (Voy. de Saint-Cire.)
Saint-Denis (Vynies de *), chevalier, tué à la bataille de Poitiers en 1356.
* Ce nom de baptême paraît entièrement défiguré.
Saint-Denis (Pierre de), écuyer, tué à la m6me bataille en 1356.
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Saiiit-Dbnis (le s' de), lieatenant au régiment de Champagne, taé au siège de Lérida en 1646.
SAaiT-DEins(les s" de), tous deux lieutenants au régiment Royal des vaisseaux, blessés au combat de Seneff en 1674.
Saiht-Dbris (le s' de), capitaine au régiment de Bourbonnois, blessé au siège de Mayence en 1689.
SAOïT-DHns (le s' de), commandant la milice deBeaupont, a le bras cassé dans una escarmouche très vive avec les Anglais, près de Québec en 1691.
SAun^DBHis (le s^ de), lieutenant de vaisseau, blessé d'un coup de mitraille au visage sur Vlntrépidef dans le combat de M. de Kersaint en 1758.
SAnir-DBins (le s' de), lieutenant au régiment d'Auvergne, blessé à la bataille de Clostercamps en 1760.
Sahit-Dents (le s^ de), commissaire de guerre, est blessé au siège d'Arras en 1640.
SAniT-DBiiTS (le s' de), capitaine au régiment de Mailly, est blessé à la bataille de Rosback en 1757.
Saiiit-Didier (Jean), chevalier, tué à la bataille de Poitiers en 1356.
SaihT'Didtbr (le s' de), mousquetaire du roy, de la 1^* compagnie, reçut au siège dTpres en 1618 'un coup de mousquet et de grenade dont il mourut, deux heures après, dans le camp où il avait été emporté.
Sadit-Digier (Geoffroy de), chevalier, tué à la bataille de Poitiers en 1356.
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Sairt-Dizier (le f de), capitaine aa régiment Royal yaisseaux, tué à la bataille de Lawfeidt en 4767.
Saint-ëlot (le s' de), lieutenant aa régiment de Ncfirfe, blesié au combat de Seneff en 167i«
Saint-Estephe (le capitaine), tué au siège de Tkion?iiIe en 1558.
Saint-Estevau (le s' de), lieutenant au régiment de Limetb, blessé à la bataille de Rosback en 1757.
Saint-Esteve (Jean de), lieatenanl des gardes du eorps^ gouverneur de Broûage et brigadier des armées du roy, blessé au bras d'un coup de mousquet à la bataille de Saint* Godard en 1664, le fut encore à celle de Seneff en 1674 et mourut en 1697.
SAUfT-EsTèvE (le s* de), est blessé le 24 juin 1678 en ponh suivant les troupes lorraine» près d'Ortembourg.
Saint-Estèvb (le s' de), lieutenant au régiment Daopbia, est blessé devant Namur en 1692.
Sadït-Estève (le s^ de), chevalier de Saint-Louis, lieutenant-colonel du régiment de Saluées, blessé à la bataille da Rosback en 1757.
Saint-Etienne (le s' de), capitaine au régiment d'Houdacourt, est blessé le 5 septembre 1637 en poursuivant les troupes de Jean de Verth.
Saint-Etienne (te s' de), capitaine au régiment (fUtelles, est blessé mortellement au siège de la ville de Roses en
SAorF-BTiENNE (los' ée), Hentenant an régiment de CbaiBpagne, blessé à la bataille de Fleurus en 1690.
SAnrr-Srinn (Gabriel deX marquis de Corman, baron de la Pomau, cbe^aUer de Saint-Louis et sous-lieutenant des gendarmes du Dauphin, reçut à la bataille d'Hochstedt en 1704 un coup desabre sur la tête; fut blessé ensuite dans la mêlée de 5 coups d'épée, et sur la fin de Faction on luy tin^deuz coups de pistolet à bout touchant qui l'obligèrent à te rendre prisonnier, ayant été abattu par la quantité de iang qu'il avait répandue sans que les mouchoirs qu'il avait nais dans sm playea eussent pu l'étancher; il mourut le 3 février 1706.
SabU-Eugenne (de), lieutenant de vaisseau du port de Brest, mort sur FlfUrépidej le 1692.
SAiirr-EuET6B (François-Thibault de), lieutenant-colonel la régiment de Champagne, maréchal de camp et gouverneur de Stenay, blessé à la descente de llsle de Rhé en 1025, le fut encore en faisant des prodiges de valeur à la delà eitadelle de Saint-Martin en 16S7.
Sinrr-ExuPEBT (Jaques de),seigDeur du Fraisre et de la lioiipellery, capitaine au régiment de Ventadour, tué au ^amp devant Montauban sous Louis XIIL
Sàmr-ExuPERT (Jean de), capitaine au régiment de Tauïeeoiiiiy tué au siège de Landau sous Louis XIV.
SAnrr-ExuPERT (Jean de), son frère, capitaine au régiment le OâtiuoiSy tué dans la guerre d'Italie.
Saiiit-Exupeht, (Jean-Balthasar de), colonel du même régimenl, tué à la bataille de Parme en 1746.
Saoit-Félix (le s' de), aide de camp, est blessé Te fS ioiUet 167g à la défaite d'un eorps de troupes lorraines près d'Ortembourg.
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Sautt-Féux (le s' de), lieutenant au ré^ment d'Enghien,
blessé à la cuisse à la bataille d'Hastembeck en 1757.
Saint-Félix (le s' de), capitaine au régiment de Tonraine, blessé à la bataille de Minden en 1 759.
Saiivt-Féux (Armand-Pbilippes-Germain, dit le marfmb de), chevalier de Saint-Louis, capitaine de vaisseaux, blessé sur le Fendant dans le combat du bailly de Sofiiren aux Indes contre l'amiral Hogues, le 20 juin 1783.
Sautt-Ferréol (le seigneur de), blessé au siège du chlteau de Montélimart en 1587.
Saint-Ferréol-de-Yilledieu (Michel-Alexandre de), chevalier de Saint-Louis, lieutenant colonel du régimoit de Soissonois et lieutenant de roy à Doûay, blessé à la bataille de GuasuUa en 1 734.
Saint-Ferréol (le s' de), mousquetaire du roy de la S* compagnie, tué à la bataille d'Ettingen en 1743.
Saint-Ferréol (le s^ de), chevalier de Saint-Louis, chef de bataillon au régiment de Talaru^ depuis Guyenne, blessé à la bataille de Rosback en 1757.
Saint-Firmin (le s' de), capitaine au régiment d'Auvergne, tué à la bataille de Clostercamps en 1760.
Sautt-Florent (le chevalier de), tué à la bataille de Gastelnaudary en 1632.
Saint-Fort (le seigneur de), tué à la bataille de Gouins en 1587.
Saint-Franc (le s' de), capitaine au régiment de la marine, est tué au siège de Luxembourg en 1684.
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SAmT-FiARC (le s' de), lieutenant an régiment depuis Guyenne, blessé au siège de Luxembourg en 1684.
SAurr-PREiicni (le s' de), capitaine au régiment de Piémont^ blessé au siège de Bourbourg en 1645.
SAinv-PaÉiioffD (Jean-François de), dit le marquis de S^ Frémond^ chevalier de Sain^Louis, d'abord lieutenant colonel du régiment de la reine, dragons, puis colonel d'un régiment de dragons, lieutenant général des armées du roy en ' i 702 et commandant dans le duché de Modène, fut blessé en 1 703 lorsqu'il attaqua et défit l'arrière-garde du comte de Slaraubegà la Stradella, et mourut en 1722 : ce doit être lui qui, étant mousquetaire, avoit été blessé au siège de Ibestricht en 1673.
SAOïT-FRiviÈaE (le v de), lieutenant-colonel du régiment de Vanti, a les deux bras rompus en repoussant avec beaucoup de valeur les ennemis de deux forts du duc de Weimar, près de Brisach, en 1638.
SADiT-GsiAia (le seigneur de), tué à la bataille de Pavie en 1525.
SAiirT-GELAis (Ponthus de), seigneur de St-Gelais, cornette du seigneur Strozzi, fut tué à la bataille de St-Quentin en 1557.
SAnrr-GELAis-DE-LusiGiiAN (Guy de), seigneur de Lansac, chevalier de Tordre du roy et gentilhomme ordinaire de sa chambre, capitaine de cent hommes d'armes de ses ordonnances, ambassadeur en Pologne, sénéchal d'Âgenois, gouverneur de Blaye et de Broûage, fut blessé à la bataille
de Jamac en 1569; il mourut en 1622.
m t'tàPbit M SAMÔ.
SàntT^QKLAli-'bE LusmitAU (Alèzaildrd dé), tué ftU tttgt de la Fère en 1690.
8Aiiif-a&L4i8«>DB liusiGNAH (GîUes de)i marqoM de Balon, tué au siège de Dôle, en 1636«
Saint-^Gelais (le marquis de), mestre de camp du régiment dauphin, tué au combat de Valcouri en i689.
Saint-Georges (Olivier de), cUéValier, tù6 i la bataille de
Poitiers, en 1356.
gAiNT-^GBORG^s (le seiguaur de), colonel d'un régiment, tué en 1592, au liége de Rocbefort-sur*lioire (de Thou).
SAiNT-GEoRGËë (le S' de), gentilhomme ba^breton, ait tué dans le combat naval du 22 août 1640 entre la flotte française et la flotte espagnole, près de Cadix.
SAiKT-OBoaoaft (le 6' de)^ capitaine au régiment de Persan, tué en 1644 au siège de Fribourg (Merenrf de 1644).
Saint -Georges (le s' de), écuyer du sieur de Vlllequier, est blessé à la bataille de Rethel, en 1650,
Saiht-Georges (le s*^ de), capitaine au régiment dtt Roi, est blessé au siège de Maestricht, en 1673.
Saint-Georges (le marquis de), brigadier d'infanterie tt
colonel du régiment du Roi, a le bras cassé au combat de Saint-Denis, en 1678. Il meurt de ses blessures.
Saiht-Gborges (le b' de) capitaine au régiment de Normandie) blessé au combat de Ghiari, en 17(H» fut tuéto •iége de Turin» en 1706.
Saiit-Georgës (le s' de), capitaine au légimeiit depiis Guyenne, tué au siège d'Aire en ITIO.
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SAorr-Oioiêii (le s' dé) «yde-raaréchal-des-Iogis dé Parmée, blessé à la bataille de Fontenoyi en 1745«
8AiM*Oioiietfs Qe §' de), capitaine au ré(i;ltfiéût de Bôurbonnaia, taé au siège de Philisbourg, en 1784.
Saint-Gborges (le s' de), chevalier de Baint-Loois, lieutenant des grenadiers au régiment de Bouzols, depuis Mailly el Guyenne, etc., ensuite dans celui de Yiennûls, fut blessé en 1148 à la défense du pont de Dingelfingen.
Saiht - Germain (le s' de), blessé en 1629 au siège de Boi8*l»*Duc (M^rmre de 1629).
Saoit 'Germain (le s' de), capitaine de cavalerie, est blessé devant Turin, en 1640.
Saint-Germain (le s' de) est blessé ausiégedeOratelines, en 1844.
SAniT-GBRMAiN (le S* de) eommissaife d'artillerie, est blessé à la prise de Camaras« en 1645.
Saint-Oirmain (le s' de), lieutenant, est blessé au combat de Givital, en 1648.
SAiirr-GBRMAiN (le s* de), aide de camp, capitaine au régiment de Montpezat, est tué au combat donné entre Tarmée du Roi et celle des Espagnols sur la riviftre de Bormida en Milanais, en 1654.
SàiNT-GsRMAiH (le chevalier de), enseigne evx gardes françoiaes, tué en 1664 à Teipéditien de Oigerjr.
Saint-Germain (le s' de), aide de camp, capitaine au régiuiMt de Montpeiat, est blessé au siège de Maestriobt, en
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SAiiiT-GsRiiAiif (le s' ie)y capitaine au riment de SauXi est tué au siège de Puicerda, en 1678.
SAiNT-GKRJura (le s' de), lieutenant au régimoit de la Tour du Pin^ depuis Béarn» puis capitaine dans celuy d'A* genoisy etc., chevalier de Saint-Louis, fut blessé à la bataille de Greweldt, en 1758.
Saint-Gért (Jean de), seigneur et baron de Magnas, lieutenant-colonel du régiment de Picardie, tué au n^ de Montpellier, en 1622.
Sâintenag (le s' de) , major du régiment du Roi , est blessé à la bataille de Hastembeck, en 1757.
Saint-Clément, capitaine des grenadiers du régiment de Champagne, blessé à mort à la bataille de Fleurus, le 1*' juillet 1690.
Saint-Denis (le s' de), capitaine au régiment de Bourbonnais, blessé au siège de Mayence, en 1689.
Saint-Egeat (le s' de), général des galères de la religion, est tué le 16 janvier 1647 de cinq mousquetades à l'abordage de Y Amiral d* Alger.
Saut-Élan (le s' de) est tué le 11 août 1676 au si^ de Maestricht.
Saint-Éub (le s' de), major du régiment de Picardie, est tué le 20 juin 1641, au siège d'Aire.
Saint-Estisnne, sous-lieutenant au régiment de Champagne, blessé à la jambe à la bataille de Fleuras, le 1* jmilet 1690.
SAiHTB*-FAin (le chevalier de), aide de camp, est bkasé à la bataille de Rethel, en 1650.
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Sauitb-Fot Qe s' de), capitaine dans le régiment de Picardie, est tué à la bataille de Sintzins, en 1674.
Saihtb-Fot (le s' de), capitaine au régiment d*Bnghien, esl loé à la reprise de Sarlat par les troupes du Roi, en 1653.
SAmr-GBOBGEs, lieutenant à la brigade d'Artois» tué à la bataille de Staffarde, le 18 août 1690.
• Saiiit-Gbobgbs Qe s' de), lieutenant au régiment Dévils, grièfement blessé à l'attaque des murs de Grémont, en janfier 1602.
SAiHT-GiLDia (le seigneur de)» tué à la bataille de Poitiers^ enl3S6.
SiniT-GiLLES (Olivier de), chevalier, tué à la bataille de Poitiers, en 1356.
Saint-Gilles (Bertrand de)» sénéchal de Hainaut, tué k la bataille d'Azincourt, 1415.
Saoit-Gillbs (le s' de), officier au régiment du prince Maurice, est blessé le 6 mars 1653 à la défaite de la brigade du marquis d'Aubeterre, dans le Périgord, par les troupes du Roi.
Saiht-Gilles (le s' de), lieutenant au régiment royal des vaisseaux, fut blessé en 1712 à l'attaque des retranchements de Denain.
Saoit-Glas (le s' de), aide de camp» meurt des blessures qa'il avait reçues au passage de la Sègre, en 1645.
Saiht-Glan (le s" de), capitaine au régiment de Bourbonnoîs» tué à ta défense de Maestricht, en 1676.
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■à0it»Gui (le s' de)i major du régimelit d0 FkNifdio, tué
au siège d'AlM*» en 1641.
SAmt'^HUfàlRB (Fraoçoia de), leigneiir de BalnUHiliife, gentilhomme ordinaire de la miiton du Roy et midtie dlio»
tel du duc de Montpensier, tué à la bataille de Montcontour, en iSdd.
Saint-Hilaire (le s' de) est blessé et fait prisonnier ao combat du 18 Janvier 464t, près de Ynlft, en Getalôgno.
Saint-Hiiaire (le s' de), commissaire provincial dQ TiN tillerie, reçoit trois blessures à l'ouverture de la tranchée devant l^ortô-^Longone, en 4646/
Saint-Hilaire (le s^ de), son frère, commandant rartillerie sous le comte de Cossé, est blessé au combat donné entre l'armée du Roi et celle des Espagnols sur la rivière de Boi^ ipiçla, ea MUapais. II est tué au siège d'Ortoy^ en RoUande, en lelSL
Saint-Hilairb (le s"^ de), capitaine au régimeiit depuis Guyenne^ blessé & la défense de Landau, en 1702.
SAtnT^iLAiRB (le s' de), capitaine aux garàes, a le bras droit emporté d'un boulet de canon devant le Qttesnoy, Id 23 septembre 17121.
SAint^HitAiRE (ie s' de), lieutenant au régiment de Tèoraine, est tué à la bataille de Todenhausen, en 1759.
SAnrr-HfiAiRB (le s* de), capitaine au régiment de No^ mandie. Infanterie, est tué & Pafbire du 16 octobre 1760, près de Rh^iberg.
SAiNT-HiudMi M Ckm&omBtf, ehef de brigade, ensetgue
de niisito 4q port de Aoobefort| iQQrtjiur }(;:pp^tç&ix commandé par M. de Méselier, le ib novembre 1735.
BÂiK^HTVfOLiffB (le B^ de)^ lieutenant ai| ii^aiept de Champagne, blessé an tiége de Liuieaibouri, w 1Q84.
SAlîrTB-HiiliiB (le b' de), éomtiiAiideiit la compagnie franche du comte de Quincé, est dangereusement Ulfessé 4aaii une r^^cpotre ^vec l'^ppemi dai^s le Milanais, près de U yalUe 4e Çe^ia, m f 655.
SAUfTE-HÉLÈNE (le s' dc) a une jambe cassée dkh^ uM eeeaitiioiietNi e?ee les Aogleîs, près d§ Q^ébao, #p 1691|
SAmT£-HER]iufE (le baron d^), tué en 162d au Siégé dé 6oÎ9-I^Ouc {Mercure de 1629).
8Aflm-H0!feiifiie bé RiOser, Uênlenant de veiesean du port de Dunkerque^ mon û% tés bleesures sup le ËlmaraU^ commandé pet* M. de TèUi^oiivre) le S9 may if07é
Sainte-Honorine (le s' de), chevau-léger de la garde dû Roy, bleftsé à la bataille d'Ettingen, en 1148.
Saint-Jacque, lieutenant du régiment de Grancey, blessé à la bataille de StaSarde le 18 août 1690.
8Anrr>-JAQauB(i (de)» d'ebord garde-étendard de mmw
durant 8 ans, et 2 ans garde du Koi, enieigne de g^ère l^ 15 janvier 1693, tué devant Barcelone le 12 août 1697.
Saint-Jol (le i^ de)) lieutenaBtau régiment de Be<mvoi»i0, blessé à la bataille de Rosback, en 1757.
SAiw-jAin (le capttaiM de), tué au siège de Montauban, en 1563 (de Thou).
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Saiht-Jamb (le seigneur de)/ta6 au siège de Poitiers eo
SAmr-JiJDS (le s' de), mousquetaire de la garde du Roy, blessé au siège de Maestricht^ eo 1673.
SainivJbaii (Renaud de), tué à la défense de Saint-Dents, en 1435.
Saint- Jean (le capitaine de), tué au service d'Henry m, à la porte de Chartres, en 1589, au momeïit où on Temmenoit prisonnier.
Saint- Jean d'Honoxtx (Antoine de) dit le capitaine d^Bo» nouXj capitaine de trois cents hommes de pied au régiment de Brissac, le 5 novembre 1567, mestre de camp du régiment de Piémont le 30 décembre suivant, etc., gouverneur de Saint-Maiseant en 1569, fut blessé en la môme année au siège de Poitiers d'un coup de mousquet dont la balle perça son casque et luy entra dans la tôte, fut trépané et mourut peu de jours après.
Saint-Jean (le s'), maître des mineurs, est blessé à la tranchée devant Aire, le 20 juillet 1641.
Saint Jean (le s' de), commandant le régiment de Ranzau, est tué ou fait prisonnier en perçant les escadrons qui empêchaient le sieur d'Hocquincourt de se jeter dans Soissons, en 1650.
Saint-Jean (le s' de), capitaine au régiment de Saint- Vallier, est tué au siège de Candie, en 1669.
Saint-Jean (le baron de), mestre de camp de cavalerie, est blessé d'un coup de mousquet dans le ventre au siège de Charleroy, en 1673.
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SAiifT-jBAïf (le 8' de), très célèbre partisan, est tué le 20 avril 1676 dans les bois de Saint-Hubert, dans le Luxembourg. Il commandait un détachement qui, après avoir enlevé un parti, fut enveloppé par une troupe de cavaliers qui le massacrèrent de sang-froid lui et toute sa troupe, après lui avoir crié qu'il y aurait bon quartier.
SAnnvJEAN (le s' de), lieutenant au régiment Lyonnoia, est blessé au siège de Luxembourg, en 1684.
Saint- Jean Qe s' de), oifflcier au régiment de Normandie, toé au siège de Turin en 1706.
SuirT-JiJUEE^DB-BALEURE (Gabriel de), tué au siège de Toscanelle, sous Charles YIU.
Sadit-Julien (le capitaine de). Basque, tué au siège de Pavie en 1524.
Sadit-Juub!! (Mathurin de), seigneur de la Oeneste, tué à la bataille de Saint-Denis, en 1567, près du connétable de Montmorency, qui l'affectionnoit beaucoup.
Sâint-Juueii (Mathurin de), seigneur du Teyrat, tué lors des guerres civiles, en 1590.
SAnrr-JuLiEN (Joseph de), son frère, seigneur de Saint- Marc, tué à la bataille d'Issoire à l'âge de 27 ans.
SAnrr-JnujEN-ULLÀND (le s' de), capitaine au régiment de la Reine, est tué au siège de Gourtray en 1646.
SAni T-JuuEif (Foucaud de), tué au siège de Vic-l^omte en Auvergne {Histoire de Berry, par la Thaumassiere, Bourges, 1689).
Sànrr-JuLiER (Joseph de), conmiandant une compagnie
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de ctiFilerie tooi le comla de Soissoot, lue ta tiége de b Rochelle.
SàOT-JnuBsi (Fnpçois de), seigoeor de nn^es «I de Champagne, coloqel d*iui régûnent d'infanterie, tué à U bataille de NordUngoe, en 1645.
Sai5t-Jcue!c (le s' de), capitaine an régiment de dragons Fimarcon, tué ^ l'attaque de Crémone, janvier ITOt.
SAnrr-JuyEi (le s' de), lieutenant an régiment de Pica^ die, blessé à la bataille de GoastaDa, m 1734.
SAOiT-JnuE!i (le s' de), lieutenant an régiment de Boorbonnois, taé à Tafiaire diSiiles, en 1787.
Saot-Juijeii (le s' de), capitaine au régiment de Tooraine, blessé à la bataille de M inden, en 1750.
SAiHT-JiniBR 0» cheyalier de), capitaine au mêiqe régimentf btoisé à la même bataiUe, en 1759.
Sainte>Juliettg (le s' de), enseigne aux gardes , eêt lui à la bataiUe de Caxal, en 1640.
Sahit-Jus (le s' de), blessé en 1699, dans la guerre el contre les religionnaires de Languedoc (Mercure de 1629).
SAiifT-JnST (Maurice de), seigneur de Guigne, maréchal 4^s logis de U compagnie des gendarmes du seigneur d'Halincoiiri I et capitaine commandant au château de Mions en Dauphiné, tué d'un coup de canon au siège de Priras, en 1619.
Saint-Just (Jean de), lieutenant au régiment de Châletuneuf, tué d'un coup de hache à la bataille de Gonsarbuck, en
S40fT4i78T (Bl«ts6 de), capitaine aa régiment da Rauvilley cammandant an obâtaaa deLioques, puis à Toumebam an Artoia» eal le braa oasaé d'an coup da canon lur la brMia au aiége da Gravelines, an 16M.
Saiht-Jcst (Antoine de), son àls, capitaine au régiment d'Artois, dangereusement blessé au passage du llliin, ei| 1672, auprès du duc deLongueville, qui y fut tué, fut encore b{assé| en 197S> daaa una action qui eut lieu à fierkembailm.
Sai!it-J08T (François da), son autre fils, seigneur de la Polie, capitaine au régiment de Feuquières, infanterie, reçut en 1614 tin coup de pique dans le bas-Tentre au combat da Séoeff en 1074, ftat encore blessé en 4678 d'un coup de mousquet an combat du pont de Rhinfelds, et mourut amt IttvaHdes.
Saoit-Just, cornette du régiment de Semon, blessa | |f bataille de Staffarde, le 18 août 1690.
SÀniT-JnsT 06 BaiLLEiiPRÉ (Biaise de), autre flU» ingénieur pour les fortifications de Dunkerque, blessé au siège d^ Fumes, en 1693.
Saikt-Icst (le s' de), lieutenant au ré^ment d'Auvergne, Meaaé à la la bataille de Clostercamps, en 1760.
SAmr-LAHBERT, lieutenant du régiment Fimarcon, blessé à U bataille de Btaffkrda, le 18 août 1691 .
SAniT-LABT (Pierre ou Per. de), baron deBeilegarde, che- ▼alier de l'ordre du Roy, capitaine da 60 hommes d'armes de ses ordonnances, sénéchal et gouverneur de Toulouse et d'Albigeois, mourut en 1570 d'un coup de mousquet qu'il rmçai au pied pendant le siège deMazëres, au mois de juillet »69.
f 72 L'mp6T m sato.
Sajoit-Labt (César de), seigneur de Bellegarde el de Termes, chevalier de l'ordre du Roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre, capitaine de 50 hommes d'armes de ses ordonnances, gouverneur de Saluées, de Saintonge, d'Angoumois, du pays d'Aunis et de la Rochelle^ mourut de plusieurs blessures qu'il reçut à la bataille de Goutras, eo
Sâint-Làrt et de Termes (Royer de), dit de Bellegarde, duc de Bellegarde, pair et grand écuyer de France, baron de Termes, marquis de Versoy, chevalier des ordres du Roy, premier gentilhomme de sa chambre, maître de sa garderobe, conseiller en conseil privé, gouverneur de Bourgogae et de Bresse, surintendant de la maison et premier gentilhomme de la chambre de Gaston, duc d'Orléans, fat biesii au siège de Dreux, en 1573; il mourut à Paris le iS juillet
Sahit-Lart (César- Auguste de), baron de Termes, grand écuyer de France, chevalier des ordres du Roy, mort d^one blessure qu'il reçut au bras au siège de Clérac, en 1621.
Saint-Laurens (le s' de), lieutenant dans les troupes de li marine, tué en 1706 dans un combat contre les Gamisardi {Histoire des Camisards),
Sadit-Làueence, lieutenant au régiment de Saint-Manris, tué à la bataille de Staffarde, le 18 août 1690.
Db SAmT-LiAURBNT (V. GeRVAIS DE SaINT-LaURBIIT).
Saint-Laurent (le s' de), est tué en défendant une redoute entre Ruminghen et Hennin, en 1638.
Saott-Laurens (le chevalier de), lieutenant au régiment
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d'infanterie de Harconrty est blessé à la levée dn siège de Lérida en 4646.
SADrT-LàURENTQe s' de), lieutenant an régiment de Ghonpes, est blessé au combat de Crémone en 4648.
Sadit-Lauroit (le s' de), capitaine dans le régiment de Piémont, est tué devant Tournai en 1745.
Sadit-Lauser (le s' de), officier au régiment du Rourè, est blessé à la bataille du Tessin en 1636.
SAin-LAZABBE (le s' de), capitaine au régiment de Normandie, blessé au siège de Saint- Antoine, en 1622.
SA0nr-LÉ6ER (Charles de), baron de Reuillj, seigneur de Saint-Léger, chevalier de Tordre du Roy et gouverneur de Chalon-sur-Saône, se signala à la prise de cette ville, et fut tué d'un coup de pistolet le 22 mars 1593.
Saiht-Léger (le s' de) est tué le 13 août 1643 an siège deTrin.
SàoiT-LÉGER (le s' de) est blessé le 16 octobre 1655 au siège de Bergue.
SàniT-LÉGER (le s' de), capitaine au régiment de Navarre, reçoit deux blessures à la prise de Bergue, en 1667.
Saoit-Léger (le s' de), capitaine au régiment de Navarre, blessé au siège de Wodrden en 1672.
SAiXT-LâeBR (le s' de), capitaine au régiment de Languedoc, est blessé au siège de Luxembourg en 1684.
SAiNT-LÉGEa (le s' de), gendarme de la garde du roy, blessé i la bataille d'Ettingen, en 1743.
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S40iT-UGail (le i' de), Heuteiuait de gMnaditrt «o régiment de Nice, blessé d'un coup de fusil k la tête aa liége du fort Saint-Philippe, en 1756.
Saint-Légie (le ft' de), capitaine au ragimeDt dlîoshiea, blessé à la poitrine à la bataille de Minden, en 1759.
Saimt-Légier (le i' de), enseigne de vaisseau , tué sur Vlllustre dans le combat du bailli de SufiTren aux Indes, le 8 ^ptembre 478S, devant Trinquemalay, ooDlre air Edward Hugues.
Saint-Légisr de ul Sàquts, capitaine de vaiaafaug comptait, en 17i4, 53 ans de services, quatre cooibata de iiier«iin combat de terre et U campagnes. Blessé dangereusement à la cuisse en 1713, h Rio^aneiro, dans un eombal contre un régiment anglais.
Sâint-Lévis (le s' de), capitaine au régiment de Navarre, blessé au siège d'Armentières, en 1647.
Saiiit-Lêon (le s' de), capitaine au régiment de Navarre, est blessé le 12 août 1658 à la tranchée devant Mortara.
SAiifT-LÉoifAaD (le s' de), capitaine au régiment de Pica^ die, blessé à la bataille de Lens en 1648.
8Aiirr-*LiBU (le s' de), reçoit plusieurs blessures en défeodant Arras assiégé par les Espagnols en 1054.
SaihisLibu (le s' de), maréchal de camp, eei dangireasement blessé à la prise de Bergoe en 1667.
SiJiiT«»LiiiKi (le s' de), capitaine au régimeiil de Navarre, blessé au aiégede Bergue en 1667.
Sawt^LÙ (le s' deX ingénieur, est tué à U pliât di Avt de Linck en 1676.
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Sauit-Loubt (la §' de), Ueutenafit de cba^seurs, tué à la déltest de Geasel en 1761.
Saott-Louis (le s' de), lieutenant au régiment de la Reine, •il iaé deTAQt la Tille de Lena en 1647.
Saint-Louis (le s' de), major du régiment de Conty, cavalerie» eet toé le 10 août 1640, à la défaite de oinq cents Lorrains sur la Moselle par le marquis de MaroUes.
BAurr-Loup (le capitaine), lieutenant de la compagnie des gendarmes du seigneur Strozzi, fut tué en 1560 au combat de la Rocbe*la-Belle, s'étant mis au devant d'un coup que Foa portait à ce général, auquel il sauva la vie en lui sacrifiant la sienne. Il donna dans cette journée des preuves de la plus grande valeur.
a4iivT4#ouf (le s' de) UA grièvement blessé au combat d'Altenheim en 1675.
SÀiifT-Loup(de), lieutenant de vaisseau, du port de Rochefort, tué aux Iles, le 20 mars 1692.
SaoïT^LoTKi (le s' de), cornette des gardes du vicomte de Turenne, est tué à côté de ce général à la bataille de SintzeiUp en 1674.
Sâurr-LoTBa (de)) enseigne de vaisseau du port de Brest, mort à Siam, en 1600.
SannsLuc (le s' de), officier de cavalerie, tué en 1627 à la descente des Anglais dans l'ile de Rhé {Mermurê de 1687).
CAitr-Luc (le s' de) , maréchal des logis des chevaulécere de la garde et premier sous-aide<>major de la gendarmerie, tué 4 la bataille de la MarsaiUe» en 1603.
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Sâutt-Luc de Tesson, enseigne de vaisseaa da port de Rochefort, mort sur la ThétiSy commandée par M. le cheTilier de la Rochalar, le 17 novembre 1702.
SAiNTV-LncES (le s' de), capitaine au régiment géneroîs, est blessé à la bataille de Cassel, en 1677.
SÀiRTE-LiyiÈRE (le s' de), mestre de camp d'un réginieot, tué à la bataille de la Marsaille, en 1693.
Saint-BIàunes (le s' de), tué en 1589 à l'attaque des finbourgs de Tours (de Tbou).
SAiNT-HALms (le s' de)^ capitaine de grenadiers au régiment de Piémont et chevalier de Saint-LouiSy tuéau'cofflbat d'Oudenarde, en 1708.
Saint-Mamet (le sieur de), sert en qualité d'aide de camp au siège de Gftni, en 1641 : il est tué le 14 août 1643 aa siège de Trin.
Saint-Marc (Y. de Saint-Mabgq).
Saint-Uarg (le s' de), capitaine au régiment de Vaol)ecouTy est tué, en 1635, au siège du château de Moyen, en Lorraine.
Saint-Marc (le s' de), enseigne, est tué le 3 octobre i^ dans le village de Montier-sur-Saut, près de Bar, dans use affaire avec deux ou trois cents Croates.
Saint-Marc (le s^ de) est blessé à la prise de honévDBi en 1638.
Saint-Marc (le chevalier de), en garnison à Aiz, est tué dans une rencontre prèsde Barjoulz, en Provence, eo 1649^
Saint-Marc (de), lieutenant du régiment de bombarditfit blessé au siège de Mayence, le... septembre 1689.
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Saint-Marc Monteils de Lissag, enseigne de vaisseau du port de Toulon, tué aux Gévennes, le 14 mars 1704.
Saint-Marc (le s' de), capitaine de bombardiers, est tué à Tattaque générale donnée le 11 septembre 1714, à la prise de Barcelone.
£aikt-Marc (le s' de), lieutenant de grenadiers au régiment de Bourbonnois, tué au siège d'Ypres, en 1744.
Saint-Marc (le s' de), cornette de carabiniers, blessé de trois coups de bayonette à la bataille deMinden, en 1759.
Saint-Marceau (le s' de), capitaine des volontaires du Hainaut, esl tué à la retraite de Duderstatt, en 1761.
Saint-Marcel (le s'), est blessé à mort au siège de Candie» en 1669.
Saint-Marcel (le s'), lieutenant au régiment Dauphin, est blesbé au siège de Maastricht, en 1673.
Saint-Mahcel d'Albon (le chevalier de), enseigne de vais* seau du port de Toulon, tué à l'abordage d'une caïque, en décembre 1682.
Saint-Marco (Gaudefroy de), tué à la bataille d'Azmcourt en 1415.
Saint-Mars (le s' de), colonel du régiment royal dragons, tué à la bataille de Nervinde, en 1693.
Saint-Mars (le s' de), capitaine au régiment de Poly ca* valierie, blessé à la bataille de Mindcn, en 1759.
Saint-Marsol (le s' do), aide-de-camp, est blessé au siège de Turin, en 1640. 11 sert en celte qualité à la bataille ga-
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gnée sur les Espagnols, le 11 juillet 1640, deiani oette place.
Saimt-Marttal (le s' de), capitaine an régimeol de Normandie, tué en Bavière, en 1743.
Saint-Martial (le s' de), capitaine au régiment de Bourbonnois, blessé au combat de Warbourg, en 1760.
Saint-Martin (de). (Voy. de Montblamc-de-Saint-Mab-
tlH.)
Saint-Martin (le capitaine de) tué à la défaite des François prêt de Pampelune, en 1521.
Saint-Martin (le s' de), lieutenant au régiment de Navarre, blessé à la bataille de Seneff, en 1674.
Saint-Martin (le s' de), officier au môme régiment, blessé à la bataille de Malplaquet, en 1709.
Saint-Martin (le s*^ de), chevalier de Saint-Louis, capitaine de gi^cnadiers au régiment de Piémont, tué au combat de Luzara, en 1702.
Saint-Martin (le s"^ de), lieutenant au même régiment, blessé au siège de Doiiay, en 1710.
Saint-Martin (le s^ de), sous-lieutenant au régiment de Feuquières, tué à la bataille de Seneif, en 1674.
Saint-Martin (le s' de), lieutenant au régiment royal des vaisseaux, blessé à la même bataille de Seneff, en 1674.
Saint-Martin (le s' de) , chevalier de Saint-Louis, lieolenanl-^olcmel du régiment depuis Berry, tué à la bataîU^ de Sundersbausen, en 1758.
Saint-Martin (le s' de), lieutenant au fégimeùt de Brisèftc, blessé à la bataille de Rosback, en 1757.
Saint-Martin (le s' de), capitaine au régiment de Picardie, blessé à la bataille de Parme en 1734, mourut à Slrasbcn^g en 174...
Saint-Martin-d'Agué (Joseph-Philippes de), marquis de Rivarolles , chevalier grand-croix de l'ordre royal et militaire de St-Louis et lieutenant-général des armées du Roy ^ eut une jambe emportée d'un coup de canon au siège dePuicerda^ en 1678; deux ans après, il fut encore grièvement blessé à la défense du pont de Kehl, et ayant eu sa jambe de bois emportée d'un boulet de canon à la bataille dô Nerwinde, en 1693, au diable les sots, s'écria-t-il, qui ne savent pas que fen ay (T autres dans mon équipage; il mourut eti 1704.
Saint-Maiitin (le s' de), aide-de-camp du comte de Lorge, est blessé au combat d'Altenheim et a un cheval tué sous lai.
Saint-Martin (le s' de), capitaine, est blessé à la bataille de Uethel.
Saint-Martin (le s' de), brigadier des gardes du corps, blessé d'un coup de mousquet à la tète, au siège de Besançon, en 1674.
Saint-Martin (le s' de), reçoit un coup de mousquet au siège d'Oberchenheim en 1636. Il est blessé le 14 avril 1637 en repoussant, comme volontaire, quatre cent cinquante espagnols qui avaient fait une sortie du grand fort de nie Sainte-Marguerite.
Saint-Martin (le s'), ingénieur, est tué à la tranchée devant Aire, le 19 juillet 1641.
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Saint-Martin (le s' de), commandant le régiment de Hontaignac^ reçoit plusieurs blessures en contribuant à la défaite d'uD parti de croquans daus le Périgord, en 1637.
Saint-Martin de Grave (le s' de), lieutenant de l'artillerie, sert avec distinction à la bataille de Nortlinguen, puis il est blessé devant Mardik, en 1646, et rend des services signalés au siège de Dunkerque.
Saint-Martin (le s^de), lieutenant au régiment de Langue* doc, est blessé au siège de Luxembourg, en 1684.
Saint-Martin (le s' de), lieutenant au régiment du Roy, a la jambe emportée à la bataille de Rocroy, en 1643; puis est blessé encore dans une rencontre avec l'ennemi^ près de Luxembourg.
Sainte-Maison (ie s*^), lieutenant au régiment royal, est blessé au siège de Luxembourg, eu 1684.
Sainte-Marie (les seigneurs de), l'un capitaine et l'autre lieutenant au régiment de Champagne, tués au siège de U Rochelle, en 1573.
Sainte-Marie (Jaques de), chevalier de Malte, tué au combat de Negrepelice sous Louis XIIL
Sainte-Marie (le s' de), lieutenant de la mestre de camp et sergent-major des dragons de Mahé, chargé d'escorter un convoi du pont Saint-Vincent à Épinay, reçoit deux blessures en perçant courageusement les gardes du duc Charles, en 1635.
Sainte-Marie (le s' de) est blessé le 30 novembre 1639 à la défaite des rebelles d'Avraiichc-?, près de cette place.
Sainte-Marie (le sieur de), cornette au régiment de Saint-
Simon, est blessédans une escarmouche avec une partiedes garnisons de Fragues et de Lérida en 1646.
Saihtb-Marie (le s' de), capitaine de cavalerie au régiment de Saint-Simon, est dangereusement blessé dans le combat gagné le 27 avril 1652 sur les Espagnols, devant Barcelone.
SAniTE-MARiE (le S' de), chevalier de Saint-Louis et capitaine de frégate, mourut criblé de blessures qu'il avait reçues dans les guerres de Louis XIY.
SAiifTE-MARiE(le s' de), capitaine au régiment de Piémont, blessé au siège de Luxembourg en 1684, fut tué à la bataille de Malplaquet en 1709.
Sainte-Marie (le s' de), capitaine au régiment de Pons, blessé au siège de Philisbourg en 1731.
Sainte-Marie (le s' de), chevau-léger de la garde du roy, tué à la bataille d'Ettingen eu 1743.
Sainte-Marie-Longpie (le s' de), cheva(i-l»?ger de la garde du roy, tué au siège de Mons en 1691.
Sainte-Marthk (Abel de), seigneur d'Eslrepied, capitaine au régiment de Navarre, tué à l'expédition de Gigery en
SACfTE-MARTnE ( le s' de), capitaine des grenadiers d'Auvergne, est blessé le 28 mai 1684 au siège de Luxembourg.
SAiNTE-MARTnE (Picrre-Gauchcr, dit Scevole de),son frère, Capitaine au régiment d'Espagay , tué à Ardembourg en
Sainte-Marthe (le sieur de), fils du gouverneur de la Mar-
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tioique^ tigé de qainze ans, est taé an Gombai naval a?ec
les Hollandais à Tabago en 1677.
Saiutb-Maurs (Cbarles-François de), baron de Montansier, tué au siège de Laon en 1594.
Sainte-Maure, (Joachim de), tué au siège de Montpellier SQUS Louis XIIL
Sainte-Maurb (Antoine de), son frère, taé an siège de La Rochelle.
SAnfTB-MAUKB (Hector de), baron de Montauiier, appelé le marquis de Montauzier, mestre de camp d'un régiment et maréchal de camp, blessé d'un coup de pierre dans la Taiteline lorsqu'il attaqua et força l'armée espagnole aux bains de Bormio, mourut de cette blessure 15 jours après, au mois de juillet 1635.
Sainte-Maure, sieur de Montauzier, se trouva au siège de Montaigu, se rend maître du château de Horlay en Franche- Comté et est blessé légèrement au siège de Bléteraps en
SAiNTE-MAURE(Léon de), marquis d'Ozellac, tué aux barricades de Paris en 1648.
Sainte-Maure, sieur de Montausier, reçoit trois blessures à TafFaire du 17 juin 1652 avec le colonel Balthasard, entre Sastier et Montausier.
Sainte-Maure (Charles, dit le marquisde), chevalier commandeur de l'ordre royal et militaire de Saint-Louis et lieutenant général des armées navales, fut blessé au combat deMalaga en 1704.
SAnn'B-MAURB (Louisde), seigneur d'Origny,monsqueUir6
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du roy de la 2* compagnie, reçut au siège de Dôle un coup de feu à la tète pour lequel il fut trépané.
SAnfTE-MAURE (Gabriel-Jaques de), son fils, capitaine au régiment de Montboisier et ayde de camp du Duc de Vendôme, tué au siège de Douay en 1710.
Sainte-Mauke (Charles de), duc de Montauzier, pair de France, chevalier des ordres du roy, marquis de Rambouillet et de Pisany, comte de Berkeim en Alsace et de Tolmont sur Gironde, gouverneur du grand Dauphin, premier gentilhomme de sa chambre et maître de sa garderobe, Maréchal de camp, gouverneur deSaintonge, d'Angoumois etde oNrmandie, Lieutenant général en Alsace, Gouverneur de Rouen, de Gaen, de Dieppe et du Pont-de-l'Arche, reçut plusieurs blessures au bras gauche, lorsqu'il défit une partie de l'armée des rebelles à Mon tancées en Pèrigord et en resta estropié; il mourut à Paris le 17 mars 1690,
Sainte-Maur (le comte de), tué à la bataille de Spire en
Saint-Maurice (le chevalier de), lieutenant au régiment de Champagne, est tué au combat du 12 août 1645, au poste de la montagne près des Aveillans.
Saint-Maurice (le s' de), capitaine au régiment royal, et le sieur de Saint-Maurice, lieutenant au régiment du roi, sont tués au siège de MaSstricht en 1673.
Saint-Maurice, lieutenant du régiment de Flandres, blessé à la bataille de SUfi'arde, le 18 aoust 1690.
Saint-Maurice (le s' de), capitaine de grenadiers au régiment royal, est blessé et fait prisonnier dans le village de
Derbach où il est attaqué pendant la nuit par un parti de trois cents hommes, en i694.
Sauit-Maurige (le s' de), chevalier de Saint-Louis, capitaine aux gardes françoises, blessé à la bataille d'Ettingen en 1743.
Saint-Maurice (le sieur de), capitaine au régiment de Picardie, est blessé à la bataille de Hastembeck, en 4757.
Saint-Maurice (le sieur de), capitaine au régiment de Brissac, est blessé à la bataille de Rosback en 1757.
Saint-Mauris (le s' de), lieutenant au régiment de Champagne, fut blessé après la bataille de Liorens en 1645.
Saint-Mauris (le s' dô), capitaine au régiment de BeaiH fremont, fut blessé à la journée du 11 août 1760.
Saint-Mauris ( Marie - Alexandre - Léonor - Louis - César), prince de Montbarrey et du St-Empire, chevalier des ordres du roy, lieutenant général de ses armées, capitaine-colonel des Suisses de Monsieur, ministre et secrétaire d'Etat de la guerre, blessé au combat de Warbourgen 1760.
Saint-Macris (Philibert-Roland, comte de), chevalier de Saint-Louis, major du régiment royal cavallerie avec rang de lieutenant-colonel, puis lieutenant de roy de Joux et de Pontarlier, blessé à la bataille d'Ettingen en 1743, obtint sa retraite en 1764.
Saint-Mesgrin (le s' de), capitaine lieutenant deschevaalégers, tué à la bataille de Saint-Antoine en 1652.
Saint-Mesiiin (le s"" de), lieutenant de la meslre de campi
est tué à la bataille gagnée sur les Espagnols le 11 juillet 1640, devant Turin.
Sacvt-Meymt (le chevalier de), enseigne de vaisseau du port de Brest, tué sur la Jolie le 3 aoust 1696.
Saint-Mezer (le s' de), capitaine au régiment du roy, est blessé au siège de Maestricht en 1673.
Saint-Micaud (le s^ de), capitaine au régiment Trassy cavallerie, blessé en 1644 au siège de Fribonrg {Mercure de 1644).
Saint-Michel (le s' de), est tué d*un coup de canon ail siège de Domvillers, en 1637.
SAnrr-MiCHBL (le s' de), capitaine de brûlot de l'armée navale du roi, a la cuisse emportée d'un coup de canon à la prise de Larédo en Biscaye, en 1639.
SAniT-MiCHEL (les' de), lieutenant au régiment d'Uxelies, est blessé au combat de Crémone le 30 juin 1648.
Saitct-Michel (le s' de), sergent, est tué à la tranchée devant la tour Saint-Nicolas de La Rochelle, en 1651.
Sac«t-Michel (le s' de), est tué au siège de Candie en
Sacit-Michel, enseigne de vaisseau, créé capitaine de brûlot le 2 janvier 1672, tué au combat du 7 juin 1673.
Saint-Michel d'Auzat, lieutenant de frégate du port de Rochefort, tué auxislesen 1713.
Saint-Montau (le s' de), capitaine au régiment de Condé, blessé à la jambe à la bataille de Minden en 1759.
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Saint-Nasare (le comté de), capitaine, est blessé en défendant la brèche du château de Rusignanen 1640.
Saint-Offange (le baron de) , colonel du régiment de Saint-Offange infanterie, fût tué en 1635 dans la Yalteline.
Saint-Oltve (le s'de), commissaire d*artillerîe, fui blessé au siège de Saint-Omer en 1638 (Mercure de 1638).
Sainte-Orce (le sr de), aide de camp, est blessé à TouTerture de la tranchée devant Renty en 1638.
Saint-Orici (le s' de), capitaine au régiment de Champagne, tué au combat de Sintzeim en 1674*
Sainton (le s' de), lieutenant d'artillerie, est blessé aa siège de Tbionville, puis il commande rartillerie au siège d'Yvoy.
Saint-Ouen (le s' de), lieutenant au régiment de Picardie, blessé au siège de Tbionville en 1643.
Saint-Ours (le s» de), officier de la colonie, fut légèrement blessé en 1757 à raifaire de Carillon, et malgré cette blessure, il se défend avec tant de fermeté qu'il oblige les ennemis à se retirer.
Saint-Ours (le sr de), capitaine au régiment d'Aumonl, est blessé dangereusement et fait prisonnier à la bataille de Todenhausen en 1759.
Saint-Ouyn (lesr de), lieutenant de la mestre decamP) est blessé au siège de Tbionville en 1643.
Saint-Outn (le chevalier de), est blessé devant Gigery en Afrique, en 1664.
Saint-Pabr (le s' de), ayde-major du régiment de Normandie, tué à la prise defiedarrieux en 1622.
Saint-Pair (le s' de), mousquetaire du roy delà !•"* compagnie, tué à la bataille d'Ettingen en 1743.
Saint-Pabdoux (de). (Voy. de Saint-Pbrdou).
Saint-Pastodr (Melchoir de), baron de Bonrepos, fut blessé d'un coup de pistolet dans la tôte à la bataille de Leucate en 1637 où le marquis d'Ambres, son beau-frère, lai donna le commandement des troupes qui étaient à ses ordres, lorsque ses blessures l'obligèrent à se retirer. On le présume le même que M. de Saint-Pastour qui fut blessé au siège de Gra vélines, en 1644.
Saint-Paul (François de), seigneur de Bidossau, gouverneur de Calais, fut mis en pièces d'un coup de canon au siège de celte ville, en 1596, en combattant vaillamment (dit M. de Thou) à la tête de sa compagnie.
Saint-Paul (ou Saint-Pol), maréchal de camp, est tué le 8 juin 1639, au siège de Tbionville.
Saint-Paul (le s'' de), mestre de camp, est blessé à la bataille de Cazal, may 1640.
Saint-Paul (le s' de), enseigne du régiment d'Harcourt, est blessé à cette même bataille de Gazai, 1640.
Saint-Paul (le s' de), officier au régiment de Bourdonné, est blessé au siège d'Arras en septembre 1640.
Saint-Paul (le s' de), colonel d'un régiment de son nom, est blessé le 17 octobre 1641 au siège de Demont.
Saint-Paul (le s' de), capitaine aux gardes, estblessé au siège du château deTortone, en septembre 1642.
e f^ éei. imUt àt camp, esl dlé dans le et IMi. pomî kt /wrîMmmn U camdUim hbessét^^m sue de Tsrragooe et en 1645 ao siège
Saot-^ajil lie sr ée). a^tre de camp d'en régiment d^infimisie* reçoit k 27 nax 1615 an même siège de Roses, an hani de la kcèrte, do«ie coops de piqae dans sa coirassey deox eomfs de uictiMiacl aa IraTets da eoq» , nn coup dTépfe aa travers de la caisse» et se défend encore Tépéa i la nuia, qaoiqae pefcé de pfas de lingt coups. — fl ert menlîoaoé comme mort de ses lilessores. — Il était fils de M. de Saint-PaoL qoe noos avons dit tné an siège de ThioB- TiDe.
Saot-Pacl (le s' de\ lîeatenant an régiment de Blirepoix, est blessé en escortant an convoi poar Balagnier. Août 1616.
SAnrr-PAUL Je s' de), capitaine au régiment d'UxelIes,esl blessé d*on ceap de pique à ia gorge an combat de Crérnone, jaiUet 1648. Il PaTaitété déjà an combat de CiTital.
SAcrr-PAUL (le s' de), capitaine aux Gardes Françoîses, Tendit sa compagnie en 1648, et fnt tné pendant les guerres civiles.
SAiriT-PACL (le s' de), gentilhomme du cardinal Mazario, reçoit un coup de fusil qui lui efQcnre la tôte, à l'attaque des retranchements des Espagnols, devant Fumes, 1648.
Sauit-Paul (le s' de), sous-lieutenant aux Gardes Françoises, tué à la bataille de Seneff en 1674.
Saint-Paul (le chevalier de) fut tué sous Louis XIV, dans
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le fameux combat aux mers du Nord^ où il donna les plus grandes marques de valeur.
Saint-Paul (le s» de), mestre de camp, fut blessé d'un coup de pique et de deux mousquetudes, dans l'armée du maréchal d'Estrées en Languedoc. {Mercure du temps.)
Saint-Paul (le s' de), exempt des Gardes du corps, tué au siège de Fauconnier en 1674.
Saint-Paul (le marquis de), est blessé à la prise de Coron sur les Turcs, en septembre 1685.
Saiht-Paul-Hécourt (le chevalier de), commandant une escadre de quatre vaisseaux du Roi, est tué sixrle Salùbury, en attaquant une flotte anglaise de douze vaisseaux de guerre, dans la mer Baltique, le 31 octobre 1705.
Saint-Paul (le s' de), capitaine au régiment de Picardie, blessé au pied à la bataille d'Hastembeck en 1757.
Saint-Paul (le s' de), lieutenant de grenadiers au régiment de Boisgeiin, tué dans l'armée de Soubise, à l'affaire du 28 juillet 1761, près d'IIoingen.
Saint-Pé. (Voy. DE Sempé.)
Saint-Pé (le s' de), est blessé le 9 juin 1638, à l'attaque du château d'Arnavi en Espagne.
Saint-Perdou (le s' Je), enseigne au régiment de Conty, tué à la dclaite des Bavarois par le duc d'Enghien sous Fribourg, en 1644. (Mercure de 1644.)
Saint-Peun (le s' de), capiUiine au régiment de Penthièvre, blessé à la bataille de Rosback en 1757.
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SaimT'Pbiui (Jules-Gilles de), chevalier de Saint-Louis, capitaine de carabiniers, blessé d'un coup de fea au bras à la bataille de Minden en 1759, obtint sa retraite en
Saint-Peuil (le s' de), tué au siège de Bois-^ie-Duc, ea 1629. {Mercure de 1629.)
Saint-Puall (Alexandre, marquis de), seigneur de Ville* franche et de Coulaages, mestre de camp d'un régiment de cavalierie de son nom et brigadier des armées du Roy« tué à la levée du siège de Turin en 4706.
Sahit-Pern (le s' de), capitaine au régiment de Peftlbièvre, est blessé h la bataille de Rosback en 1757.
SAmT-PKRN (le s' de), capitaine des carabiniers, est blessé d'un coup de feu au bras à la bataille de Todenhausen, en
Saint-Perrier (le s' de), capitaine, est blessé au siège de Porto-Longone en 1646.
Saint-Pey (de), ayde major au régiment de Jarzé, tucaa siège de Mayence en septembre 1689.
Saint-Pierie (le seigneur de), tué à la bataille d'Arincourt en 1415.
Saint-Pierre (le s' de), lieutenant au régiment de No^ mandie, blessé au siège de Gôni en 1641.
Saint-Pierre (le s' de), lieutenant dans le régiment * Yalmont, est blessé au siège d'Aire en 1641.
Saint-Pierre (le chevalier de), maréchal des logis de I* cavalerie, est blessé à la levée du siège de Lérida, en 10^*
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Saiht-Pierrb (le s' de)^ lieutenant au régiment royal des vaisseaux, blessé à la bataille de Senef en 1674.
SaikT'Pierre (le s' de), major an régiment Rebeoq, blessé à la bataille de Staffarde le 18 août 1690.
Sauit-Pieere (le s' de), brigadier d'infanterie et lieutenant-colonel du régiment de Saint- Valier, est dangereuse* ment blessé à la prise de Keiserlautern, en 1713.
Saint-Point (le s' de), commandant le régiment de Conly, est blessé au combat de Fribourg en 1644, et au siège de Mardick en 1646.
Saîwt-Pol (le sire Jacques de), tué à la bataille de Cour- Iray en 1307. (Chronique de Flandres.)
Saint-Poi (Jaques, comte de), maréchal de camp, tué à la bataille de Thionville en 1639.
Saint-Pol (le s' de), chevalier de Saint-Louis, capitaine de grenadiers au régiment de Champagne, puis major de Bourbon, blessé à la bataille de Parme en 1734.
Saint-Pol de Hécourt (Marc-Antoine de), chevalier de Saint-Louis, capitaine de vaisseaux el Tun des braves ofSciers de l'armée naivale de Louis XIY, ayant attaqué le 9 octobre 1705 plusieurs vaisseaux de guerre ennemis sur les côtes de Hollande, qui furent pris à l'abordage, cet homme intrépide s'étant avancé pour donner des ordres, reçut un coup dans la poitrine dont il mourut sur-le-champ. Son corps ayant été conduit à Dunkerque, on s'empressa de luy rendre les honneurs dus à sa valeur et à sa naissance.
Saint-Poupin (le s" de), enseigne de vaisseau du port de Rochefort, mort aux Isles en 1692.
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Saint-Pons (le s' de), lieutenant au régiment de Maiily, blessé à la bataille de Rosback en 1757»
Saint-Pont (le s' de), capitaine au régiment d'Enghien, tué à la bataille d*Hastembeck en 1757.
Saint-Preuve (le capitaine de), lieutenant d'une des compagnies colonelles du baron de Cerny, fut tué au siège de Chartres en 1568.
Saint-Priyast ((le s' de), est blessé à l'attaque du fort de Cayenne en 1677.
Saint-Priyast (le s' de), enseigne de vaisseau du port de Brest, est tué au combat naval avec les Hollandais à Tabago, en 1677.
Saint-Privé (le s' de), capitaine au régiment de Navarre, blessé en 1758 à l'affaire de Borck d'un coup de feu dont il mourut peu de temps après.
Saint-Pt (Collinct de), chevalier, tué à la bataille d'Âxincourt en 1415.
Saint-Quentin (le s' de), capitaine au régiment de Pica^ die, tué au siège de Montauban en 1621.
Saint-Quentin (les' de), aide-de-camp, est blessé et a son cheval tué sous lui dans un combat près de Lobergue, eo
Saint-Quentin (le s' de), est tué au siège de Candie en 1669.
Saint-Quentin (le s' de), lieutenant au régiment d'Eu? blessé d'un coup de feu à la tête à la bataille d'Hastembeck, en 1757.
Saint-Quentin (le s' de), capitaine dans les greoadien
royaux de Chantilly, fat considérablement blessé à la bataille de Minden en 1759.
Sadit-Rany (le s' de), ingénieur et lieutenant dans Au- Tergne, est tué au siège de Puicerda en 1678.
SAiifT-RATr (le seigneur de), mestre de camp, tué au siège deDoullensen 1595 (De Thou.)
SAnrr-RRiiY (Raoul de), cheyalier, seigneur de Saint- Remy, conseiller chambellan ordinaire du Roy et du duc d'Orléans, tué à la bataille d'Azincourt en 1415.
Saiht-Remi (le s' de), capitaine, est tué le 26 octobre 1667 à la défaite d'un corps de troupes espagnoles au village de Mignant en Flandre en 1667.
Saint-Remi (le s' de), lieutenant aux gardes, est blessé au siège d'Orsoy en Hollande en 1673.
Saint-Remt (le s' de), sous-iieutenant aux Gardes Françaises, tué au siège de Mastrick en 1673.
Saint-Remt (le s' de), ayde de camp de M. de Turenne, fut emporté d'un coup de canon au combat d'Altenheim en 1675.
Saint-Remt (le s' de), du régiment de Soissonnais, est blessé à l'attaque du fort de Bondanella en 1703.
Saint-Remy (le s' de), capitaine au régiment de Picardie, tué à la bataille de Guastalla en 1734.
Saint-Remt (Pierrc-Nicolas-Ilené de), cadet au régiment de Grassin (issu d'une branche bâtarde de la maison de France par Henry II), fut tué au service.
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Saint-Romain (le s' de), est blessé aa siège de Roses en
Saint-Romain (la s' de), cavalier de SaintrLouis, cl^ d# bataillon au régiment de Normandie, blessé an siège de Ma§trickenl748«
Saint-Romain (le s' de), commandant le vaisseau marchanct le Duc dfiM^hune ar^é de ^za,cîM[U>|is».e8t attoqné par un corsaire anglais de trente Cfuion^ auquel il écbapff après avoir été blessé de deux coups de feu au bras, en
Saint-Rtjt (le s' de), commissaire d'artillerie» tué au siège de Saint-Omer en 1638 {Mercure de 1638) (Voy. de Cholmot), après avoir été blessé Tannée précédente au siège du ch&teau d'Émerie sur la Sambre.
Saint-Rut (le s' de) est blessé le 3 juillet 1667 dans une escarmouche devant Douay.
Saint-Rut (le s' de), enseigne des gardes du corps, a la cuisse cassée d'un coup de mousquet au siège de Faucognoy en 1674.
Saint-Ruth (le s' de), commandant les troupes du Roi ai Irlande, à la bataille de Rilconel donnée le 21 juillet 1691 entre ceux de cette nation et l'armée du prince d'Orange^ est emporté d'un coup de canon. Celte mort causa la perle de l'avantage certain que les Irlandais avaient eu déjà sur leurs ennemis.
Saintin (le s'), lieutenaut au régiment de Taubecourt, est
blessé au siège de Roses en 1645.
Saint-Saen, enseigne de vaisseau du port de Brest, tué sur la Hèitommée, le 29 juillet 1746.
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SAnrr-SALYADOUii (le s' de), capitaine an régiment de Champagne, tué en 1638, à l'attaque d'un fort près Saint- Omer.
SAiiiT-SlifDons iffe s' de), est blëssè à la t>rise dé Toumay en 1667.
«• 8AiaT'4SAaiH)nt*(le s' de), capitaine au régiment des Gardes, taé en...
capitaine au régiment de Piémont, blessé à la bataille de Rosback en 1757.
Sa«t-Sars Qe s'jy ^prigadier d'ingénieurs, est tué au siège de Landau en 1703.
Sairt-Saturhui (Tmbert de), cheyalier, tué à la bataille de Poitiers en 1356.
,. SAij^jc-S^fjî^u (Charly de),.jp^à l^^ata^lle^qu^ f.^iP^Sr njyulj^^apji; i^i^^V^ duquel il était attaché, livra au duc de Bourgogne en 1431 .
^aj^,-Sauy^ur.(}^^s' J9jfeuse de), fr^re i^uçe^çpçoçe ^u ^MÇr^ y^y^H^^? tué avec celui-ci à la bataille de Gouirasle 19 octobre 1587.
SAorr-SAUVEUR (le s' de), officier du régiment de Nérestan, est blessé à la bataille de Gazai en 1640.
Saist^auvedi (le ^ «de), capitaiae 4ui régiment d' Agenois, blessé au siège de Savannah en 1779.
Saut-Sauvt (It sr de), écuyer du marquis de. Gesvres et tapilakie en son régiment, est blessé au siège de Bourbourg «01645.
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Saint-Segros (le s' de), volontaire au régiment de Navarre, est blessé à la bataille d'Hastembeck en 4757.
Saint-Segros. (Voy. de Groisier.)
Saint-Seus (le s' de), capitaine aux Gardes FrançaiseSi tué à la bataille de Seneff en 1674.
Saint-Sent (le chevalier de), est tué le 16 janvier 1647 k la prise de Tamiral d'Alger par six galères de Malte.
Saint-Serdos (le s'), lieutenant au régiment de Piémont, est blessé et fait prisonnier à la bataille de Rosback en 1757.
Saint-Series (le s')» capitaine au régiment genevois, est blessé à la bataille de Cassel en 1677.
Saint-Serre (le s' de), commandant le régiment de Montdejeu, est tué à la défaite d'Arras, assiégé par les Espagnols en 1654. Deux de ses fils sont faits prisonniers en forçant les lignes des ennemis pour se jeter dans cette place, et le troisième y étant entré heureusement y fait des merveilles.
Saint-Seve (le s'), capitaine au régiment de Contj, est blessé à la bataille de Cassel en 1677 et au siège de Luxembourg en 1684.
Saint-Severin (N... de), prince de Saleme, fut blessé daos les guerres d'Italie en 1503 à la défaite des François près de Gerignolle où il commandoit Tarrière-garde de l'armée aiac le prince de Melphe.
Saint-Séverin (Galéas de), seigneur de Mehun-sur-Tèn«» grand écuyer de France, conseiller chambellan ordinaire do
Rojy chevalier de son ordre, et capitaine de cent lances de ses ordonnances, tué à la bataille de Pavie en 1535.
SAHiT-SÉyERiN (Anne-Sigismond de), comte de Gniazzo, commandant les Baisses durant le siège'^ de Liyron en l'absence du colonel-général de la Nation, fût tué au mois de ianvier 1575 par un parti de religionaires que Montbrun avait détaché entre Montélimart et Darbieres.
Sahit-Silyestbb (le s' de), reçoit deux blessures et est fait prisonnier au siège de Charleroi en 1672. •— Il est blessé dans one rencontre avec un parti ennemi près de Fribourg
Sâiht-Sdiom (1^ ^' ^^)f lieutenant an régiment de Champagne, reçut un coup de fusil dans la m&choire dans une attaque près de Wurtzbourg en 1673.
SAOïT-Snioir (de) anciennement de Rouvroy. (liaison ducale.)
Saiht-Suion (Guillaume de Rouvroy, dit le GattoiSj seigneor de), tué à la bataille d'Azincourt en 1415. Enguerrand de Monstrelet le désigne ainsy : le seigneur de Saini- SttMm ei ion frire Gallois.
SAorr-SiMON (Mathieu de Rouvroy son frère, dit le Borgne^ dievalier, seigneur de), tué à la même bataille d'Azincourt
SàmT-SiMOfi (François de), seigneur du Plessier-Ghoiselet de Rasse, chevalier de Tordre du Roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre, maréchal de ses camps et armées et biilly de Senlis, blessé au siège de Rouen en 1562 et à la bataille de Saint-Denis en 1567, mourut le 17 octobre 1620.
^^Saint-Simon (Claude'^âë), tu^'ttii' siège de Douions en 1595* ' ' *"■■' -i ■' ■ ' • '
Saint-Simon (Charles de), seigneur de Hontbieru, capitaine et depuis lieutenant-colon^ du régiment de Navarre, blessé grièvement au s|^ge de Saint-Omer en 1638, fut toéi la bataille de Thionville en 1639.
■ 41* f< «fit
Saint-Simon (Claude de), son fils, seigneur de Montbiera, major du réginféde d'Art6!s et Heûtâ&^t'Mtli^^'ae^lk}^ eut un bras emporta à la tranchée du siège d!Hesd|n «i
Saint-Simon (VichesEustache ditl« marquis de), chevalier deSt-Louis, capitaine aux Gardes françaises et brigadiS^feel
et à la bataille de Steii^erque Ai l69z, à celle âe ftervInSe en 169§, aux combats de Ntmègue et d*Eckeren en 170^ et 1703, et enfin à celle d'Oudenarde en 1708. Il mourut en
^AiNT-SiMON (le marquis de^, lieutenant de vaisseau da port $e Rochefort, pery sur le Fidèle le 18 janvier H 712.
Saint-Simon de Sandricourt (Louis-François de), lieutenant aux Gardes françaises, tué à la bataille de SeneflTen 1674.
Saint-Simon (Louis), dit le comte de SaifU-^inum^ seigneur du Burguet, mestre de camp d'un régiment de'<teiallerie, brigadier des armées du Roy, gouverneur de ChaunVy
tAê'ittihrtâiiffe'ayr^ei^n'W'^nieg?:'"'-" ' ' "''•'"'>«■
^AiNT-SiMON (François de), comte de Sandricourt, chevalier de Saint^Louis, lieutenant-colonel du régiment de
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Picardie^brigadier des aVlnées dix ftiiy, commandant à Mahnheim et gouverneur de Nistaes^ blelMé au siège 'de'PhiIis-« bourg en 4688, mourut le 3 octobre 4747. •
SAiHT-SmoH (Louis-Glaude de), seigneur de Montbléru, capitaine au régiment de cavallerie de la Mothe-Houdanconrt, fut obligé de quitter le service en 1^08 à raison de ses blessures. Il mourut le lOXuiilet 1754.
SAniT-SiMOir (le marquis de), cbeTalier de Saint-Louis, et maréchal de camp, -blessé en 4784 dans la guerre érAmir rique d'une grappe de raisin qui brisa sa botte et lui fit une ftwrtèiîenfteiolïftlàthievillëdtt'pied. ' *^ ' ' ^'
SiniT-SiiiON (le comte Henry de), blessé sur la Ville de PtfrU dans' le (Àinbat du comte de Grasse contre I^amiral ttodnéy;ié 12 avril 178*.
SAmT-SmoN-GouRTOMER (Jean-Antoine de), marquis de Courtomef,'cIiévalierderordrè du^oj, gentilhonune ordinaire de sa chambre, capitaine de cinquante hommes d'armes de ses ordonnances^ maréchal de ses catnps et aMné^s, mestre de camp d'un régiment d'ifiIWinlerie^'eMseiller d'État d'espée et gouverneur d'Argentan , fut tué d'une mousquetade au petit ventre au siège de Boîs-le-Dûc en 1629 (Jff r«ire de 1629).
SahitSimon (le marquis de Courtomer), son fils aîné, capitaine de cavallerie, fut blessé au même siège {Mercure de France àe i619).
Serait-il le même marquis de Courtomer qui, d'après le Mercure de 1643, fut tué le 3 septembre de cette année par une irruption de Croates sur les fourrageurs de l'armée française?
200 l'impôt du sahg.
SiJHT-SiifOH (chevalier de Gourtohei), Ueotenant des Gardes françaises, est tué an siège de Friboarg en 1744.
Saint-Siran (le s' de) est tué an siège de Candie en 1669.
Saint-Suun (le baron de), officier an régiment de Quiinpagne, fut blessé en 1627 à la descente des Anglais dans l'Isle de Rbé (Mercure de France de 1627).
Saiht-Sulpice (le s' de), capitaine an régiment de Normandie, blessé au siège de Grave en 1674.
Saint-Sulpice (de), enseigne de vaisseau du port de Rochefort, noyé sur le Fidèle le 18 janvier 1712.
Siarr-SuLPiCE (le s' de), gentilhomme du pays de Quercy, du parti catholique, tué le 19 octobre 1587 à la bataille de Goutras.
Saint-Sulpice (le s' de), capitaine au régiment de Poitou» blessé à la bataille de Rosback en 1757.
Saint-Surin (le baron de), Saintongeois, est tué au siège de Maastricht en 1632.
Saint-Syphorien (le chevalier de) est blessé au combat gagné le 2 juin 1676 par le maréchal de Vivonc sur la flotte combinée d'Espagne et de Hollande.
Saintage (le s' de), lieutenant dans les troupes de la m»> rine, fut tué en 1704 dans un combat contre les camisards (Histoire des camisards).
Saint-Trivier (le s' de), capitaine au régiment de Lyon* nais, est blessé à la bataille du Thésin en 1636.
Saint-Val (le s' de), capitaine au régiment des gardes, tué à la bataille de Lens en 1648.
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Saiiit-Val (le s' de), capitaine au régiment de Normandie, est blessé à la prise du château de Bourassan en Catalogne, en 1656.
SAiRT-yALLERT (Bernard de), tué au siège d'Acre en 1191.
Saint- Vallert (le s' de), lieutenant au régiment depuis Guyenne, tué dans la campagne de 1704.
SAiNT-yALUER (le S' de), Capitaine au régiment de Navarre, reçut une blessure considérable au siège d'Armentiëres en 1647.
SAUfT-yALUER (le marquis de), colonel, est blessé au siège de Candie en 1669.
SAOïT-y ALLIER (Paul-Frauçois de), maréchal de camp et d-devant colonel du régiment de Bretagne, est tué en Bohème le 25 septembre 1 742.
Saint- Vas (le s' de) est blessé à la défaite de l'arrièregarde du prince de Condé par l'armée du roi près de Condé, en 1655.
Saint-Vlance (le s' de), commandant un escadron de Croates, est blessé le 12 mai 1648, dans une affaire avec les Espagnols à Pontmayor en Catalogne.
Saint-Vians (le s' de), exempt des gardes du corps, est blessé au combat deJCockeberg en 1677.
Saint-Victor (le s' de), capitaine au régiment de Languedoc, est tué le 26 juin 1639 dans une rencontre avec l'ennemi près du château de Roussillon.
Saint-Victor (le chevalier de) lieutenant au régiment du
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comte de Roure, esl bléissé a la défense des lignes défini Tarin, attai|nées le 14 septembre ISIO^mr le prince Tlfemas.
Sinrr-yiCTOR (le s' de), page du chevalier de Yendôme, a l'épaule cassée à la bataille de Sintzim en 1674.
SAiNT-yiCTOR (le s' de) capitaine au régiment de Boiu^ bonnais, blessé au siège de Mastrick en 1676.
Saint-Victor (les s" de), chevau-légers de la garde do roy, furent tués tous deux au siège de M(mt en i6§f .
Saint-Victor (le s' de), aide-major de la marine du port de Toulon, tué à Vigo dans une sortie du fort lè*21 octcWè
Saint-Victor (le s' de), capitaine au régiment d'Aa?ergiie, blessé à la bataille de Glostercamps en 1760.
Saint-Victor (le s' de), chevalier de Saint-Louis, colonel en second du régiment des troupes légères de Wunnser, fut blessé d'un coup de feu le 30 août 1762 dans l'armée dùHatit-Rhin. ' • *■ ' ' "'
Saint-Vincent (le s' de), capitaine de chevau-légers et gouverneur de Lenez, tué en 1535 au secours de Cavonrs (DeThou): ' •
Saint-Vincent (le chevalier de) est tué le 12 octobre 16W dans une escarmouche erître Tarméc impériale et Tahnie des confédérés.
Saint- Vincent (le s' de), capitaine au régiment de Boffl^gogne, est blessé au siège de Luxembourg en 1684. .
Saint- Vincent (le s' de), lieutenant de vaisseau du portde Brest, périt sur V Oriflamme dans la campagne de Sitin le... 1690.
SAiNT-yniCBiiT (le 8' iè), c&evafier de Saini-LoaiSy capi^ tahiè^aa rëgimënt de Mïilly, depuis Tâlàra; eirsuHe ooloiftel éicelnjf de Oùfmàe Icfrs de la Réro}Qtioii en 1792, avait été très diin^^réùseméni Bles&é à l'afftilre' de Carillon en Canada en 1758.
SAUiT-yrviEif PuTBAixoN, enseigne de vaisseaa du port de Rochefort, tué sur VHéroïne, commandée par M. Tiregal, npitainê de Brest, le àO juillet 1697. '' - * ' '
SAniTB-ALDEGOifDE (de). (Voy. DE Saint-Aldegonbe.)
SAnm-ApouNAiBE (le s')» commandant le régiment de Sftinl-Aildré, est Uessé à la'bittaille de Rethel en 1650.
Sautts-Beute (le s')> lieutenant, est blçssé à la levée dn ttôgedeLéridaenl646. '^' ^^ ' ''""'-
SAnrTB-CATHERniB (le s' de), bon officier d'artillerie (disent les mémoires du temps), mourut d'un coup de moMl^tiuet qu'H reçut à la tête au siège de Valenciennes en 1677. .
Sairte-Gatherihe, capitaine au régiment de Gambrésis» blessé à la bataille de SUfTarde le 18 août 4690. "
Sautte-Cloy (le s'), capitaine au régiment de Bourgogne, esl bftséé à W batairie' d« Câ^el eh 1677. ' '' '' ' "' •
Sahite-Colombe (le seigneur de) fut massacré en 1569 par orflft*ai] comte de Mdiitgotrimei^, dUef des pfdtbsftant^.
Sainte-Colombe (le s' de), capitaine au régiment de TitaÉ!f-^valléri\S, blessé etlAM* àt siège dëTriVdxitJi^Mèr'
Saihte-Golombe, lieutenant au régiment de Montpeyroux, réformé par suite de blessures reçues au siège de Crémone fld janvier 1702.
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Saintb-Goloiibe (François de), chevalier de Saint-Louis, capitaine de grenadiers au régiment d'Anjon, tué à l'attaque du chemin couvert de Pizzighitone en 1733.
Saxnte-Golombb (Claude-Marie de), enseigne de vaisseau, fut tué sur YAlcide en 1755.
, Sainte-Cristie, capitaine au régiment de Crussol, blessé au siège de Maïence dans les premiers jours de septembre
Saihte-Gboix (le s' de), sergent au régiment de Boid<gogne, est blessé le 19 août 1637 à la défense de llle et àm forts de Calahouze, attaqués par deux mille hommes des troupes de Jean de Yerth.
Sainte-Croix (le s') est blessé au siège de la ville de Roses en 1645*
Sainte-Croix (le s' de), lieutenant au régimeut de Bri* queville, blessé dangereusement au siège du fort Saist- Philîppes en 1756.
Sainte-Ouve (le s' de), commissaire d'artillerie au sièff de Saint-Omer, est blessé et fait prisonnier à la prise da fort de Nieulet par le prince Thomas, en 1638.
Sainte-Orge (le s' de), ayde de camp, blessé au siège de Renty en 1638 {Mercure de 1638).
Sainte-Susanne (le marquis de) est blessé au siège de Link en 1645. Il sert ensuite au siège de Dunkerque, puis 0 est nommé lieutenant du roi de la province d'Anjou et do pays de Saumur.
Sainteron (le seigneur de), tué à la bataille d'Azincourt
Sâintours (le s' de), capitaine au régiment d'Aumont, fut grièvement blessé à la bataille de Minden en 1759.
SAnrraAiLLBS (le seigneur de), que Monstrelet appelle le le^n^tir de Sainte- Treille y fut tué au siège de Lagny en
' Saihtraiixbs (Jean, dit Poton de), son frère, seigneur de Saintrailles , yicomte de Bruillez, maréchal de France, chambellan, premier écuyer et maître de Técurie du roy, baiUy de Berry, gouverneur de Falaise, sénéchal du Limousin et du Bordelois, fut blessé en 1427 au secours de la ville d'Orléans, assiégée par les Anglais, et mourut le 7 octobre i46iy avec la réputation d'un des plus grands et des plus vaillants capitaines de France.
Saoite-Rulle (le s' de), lieutenant au régiment d'Enguyen, est blessé au siège de Bléterans en 1637.
Sainviixe (le s' de), chevau-léger de la garde du roy, tué an siège de Mons en 1691.
Sairaval (le comte de), capitaine au régiment Royal- Italien, est blessé à la bataille de Gassel en 1677.
8AI8SEVAL (Jean de), seigneur de Pissy, servit contre le doc de Bourgogne dans le parti du roy, qui luy donna la terre de Baillif en récompense de ses services et des blessures qu'il avoit reçues en plusieurs importantes occasions où il avoit signalé son courage et sa valeur.
Nota. Cet article n'est cité ici que d'après les documents de cette famille.
8AI88BVAL (Charles de), guidon de la compagnie des gendarmes du comte de Saint-Pol, fut tué dans un combat près de Biragras, sous François I*'.
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Saissbval (Maxiinilifin4iOiii& de)» seigneur d« JUqiM^ maisaii, chevalier de Sami-}x)uls , lieutenant-colonel da corgs royal d'artillerie, jpçr^nt le^ D9#rqiLe8 ho9orabIes^de dix-sept blessures, et connu d'une manière distinguée^^ la batterie qui foudroya la colonne anglaise à la bataille de Fontenoy en 1745, mourut le 27 octobre i782. (Toy. u Sesseyal.)
Saix (Pierre du), seigneur de Pierrefite', fut tué dans k royaume de Naples au voyage qu'y fit le comte de Taademont.
; Saix (Jean du), sqji frèjne, /seign^i^p de .^esgiqâ^ bon^ d'armes de la compagnie du seigneur de Saint-André', toé à la bataille de Pavie en 1525.
Saix (Claude du), seigneur de Noailly, tué à la mtaie bataille en 1525.
Saix (Emmanuel-Dominique du), comte d'Amans, cbevalier de Saint-Louis, chef de bataillon au régiment de II marine, blessé à la bataille d'Hastembeck en 1757.
Salabert de Banneyille, originaire de Champagne, frère du feu président de la Chambre des comptes et potfDÎtf commis de la marine. Blessé au combat de Benesio, sur If Fier, en 1690. Mort en 1750, 30 décembre.
Salan (le s' de), lieutenant des carabiniers, est blessé de deux coups de fusil dans le corps à la bataille de Todenhaosen en 1 759.
Salart (François de), seigneur de Jaqueville, gentilhomme de la vennerie du roy, tué au siège de Houtaubm
Salart (Armand de), officier de gendarmerie, tué à labe* taille d'Oudenarde en 1708.
Salazar (Jaques de), àilfjlector, seigneur de HacciUy, cji.e Fontaine-Beton, de Yauquomiers et de Pontengy, tué à la bataille de Pavie en 1525.
Salazar (François de), fut tué d'un coup de canon devant Boulogne.
Sa&beuf (Jean de), capitaine aux Gardes-Françaises, tué an siège d'Amiens en 1597.
Salcede (Pierre de), chevalier de Tordre du roy, gouverner de Itosalet de Vie, gouverneur et bailiy de l'évèché de M4U# (utifna»sacré, quoique bon catholique, à la journée d^ Saint-Barlhéiemy <ui. 151% par les émissaires des princes lorrains, pour se venger de la guerre cardinale qu'il avait soutenue par l'ordre de Charles IX.
Sauiaans ou Saldaigne (le s' de), reçut une mousquetade à. la tdte à la descente des Anglais dans Tlsle de Rhé en 1627 et mourut le lendemain {Mercure de 1627).
Saldaigne (le capitaine de), tué en 1629, au siège de Bois-le Duc où il donna des preuves d'un grand courage {Mercure de 1629).
Saldagne (le s' de), mestre de camp d'un régiment de cavalerie, tué à la bataille de Sintzeim en 1674.
Salemarc (Louis de), capitaine au régiment d'Halincourt Infanterie, fut dangereusement blessé au siège de Nimègue
en 1672.
Sales (le capitaine), du Béarn, blessé d'un coup de pique à Tœii au siège de Rabastens en 1570, servant danà lô parti du roy.
Sales (le s' de), capitaine au régiment de Roure, est blessé an combat du Thesin en 1636.
Sales (le s' de), aide-de-camp, est tué au siège du château de Moyen en Lorraine en 1639.
Salett (le capitaine Wolffgang), officier suisse au service du Tojy tué au combat de Marciano en 1554.
Salezart(V. de Marigny).
Salha (Antonin, baron de), Navarrais, capitaine lieutenant des gendarmes d'Orléans, fut tué la veille de la bataiUe de Fleurus en 1690.
Sauez (le s'), lieutenant de vaisseau, commandant laflrigate to fî{oir^, est tué dans le combat naval du 14 juin 1747, près du cap Finistère, contre l'amiral Anson.
Salignac (Bertrand de), seigneur de la Motte-Féndoo, vicomte de Saint-Julien, baron de Loubert, chevalier do ordres du roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre, capitaine de 50 hommes d'armes de ses ordonnances, conseiller en son conseil privé, ambassadeur en Angleterre et en Espagne, reçut 13 blessures en différents sièges et combats, et mourut en 1599 âgé d'environ 70 ans.
Saugnac (N... de), dit le comte de Fontaine^ fils du mt^ quis de Fénelon ; fut blessé au siège de Candie en 1668 d'on éclat de canon au pied, il pensa même y perdre la vie, h barque sur laquelle il était monté ayant été coulée à fond par le canon des ennemis.
Salignac (N... de) s*^ de la Mothe-Fénelon, fils du ma^ quis de ce nom, est blessé à son arrivée au siège de Gandi6
Salignac (N... de), dit le chevalier de Fénelon, mousquetaire du roy de la 2® compagnie, blessé à la bataille d'Ettingen en 1 743.
SAUffliAC (N... de)^ comte de Fénelon, colonel du régiment de Gonty, meurt à Charleville delà blessure qu'il avait reçue au combat de Senef, où il avait donné de grandes preuves de valeur, ainsi qu'il avait fait en Candie contre les Turcs, n'ayant encore que seize ans.
Saugnac (N. .. de), s' de Fénelon, est blessé à l'attaque du poste d'Hordam en 1711.
Saugnac (Gabriel- Jacques de), marquis de Fénelon, chevalier des ordres du roi, lieutenant-général des armées de Sa Hajesté, conseiller d'Etat d'épée et gouverneur du Quesnoy, meurt le 11 octobre 1746 du coup de canon qu'il avait reçu le même jour à la bataille de Raucouz, ftgé d'environ cinquante-huit ans. 11 avait été ambassadeur en HoU^de et ambassadeur extraordinaire et plénipotentiaire au congrès deSoissons.
Saugnac (François-Louis de), marquis de Fénelon, chevalier de Saint-Louis, colonel du régiment de la Fère, puis lieutenant-général des armées du roy, gouverneur de la Martinique, blessé à la bataille de Lawfeldt en 1747.
Saugnt (Jean de), chevalier de Malte, tué à l'assaut de Si-Antonin en Languedoc le 21 juin 1622.
Saugnt (Jaques-Elie de), son frère, aussi chevalier de Malte, mort d'une blessure qu'il reçut à l'assaut de Bleterans en Franche-Comté en 1637.
Saugnt (Gaspard, comte de), marquis d'Orne, capitaine lieutenant des gendarmes de la reine, tué à l'attaque de Charenton en 1649.
Saugnt (le s'), lieutenant au régiment Lyonnais, est
blessé au siège de Luxembourg en 1684.
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Saiwit (le 8^ de), capitaine aa régimenl de PléaMmt, blette an siëge de Namnr en 1692.
Salin (Philippes de), seigneur de Lille, capitaine ei bri* gadier des ingénieurs et ayd^-de-camp du martehal dt Goigny, tué à la bataille de Guastalla en 1 734.
Salihé (Joseph de), seigneur de Roajolt, moatqoelaife du roy, puis capitaine au régiment de Hontgommery-Gaïalerie, fut tué dans les guerres de Louis XIV.
SAtms n'BspBSSÊs (le s' de), lieutenant au régiment 6m garde!{, meurt à la Bassée, des blessures qu'il avoit reçues I la bataflle de Lens.
Salis (le colonel Antoine de), tué en 1554 à la bataille ds Harciano, où il combattit vaillamment à la tète des Sniisef pour le service de France.
Salis (Charles de), capitaine aux gardes suisses, blessé an siège d'Arras en 1610.
Saus (Ulysse de), capitaine aux gardes et coloBel d'un régiment suisse, maréchal de camp, gouverneur de Chit^ venue, puis de G6ni, fut blessé le 4 avril 1636 au combat da mon de Prancesco ou de la Francesque dans la Yalteline, poste des plus importants des Espagnols qu'il emporta avee 300 hommes de son régiment et avec une promptitude incroyable; il mourut le 3 février 1674 dans sa 79* année.
Saus (Jean-Baptiste de), capitaine aux gardes suisses, né le 10 août 1646 dans un assaut devant Mardick.
Salis N... de), autty capitaine aux gardes tuistet, M
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dangwwiêment bleité à la Mie d'un coup de pique au siège de Yaleoce en 1666*
Sau8 (Jean-Baptiste de)» colonel du régiment de Salis, reçat on coup de mousquet qui luy estropia une jambe au siège de flironoe en i68i.
Saus (Jean-Baptiste de), capitaine aux gardes suisses, bleilé lia iMiteUle deMerfinde en i&93«
Saus M ISakami (ikndié de>i cepitaine au j^^gig^eoi de Mey-soisse, tué à la bataille de Malplaquet en 1709.
SAUi M Grogs (N... de), capitaine au régimept de Tm- Ters-soisse, mort des blessures qu'il reçut en 1 744 à l'aMe^ que de Parrelongue.
Saus (le eolonei 3uiine dé)« taé ^ l'aUaqne du fort CbA*« teau-Dauphin en Piémont, au moi$ du j<l|U0i;.474i« {Nomv. à la main.)
Salis de Sogliq(N«.. de)i eotonel d'an régimeni stiisaei
fàl iaé à la même attaque.
Saus de Soetio (Jean-Gandeoce, baron de), eelonel da régiment de Travers, dont il avait été d'abord lieutenantcolonel, mourut des blessures quMt rectit à l'attaque des retranchements de Chàtead-Dauphin en 1744.
Saus de Soguo(N... de), capitaine de grenadiers au régiment de Salis, mort le lendemain d*une blessure qu'il reçut dans une action en Italie en 17M, près de Vintiroiglia.
Saus (Antoine de), capitaine au même régimeni, tué en Italie en 1747.
242 l'impôt du sahg.
SûJS DE Samadb (Jean-Baptiste, baron de), dieralier de St-LouiSy lieutenant-colonel du régiment de Dîesbachi puis colonel de celui de Salis et maréchal-de-camp en 1780, Ait blessé à la bataille de Lawfeldt en 1747.
Salivas (de), enseigne de vaisseau du port de Brest, tué sur le Bourbon commandé par M... le 28 octobre 1696.
S ALLAiu) (de), noyé au passage du Rhin le 12 juin 1611
Sailabt (le s' de), est tué à la bataille de Ftouros m
Sallb (Drago de la), tué à la bataille de Yeneiiil «i
Salle (le seigneur de la), fut blessé en 1555 dans une attaque près de Valenza, étant Tun des principaux oBbàm de Tannée (De Thou).
Salle (le capitaine de la), officier dans les troupes da roy, blessé au siège de La Rochelle en 1573.
Salle (François-Ange de la), mestre de camp d'un régiment d'infanterie, tué au siège de Laon en 1594.
Salle (le s' de la), sous-lieutenant aux Gardes-FrancaiMi tzé au siège de Candie en 1669.
Salle (la), lieutenant au régiment de Lalande-cavalerie, blessé à la bataille de Staffardele 18 août 1690.
Salle Cuja (de la), enseigne de vaisseau du port de Ton- Ion, tué devant Barcelone le 1697.
Salle (le s' de la), blessé dans une afflsdre en 1673 (JG^ maires du temps).
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Salle (de la), enseigne de vaisseau du port de Rochefort, mort sur te Poy, commandé par M. Damonyle22 ayril 1702.
Sàllb (le 8' de la), officier des gardes du corps, blessé à la bataille de Malplaquet en 1709.
Salle (le chevalier de la), capitaine de brûlots, fut grièvement blessé sur le Sévère^ dans le combat du Bailly de SoIDren aux Indes près de Negapatnam, le 6 juillet 1782, contre sir Edvirard Hugues.
Salib (le s' de la), capitaine au régiment de Normandie, blessé à la bataille de Fontenoy en 1745, fut tué en la même année i TatTaire de Mêle.
Salle (le chevalier de la), chevalier de Saint^Louis, aydemajor-en-chef et maréchal-des-logis de la 2* compagnie des mousquetaires et maréchal de camp en 1745, fut blessé dtngereosement à la bataille d'Ettingen en 1743.
Salle (le s' de la), lieutenant au régiment de Champagne, Massé au passage de la Sègre en 1645.
Saule (le s de la), capitaine au régiment de. • ., tué à la bataille de Fredelinghen en 1702.
Salle (le s' de la), chevalier de Saint-Louis, capitaine de grenadiers au régiment de Navarre, blessé au siège de Lnremhourg en 1684, reçut plusieurs blessures à la bataille de Spire en 1703.
Sallebreuse (iUmé de), Damoiseau de Commerci, tué d'an coup de canon c qui le férit en la teste, » au siège d'Arras en 1414, suivant le récit de P. de Fenin.
Sallebrdchb (le comte de), AUeman, tué à la bataille de Poitiers en 1356.
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SAïunocn (le comte de)» tué ift iS63 éum ose nih eoetre aieo les Anglaii.
BAixnwp (le s* de), offletoaa régiment de BovInmumks, blessé à l'affaire d'Exilés en iT4T.
Salub (le seigneur de), tné I la bataille d'AiineouK eo
Sales (le s' de), capitaine an régifpml 4» ^wsp9 fit blessé aa combat du Thesin en 1636.
fUim (le sieur de), aide-def^eamp» est tué au siègs di château de Moyen en Lorraine en 1680.
Salles (le s' des), reçut à la prise de Lefflogne en 1T06 une blessure dont il mourut peu de temps après.
Salles (Henry-Ghrélien des), dit 1$ bar&n d$ Malpkm^ Uetttenwts^^olonel du régimeot de Boutte?ille, tué à 1^ )^* taille de Rethel en i650t
SAy3S-DB-MALriEB||S (Josepbdes),lieiit9nant au ré{pipsD^ de Souche, tué dans les gu^rr^ 4^ I/>ttis JSIYt
SAUM(l40uisrÀntowei<iu8ta?e, dit le çmU dlM), ctofiiî^ de SaintrLouis, mestr^ da camp du régiment des SnUiMi' nlerie, depuis RoyalJiOrraina et roaréçbal do c^mp W 17<Sii fut blessé au poste d'Holstausen au mois de juillet 17d9-
Sàlubioti (le 6^ de), ingénieur, est bless^ le i8 septenbre 4646 à la tranchée, derant Dunkerque.
Sallbvert (le capitaine de), enseigne du seigneur de la Vayeite, fût tué au siAge de Saint-Quentin en ISBT (Di Thou).
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Saluie (le s'), ingénieur, est blessé le 28 septembre 1746 derant Namor.
Salubuib (le 8^ de la), mousquetaire de la garde du roy, blesié au siège de Mastrick en 4613.
Salmon (Jean de), seigneur du Chàtellier, maréchal-deslogis de la compagnie des gendarmes Ju duc de Vendôme, mourut au siège de Tbroudnne en 1581.
Sauion (le s' de),*cheyalier de Saint-Louis, brigadier ddS armées du roy, ingénieur et directeur des fortifications de 8aint-0mer et autres places, eut la euisse pereée d'un coup de fusil au siège d'Ath en 1691 et mourut à Blilan le 16 jan- Tierl134.
Salnis (\e comte de), tué à la bataille d'Asincourt en
Salobnat (Jaques et Charles de), frères, tués è la bataille de Prague, sous Louis XUL
Salos (le s' de), lieutenant au régiment d'AuTorgne, tué à la bataille de Minden en 1159.
Salsi (Jean de), fut tué au service du roy, d'après la pro* duction des titres de cette famille faite à M. de CaumarUn, intendant de Champagne, au mois d'octobre 1661. Il paroit que ce fut sous le règne de Louis Xm, ainsi que ses quatre rères qui suivent.
Salsb (Charles de), frère, tué aussy au service du roj.
8AL8B (François de), frère, tué aussy au service du roy.
Salsb (Louis de), son frère, taé aussy au service da roy.
Salsb (Henry de), son frère, tué aussy au service du roy, sous le même règne, d'après la même production (ainsyqne ses frères).
Salsb (Lévi de), seigneur de ia Roqueville, colonel d'an régiment de cavalerie de son nom et brigadier des années du roy, mort des blessures qu'il reçut dans les guerres de Louis XIV.
Salsb (Jean de), capitaine au régiment du marquis d'Orne, tué au siège de Tortose.
Salsb (François de), son frère, capitaine de cavalerie, tué aux lignes d'Arras.
Salse (Jean de), autre frère, capitaine de cavalerie, tué dans les guerres de Louis XIY.
Salse (Charles de), autre frère, cornette de cavalerie, tué au siège de Valenciennes.
Salse (Jean-Baptiste, dit le chevalier de), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Normandie, fat blessé à l'épaule à la retraite de Mêle-sous-Gand, en 1 745.
Salse (Hubert de), capitaine d'artillerie, tué à la bataille d'Ettingen en 1743.
Salse (Charles de), son frère, seigneur de Maranges en Lorraine, chevalier de Saint-Louis, capitaine de grenadien au régiment de Languedoc, blessé d'un coup de fusil à Iravers l'épaule à la bataille de Haucoux en 1746, moorat au mois de juillet 1775.
Salse (Michel de), fils du précédent, enseigne au môme régiment, mourut en 1747 dans l'armée d'Italie.
Saiserate (le s'), lieutenant au régiment de cavalerie de Montferrier.est tué à la bataille de Sintzeim, en 1674.
Saltdn (le s'), lieutenant-colonel du régiment de Senantes, est blessé à la bataille de Cazal en 1640.
Salluh (le s'), cy-devant page du cardinal Mazarin, est tué au siège de Porto-Longone en 1650.
Salucbs (Michel-Antoine, marquis de), chevalier de l'ordre du roy, capitaine de 50 hommes d'armes de ses ordonnant ces, généralissime de ses armées en Italie, fut grièvement blessé au siège de Naples en 1528 d'un éclat de pierre qui lui cassa le genou, et mourut en la même année des suites de cette blessure.
Saluces (Jean-François, dit le marquis (fo), comte de CarmagnoUe, chevalier de l'ordre du roy, tué en 1574 au siège de Fontenoy-le-Gomte (De Thou).
Saluces-db-la-Mante (Charles de), tué au siège deVeruô sous Louis XIII.
Saluces (André de), seigneur d'Aizac, capitaine au régiment des Vaisseaux, mourut à Lérida (vraisemblablement à la bataille de 1642, à moins que ce ne fut au siège de cette ville sous Louis XIV).
Saluces (le marquis de), colonel du régiment de son nom, est blessé et fait prisonnier à la bataille de Rosback en 1757.
Saluces (le comte de), colonel du régiment de Penthièvre, est blessé et pris à la bataille de Rosback en 1757.
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SALuutt (le 8' de), lieutenant an régiment de Bonrbomiois, blessé au siège de Luxembourg en 1684.
Salus (Ponce de), chevalier, seigneur de Ghastelneof, tné à la bataille d'Azincourt en 1415.
Salutz (le s'), Talné du régiment de Salis, est blessé i b bataille de Hastembeck en 1757.
Saluz (le capitaine), GrisoOt capitaine nu régiment dn jeune Stuppa, fut dangereusement blessé à la bataille de Steinkerque en 1692.
Saiuz (le s'), lieutenant de grenadiers au régiment de Diesbacb, blessé aux batailles de Lawfeldt et d'HastenbaA en 1747 et 1757.
Salvador (Charles), lieutenant au régiment de Nice, tué d'un coup de canon au siège de Namur en 1695.
Salvador (Joseph-François), chevalier de Saint-Looiii major du régiment d'Orléans-Infanterie, avec rang de lîeatenant-colonel et capitaine-général des portes d'Avignon, blessé d'uu coup de feu au genou à la bataille de Parme en 1734, le fut encore d'un pareil coup au siège de Prague en 1742.
Salvador (Etienne-Jean), son frère, lieutenant au même régiment, blessé aussi à la bataille de Parme en 1734, mourut en 1735.
Salvagnac (le s' de), lieutenant au régiment de Saoi, est tué au siège de Puicerda en 1678.
Salvaing (Guillaume de), seigneur de Boissieu et deSilvaing, chevalier de Tordre du roy, et lieutenant de la eoO'
l'mfài DO BAivft. ' 949
pagnie des gendarmes du obevalier de Boutiéresi regqt quatre blessures à la bataille de GerisoUes en ibH,
Salyss (le s' de)i lieutenant au régiment royal^est bldssé en 1656 dans une rencontre avec un parti ennemi, près du bourg de Soire en Picardie.
SàLYMKf (Jean de), lieutenant de la ccrmpagnie des gardes du la marine à Roebefort, tué au sef?ice en 1704.
Saltert (le s' de), chevalier de Saint-Louis, lieutenant d§ raisseap, tué sur {^ Flamand le 20 juin 1783, (Y, de $AWiTiRTi au cas de rapport avec cette famille.)
Salx (le s' de), lieutenant de la colonelle' au régiment deis Gardes Suisses^ blessé au siège de Dunkerque en 1658.
Salzgbrber (le s'), capitaine lieutenant au régiment de Sorbecky (né à la bataille de Nerwinde eq 1693.
Bambuct (Louis de), chevalier de Saint-Louis, capitaine de vaisseau et chef de division, blessé le 5 septembre 1781, devant la baye de Ghesapeak au combat du comte de Grasse contre Tamiral Howe.
Sameracade (le s^, est blessé le 14 mai 1645 au siège de Roses.
Sanbeuf (le marquis de), tué en 1675 à la bataille de Consarbrick où il commandait les dragons,
Sance (de), lieutenant du régiment duMaine,tué au siège d^ Mayence dans les premiers jours de septembre 1689.
Savcé (le s' de), lieutenant de vaisseau, est blessé dans un combat gagné par le chevalier de Ghâteaurenaut sur une escadre hollandaise en 1677.
SAHCBiiMi (Btienne, comte de), tué au siège d'Aere en
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1191 en combattant yaillamment (Q était oncle da roy PUlippe-Augoste).
Sancerri (LoniSy comte de), taé à la bataille de Crécj en 1346.
SàNCERRB (Jean, comte de),8eigneur de Saint-Michel«siiN Loire, cheyalier, conseiller chambeUan da roy, doit être k même que Jean de Sancerre, chevalier , qoi fat to^ à la bataille de Poitiers en 1356.
Sanghslt (le 8' de), chevalier de Saint-Louis, ancien ofllcier du régiment de Mailly et maréchal de camp en 1791, fut blessé à la bataille de Rosback en 1757.
Sanci-Brinon (le s' de), est blessé à la bataille de Lens en 1684.
Sanct (le s' de), chevalier de Saint-Louis, lieutenant au Gardes Françaises, blessé à la bataille d'Ettingen en 1743.
Sandat (le jseigneur de), lieutenant de la compagnie des chevau-légers de la garde du roy, mort au siège de RouGn sous Henry IV.
Sandon (le 8^, lieutenant au régiment de Diesbach soisse,
Sandoz (le s^, capitaine-lieutenant au régiment de Diesbach, blessé à la bataille de Lawfeldt en 1747.
Sandoz (le s% capitaine de grenadiers au régiment de Bettens suisse, blessé au siège d'Hulst, fut tué en la mèind année à la bataille de Lawfeldt.
Sandrà ou Sandras (le s' de), chevalier de Saint-Louis et capitaine de grenadiers au régiment de Champagne, pois
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sommindant da fort Mortier sur le Rhin, blessé ^ la bataille d'Hochstet en 1704.
Sâhiab (le s' de), fut tué en 1637 au siège de Montagu m Franche-Comté (Kereure de 1637).
8Ai0im-Di-LA-NoBULTB (Frauçois), chevalier de Saint- Louis, fientenant-colonel du régiment d'Artois Infanterie, bksaé à Taffaiie de TAssiette en 1767, obtint sa retraite en
Sawuih (le s'), enseigne de la mestre de camp, est blessé m aîège d'Oberchenheim en 1636. U est tué à la bataille gagnée sur les Espagnols le 11 juillet 1640 devant Turin.
Sahguoi (le s'), capitaine au régiment de Normandie, bhné au siège de Salces en 1639. Il est blessé au siège de Ttarin en 1640, et meort à Quierasque vers la fin d*aoftt 1641 d'une blessure qu'il avait reçue à Tassant de la ville de
8aii60Ih(s' de Livry), commandant le régiment d*Enguien, y est blessé en 1640. Il est tué à la bataille dé Nortlinguen «1645.
SAiiemii (le s'), fils du maître d*h6tel ordinaire duroy, est dépêché vers la reine par le duc d'Enguien et blessé devant Mardick le 13 août 1646.
SAHGunt (s' de Livry), guidon des gendarmes écossais, est Uassé i la bataillé de Cassel en 1677.
Sahguih de Livrt (Paul-Hippolyte), chevalier, commandeur de Tordrq de Malte,colonel du régiment deNivemois,i puis maréchal de camp, blessé à la bataille de Spire en 1709, moorut en 1720.
Samuui (Lonis)i marquis de Livry, premier maître d'hôtel
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du roy, enseigne des gendarmes bonrgidgiKms et gourerneur de Loches, blessé au combat de Tnrkeiill en 1615, mourut le 6 novembre 1723.
Sanguinet (le s')> exempt des gardes du corps, est Uié dans un combat contre six mille chevaux des troupes de Liège commandés par le comte de Tilly en 1693.
Sankes (le K» de), gentilhomme, est tué dans une escvmouche contre les Maures au siège de Gigery en Afrique en 1664*
Sanson (le s' de), est tué le 18 juin 1667 en s'opposantl la descente des Anglois à Tisle Saint-Christophe.
Sanson (le s'), exempt des gardes du corps, tué au combat de Leuze en 1692.
SiNSUHBs (les' de), enseigne, est tué au siège de Mili*
tricht en 1632.
Sautsilë. (V. Sftssatello).
Sanuc (de), lieutenant au régiment d'Auvergne, bli«i à mort à la bataille de Fleurus, le 1*' juillet 1690.
' Sanzé DB Crissé (de), capitaine de Mgate, do portés Brest. Péry près le passage commandant la Vipère to !• jwvierl703.
Saptel (le s' du), chevalier de Saint-louis, capitaine es régiment comte de Grammont cavalerie, puis msyor de celuy de Balincourt, fut blessé d'un boulet de canon dam les reins à la bataille de Rosback en 1757.
Saqui-des-Tourres (N... de), chevalier de Saint-LoniSf oaiôlaine de vaisseau» fut blessé au Gombat du 5 septMibrB
1 781 derant la baye de Ghesapeack entre le comte de Grasse et l'amiral Howe.
Saiad (le sienr de), capitaine de grenadiers de Piémont, est taé devant Namur le 13 juin 1692.
SitAzm (le s' de), capitaine au régiment de 1^uraine,tué dans le combat du comte de Guichen, près de la Martinique, contre Tamiral Rodney en 1780.
SAac6 (le s' de), lieutenant au régiment de Mailly, blessé
à la bataille de Rosback en 1757.
SaID (do) (Y. DOSAKD*)
SAiDimr (le s* de Sardiny-Monyiel), lieutenant^cobnel
da régiment de la marine et officier très estimé, meurt
des blessures qu'il avait reçues au siège de Barcelonne en 1714.
Saidis (de), lieutenant au régiment d'Orléans, blessé an siège de Mayence dans les premiers jours de septembre
SAtnoMiVE (Ferry de), chevalier, tué à la bataille d'Azin-
court en 1415.
Siiooux-DU'PLBsstB (le %' de), capitaine au régiment de Champagne, blessé au combat de Valconrt en 1689 et à la bataille de Fleurus en 1690.
Sabôks (le s' de), capitaine au régiment de Plcardie,bIesAé à la bataille de Parme en 1784.
Sariac-de-Serignac (Bertrand de), seigneur de Belmont, Si taa testament le 26 mars 1570 étant , dit-il, grièvement Ueesé fun coup d'arquebuse par les ennemie du roy.
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Sariac (François de), capitaine au régiment de Champagne, tué dans les guerres de Louis XIV.
Sariac (Louis de), tué au siège de Berg-op-Zoom en 1741.
Sajliac (Gésar-Etienne-Glément, dit le chevalier dé), chevalier de Saint-Louis, son frère, capitaine ayde-major in régiment de Poitou, colonel d'infanterie, et écuyer de main de madame Sophie, fut blessé à la bataille de Hinden en
Sarug (François-Louis de), son autre frère, cheyalier de Saint-Louis, capitalbe au régiment d'Aquitaine, blessé ^ea 1761 à la bataille de Fillinghausen d'un coup de canon ffà lui emporta le pouce de la main droite, et du même coup lui enleva une partie de la chair de la cuisse, le fut encore d'un coup de feu au bras le 24 juin 1762 à l'afEûre de Wilhelmstadt.
Sarragosse (le capitaine de), fut très grièvement blessé au siège de Dinant eu 1554 (De Thou).
Sarran-de-Pohpiètahi (Gabriel-Jean de), chevalier de Saiat-Louis,capitaine et ayde-major au régiment deBoisgelin, blessé en 1762 à la bataille de Johannisberg.
Sarran (le s' de), capitaine de grenadiers au régiment de Piémont, tué au siège de Namur en 1692.
Sarran-d'Arane (le s' de), chevalier de Saint-Louis en 1712; et lieutenant-colonel du même régiment, reçut plusieurs blessures au service et entre autres à la bataille d'Oodenarde en 1 708.
Sarraz» (le capitaine), gouverneur de Vezelay, fut tué en 1569 au siège de cette ville.
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Sabrazin (le capitaine), du régiment Dauphin, tué au siège de Mayence en 1690.
SAREÂZiif-DE-BELLECOHBE (Annand^Louis-Joseph), chevalier de Saint-Louis, major du régiment de Médoc, blessé en 1733 au siège de Pizzighettone,le fut encore d'une pierre à la jambe à celui du fort Saint-Philippe en 1756.
Sârbe (le s*" de), capitaine des gardes du comte de Grandpré,est blessé le 7 février 1652 à la défaite de dix-huit cents EIspagools près de Stenay et de Mouzon.
Sarbbbruche (Amé de), sire de Gommercy, gouverneur da duché de Bar, ayant suivi le roy au siège d'Arras en 1416y il y fut tué d'un coup de canon à la tête. (Voy. de Sal- LEBiucHE, au cas que ce soit la môme maison.)
Sarret (N... de)y dit le jeune Sarret, mourut d'une blessure qu'il reçut dans une rencontre en 1590 (De Thou).
Sarret (Henry de), seigneur de Fabrègues, mestre de camp d'un régiment d'infanterie, gouverneur de Pézenas et maréchal de camp, fut tué au siège de Montpellier en 1622, commandant l'avant-garde de l'armée du roy.
Sarrcv (Jean)y écuyer, tué à la bataille de Poitiers en
Sarron (le s' de), lieutenant de la compagnie des gendar« d'Halincourt; est blessé au combat du Thesinen 1636.
Sarron (le s' de), capitaine au régiment de Piémont, tué à la bataille de Nervinde en 1693.
Sarron (le s' Bochart de), capitaine de vaisseau en second
de la flotte du chevalier Bart, est tué le 18 juin 1696 à la n. 15
226 l'impôt du aam.
défaite de la flotte hollandaise dans la mer du Nord par ce commandant.
Sarroqub (le s' de), capitaine au régiment de Normandie, tué au siège de Montauban en 1621.
Sarrote (le s'), brigadier, est blessé & la tranchée devant Barcelone en 1714.
Sarsfibld (mylord Patrik de), comte de Hacaa, tué à la bataille de Nervinde en 1693.
Sarsfield (Guy-Claude, comte de), chevalier de Saint- Louis, lieutenant aux Gardes-Françaises, puis colonel du régiment de Provence, fut blessé aux batailles d'Bttingen et de Rosback en 1743 et 1757.
Sarsfield (Jacques-Hiacintbe, dit le vicomte de\ chevalier de Saint-Louis, ancien capitaine au régiment d'Andlau, puis lieutenant-général des armées du roy et gouverneur de la citadelle de Lille, fut blessé très grièvement à Tépaule à la prise du château d'Amenebourg au mois de septembre 1762, étant alors maréchal-général des logis de la cavalerie; il mourut on 1787 ou 1788.
Sartans (le sieur de), est blessé le 24 mai 1684 à la descente devant Gènes.
Sartous (le s' de), mousquetaire de la garde du roj, blessé au siège de Mastrick en 1673.
Sartous (de), du port de Toulon, capitaine de vaisseau, tué devant Barcelone le 24 juin 1697.
Sartre (le sieur de), capitaine de grenadiers dans le régiment de Royal-Gomlois, est tué au siège de Mahon en lT5t).
Sassatbllo (le comte FranQois), Italien, AMle comte &rM-
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tellCy fut blessé dans le parti du roy à la bataille de Hontcontour en 1569 et mourut de ses blessures.
Sasselasges (le s' de), capitaine au régiment d'Auvergne, blessé à la bataille de Clostercamp en 1760l
Sassenàge (Henry, baron de), seigneur du Pont, chevalier, fut tué en 1352 dans un combat contre les Anglais qui rava^ geaient les provinces contiguSs à la Guyenne.
Sassbiage (Henri, baron de), commandant les gentilsr hommes du Dauphiné venus au secours du roi Charles VII| tué à la bataille de Verneuil le 6 août 1424.
Bure lé d'argent et d'azur de dix pièces, an lion de gueules armé, lampassé et couronné d'or^ brochant sur le tout.
Sasseicage (Claude de), capitaine au régiment de Crequy cavalerie, tué à la bataille de Rethel en 1650.
Sasseraoe (Pierre de), tué au siège de Novarreen 1495.
Sassenage (René-Ismedon, dit le comte de), seigneur de Mortelier, capitaine-lieutenant des gendarmes d'Orléans^ lieutenant-général au gouvernement de Dauphiné et premier gentilhonmie de la chambre du duc d'Orléans; étant tombé dans la mêlée à la bataille de la Marsaille en 1693, il fut foulé aux pieds des chevaux; il mourut à Paris le 26 avril 1730.
Sassenagb (Gabriel-Alphonse, dit le marquis de), capitaine de cavalerie, tué au siège de Turin en 1706.
SA8fl05(le 8'), enseigne au régiment de Villandry, est tué à la bataille gagnée sur les Espagnols le 11 juillet 1640 devant Turin.
Sasst (le capitainede), geiUilhamme bien estimé^ aux ter-
mes d'une histoire des troubles imprimée à Bâie en 1578 (liv. XVII, p. 134), fut tué au siège de Saint-L6 en 1574.
Sattier (de), aide-major, lieutenant de vaisseau du port de Toulon, tué commandant la GloirSy le 14 may 1747.
Sauban (de), enseigne de vaisseau du port de Port-Louis, mort aux Isles sur le Vermandois le .... 1692.
Saubeuf (le s' de), de la suite de Monsieur, frère du roy, est tué au combat de Paquenau donné le 10aoûtl633 entre les Suédois et les Lorrains.
Saubières (le s' de), capitaine au régiment de Poly, tué à la bataille de Hinden en 1759.
Saucourt (chevalier de Soyecourt), est tué à la bataille de Fleurus ; fait prisonnier après sa blessure, il en mourut.
Saucourt (le marquis de Soyecourt), colonel du régiment deYermandoiSytué le 1*' juillet 1690à la bataille de Fleuras.
Saucourt (chevalier de Belleforière-Soyecourt), est blessé à la bataille de Staffarde le 18 août 1690.
Saugeon (le baron de), capitaine de vaisseau, fut blessé en 1627 à la descente des Anglais dans Tlsle de Rhé {Mer» cure de 1627).
Saugeon (lo s' de), estblcssé le 9 octobre 1637 à Tatlaque du Ponl-sur-Sambre par le cardinal de la Valette.
Saugère (Charles-François de la), capitaine de dragoas au régiment de Yercel, tué en 1704 en commandant un détachement.
Saugins (le s'), capitaine au régiment de Tormins, est tué en 1642 au combat de Yalz en Catalogne.
Saujéoh (le s'), est tué le 2 août 1640, en défendant le camp devant Arras.
Saujon (le chevalier de), est tué au combat naval donné le 22 avril 1676 entre le sieur Duquesne et Ruyter.
SAULGAN(ies' de), est cité dans le Mercure de France da 1644 parmi les personnes de condition qui furent blessées en cette même année au siège de Tarragone.
Saulle (le s' de), capitaine au régiment de Normandie, blessé au siège de Berg-op-Zoom en 1747.
Saulmier-de la Garenue (Gabriel), adjudant au régimen des Gardes-Françaises, puis commandant du guet à Paris, reçut plusieurs blessures à la guerre et une encore dans son dernier service.
SAUUiiER-DE-MoNTMARm (Edmc-Marie), chevalier de Saint- Louis, d'abord capitaine dans les Volontaires d'Austrasie, puis dans la Légion de Lorraine, attaché ensuite au régiment de Gâtinois, puis premier capitaine commandant au régiment des Chasseurs des Vosges, fut blessé d'un coup de feu au genou en 1760 à la retraite des ennemis sur CasseL
SAULNiER-DE-MoNTPLAisia (GuiUaumc), seigneur de Montplaisir, dit le marquis de Montplaisir^ chevalier de Saint- Louis, enseigne des Gardes du Corps, maréchal de camp, colonel du régiment de Briaune cavalerie, gouverneur de Morlaiz et ancien lieutenant-colonel du régiment de Foix, blessé à la bataille de Ramillies en 1706, fut tué à celle de Malplaquet en 1709.
SAULT(le chevalier de), capitaine au régiment de Piémont, tui à la bataille de Nervinde en 1693.
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Sadct de la lfiitAin)E (du), capitaine de vaÎKeaii, gon- Terneur à Gayenne le 31 août 1736.
jSiuxTEAULT (le s' de), lieutenant au riment de Picardie tué à la bataille de Parme eu 1734.
Saulx (Gaspard de), seigneur de Tavannes, maréchal de France, amiral des mers du Levant, chevalier de Tordre da roy, conseiller en son conseil privé, capitaine de cent hommes d'armes de ses ordonnances, gouverneur de Provence, bailly de Dijon, chevalier d'honneur au Parlement et lie»tenant-général au jgouvernement de Bourgogne, fut blessé en 1554 à la bataille de Renty où il fit des prodiges de vaieur; «ce fut là qu'Henry II Tavant aperçu couirert du smg des ennemis et du sien, alla au devant de luy, l'embraBSt et lui mit au cou le collier de l'ordre de Saint-Mkdiet qu'il portait: il mourut au mois de juin 1573.
Sàuul (Gharles-Antoine de), mort au siège de.Bx>n&n en
-SAm^x (Guillaume de), seigneur deTavannes, àiileeamît de TavantieSf chevalier des ordres du rojr, geotillHmmie opéinaire de sa chambre, capitaine de SO hommes ^'armas de ses ordonnances, son Heutenant-général au (fenvaine*
ment de Bourgogne et bailly de Dijon, fut blessé en 1577 au siège d'Issoîrc en montant à l'assaut.
Saulx (Henry-Charles-Antoine de), tué au siège deHooêa oh il portait la cornette colonelle des reilres schis leBlu»grave en 1535.
Saulx (Jacques de), vicomte de Lugny, colonel du régiment de Navarre, tué au siège de Montanban en 1621.
Saulx (Lacoare-Gaspaid de), chevalier de llaUe et meflUB de camp, tué au siège de Qaiers en 468L
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Saulk (d^, chevalier de Tavannes, premier capitaine au régiment d'Enguien, est tné le 27 octobre 1^9 en pour^ soivaBlles Espagnols jusqu'aux portes de Tarin.
Saulx (de), comte de Tavannes, est blessé le 27 décembre 1641 dans une affaire en Raussillon avee les Catalans. Il a le bras percé d'un coup de carabine dans une sortie que les ennemis font de Thionville le 20 juin 1643.
Bauul (le comte de), capitaine au régiment des Chevaulégers du cardinal de Maearin, est blessé, fait prisonnier et repris par les Français à la bataille de NortUnguen en
(SAmx (de), comte de Tavannes^ lieutenant île la compa* gnie des gendarmes du prince de Condé, est blessé àJa prise de Fumes en 1646.
8aulx (Nicolas de), chevalier de Mal(e, tué d'une mousquetade dans un combat présdeOuiers en 1658.
Saoia (René de), marquis 'de Tavannes, tué dans une sortie au siège de Candie en 1668.
8aulk (Charles*M arie de), marquis de Tavannes, 4'Arcsur-Thil et de SuîHy, comte de'^ïuzaoQoit, de Bea«mont et de Mercy, baron de Lux, mestre de camp d'un régiment de cavalerie, bailly de Dijon et lieutenant-général en Bourgogne, blessé au passage du Rhin et aux batailles de Seneff et de Gâssel en 1674 et 1671, mourut le 29 juin 1703.
Saulx (Gaspard de), son frère, abbé de Sainte-Marguerite de Trojes, puis marquis d'A.rc-sur-Thil, tué à la bataille de Cassel en 1677.
Saulx (N... dé), dit le ehemlier de Tavënnes, garde de la marine, tué dans un combat naval sous Louis XIV.
Sault (le comte de)^ blessé à la défense de Kerment en Hongrie contre les Turcs, retourne au combat après avoir fait mettre le premier appareil à sa blessure, eu 1664, et contribue en 1667 à la prise de Gharleroy.
Saumert [{le ch*^ de), capitaine de vaisseau du port de Rochefort, mort à Malaga de ses blessures sur le Fier^ commandé par M. de Yillette, le 29 mars 1705.
Sauhorey de Fuschemberg, enseigne de vaisseaa du port de Brest, mort à Bancok, campagne de Siam, sur le...., le 15 ou 23 novembre 1687.
Saunât (le s' de), officier dans le régiment de cavalerie da marquis de Goudray-Montpensier, est blessé à la tranchée devant Gravelines en 1658.
Saune (le s** de), capitaine dans le régiment de Monaco, a les deux jambes emportées par un boulet de canon la nait du 27 au 28 septembre 1746, devant le château de Namar.
Saunier (le s'), lieutenant dans le régiment de laMarette, est tué le 18 août 1641 au siège de Cosni en Piémont.
Saurant (le s'), lieutenant au régiment d'Artois, est blessé au siège de Philisbourg le t9 octobre 1688.
Saures (le seigneur de), tué à la bataille d'Azincourt en
Saures (Briffault de), son frère, chevalier, tué à la mêoie bataille.
(Voyez de Solre,aucas que ce soit le même nom différemment orthographié).
Sausey (le s' du), capitaine au régiment de Navarre, mort d'une blessure qu'il reçut au siège de Prague en 1742.
Sausicour (le s^ de), ayde-major du régiment de Normandie, blessé au siège de Yerceil en 1704.
Saussat (le s' du), lieutenant de Royal-la-Marine, est blessé devant Namur en 1692.
Saussat (le s^ du), capitaine dans les Grenadiers Royaux de le Camus, blessé à la bataille de Minden en 1759.
Saussate (le s' de la), capitaine au régiment de Normandie, tué en 1638 au siège dePoligny en Franche-Comté.
Saussot-de-Brissag (François), chevalier de Saint-Louis, chef de bataillon au régiment de Brissac, puis lieutenantcelonel de celuy de Lemps devenu Yivarais, blessé en 1746 à l'attaque du chemin couvert du château de Namur, le fut encore à la bataille de Rosback en 1757.
Sausuike (le s*" de), aide-major dans les Gardes suisses, blessé dans les tranchées au siège de Namur par Vauban, au mois de juin 1692.
Sautour (le s''de), est tué au siège deTubinguen, en 1647.
Sautour (le s' de), sous-lieutenant aux Gardes Françaises, tué au siège de la citadelle de Cambray en 1677.
Sauvage (Guillaume), chevalier, tué à la bataille de Poitiers en 1356.
Sauvage (Philibert de), seigneur deMontbazon, de Hontlouis, de Nuarre et commandant de bataillon au régiment de Navarre, reçut plusieurs blessures dans les guerres de Louis XIY qui Tobligèrent à quitter le service.
Sauvage (François de), son fils, seigneur deMontlouis, de Nuarre, de Saint-Thibaut, deBonneçon et de Saisy en partie, d'abord lieutenant au régiment d'Auvergne, puis gen-
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darnie de la garde du rojr, reçut dans la guerre d'Espagne plusieurs blessures dont les suites avaueèreat sa iDorl.
Sautaôe (le s' de), cornette de la première compagme du régiment de Saint-Àndré-MontbroDy reçoit septblessures à la bataille de Rethel en 1650, et en 1652 il est fait prisonnier à la défaite de quatre escadrons de cavalerie espagnole près de Barcelone.
SAuvAGiRE(le s'de), est blessé au siège de Candie en 4669.
Sauvagère (de), lieutenant au régiment d'Orléans, blessé au siège de Mayence le ... septembre 1689.
Sauve^euf {h s^ de), marécbai de camp, sert très utilement au siè^ de Dauvillers ; il est blessé à l'assaut qu'il donne le 28 juin 1638 à la ville de Poligny.
SAuvHBBUF(lemarqui8 de)^ s'étant trop approché te 28 mai 1672 de la palissade de Maestricht, est blessé à la tète parla sentinelle et fait prisonnier. Il est tuék 11 ^août 1675 au combat de Gonsarbruck.
Sauvebeuf (marquis de), colonel du Blaisois, est tué le 14 août 1714 d'un coup de fusil dans la tète, à l'attaque da bastion de Sainte-Glaire devant Barcelone.
Sauvebeuf (le s' de), lieutenant au régiment de Cambis, fut blessé dangereusement au siège du Fort Philippes en
JBauvestbe (Gharles-Paul'Bernard de), conoda de Clisson, cbevalier de Saint-Louis, capitaine aux Gardes Françaises, tué à la bataille de Fontenoy en 1745.
(Voy« sous le nom de€u88Dif quelqnea articles qui ^ raiaaent concerner cette faoïiile.)
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SkxmAT (la •'' de)» lieaienant dans le régiment de Noiv masdlet est hlemé le 8 septembre 1641 au siège de GosnL
Sauvolles (de), enseigne de vaisseau du port de Toulon, mort à la Looifiianesur le . •• en 1702.
Saotight (le s' de), capitaine au régiment de Champagne, mort en 1743 d'an éclat de bombe qu'il reçut à la tète à la défense de la redoute de Rhinvillers.
SASPmn (le sO» lieutenant au régiment de Nermandie, blessé au siège deCosni en 1641.
SATanLAH (le eapitaine de), bleseé d'une avquebusade à tn< van la visage au siège de Rabasiens en li70> «arvaet dans la parti du roy, le fut encore à celuy de La Koehelle en 1573. (Yoy. le seii^eur de la Bastide, lieutenant du maréchal de Montluc.)
Savart-de-Lancômb (Louis-Antoine de)* chevalier et baim 4a Tordra de MaUe, lieutenant aux Gardes Françaises, eut m bras ernporté au siège de Kbilisboiirg en 1 784.
âAVAiff-BB-^LAacâMB <N^. de), son frère, dievaKer defiaiot^ Lans et eapitaine de grenadiers au régiment de RichelieOf fut tué au même siège.
6a VAS! (le s' de), sous-lieutenant de grenadiers au bataillon d'Artois, tué & l'attaque du 8 juin 1758 du côté de la Cormorandière dans la baye de CUbaïas*
Savart (le s' de), capitaine au régiment d'Henriehemontcavalerie, blessé à la bataille de Minden en 1759.
Savart (le s' de), capitaine au régiment de Tonraine, blessé à la bataille de Minden en 1759.
jBAvn Qb s' de), eapitaine au régiment de Cbampagne» tué au siège de La Rochelle en 1573.
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Sayeuse Qe s' de), mestre de camp da régiment de Piémont, fat tué en 1655 par un parti ennemi, près de Maubeuge.
SAyEUSEs(Morelet de), chevalier, seigneur de Saveuses éL de Flesselies, premier chambellan du roy et capitaine-général en Picardie et en Flandres, fut tué en 1405 à l'entreprise du château de Mercq.
Sayeuses (Guillaume de), chevalier, fut tué en 1415 à la bataille d'Azincourt où il commandait rarrière-garde.
Saveuze (le chevalier de), lieutenant de la mestre de camp du régiment de la Mothe, est blessé en 1642 au combat de Valz en Gatali^e.
Sayignac (le s' de), capitaine aux Gardes Françaises, blessé au siège de Pignerol en 1630.
Sayignac (le s' de), officier au régiment de la mestre de camp de Gesvres, est blessé au siège de Thionville en 1643.
Sayignac (Etienne de), seigneur de Flourat, capitaine au régiment de Vezin, mourut en 1691 des blessures qu'il avoit reçues au siège de Gôni.
Sayignac de Comenge (de). (On lit dans les Mémoires de Montluc que deux frères de M. de Savîgnac de Comenge avaient été tués dans les guerres de 1562; c'étaient MM. de Penne et de Goits.)
Sayigni (le s' de), aide-de-camp, est blessé au siège da fort château de Fontane en 1636.
Sayignt (le seigneur de), servant dans le parti du roy, fut blessé au bras au siège de La Rochelle en 1513 où son neveu le fut aussi à l'épaule.
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Savignt (le s' de), officier de cavalerie, tué en 1627 à la descente des Anglais dans Tlsle de Rhé {Mermre de 1627).
Satight (le sieur de), lieutenant au régiment de Strauf^est tué en voulant enlever le gouverneur de Metz en 1642,
Savight (le s'), capitaine au régiment de Yermandois, est blessé au siège de Luxembourg en 1684.
Savignt, enseigne de vaisseau du port de Brest. Péry sur le Bourbofiy le 12 avril 1741.
Savignt'D'Anglube. (Voy. d'Anglure de Savignt.)
SAV0iLAN(le s' de), chevalier de Yerdelin, est blessé le 16 janvier 1647 à la prise de l'amiral d'Alger par six galères de Malte, après un combat de quatre heures.
Savoist (le seigneur de), tué à la bataille d'Azincourt en 1415 (il était fils du surintendant de la Reine).
Savoist (le s' de), chevalier de Saint-Louis, maréchal des logis de la 2* compagnie des mousquetaires, roestre de camp de cavalerie et brigadier des armées du roy, blessé à la bataille d'Ettingen en 1743.
Savonnières (Baudoin de), seigneur de la Guerche et de Saint- Aubin, chevalier, tué à la bataille de Grécy en 1346
Savonnières (Briand de), tué à la bataille de Poitiers en
Savonnières (Antoine de), seigneur de la Troche, chevalier de Tordre du roy, blessé à la bataille de Montcontour en 1569, le fut encore d'un coup d'arquebuse à la cuisse au siège de Saint-Jean-d'Angély en la même année, et mourut en 1580.
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SAVONinÉREs (René de), guidon de la C9t>mpagiiie dei gendarmes du seigneur de la fireldche sod pèra, tué aasernei à Tâge de 19 ans.
8AT0NNIÈBES (Maihurin de), capitaine d'une compo^liMe de gens de pied, tué à la défense de Gasliilon en iSè&.
Satonnièbes (Antoine de), seigneur de la Gaillardière^ capitaine au régiment de la Troche, tué en i596 à la prise di Châteaubriani en Bretagne.
Savonnières de la Troche (Jean de), seigneur des Hayes, mestre de camp du régiment de la Trocbe, fut blessé an siège de la Gamarche de deux arquebusades, l'une à la main et l'autre à la cuisse, et en resta boiteux, dToù tint qu'Henry IV ne l'appelait jamais que le crochu..
Savonnières (Louis de), son frère, capitaine au régiment de Saint-Paul, tué au service en 1590.
Savonnières (Louis de), son autre frère, seigneur de la Gaillardière, capitaine au régiment de la Troche, fhC Messe dans une rencontre près de Laval à Tâge de 20 ans, et oae autre fois au siège du Plessis-Bertrand en Bretagne, en 1597, dont il mourut.
Savonnières de Linières (Henry de), tué an siège de Montaoban en 1621.
Savonnières (Damien de), chevalier de Malte en 1910, mourut au siège d'Arras.
Savonnières (Christophe de), son frère, commandant cent arquebusiers, mort au siège de Casai.
SAvoNNiÈHii (FrsBQois de), son autre £rère. Usé aossy ff secours de Casai en 1639.
l'impôt du sakq. S39
SAYONifiÈRES (N... de), capitaiueau régiment de Piémont, blessé au siège de Woôrden en 1672.
SayonniIres (de), enseigne de vaisseau du port de Brest, DOfé dans la rade de Brest, le .... octobre 1690.
Savonnièbes (François-Martin de), dit le chevalier de la Trochây lieutenant des gardes du corps et maréchal de camp, tué au combat de Leuze en 1651.
Savonnières (Thimoléon-Magdelon-Henry de), seigneur du Vais, officier d'artillerie, fut grièvement blessé d'un coup de canon devant Egra en 1742; mais il n'y fut pas tué comme le dit la Gazette de France.
SAYOïfMiàREs (le chevalier de), tué au combat naval du Croitîc en 1759.
Savoniiières (Thimoléon-Magdelon-François, dit le marquis de), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Normandie, puis major de celui de Navarre et mestre de camp en second du régiment de Monsieur dragons, fut blessé à la bataille de Clostercamps en 1760.
Savotjrain (Joseph), obtint en 1772 une pension de 3000 francs, en considération de la blessure considérable cpili avait reçue en Corse lors de la conquête de cette isle.
Savote (René de), dit le grand bâtard de Savoye, comte de Yillars, de Tende et de Sommerive, grand maître de France, chevalier de Tordre du roy, goovenMur el graad sénéchal de Provence, avec les mêmes prérogatives que Paiamède de Forbin pour la terre et la mer, par lettres du 20 lévrier 1514, mourut en 1525 des blessures qu'il reçut à la bataille de Pavie.
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Satotb (Honorai de), marquis de Yillars, comte de Teode et de SommeriTe, maréchal et amiral de France, chevalier des ordres du roj, gentilhomme ordinaire de sa chamhre, conseiller en son conseil privé, capitaine de cent hommes d'armes de ses ordonnances,son lientenant-géoéral en Languedoc, gouvemeor de Provence, de Guyenne et de la ville de Loches, fut blessé deox fois et grièvement à la bataille de Saint-Quentin en iS57, o& il fut hmgien^s temu <t doute de mort, disent les conmientaires de Rabutin ; il mourut à Paris en 1580.
Savote (Gharles-Amédée de), duc de Nemours, de Genevois et d'Aumale, pair de France, marquis de Saint-Sorlin, comte de Gisors, baron de Faucigny et de Beaufort, reçot une mousquetade à la jambe dans une sortie au siège da fort de Mardick en 1M6 et fut tué en duel par le duc de Beaufort le 30 juillet 1652 ; il avait encore été blessé à la main en la même année, au combat de la porte Saint-Antoine et le fut aussy d'un coup de pistolet au haut de la hanche à celuy de Bleneau.
Savote (Eugène-Maurice de), comte de Soissons, duc de Garignan,pair de France, lieutenant-général des armées da roy et colonel général des Suisses et Grisons, fut blessé aa visage d'un éclat de grenade au siège de Dunkerque en 1658 et mourut le 7 juin 1673.
Savote (Thomas de), mort des blessures qu'il reçut aa siège de Landau en 1 702.
Savt de la Rocque (Isaac de), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Médoc, reçut une blessure au se^ vice sous Louis XV.
Saxe (le capitaine Jacques de), officier suisse au service de France, tué au combat de Marciano en 1554.
Saxe (le baron de) , pareillement oflicier suisse et qui pourrait bien être le même que le précédent, fut blessé d'un coup de pique à la gorge à la bataille de Gerisoles en 1544.
Sate (le s' de la), lieutenant de grenadiers à cheval, tué au siège de Namur en 1G92.
Scaglia, chevalier de Yerue, est blessé au siège de Candie en 1669.
ScALBERGE (le s'), Capitaine au régiment d'Anjou, est blessé à la bataille de Gassel en 1677.
ScAUER (le s' de), capitaine au régiment de la Harck, est blessé à la bataille de Rosback en 1757.
Sceaux (le comte de), colonel du régiment de Champagne, tué à la bataille de Fleurus, le l"*' juillet 1690.
Colbert, colonel du régiment de Champagne; avait été tué l'année précédente au combat de Valcour. (Voy. Colbert). En cette année 1690, le duc de Luxembourg ouvrit la cam* pagne contre les Hollandais, commandés par le prince Waldeck, et il les attira au combat le 30 juin, près du village de Fleurus. H y eut d'abord de vives escarmouches de cavalerie... mais l'action qui ne s'était d'abord engagée que contre quelques escadrons ennemis devint bientôt générale. Le comte de Sceaux fut mortellement blessé en conduisant à la charge son régiment de Champagne; mais la chute d'an chef si brave ne fit qu'exalter davantage la valeur des soldats, ils s'animaient les uns les autres à venger la mort de leur colonel : les autres régiments couraient au combat
avec la même ardeur et toute la gauche de l'infanterie en-
nemie foi bientôt mise en déroute. Mais elle se rallia ea arrière de Fleuras : ce ne fut qu'après quatre heures de résistance que le marquis de Coislin, à la tête de son régiment^ acheva de les tailler en pièces.
ScEPËAUx (Guy de), duc de Beaupréau, comte de Chemille, vicomte de la Hardouinaye et de Miniac, baron de Mortagne, de Beaumanoir et du Ghàtel, chevalier de Tordre du roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre et capitaine de 50 hommes d'armes de ses ordonnances, fut tué en 1597 dans une rencontre à la télé d'un corps de troupes qoll commandait en Poitou.
Scepeaux'De-la-Ghauviêre (N... de), capitaine au régiment de la Lande-dragons, tué au siège de Barcelone.
ScEPEAux (Joseph, dit le marquis de), son Mre, seigoenr du Chemin et du Houssay, chevalier de Saint-Louis, brigadier des armées du roy, colonel d'un régiment vallon aa service du roy d'Espagne, brigadier de ses armées, gentilhomme de sa chambre, portant la clef d'or avec le Utre de marquis de Gastille, fut blessé dangereusement au siège de Charleroy en 1693, étant ayde-de-camp du maréchal de Villeroy, et mourut en 1723 au service d'Espagne.
ScEPEAUx (le comte de), chevalier de Saint-Louis, lieutenant-colonel du régiment de Penthièvre-cavallerie avec rang de mestre de camp, puis lieutenant des gardes du corps et maréchal de camp en 1720, fut blessé à la bataille de Rosback en 1757.
ScEPEAux (Jacques-Bertrand de), marquis de BeaupfétQ» chevalier de Saint-Louis, colonel du régiment de Lyonnofs en 1734, puis lieutenant général des armées du roy et lieo* tenant de roy des provinces d'Auxerrois et de Sanmoroi^
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fut blessé de plusieurs coups de sabre à la bataille de Minden en 4759 et mourut le iO janvier 1718.
ScERT (Guy de), sénéchal de Rouôrgae, tué au siège de Bordeaux.
ScuATZEL (le s^, capitaine au régiment de Redny-suisse,
ScHAUPAUWERT (V. Schuphauwer et Shuphauwer).
ScHAWBifSTEiif (Jaques de), officier suisse au service de France, tué à la bataille de Marciano en 1554.
ScHEEHT ou Shesoy (le s'), lieutenant au régiment de Dillon, blessé en 1779 à Tattaque de la Grenade.
ScHECK (le capitaine Jean), Grison, tué à la bataille de Pavie en 1525 au service du roy.
ScHECK (Jean), officier suisse au service d'Henry II, tué à la bataille de Marciano en 1554.
ScHBiD (le s'), aide-major du régiment de la Marck, est blessé à la bataille de Rosback en 1757.
ScHELESTATT (le S"), lieutenant de grenadiers au régiment de Champagne, blessé en 1734 aux batailles de Parme et da Goastalla, et en 1748 au siège de Mastrick.
ScuELLENBERG (Jean-Jaqucs, baron de), colonel du régiment d'Oberkan et brigadier des armées du roy en 1694, fut blessé au siège de Barcelone en 1697 ; il fut depuis feldt maréchal lieutenant au service d'Autriche.
ScHENAUER (le S*"), lieutenant au régiment de Brendle isiisse, blessé à la bataille de Malplaquet en 1709.
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ScfiETXEL (Daniel de), chevalier de Tordre du Mérite Militaire, d'abord Tolontaire au régiment de Saxe, pois c^taine dans Rojal Nassau, incorporé dans Gonflans, blessé à la bataille de Solsfdden eo 1167 et à l'attaque de Sdiabeobourg en 1766.
ScHEWETTER (le S'), lieutenant au régiment d'Alsace, blessé à la journée de Wilhelmstadt le H août 1762.
ScHETDT (Jaques), capitaine ayde-major au régiment de la Marck, puis capitaine dans celuy de Schomberg-dragons, arec rang de lieutenant-colonel, blessé à la bataille de Rosback en 1757.
Schilling (le s' de), capitaine servant dans Tétat-major des Saxons, blessé au cou d'un coup de feu à la bataille de Minden, en 1759.
ScHMiD (Jost), du canton d'Ury, capitaine aux gardes suisses, tué au siège deMardick en 1646.
ScDMiD (le s'), capitaine lieutenant des grenadiers aa régiment Yieux-Stuppa, blessé au siège de Namur en 1691
Scumid-de-Grunegh (Jean-Pierre), chevalier commandant de l'ordre du Mérite Mililaire, lieutenant-colonel du régiment de Salis, puis maréchal-de-camp, blessé en 1767 an siège de Berg-op-Zoom, étant alors sous-lieutenant an régiment de Courten.
ScHMiDTBOURG (Ic s^), Capitaine lieutenant de la compagnie de Sury au régiment de Surbeck, blessé dangereusement au iège de Landau en 1703 le fut encore mortellement à celuy dn Quesnoy en 1712.
ScooMBERG (Gaspard de), comte de Nantenil, che?alierde
Tordre du roy, l'un de ses chambellans, gentilhomme ordinaire de sa chambre, conseiller en son conseil privé, intendant de ses finances, gouverneur de la Marche, grand maréchal des reitres ou grand mestro de camp des gens de guerre Allemands, entretenus au service de France, fut blessé à la cuisse à la bataille de Montcontour en 1569 et mourut le 17 mars 1599.
ScHOMBERG (Théodoric de), tué à la bataille d'Ivry en
ScHOMBERG (Henry de), comte de Nanteuil et de Duretal, maréchal de France, chevalier des ordres du roy, conseiller d'Etat d'épée, surintendant des finances, général des troupes allemandes, gouverneur de la Majche, du Limosin, do Saintonge, d'Angoumois et de Languedoc et ambassadeur en Allemagne et en Angleterre, blessé d'un coup de mousquet aux reins en forçant le pas de Suze en 1629, mourut à Bordeaux le 17 novembre 1632.
ScnoMBERG (Charles de), son fiis, duc de Halwm, pair et maréchal de France, chevalier des ordres du roy, vice-roy de Catalogne, colonel général des Suisses et Grisons, capitaine-lieutenant des chevau-légers de la garde, gouverneur de Metz, de Verdun et de la citadelle de Montpellier, puis de Languedoc, blessé au siège de Sommières en 162!r, le fut orence dangereusement au combat de Rouvroy dans le Barrois en 1632. Il mourut le 6 juin 1656.
ScHOMBERG (Frédéric-Armand, comte de), d'abord capitaine-lieutenant des gendarmes écossais, puis maréchal de France, grand de Portugal, gouverneur de Saint-Guilhain, de Bourbourg et de Bègues, ensuite gouverneur de la Prusse ducale, ministre d'Etat de l'électeur de Brandebourg,
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généraljisiinâ de ses armées et doc de Bedfori en Angleterre, fut blessé an siège de SaintrGuilhain en 165...; deimts, s'étant retiré en Allemagne à cause de la R. P. R. dont il faisait profession, et ayant été envoyé en Irlande, il défit en 1690 Tarmée du roy Jacques à la bataille de la Boyne et y fut taé d'un coup de pistolet et d'un coup d'épée.
ScHOMBERG (Othou de), fut tué au siège de Valenciennes en 1656.
ScHOMBERG (Henry de), son frère, mourut à Bmxelles des blessures qu'il regut dans un combat en Flandres. (Ils étoient fils du maréchal Frédéric-Armand de Scbomberg cy-dessus).
ScHOMBERG (le comtc de), colonel et adjudant général servant dans l'état-major des Saxons, blessé d'un coup de feu à la jambe à la bataille de Minden en 1759.
ScnoMBERG (N... de), premier lieutenant du régiment de la princesse royale au corps des Saxons, fut blessé à la même bataille.
ScnoMBERG (N... de), sous-lieutenant au régiment du prince Antoine au corps des Saxons, fut blessé à la main à la môme bataille.
SCHONFBLD (le S" de), premier lieutenant au régiment de U princesse royale au corps des Saxons, blessé à la bataille de Minden en 1759.
ScnuLEMBEBG (Jean de), seigneur de Montdejeu,mestrede camp du régiment de Gbampagnc, tué au siège d'Amiens en 1597.
SciiuLER (le s'), ayde-major du régiment de Diesba'^bsuisse, blessé à la bataille de Lawfeldt en 1747.
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ScHUPHAUWBR (Charles), lieutenaniaa régimentde Yigier- Suisse, blessé en 1761 à l'affaire de Neuhausen, mourut en
Sguwaller (le capitaine Hans), avoyer de Soieure, capiiiiine au régiment de Tammann, fut tué h la bataille de Dreux en 1563 dans le parti du roy, ou plutôt ce fut son domestique qui Tassassina pendant Taction et lui coupa le doigt où étoit un anneau d'or.
ScHWALLBR (Jaqucs), officier suisse au service du roy, tué au siège de Die en 1575.
ScHWALLER (Antoine), de Soleure, capitaine aux gardes suisses y tué à la bataille de Lens en 1648.
ScHWARTZ (Jean-Charles de), chevalier de Saint-Louis, ayde^major des volontaires de Clermont, puis capitaine dans la légion de Condé avec rang de lieutenant-colonel, fut blessé en différentes actions et entre autres à un bras à la bataille d'Hastembeck en 1757.
ScHWERTZ (le capitaine Ulrich de), capitaine au régiment de Tamman au 8er\ice de France, tué à la bataille de Dreux
8cHwnfKHARDT (Louis), capitaine suisse au service de France (le même dont on conserve des mémoires sur les guerres du Milanôz), fui tué au combat de la Bicoque en
ScewiND (le s'), lieutenant au régiment de Picardie, tué à la bataille de Parme en 1*734.
SciKK (le s'), capitaine au régiment suisse de Vittmer, est blessé à la bataille de Rosback en 1757. *
Sgorbiac (de), lieutenant du port du Hayre, mort corn* mandant la Gracieuse le 30 janvier 1691.
ScosTiERNA (le s'), ofâcier suédois, enseigne Sucaumevain de vaisseaux du Roy, blessé au combat du comte d'Estaing contre l'amiral Byron, près de la Grenade le 6 juillet 1779.
ScoTiA, enseigne de vaisseau du port de Brest, tué aa combat du 21 aoust 1673.
Scott (Edouard-Nicolas-François de), chevalier de Saiot* Louis, capitaine de vaisseau, eut un bras cassé étant garde de la marine sur la frégate la Sensibley dans un combat qu'elle livra en 1759 à un corsaire anglais dont elle s'empara.
ScRiBOT (le s'), lieutenant des grenadiers au régiment d'Argentré, fut blessé à la journée du 23 août 1762.
ScYRON (le s"), sergent de bataille, est blessé au combat do Givital près de Bozzolo, en 1648.
Se AUTEL (le s'), capitaine au régiment d'Alsace> blessé i la bataille de Glostercamps en 1760.
Sebastier (le s'), capitaine au régiment de la Reine, est tué à la bataille de Casselen 1677.
Sebert (de), capitaine au régimçnt d'Anjou, blessé à h défense de Mayence, dans les premiers jours de septembre
Sebeviue (le s^ de), capitaine des Gardes du Maréchal de la Mothe, tué en 1643 dans la guerre d'Espagne {Mercure de 1643).
Sebeyille (le cbeTalier de), capitaine de vaisseau du port de Toulon, lue au combat d'Âgouste, côte de Sicile, le
21 avril 1676.
Sebeville (le marquis de), chef d'escadre, est tué en tombant d'un rocher où il travaillait à faire dresser une batterie, en 1707.
Sêchslles (le s' Héraut de), colonel du régiment de Rouergue, meurt des blessures qu'il avait reçues à là bataille de Todenhausen, en 1759.
Sect (le s' de), capitaine aide-major du régiment de Champagne, blessé d'un coup de feu à travers le corps à la prise de Colorno en 1734.
Sbcyron (le s' de), capitaine et major de la cavalerie du sieur de Magalotti et son aide-de-camp, est blessé au siège de la Mothe en 1645.
Segla (Louis-François de), chevalier de Saint-Leuis, capitaine au régiment du maréchal de Turenne, ci-devant d'Eu, blessé d'un coup de feu dans les chairs à la bataille d'Hasiembeek en 1757.
Sbglas (de), lieutenant de vaisseau du port de Brest, mort sur le Bon, de l'escadre de M. du Casse, perdu à la Havane le
22 décembre 1702.
Segrais (le chevalier de), est blessé à la descente des troupes à Gigery en Afrique, en 1664.
Seguenot (N.), blessé de dix-huit coups de feu et fait prisonnier à la bataille de Hochstedt.
3B0 L'nopÔT DU SAire.
SiGUENOT (Jules de), chevalier de Saint-Louis, capitaine de grenadiers au régiment d'Averrois, reçut dix-huit coups de sabre à la bataille d'Hochstedt.
Segûiee, lieuteDant-coloDel du régiment de ProvoiGe, blessé d'un coup de sabre à la tête, et son cheval tué sons luy à la bataille de Flenrus, le i«' juillet 1690.
Segiiier (Jean-Baptiste), tué au siège de Fribourg en 1713. (Y. DE Saint-Brisson et de Tehson, au cas de rapport avec cette famille.)
Seguin (Trophime de), seigneur de la Combe, tué aa siège de la Rochelle sous Louis XIII, servant comme volootaire dans les troupes du roy.
Seguin (le s' de), officier au régiment de l'île de France, fut blessé sur VlUustre, dans le combat du bailly de Suffren aux Indes, le 3 septembre 1782, devant Trinquemalay, contre sir Edward Hugues.
Seguin-de-la-Tour-de Prades(N...., de), capitaine au régiment d'Anlezy-cavalerie, puis maréchal de bataille, fat blessé à une cuisseau siège de Pavie en 1655.
Seguin-de la Tour (François-Xavier de), mousquetaire du roy, puis enseigne de vaisseau, fut blessé à Tceil droite la prise de la Grenade en 1779.
Seguins (le comte de), chevalier de Saint-Louis, colonel au régiment de la Martinique, tué dans l'escadre du comte de Guicben dans le combat du 17 avril 1780 contre ramirti Rodney.
Séguins-de-Pazzis (Charles des), officier de galère, mort le 24 may 1686 des blessures qu'il reçut à la descente de Gênes.
Sbguiks^db-Pazzis (Joseph-François des), son frère, sei* gneur de Sainte-Cécile, cornette au régiment d'Aultanecayalerie, tué dans les guerres de Louis XIY.
Seguiran (le capitaine de), tué au siège de Menerbe en
Seguiran (le s'), frère du premier président de la chambre des comptes d'Aix, est tué, le 28 mars 1636, à l'attaque des forts de Ille de Sainte-Marguerite, emportés ce jour-là sur les Espagnols.
Sbgdiran-de-Bquc (N... de), fut blessé mortellement au combat des 15 galères de France contre pareil nombre de celles d'Espagne en 1638. (Mercure de 1638.)
Seguiran (Antoine, dit le chevalier de), capitaine aux gardes françoises et brigadier des armées du roy, blessé au combat de Seneff en 1674.
Seguiran (le marquis de), colonel du régiment du Maine, tué au combat d'Ekeren en 1703.
Segur (Henry-Joseph, dit le marquis de), seigneur de Poucbat, chevalier commandeur de l'ordre royal et militaire de Saint-Louis, capitaine-lieutenant des che?au*légers d'Anjou, lieutenant- général des provinces de Champagne et de Brie, gouverneur et sénéchal du comté de Foix, eut une jambe emportée d*un boulet de canon à la bataille de la Marsaille en 1693.
Ségur (Philippe-Henry, marquis de), maréchal de France» chevalier des ordres du roy, gouverneur et grand sénéchal du pays de Poix, de Douzau et d'Andore, commandant en Franche-Comté, lieutenant «général au gouvernement de Champagne et de Brie, ministre et secrétaire d'État de la
guerre, blessé en 1746 à la bataille de Raacoux d'an coup de fusil à travers le corps, eut le bras fracassé à celle de Lawfeldten i747, et on fut obligé de luy eu faire TamputatioD; il fût encore blessé de plusieurs coups de sabre sur la tète, et d'un coup de bayonnette dans le cou à la bataille de Clostercamps en 1760, et fut arraché à la mort par le prince héréditaire luy-m6me.
Sbgur (le chevalier de), capitaine dans les volontaires de Soubise, fût blessé le 24 août i 762 à la journée de Wilhelmstadl.
Seiche (le s' de), l'alné, et le sieur de Sbichb le cad^ tous deux enseignes de vaisseau, sont tués au combat naval avec les Hollandais à Tabago en 1677.
SEiGUftRB (Joachim-Adolphe de), marquis de Soyecoort, comte de Tilloloy, de Ouerbigny et de Tapigny, baron dlttre, chevalier de Saint-Louis, colonel du régiment de Bourgogne-infanterie et brigadier des armées du roy en 1729, se trouva en 1703 et 1704 aux deux batailles d'Hochstedt où il fut blessé d'un coup de fusil et eut un cheval tué sous luy.
SBiGNARD-DE-CnouiiouROUX (le S' de), chevalier de Saintp Louis, officier au régiment d'Auvergne, tué à la bataille de Clostercamps en 1 760.
Seignard (N... de), dit le chevalier de SeignaréNte-42ko^ mourouXf chevalier de Saint-Louis, offleier au même régiment, fut blessé dans la même bataille.
Seigneur (Jules-Martin-Bonavcnlure de), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de la Tour du Pin, blessé à la bataille de Clostercamps en 1760.
Seigneur (le chevalier de), chevalier de Saint-Louis, lieutenant au môme régiment, blessé à la bataille de Creweldt en 1758.
Seignbur-de-Maisons (Charles-Louis de), chevalier de Saint-Louis, major du régiment de Tlle de France, reçut plusieurs blessures dans les guerres de Louis XV.
Seigneurbt (Jean-François de), chevalier de Saint-Louis, capitaine de vaisseau, eut, étant garde de la marine, les deui jambes cassées sur le Téméraire dans le combat du 90 may 1756 près de Tile M inorque entre M. de la Gallissonnière et l'amiral Bing.
Seignier (Jean-Pierre-Bruno de), chevalier de Saint- Louis, lieutenant-colonel du régiment de Provence et maréchal de camp, fut estropié d'une main à la bataille d'Hochstedl en 1704 et mourut en 1723.
Sbignier (Joseph de), seigneur de Genneginer, chevalier do Saint-Louis, capitaine de grenadiers au même régiment, reçut un grand nombre de blessures au service.
Seil (Raoul), chevalier, tué à la bataille de Poitiers en
Seilhac (le s' de), capitaine au régiment d'Aumont, est blessé dangereusement à la bataille de Todenhausen en
Sbillans (le s' de), officier dans le régiment des galères, est blessé dans un combat près d'Orbitello en Italie, le 27 juin 1646.
Seimes(1c s' de), lieutenant au régimentdeBelsunce, blessé à la bataille d'Haslembeck en 1757.
Seirk (le s'), capitaine aa régiment de WitUner Suisse, blessé à la bataille de Rosback en 1757.
Seisses (le chevalier de), enseigne de vaisseau du port de Rochefort, tué à Tabago le 3 mars 1677.
Seisses (de), enseigne de vaisseau du port de Rochefort, mort commandant la Folle le !•' janvier 1689.
Sejean (le s'), sous-lieutenant et enseigne au régima&t des gardes françaises, est tué au siège de Maestricht en 1673.
Seuèrg (le s'), mousquetaire de la garde du Roy, blesié au siège de Maôstricht en 1673.
Selle (le s' de), mousquetaire du Roy, avait été tué ao siège de Namur.
Selle (le chevalier de), lieutenant au régiment du Roy, est blessé à mort au siège de Maestricht en 1673.
Selle (le s' de), capitaine au régiment de Briqueville, blessé à la tête et à un bras au siège du fort St-Philippe, en 1756.
Selle DU Yourval (Charles «de), capitaine d'infanterie, avail été tué en Allemagne.
Selleri (le sieur de), capitaine, est blessé à la bataille de Rocroy en 1643.
Seluer du Pin (Pierre de), capitaine au régiment de Bellegarde cayalleri8) mort à Monsdeses blessures, le Si août 1692.
Sellier du Pin de Villemus (Jean-Élienne de), lieutenant au régiment deBourbon-infanterie^tué au siège de Ffiboorg en 1744.
Sblukr (les' du)y officier auxiliaire, blessé à la main dans le combat du comte de Guichen contre l'amiral Rodney près de la Martinique^ en 1780.
Selte (Samuel de), Seigneur de Duyson, lue à l'assaut de durtres. (Éloge des premiers présidents du Parlement par Blanchard. Paris, 1645.)
Selte (le s' de), lieutenant au régiment de Picardie, blessé à la bataille de Guastalla en 1734.
Sblyb (le s' de)| lieutenant au régiment de Touraine, blessé à la bataille de Minden, en 1759.
Semeryille (le s' de), est blessé dans une rencontre avec les Espagnols près d'Arras, en 1643.
SiHPé (le s' de), cheTalier de Saint-Louis, lieutenant-colonel da régiment de Bourbonnois, blessé à la bataille de Fredelinghen en 1 702.
Semur (Léonard de), seigneur de Trémont, chevalier de Tordre du Roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre, capitaine de 50 hommes d'armes de ses ordonnances, mes* tre de camp d'un régiment d'infanterie, gouverneur de Maçon et du Maçonnais, mourut en Piémont d'une blessure qa'il reçut au siège deQuiers sous Louis XIII; le Mercure de France de 1617 porte qu'il avait été blessé en Piémont en cette année.
Semur (le baron de), maréchal do bataille, meurt d'une blessure reçue à la tranchée devant Dunkerque, en 1646.
Senac (le s' de), enseigne colonel au régiment de Poitou, est blessé à mort au siège deBergue en Catalogne, en 1655.
Sbhamt (le s' de), est blessé le 1*' septembre 1641 , en montant à la brèche, au siège de la ville de Cosni en Piémont.
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Senarque (le S' de), ayde-major da régimeot de Piémcmt, tué àla bataille de Lazara en 1702.
SÉNAS (Voyez de Getnas).
Senchon-de-Bournissac (N )| chevalier de Saint-Louis,
capitaine au régiment du Perche» blessé à la bataille de Blinden en 1759.
Sendrbt (le s')y lieutenant de frégate, blessé au combat de la Minerve, le 4 janvier 1781, ccmtre deux vaisseaux anglais de 74 canons.
Sbnbcet (le marquis de), prête serment de fidélité le 20 juillet 1633 pour la charge de lieutenant de roy en Bourgogne au bailliage de Mftconnois dont avait été pourvu son père, mort d'une blessure reçue au siège de Noyon et qui servait alors en qualité de maréchal de caimp.
SÉifÉcnAL (le) de Lyon, fut blessé à la bataille de Fornoiie en 1495.
Sénégoal (Jean le), dit le jeune, seigneur d'Auberfille, conseiller chambellan ordinaire du roy et sénéchal du comté d'Eu, mourut en Hongrie en 1396, servant coutre les Turcs (vraisemblablement à la bataille de Nicopolis).
Famille du Ponthieu : d'or à la bande de sable accom* pagnée de deux cottices du même.
SÉNÉCHAL (Jean le), chevalier, aussy sénéchal du comté d'Eu, conseiller de l'étroit et grand conseil et chambellan ordinaire du roy, fut tué à la bataille d'Azincourt en 1415.
SÉNÉCHAL (Jean le), gentilhomme ordinaire de Thôtel du roy, tué à la bataille de Pavie en 1525.
Sénéchal (Jean-Baptiste le), baron de Carcado, maréchal de camp on colonel du régiment de Carcado-infanterie, par brevet du 90 avril 1653 oh il est dit qu'il avait reçu deux grandes blessures Tannée précédente, mourut à Sedan, le 15juilletl654, d'une autre qu'il reçut à la tête peu de jours avant, au siège de Stenay.
Sénéchal (Bené le), dit le comte de CarcadOy mestre de camp d'un régiment, brigadier des armées du Roy et gouvemeur de Dinan, mourut des blessures qu'il reçut en 1674 à la bataille de Seneff où il donna des marques de la plus grande valeur.
Sénéchal (Claude-Hyacinthe le), dit le marquis de Car^ eadOf colonel du régiment Dauphin étranger-cavalerie et maréchal de camp, mourut des blessures qu'il reçut au siège de Turin en 1706.
Sénéchal (Sébastien-Hyacinthe le), dit le marquis dcCar^ cadOj maréchal de camp, tué au môme siège.
Sénéchal (René-Alexis le), marquis de Pontecroix et de Molac, chevalier de Saint-Louis, colonel du régiment de fierry et gouverneur de Quimper, tué au siège de Prague en 1742, à la tète des grenadiers de Tarmée.
Sénéchal-de-Cahcado (Corentin-Joseph le), marquis de Molac, chevalier commandeur de Tordre royal et militaire de Saint-Louis, lieutenant général des armées du Roy, gouverneur de Quimper et précédemment colonel du régimen de Périgord, fut blessé en 1745 au siège deTournay, d'une pierre poussée par Téclat d'une bombe, et le fut encore à la jambe gauche à la bataille de Lawfeldt, en 1747.
Sénéchal (Luc-Julien le), seigneur de Kerguisec, de
IL
Tboainnie et de Gohanno, obtint uqe pension du Roy Louis XY pour une blessure qu'il avait regue au service.
Si^ÉGAS (le s' de), capitaine de dragons, esttiid en repoussant la cavalerie espagnole jusques sons les murs de Gérône» en 1676.
Senezergues (Louis de), seigneur de la Rode, chevalier de Saint-Louis, oapitaine de grenadiers au régiment de la Sarre, blessé d'un coup de fusil h la poitrine à la bataille de Malplaquet en 1709, le fut encore grièvement de trois coups de feu à l'entrée du chemin couvert de Fribourg en 1713, le premier au bas- ventre, le secçnd à la cuisse gauche et It troisième au bras droit qu'il perdit dans cette occasion.
Senezergues (N de), seigneur de la Rode, chevalier de
Saint-Louis,* chef de bataillon au même régiment, puis brigadier des armées du Roy, tué à la bataille devant Québec le 13 septembre 1759.
SENGLiA(Marie-Joseph-Ignace-Augu8te*Mainfroy-Jérâme), comte de Verrue, marquis de Goluze, chevalier de Tordre de S. S. Maurice et Lazare de Savoye, colonel d'un régiment de dragons, maréchal de camp et commissaire général de la cavalerie, tué à la bataille d'Hochstet en 1704.
Senice (Jean de), chevalier, tué à la bataille de Poitiers
SeNNBTiliaB (Gabriel, dit le chevalier efe), lue en 1634 au premier siège de la Mothe en Lorraine, oîx il eut les deux jambes emportées d'une volée do canon.
Senneterre (N... (le), baron de la Ferlé, maréchal «lo camp, s'empare du château de Chimey. Il combattit, quoique blesséi se faisant lier sur son cheval» et donnant tou-
jours l'exemple et les plus grandes preuves de valeur en 1640. En 1643, il reçoit cinq blessures et a un cheval tué sous lui à la bataille de Rocroy.
Senhëtkrre (Charles de}^ marquis de Ch&teauneuf, vicomte de Lestrange et de Cheylaux, se trouva aux sièges de Saint-Guilbain, de la Qapelle et du Catelet où il fut blessé, et mourut le 24 avril 1667,
Senneterre (Henry, duc de), pair et maréchal de France, chevalier des ordres du Roy, gouverneur de Lorraine et du paji messin, de Nancy, de Mets, de Verdun, de Vio et de Moyenvic, Ait blessé d'un coup de mousquet au visage au siège de Privas en 1629^ en reçut encore cinq k l'épaula à l'attaque du ch&teau de Ligny en Barrois, en 1650; il mourat le 27 septembre 1681 .
Sennetebre (N... de), capitaine des Gardes-Françaises, tué h la bataille de Fleurus, le 1""^ jour de juillet 1690.
Seîineterre (Henry-François de), duc de la Ferlé, pair de France, lieutenant-général des armées du Roy, gouverneur de Metz et pays messin, de Vie et de Moy envie, blessé au siège de Fribourg en 1677, mourut le 1®' août 1703.
Senneterre (Jean>Charles, marquis de), chevalier des ordres du Roy, maréchal de France, commandant au pays d'Aunis et en Saintonge et ambassadeur à Turin, fut blessé à la bataille de Coni en 1 744.
Senneterre (Henry, marquis de), comte de Brenon, che-» valier des ordres du Roy, lieutenant-général de ses armées et ambassadeur en Angleterre, fut blessé à la bataille de Fleurus, en 1690, et h la lovée du siège de Turin en 1706; il mourut le !•' avril 1746.
Senneyille (le s' de), lieutenant-colûDel du régiment de Picardie, tué à la bataille de SeneiT en 1674.
Senneyille (le s' de), lieutenant au même régiment, ayant été blessé d'un coup de feu à travers le corps dans une attaque, en 1675, ses amis et les soldats de sa compagnie Tinrent le secourir. Mes amis, leur dit-il avec sang-froid» en leur montrant un chemin par oii ils devaient passer : vaUi le chemin de la gloire^ ne smgez plus à moy et faites v$ir§ devoir,
Senneyille (le s' de), capitaine au régiment d'Anjou, blessé au siège de Mayence^ dans les premiers jours de septembre 1689.
Senneyille (le s' de), lieutenant au même régiment, eat les deux bms cassés et reçut quatre coups de sabre sur la tète, à la bataille de Ramillies, en 1706.
Senneyille (le si^ de), enseigne de vaisseau, eut la jambe emportée sur le Zodiaque, dans le combat du comte d'Ache aux Indes, le 13 août 1758, et mourut de ses blessures; il avait déjà été blessé dans un autre combat, le 29 avril précédent.
Senneyille (Nicolas-Anne, dit le chevalier de), chevalier de Saint-Louis, capitaine de vaisseau et chef de division, reçut plusieurs éclats à la jambe sur ?e môme vaisseao et dans le môme combat du 29 avril.
Senneyoy (le s' de), lieutenant au régiment de Guyeonei blessé au siège de Pkilisbourg en 1688.
Sbntout (le s' de), chevalier de Saint-Louis, commandiol de. bataillon au régiment de Navarre, avec rang de lieut^^ nant-colonel, blessé à la bataille de Malplaquet en iWi mourut à Bordeaux en 1748.
Septhaisons (le s' de), lieutenant au régiment de Bourbon, blessé à la bataille de Staffarde^ le 18 août 1G90.
Sbfyille (le chevalier de), est blessé au siège de Candie en 1669.
Si£FYiLLE(le marquis de), capitaine-lieutenant des cheyau-légers de la Heine, est blessé à la bataille de Gassel, en
Sepville (N... de), sieur de Brécourt, est tué au bombardement d* Alger, en 1683.
Serarpot (Jean de), tué au combat de Cocherel, en 1364.
Sbiasoiib (Antoine), Romain, et très habile ingénieur, disent les mémoires du temps, fut tué au siège de Poitiers en 1569.
Sêbaocourt (le s' de), sous-lieutenant aux gardes, est blessé au siège de Saint-Guilhain. Dec. 1677.
Seraucourt (N... de), lieutenant des î^renadiers dans les Gardes-Françaises, bles«é le premier jour de juin 1692, dans les tranchées de la ville de Namur.
Séradcourt (de). (Voy. d*Y-de-Skradcodrt.)
Sbrcact (le S'), capitaine au régiment du Roy, est blessé tu siège de Mafistricht, en 1673.
Sercave (le s'), capitaine au régiment Ly «nnais, est blés» lé à la bataille de Gassel, avril 1077.
Sercbt (V. de Gercey).
Serge (la), lieutenant au régiment dePcrigord, blessé à la bataille de Staffarde, le 18 août 1690.
SÉRicouRT (N...de), marquis d'Esclainvilliers, chevalier de Saint-Louis, lieutenant-général des armées du Roy, eut aoe jambe emportée dans une affaire et portait une jambe de bois. Le catiorij dit-il de sang-froid à cctle occasion, en veul toujours à mes jambes ; mais cette fois cy je Vay prûpour dupe^ car j'en ay deux autres dans mon chariot.
Séridos (le s^ de), capitaine au régiment de ChampagUi blessé à la bataille de Steinkerque en 1692, mourut peu de jours après.
Seriger (le s') est blessé au siège de Candie, mars 1669.
Sêrignac (Cbarles-Ogier de), baron de Belmont, gentilhomme ordinaire de la chambre du Hoy, capitaine de 50 hommes d'armes de ses ordonnances, capitaine aux garda françoises et gouverneur de Ciérac, fut grièvement blessé aux deux jambes, au siège du Château de Gaen, en 1620, ce qui luy mérita du Roy une pension de 2000.
Sêrignac (Jean-Pierre de), liealenant-colonel des cartbiniersy fut tué à la tète de son régiment, servant sous les ordres du duc d'Harcourt.
Sérignan (le s' de), capitaine au régiment de Bourbonnais, blessé à la bataille de Steinkerque en 1692.
Sérigny (le s' de), capitaine au régiment de Picardie, fut blessé eu 1743 h Taffaire de Dingelflngen et, en 1748, au siège de Maôstricht.
SÉRiLLAC (Jean de), dit le brave y lieutenant du seigneur de Gypierre à Parme et neveu du maréchal de Montluc, fol tué àMontepulciano,enl554, élaiU àlatf^le des arquebusiers f t des gens à cheval : il avait eu, dès 1543, sou cheval tue sous luy de sept arquebiisadcs, dans une action.
Sm8AYE(le s' de la), lieutenant, an régiment de Piémont, blessé au siège de Woêrden en 1672.
Sebisy (le s' de), blessé à la bataille d'Ëttingen en 1743.
SERizT(le s' (le), enseigne au régiment deNormandie, est bl'wSsé au siège d'Oberchenheim, en 1636.
Sbrizy (le s' de), lieutenant-colonel du régiment d'Enf^ùen, reçoit deux blessures considérables à l'armée du Roy y en novembre 1656.
Sbemerton (le s'), lieutenant au régiment de Normandie, est blessé au siège de Goni, le 1" août 1641.
Sbimont (le s' de), commandant de bataillon au régiment de Piémont, est blessé et fait prisonnier à la bataille de Rosbacb, 1757.
Sebnë (le b' de), officier au régiment de Bellebrune, est blessé le 20 mars 1641, en repoussant les ennemis qui ravageoient le pays de Hesdin.
Seroux (François de), chevalier de Saint-Louis, capitaine de grenadiers au régiment de Tourrainc, tué au siège de Lille, sous Louis XIV.
Seboux (Maximilien-Emmanuel de), chevalier de Saint- Louis, chef de brigade du corps royal du génie avec rang de colonel, tué au siège de Berg-op-Zoom, en 1747, âgé de 35 ans.
SsRPAULT (Nicolas) l'aîné, ancien capitaine de brûlot, tué au combat du 7 juin 1673.
Seepault (le jeune), lieutenant du port de liochefort, mort sur le Mignon commandé par M. d'Arbouville, le 15 aoust 1691.
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Seepes de la Paye (le chevalier de), chevalier de Saint- Louis et commandant de bataillon dans les volontaires de Soubise, blessé d'un coup de feu à une hanche & la bataille de Raucoux, en 1766, le fut encore d'un pareil coup i une jambe à celle de Lawfeldl, en 1747.
Serres (le s^ de), lieutenant, est blessé au siège de la ville deRoseSy mai 1645.
Serre (le s^ de), cornette, est tué en chassant les Bspignols de devant la ville de , novembre 1647.
Serre (le comte de)» est blessé au siège de Paycenta, novembre 1654.
Serre (le s' de) , lieutenant-colonel de Lévi, est tué i Taffaire du 30 juillet 1703, vers Munsterkingen.
Serre (le s' de), lieutenant au régiment d'Auvergne, blessé à la bataille de Minden en 1759.
Serre (La), lieutenant au régiment de Touraine, blessé à l'affaire de Fleurus, le 1*' juillet 1690.
Serre (le s' de la), chevalier de Saint-Louis, capitaioe de grenadiers au régiment de Richelieu^ tué au siège da fort de Kehl, en 1733.
Serre (le s' de la), lieutenant-colonel du régiment da Roy, blessé à la jambe, au siège de Hagueneau, le 23 août 17ii. (Nouv. à la main).
Serre du Rival (Joseph du), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de la Tour-du-Pin, blessé au combat de Corback en 1 760.
Serre de Rochegolombe (Foriunat de), chevalier de Sainlliouis, lieutenant-colonel du régiment de Toulouse, brigadier
des armées du Roy en 1721 et lieutenant de Roy de Metz, reçut à la bataille de Sleinkerque, en 1692, un coup de mousquet qui luy perça la cuisse gauche, et fut encore blessé au siège de Landau d'un coup de feu qui lui fracassa l'épaule droite.
Sbrreau (Jean-Baptiste du), seigneur de la Motte-du- Uurel, fut capitaine de 50 chevau-légers et de 50 arquebusiers i cheval, par commission du duc de Montpensier du 13 juillet 1592, au bas de laquelle est la démission qu'il domia de ces deux compagnies à Jean du Serreau, son fils et son lieutenant, à cause de ses blessures ; cette démission agréée par ce Prince, le 22 may 1594.
Séries (le s*" des), capitaine au régiment de Picardie, blessé à la bataille de Guastalla en 173&.
Sbeion (le s*" de), tué à Doêsbourg en 1672 (Mémoires du temps).
SEasiGNT (le S' de), enseigne au régiment d'Enghien, est blessé à mort au combat de Fribourg, en 1644.
Sert ou de Serta-de-Marie (le s' de), chevalier de Saint- Louis, capitaine de grenadiers au régiment de Piémont, blessé au siège de Charleroy en 1693.
Sêrullière (le s' de), capitaine à la brigade d'Artois, blessé à la bataille de StafiTarde, le 18 aoust 1690.
Serve (le s' de), capitaine au régiment de Piémont, blessé au siège de Prague en 17(i2.
Sbrville (le s' de), est blessé à l'assaut donné, le 28 juin 1638, à la ville de Poligny.
Servirs - dHéricourt (Ferdinand - Louis - Joseph de),
chevalier de Saint-Louis et capitaine au régiment Dauphh Infanterie, mort de ses blessures en 1761.
Sbrvole (Arnaud de), dit VArchiprétrôj seigneur de Chàteauneuf et de Goncressaut en Berry, conseiller chambellan ordinaire du Roy, blessé et fait prisonnier h la bataille de Poitiers en 1356, mourut en 1366.
Seryon (le s^ de), capitaine aux Gardes françoises, tué i la bataille de Seneff en 4674, après avoir été blessé au liègB de Maastricht en 1673.
SERvT(le S' dé), capitaine au régiment delà Couronne, est blessé à la bataille de Gassel, en 1677.
Sesbl (le 8^), ingénieur, est tué au siège de Damwîllers en
Sesiournb (le s^ de), lieutenant au régiment de la Motif, est blessé à la bataille de Gazai, en 1640.
Sesmaisons (le s^ de), exempt des gardes du corps, est blessé à raffaire d*Ettingen, en 1743.
Sesseras (le s' de), premier capitaine du régiment de Languedoc, est blessé d'une mousquetade au bras droU au combat de Gréinone, en 1648.
Sesseval (le seigneur de), gouverneur de Vilvorde, tué en 1583, à la journée d'Anvers (de Thou).
S:::ssi£RES (le s^ do), aide de camp, est tué à la bataille de Sintzeiin en 1674.
Sester (le s'), colonel d'un régiment allemand (neveu (lu maréchal de Ranlzau), tué en 1052, au combat de U
Porte-Saint- Anloi ne.
Sette (le s' de), lieutenant dans les troupes de la ma-
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rine, blessé en 1704, dans un combat contre les Gamisards. {Histoire des Camisards.)
Seuil (le chevalier de), lieutenant du régiment Dauphin, tué au siège de Mayence, dans^les premiers jours de septembre 1689.
SEUTR£(les''du), lieutenant au régiment de Mailly, blessé à la bataille de Rosbach, en 1757.
SstJx(le s' de), mousquetaire du Roy de la deuxième compagnie, blessé à la bataille d'Eltingen, en 1743.
Sbvb (le chevalier de), mestre de camp d'un régiment de cavalerie, tué à la bataille de Fredelinghen, en 1702.
Sbve (de), capitaine de vaisseau du port de Dunkerque, saute en l'air, commandant VAdroit,\e 22 juin 1703.
Séviqné (lu chevalier de), capitaine au régiment de Nornoiandie, blessé an siège de Goni, en 1642.
Sévigné (Charles, marquis de), sous-lieutenant des gendarmes Dauphin et lieutenant du Roy en Bourgogne^s'étant trouvé au siège de Valenciennes en 1677, eut le talon de sa botte emporté sans que la semelle en fût endommag-.'e, ce qui. rendit les chairs de son talon fort noires et comme en bouillie; on fut même obligé de luy faire des mcisions qui le mirent en danger; il mourut à Paris, le 17 mars
^^ÊviGiiY (le chevalier de), se signale à la tète du premier bataillon de Normandie, dans le combat du 18 juin 1638 entre l'armée du duc de Longueville et celle du dtiC Charles de Lorraine, au-dessus de Poligny en Franche-Comté. Il est
268 l'impAt du sang.
blessé, le 8 septembre 1641, au siège de Coni, enT monUot à l'assaut. Il apporte au roi la nouvelle de la prise de Nice et il est fait maréchal de bataille en l'armée d'Italie; il se distingue encore au siège de Tortone.
Seyin (Jean), seigneur de Bandeville, cornette des chevaolégers d'Orléans, tué au siège de Lille, en 1667, d'un coup de canon qui luy emporta la tête.
Sevin (Louis), marquis de Bandeville, colonel du régiment de Bandeville, tué à la bataille d'Ensisheim, en 1674.
SfiviN (le s' de), capitaine au régiment de Briqueyille, puis dans celuy de Soissonnois, blessé à la bataille de Glostercamps en 1760.
Sevroi (Guillaume), écuyer, tué à la bataille de Poitiers
Seyn (Charles le), seigneur de Prey-sur-Mame, homme d'armes des compagnies d'ordonnance, tué au siège de Gènes sous Louis XII.
Setbag (le chevalier de), lieutenantau régiment DaapbîD, blessé au siège de Mayence, le ... septembre 1689.
Seytres (Melchior de), capitaine d'une compagnie d'infanterie et commissaire de l'artillerie pendant les guerres du comtat Venaissin, en 1562, fut tué sur la brèche du château de Gergnau et enseveli sous les ruines de cette plac^.
Seytres (Gaspard de), seigneur de Gaumont et de Verquières, perdit un bras au siège de la Brevole,en 1586, servant dans l'armée du duc d'Epernon avec le brave Grillon, son oncle.
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Sbyturier (Gaspard-Pierre de), baron de Gernod, tué aa siège de Bourg, en 1600.
Sktturier (Charles-Emmanuel de), baron de Cemod et de Montdidier, seigneur de Yaugrigneuse-la-Haute, tué au siège de Dôle en 1636, d'un coup de fauconeau qui luy emporta le genou.
Settubier (Glaude-Melchior de), baron de Béost, mort au siège de Montauban, où il servait comme volontaire.
Settubier (Jean de), seigneur de Lionnières, enseignecolonelle du régiment de la Mothe-Hdudencourt, mourut sur la brèche, à l'assaut de Poligny en Franche-Comté» en- 4638, en arborant son drapeau.
Sfobce (N...)y l'un des principaux officiers des troupes italiennes au service du Roy, fut tué en 1570, dans une rencontre en Poitou contre les Protestans.
Sderidan (Michel), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Dillon, puis dans celuy de Fitz-James et mestre de camp de cavallerie; étant parti en 1765 avec le prince Edouard pour Texpédition d'Ecosse, il reçut plusieurs blessures à bord du vaisseau du roy l'Eliiabeth de 60 canons, dans un combat contre le vaisseau anglais le LUm, d'égale force; il obtint sa retraite en 1778, après 81 ans de service.
SfluraAuwER. (Voy. Sciiupuadwer.)
SiBiLLE (le s' de), lieutenant de grenadiers au régiment d'Auvergne, tué sur la brèche au siège de Barcelonne.
SiBiLLE (André de), son flrère, chevalier de Saint-Louis et
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capitaine d'une compagnie de grenadiers royaux , bleaié en 1746 d'un coup de fusil à la tôtei & l'attaque des Baiai> d'Aquy, emportés par le marquis de Montaynard (il eut encore deux autres flrères tués au lenrice).
SiBOUHG (le 8' de), est blessé à la bataille gagnée le 27 mai 1694 sur les Espagnols, en Catalogne, sur les bords du Ter.
SiCARD (FranQoi8)i seigneur de Magny, fut tué au siège da château de la Flocellière, d'après des lettres-patentes do roy Henry lY, du mois de may 1609.
SiccARD (le s'), capitaine au ré<;iment de Piémont, Mené au siège de Luxembourg en 1684, fut tué à la bataille de Nervinde, en 1693.
SiCHAM (le S' de), lieutenant au régiment de Ilsle de France, est blessé au siège de Danivilliers, en 1637.
SicuRD DU Mail, lieutenant de frégate, du port de Toulon, mort à Saint-Domingue sur le Portefaix^ commandé par M. Bidache, le 28 avril 1729.
SiDSRY (le s^ de)> e$t blessé au siège de Yalenciennes, eo 1656,
SmEViLLB (le S'' de), lieutenant aux Gardes françoises, toé à la bataille de Nervinde, en 1693.
SiEGNEUR (le S'' de), capitaine dans le régiment de la Tourdu-Pin infanterie, est biaisé au combat de Rtunberg, en
SiENN]^ (le capitaine Gallocio ou Galloche, de), moarat dans l'armée du Roy, des blessures qu'il reçut au siège de GbftteUaraud, en 1569.
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S1BRR6 (la S' de), est blessé h la bataille de Staffarde en
Sieur (le s' Le), officier auxiliaire, eut le bras et le gras do la ouisse emportés, le 5 juiDl781, au combat delaSiirveillante contre le vaisseau anglais VUlyne, près Tisle du Mognac.
SiFREDi (le s' de), maréchal-des-logis des chevau-légers de la garde, contribue à Tavantage remporté, la nuit du 15 au 16 août 1647, par l'armée du roi en Flandre sur huit cents ennemis. Il est blessé et a un cheval tué sous lui, dans une affaire donnée près du Pont-à-Vendin.
SiGENAT (le S''), lieutenant au régiment de Champagne, bldaté au combat de Valcourt en 1680.
SiGNAG (N de), gentilhomme de Gascogne et commandant à Toulon, tué d'un coup de pertuisane à l'assaut de Toulon, en 1593.
SiGNAG (le chevalier de), se fait honneur au siège de Gigerj; il est tué, le 28 août 1667, à la tranchée devant Lille.
SiGNAG (le s' de), capitaine des bombardiers, est tué à l'attaque générale donnée le 11 septembre 1714 à la ville de Barcelone.
Signet-du-Plessis (Jean) fut emporté d'un boulet de canon, k la bataille de Malplaquet, en 1709.
SvenBT (Charles), chevau««légeF de la garde du Roy, tué au service en 1744.
SlGNlER. (Voy. DE SeIGNIER.)
SiGNOLBS (le s' de) est tué au siège de Candie, en 1669.
SiGNT (le s' de), enseigne-colonelle, mortellement blessé à lîi bataille de Pleurus^le 1" juillet 1690.
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SienT (le s' de)y capitaine au régiment de S^-Chammid, blessé à la bataille de Rosback, en 4757.
SiGOGHES (le s' de), lieutenant aux Gardes Françoiscf, tué au siège de S^-Guilain, en 1677.
SiGOGME (le chevalier de), lieutenant de vaisseau, du port de Rochefort, mort aux Isles sur le Poly commandé ptr M' de Ségoier-Liancourt, le 1*' novembre 1679.
SiGOviLLB (le s' de), major du régiment du Maine, esttné à la bataille de Cassel en 1677.
SiGREST (le s'), capitaine-lieutenant au régiment de Coll^ ten suisse, blessé à la bataille de Fontenoy, en 1745.
SiGUiBERT (les'), capitaine d'une compagnie dechevanlégers, est cité dans une histoire des troubles imprimée i Bâle en 1578, parmi les braves ei vaillants hommes de l'armée du Roy tués au siège de la Rochelle, en 1573.
SiGUERAN (le s' de), écuyer du chevalier de YeudAme, reçoit trois blessures auprès de son maître, à la bataille is Sintzeim, en 1674.
SiGUERAN (le marquis de), colonel du réglmentdu Haine, est tué dans le combat donné le 30juiQl703,àEkeren.(?oy. Seguiran.)
SiGUR. (Voy. Ségur.)
SiLLÉGUE (François de), chevalier de S^ Louis, capitaine ayde-major au régiment deSoissonnais, tué à la bataflle de Laufeldt,enl747.
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SiLLT (François de). Seigneur de Lonray et de la RocheguyoDy cbambellaD et gentilhomme ordinaire de la chambre du ftoy, son premier écuyer tranchant, lieutenant de la compagnie des gendarmes et chambellan du duc d'Âlençon et bailly de Gaen, maître des Eaux et Forêts, Gouverneur du Perche et d'Atençon, mort au camp devant Pavie en 1524.
SiLLT (Jacques de), comte de la Rocheguyon, damoiseau de Gommercy, baron de Montmirail et d'Anneau, chevalier de Tordre du Roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre et capitaine de cinquante hommes d'armes de ses ordonnances, blessé à la bataille de Dreux, en 1562.
SiLLT (Henry de) fut grièvement blessé au siège de BroOage.
SiLLY (François de), comle de la Rocheguyon, mort au siège de la Rochelle en 1573.
SiLLT (François de), duc de la Rocheguyon, damoiseau de Gommercy, marquis de Guerchcville, chevalier des ordres da Roy et grand Hœuctin de France^ mort an siège de la Hochelle en 1628.
Siixi (le s' de), enseigne, est tué le 4 août 1639, dans une affaire avec les Espagnols, près du fort Saint-Nicolas.
SiLLT (N... de), lieutenant, tué an combat de Saint-Denis en 1678.
SiMiANB (Frédéric de), homme d'armes de la compagnie d'ordonnance du sire de la TrémolUe, tué à la bataille de Fomoiie en 1495.
SiMiANS (Gaspard de), dit le capitaine Oordes^ seigneur de Cordes, d'Ëvennes, d'Ollioules et de Saint-Nazaire, chevalier n. 18
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de Tordre du Roy et gentilhomme ordinaire de sa chambre, fut blessé à la battaille de Montcontour en 1569 et le Hoy 4e Navarre, le voyant prisonnier, en fit prendre soin; il fut encore blessé au siège de la Rochelle, en 1573.
SmiAiiB (Paul de) fut blessé d'un coup d'anquebose a» siège de Châtelleraud, en 1569, et mourut à Poitiers deia suite de cette blessure.
SniiAKE (Claude de) mort i la gœrce avafti Tan 1571, d'après Thistorien Guy AUard.
SiMiANE (PiaiTe de), son frère, mort à la même guerre, d'après le môme historien.
SmiANE (Marc de), chevalier de Malte, commandeor de Gap, tué par les Religionnaires au lieu de la Côte.
SiMiANE (Gaspard de), gentilhomme servant le Roy, tué à Tâge de 21 ans à Montélimart, en combattant contre les Religionnaires^ en 1575.
SniANB (Balthasar-Raimbaud de), baron de Cordes et de Cazeneuves, chevalier de Tordre du Roy, gentilhomme or* dinaire de sa chambre et capitaine de 50 hommes d'armes de ses ordonnance^;, fut tué le 30 may 1586 au Monesttes-lez- Clermont, dans l'armée commandée par M. de la Valette contre les Religionnaires dû Dauphioé.
SmiAME (Henry de), chevalier de Malte, mort dans la gnerre de Piémont en 1618.
SiMiANE (Jaques de), seigneur d'Evennes, dit U comti d'EvenneSy lieutenant-colonel du régiment de Normandie, puis de celuy des Gardes françaises, gouverneur de Vainice en Dauphiné et lientenant-général des armées du Roy,
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blessé sa siège de Saint-Aatooin ea iùii et en deux autres occasions en 1635, mourut vers Tan 1660, dans un Age fort avancé.
SoiiAiiB (François de), tué à l'assaut de Saint- Pie^re-La-r minte, sous le maréchal de Thémiues, en 1625.
SWAVE .(Charles-Emmanuel-Philibert de), marquis de Livourne puis de Pianezzo, capitaine-lieutenant des gendarmes écossais, reçut un coup de sabre sur la tète, un oaap de mousquet au bras et un coup de pistolet à la cuisse i la bataille de SenefT, en 1614; eut deux chevaux tués sous luy à celle de Cassai, en 4611, et un autre blessé à celle 4p 2>a^Qt-Pe^is en 1678.
SofiAHs (Pîerre^Gabriel de), comte de Gordes, enseigne des gendarmes anglais, reçut à la baAaiUede Gassel en 1611 dnq blessures dont il mourut à Ypres, à l'âge de 22 ans.
SiMiANE (N de),. comte de Montcba, guidon des geu-
darmes de Flandres, tué à la bataille d'Hochstetd, en 1104.
Siigi^A^E (François-Antoine, dit le marqtUs de)^ marquis d'^pa^rop^ baron de Cbalançon et d'Arnayon, seigneur de Trachenu, chevalier des ordres du Roy, brigadier de ses armées, premier gentilhomme de la chambre de M. le llégent, fiit grièvement blessé à la bataille de RamiUieâ, en 1706; il aourut le 4 décembre 1134.
Snoii (Gilles), seigneur de la Hu6, capitaine de vaisseau, loé dans un comb.it naval, sous Louis XIV.
SmoH (le s'), capitaine de brûlot du port de Toulon, noyé eommandant Vlnquiet^ le 2 novembre 1683.
Smoif ET (le s' (le), capiUiine dans le régiment de Mondejeu, ^ bkwsé à la prise d'une redoute du Neuf-Fossé, en 1644.
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SiMONET (le s' de)^ blessé au siège de Garthagène en Amérique, en 1697.
SmoNNiÈRE DU YiGiER (la), enseigne de vaisseau du port de Brest^noyé dans la rivière de Nantes le.. ..novembreiSU.
SmoNT (Nicolas de), seigneur de Broutièrei convoqué i Tarrière-ban de la noblesse du Bassigny, fbt grièvemenl blessé en Tannée 1635.
vSiMOirr (Louis de), lieutenant au régiment de BatiUf infanterie, tué au siège de la Motbe en Lorraine, soui Louis xnL {Nobiliaire de Champagne.)
SiMOMT (N de), seigneur d'Orqueval, chevau-léger de
la Reyne, tué en un combat devant liste en Flandri^ b dernier jour d'aoust 1667.
SufONT (Jacques de), capitaine au régiment de Piémcmly est tué au siège de Montbelliard en 1668.
Symont (Gilbert de), dit le chevalier de Satftl-S^ne, ch^ valier de Saint-Louis, capitaine aux dragons de Grammont- Falon, mort des suites de ses blessures àLangres en Champagne, en Tan 1705.
Stmont (le s' de), chevalier de Saint-Louis, capitaine aa régiment de Navarre, puis à celuy de Gambrésis, fut obligé de se retirer du service en 1708 en raison de ses nombreuses blessures.
SiMONT (François de), lieutenant au régiment de Tournai* sis, reçut un coup de mousquet à la jambe au siège de Tortone, au mois d'a:oût, et un autre à la tète au siège de Gazai, en novembre 1745. L'année suivante, à la bataille de Plaisance, il couvrit la retraite de l'armée en défoidaat
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le passage d'un ravin contre la oavallerie des Impériaux, et reprit sur eux trois drapeaux.
SiMQirr (Charles-Hugues de), chevalier de Saint-Louis, capitaine aux grenadiers de France, est blessé mortellement et fait prisonnier à la bataille de Minden, en 4759.
Sâioinr (Chrétien-Louis de), frère du précédent, capitaine au régiment de Saintonge, embarqué avec sa compagnie sur le vaisseau du Roy le Juste^ périt noyé au combat naval de M. le maréchal de Gonflans contre l'amiral Hawk, le 20 novembre 1769.
SnORT (Lduis«Marie de), enseigne à bord du Céiary sauta avec ce vaisseau dans le combat livré par le comte de Grasse à l'amiral Rodney, le 12 avril 1782. Quelques hommes survécurent, parmi lesquels ledit Simony qui avait été blessé dans l'action et qui fut emmené prisonnier en Angleterre.
SniBTT (Henry de) servit longtemps dans le régiment de Picardie et quitta le service à raison des blessores qu'il tfaît reçues dans les guerres de Louis XIY.
SiHBTT (N de), capitaine au régiment de Briqueville,
puis dans celuy de Soissonnois, fut blessé au visage au siège du fort Saint-Philippe, en 1756.
SniGBT (le chevalier de), commandant le régiment d'Hu- , est tué le 25 août 1654, à l'attaque des retranchedes ennemis devant Arras.
SlMLàiiDB (Marc, dit le ekevalier de), chevalier de St-Lonis, dief de bataillon au régiment d'Eu, puis commandant du fégiment de recmSs d'Auch, blessé aux batailles de Parme el de Guastalla en 1734, le fut encore à celle d'Ettingen en I74S, ans sièges d'Ostende et de Bruxelles en 1745 et 1746,
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età ane cuisie à la bataille cTHasteinbeek, en 1757. Il obtint, en 1779 une pension de 600 lîTres, motitée par ses snrioa et ses blessures.
SiNiousKT (Paul de), cbevalier de Saittt-Louis, Ueutenatcolonel du régiment d'Bsterhasy-Hussards, blessé an BKh hêmc, en 1742, et en Bavière en 1743.
SusoN (Pierre)» garde du corps du Roy, tué & la bataille de Gassely en 1677.
SiNSON (François), son fils, aussi garde du Corps du Roy, chevalier de St-Louis, puis capitaine dans les troupes des colonies et major de Tlsle Marie-Galande, Tut blessé à la tôte et à la jambe et eut un cheval tué sous lui, au combat de Leuze, en 1691 ; il mourut en 1730.
SiON (le s' de), capitaine au régiment de Navarre, tué au combat de Gorback en 1760.
SioNGËAG (les' de), est blessé en 1644 au siège de Grsvelines (Mercure de 1644).
SiRÉviLE (le s' de), lieutenant au régiment d'Auveigoe, blessé à la bataille de Clostercamps, en 1760.
SiROix (le s' de), gouverneur de Ste^Menebould, tué as siège de DoGsbourg, en 1672.
SiROT (le baron de)^ lieutenant-général des troupes de M. le duc d'Orléans, fut tué d'un coup de mousquet, tv pont de Jargeau, en iùbO (Guerre de la fronde. Mémoires de Navailles).
Précédemment, il avait montré beaucoup àe Goarsf^ei
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nège de Lena et avait été blessé dani une aflalre âvec les Espagnols, en 1647.
SiRT (le s' de), capitaine au régiment de Boisgelin, blessé à la bataille da lobannisberg en 1762.
SiSTRiÊRES (Jean de), chevalier de St^Louis et premier capitaine au régiment Royal des vaisseaux, mourut de ses blessures en 1 705.
Socm (Robert), deBâle, capitaine au régiment de Greder, tuéàla bataiHe de Steinkerque, en 1692.
Socm (Abel), capitaine au régiment Yieux-Stuppa, tué à la m^me bataille.
SociN (N...), capitaine au régiment Jeune-Stuppa, fut tué à la même bataille.
SocK (le s'), de Werdemberg, enseigne de la compagnie colonelle au régiment Yieux-Stuppa, fut tué en 1635 à la défense du fort et du canal de la Kenoque.
SoiGNY (le s' de), capitaine au régiment de Picardie, blessé en 1762 à l'attaque du château d'Amenebourg.
SorsB (N... de), capitaine au régiment d'Anjou, blessé au siège de Mayence, dans les premiers jours de septembre 1689.
SoiRKFF-DE-JouRDAN (Pierre-F<rançois), chevalier de St- Louis, capitaine au régiment de la Tour-du-Pin, blessé à la bataille deLawfeldt en 1747.
Soissbiis (Jean de), sire de Moreuil, conseiller, chambellan du Roy et gouverneur de Gompiègne, tué à la bataille d'Azincourt en 1415.
(Voy. DE MoRKtJTL : peut-être est-il Tun des detix lean de
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Moreuil qoiyd'aprbs Monstreletypérirent dans cette journée).
SoLAGBS (Guilherte ou Caillot de)^ baron de lliolet, fot tué dans les guerres dltalie.
SoLA6ES-DB-BAuiizË (Jean de), chevalier de Malte, tué (probablement en 1628) en défendant la brèche de la foreresse de Cresselsy où il commandait.
SoLAGES (N.... de), son frère, tué sur TArzac, à la tète des catholiques, lors des guerres de la Religion.
SoLAGEs (François-Paul de), marquis de Crameaux, blené en 1690 à la bataille de Fleurus où il eut un cheval tné sous luy, le fut eucore au siège de Barcelonne. Il était Ueatenant de la mestre de camp du régiment de cavallerie du Troncq, ci-devant Narbonne.
SoLAGES (Paulin de), son frère, capitaine ayde-major sa régiment de la Père, blessé à la tète à la bataille de Gassano en 1705, eut un cheval tué sous luy à Yissendal et un autre à la bataille de Malplaquet, en 1709; il mourut de la suite de ses blessures.
SoLAGES (Jean de), son autre frère, capitaine au régiment de Mirebeau, depuis Gensac, grièvement blessé d'un conp de pistolet dans Testomac et de deux coups de sabre sur It tête, à l'affaire de Castiglione en 1706, eut une jambe emportée d'un boulpt de canon au siège de Fribourg,enl713, et mourut de cette blessure.
SoLAGES (François-Paul de), chevalier de St-Lou[s, lieatenant-colonel au corps des carabiniers et mestre de camp de cavallerie, fut blessé dans laguerre d'Italie, sousLouisXT. {Nota. — Les mémoires de cette famille portent que trois frères du même nom furent tués, lors des guerres de Ronêr
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gue sous Louis Xlll). Voy. de Soulagb, au cas de rapport avec cette famille.
SoLATB DB St-laurent (N... de la)i enseigne de vaisseau du port de Rochefort. Péry sur le Fidèle commandé par M. de la Hoinerie-Miniac, le 18 janvier 1712.
SoLEMT (le s' de), brigadier et lieutenant-colonel du régiment d'infanterie de Gonty, est tué à l'affaire du 90 septembre 1744, près de Goni.
SouER (Philibert du) perdit un bras au siège de Salces en RoassiUony sous Louis XIIL
SouBa-Du-PoifT (Joseph-César du), lieutenant au régiment d'Aubusson cavallerie, tué à la bataille d'Hochstet en 1704.
Soun-DE-GoMBilRES (Frauçois du), son frère, lieutenant de grenadiers au régiment du Maine, tué au siège de liérida
SouBR (François du), dit le chevalier de BroUy^ lieutenant âo régiment Royal-Comtois, mort en Piémont des blessures qu'il reçut dans les guerres de Louis XIY.
SouER (René du), capitaine au régiment de Joviac, tué au combat de Yoignac contre les Religionnaires, en 1703.
Souer-d'Antraigue (Antoine du), capitaine au régiment deMérinville cavallerie, tué à la bataille d'Hochstet, en 1704.
Souer-de-Lagb (Martial du), chevalier de Saint-Louis, mijor du régiment de Bourbon-Infanterie, grièvement blessé d'an coup de feu à la cuisse à la bataille d'Hochstet en 1 704, reçut encore un pareil coup au siège de Landau , en 1713.
SoLiER (Léonard du), son frère, chevalier de Saint-Louis,
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capitaine au régiment d'Artois Infanlerie, blessé d'an ooop de feu à la jambe, au siège de Gironne.
SoLiER (François du), son antre frère, seîgnear de h chevalier de Saint-Lonis, capitaine an régiment de la Rocheguyon-cavallerie, blessé au bras d'an éclat de bombe an
siège d'Augsbourg.
SoUER (Louis dn), son antre frère, seigneur de Terdtrier, chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Lyoonflif, blessé d'un coup de feu au bras gauche à la bataille de Halplaquet, en 1709. (Yoy. du Soulier qui paraît ètrelt même famille.)
SoLiERE (le s'), lieutenant au régiment des gardes, est blessé à Tattaque des retranchements des ennemis denni Arras, le 25 août 1654.
SouÈRES (N...âe), enseigne de vaisseau du port deTooloe, tué à Vigo, le 23 octobre 1702.
SoLiERS (N... de), comte de Morette, chevalier de l'ordre du Roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre et capitaine de 50 hommes d'armes de ses ordonnances, tué à la bataille de Jarnac en 1569.
SoLiGNT (le s' de), chevalier de Saint-Louis, commandant de bataillon au régimeni^de Piémont, blessé à la bataille de Luzara en 17j02, le fut encore à Ostiglia et au passage de b Bormida, en 1703.
SoLis (le s**), officier au régiment de Navarre, blessé i U bataille deCassel en i677.
SoLRE (le s' de), tué à la bataille d'Azincourt en UIS* (Voy. DE Saures : peut être esl-il l'un des deux seigneurs de ce nom cités h cet article.)
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SoinRBfJic(lê s' de), oifBcier au régiment de Beitens-Saîssey blessé à la bataille deLawfeldt, en 1747.
SoHEiRE (Antoine de), officier de cavallerie, tué dans la guerre contre les Huguenots, en Languedoc, sous Fe règne de Louis XUL
Sommer (le s'), capitaine-lieutenant de la compagnie colonetle au régiment de Surbeck-Suisse, tué en 4703 à l'attaque du fort de Kyruit, près de Hulst.
SoMMERT (le 8' de), Ait grièvement blessé an combat d'Attenbeim, en 4675.
SoNiKÀu(Ie s'), capitaine au régiment du prince de Gotha, reçoit nne contusion à la bataille de Todenhansen, en 1759.
SoNNAC (Guillaume de), grand mattre des templiers,perdit un œil à la bataille de la Massourc en 1249, et fut tué sur la place.
SoQUEusE (le s'), officier du régiment de Monsieur, oncle an Roy, est blessé an combat donné entre l'armée du Roy et celle des Espagnols, snr la rivière de Bormida en Milanes, en 1654.
SoRAN (le S' de), lieutenant au régiment de Trassy cavallerie, 'blessé au siège de Fribourg en 1644 (Mercure de 1644).
SoRAN (!e chevalier de), officier dans le régiment des Ga* lères, est blessé dans un combat donné près d'Orbitello en Italie Je 27 juin 1646.
SoRBAN (le S' de), capitaine au régiment du Roy, blessé à la bataille d'Hastembeck, en 1757.
Sorbet (le s' de), lieutenant au régiment de Navailles, est toé an siège de Puicerda, en 1678.
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SoiBHB (le s' de), capitaine au régiment du Yenn^Uenéi la bataille de SUfiTarde, le 18 août 4090.
SoasAU (le s'), lieutenant au régiment Royal-Aoossilk»» blessé à la bataille de Rosback en 1757.
SoREL Qes^)^ capitaine au régiment Royal des vdsseaox, tué à la surprise de Crémone, en 1702.
SoREL (les*), capitaineaurégimentdePiémontttoéaasîège d'Arras, en 1654.
SoRBT (Gilles-Dieudonné), chevalier de Saint-Louis, lieutenant au régiment de Noailles^ayaUerie, reçut plusieiin blessures au service, sous Louis XY.
SoRiH (le S' de), capitaine des gardes du comte de Saint- Géran, reçoit deux blessures à l'attaque du château d'Hérisson, dans le Bourbonnais, en 1651.
SoRMEL (le s'), capitaine au régiment de Navarre, eil blessé au siège de Luxembourg, en 1684.
SossBVAL (le s' de), sous-lieutenant au régiment de Peu* quières, tué à la bataille de Seneff en 1674.
SoTjOMATOR (le s' de), lieutenant aux grenadiers de France, eut une jambe emportée à la bataille de Minden, en 1759.
SouAiL (le s'), capitaine au régiment d'Enghien, est tné à la défaite des Bavarois par le duc d'Enghien,sous Friboorg,
SouATRE (Perducat de), blessé au siège de Garthage en
SoNNOT (le s'), est blessé au siège de Candie, en 1669.
Souriras (le s' de) commande une batterie sur le vaisseao
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VÉdaiantj dans ud combat donné le 30 avril 1709 sur les côtes de Barbarie, et il est blessé dans oette action.
Sodbibân-d'âtfbux-de-Bessièrb (Henry) y cheyalier de Saint-LooiSy brigadier des armées du Roy et enseigne de la 1** compagnie des mousquetaires, grièvement blessé à la ba* taille de Nervlnde en 1693, reçut deux coups de fer et un de feu à celle de Ramillies, en 1 706, et fut encore dangereusement blessé à celle de Malplaquet, en 1709.
SoucflATE (de la), capitaine au régiment de Bretagne, blessé au siège de Mayence, le ••••. septembre 1689.
SoucHB (le s' de), capitaine au régiment de Piémont, tué au siège d'Arras, en 1654.
Souche (le s'de la),capitaine au régiment de Semon^bleesé à la bataille de Stafiarde, le 18 août 1690.
SoDiLUc (Benjamin de) tué au siège de Casai, sous Louis Xm.
SouiLULG (Jean-Frédéric de) tué au siège de Casai, sous Louis XIU.
Souuuc (Bardi de), comte du Bourg, blessé au'siège de Salces, sous le môme règne.
SoouxAC (René de), commandant un régiment de cav|dlerie, mort des blessures qu'il reçut au combat de la porte Saint-Antoine, en 1652.
SouiLLAC (Charles de), capitaine de cavallerie, tué à la bataille de Gonsarbrick, en 1675.
SoniLLAG (N de), comte de Montinge, colonel d'un régiment d'infanterie, tué dans une embuscade en Piémont, en 1704.
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SooiLLAG(Loui9-B«nott de) mort eo Italie après le eombti de Gassano, en 1705, où il reçut plusieurs blessore^.
SociUiARD (le s'), chevalier de Saiui-Louis, UeuleBMtcolonel du régiment de Picardie, blessé daDgereosement è Faitaque deColorno en 1734, mourut jmu de iems apiès.
Souilles (le s' de), capitaine, commandant le régiment de SaintrSimon, est tué dans une affaire avec les garnisons de Salces et de Lérida, en 1646.
SouLAf^E (le s' de) est tué au siège de Candie, en 1669.
Soulage (le s' de), lieutenant de grenadiers au régiment de la Tour-du-Pin, fut blessé d'un coup de pistolet à la jambe et d'un coup de sabre sur la tête, en 1758, servant dans {'armée du Prince de Glermont-fio^dé.
(Voy. DE SoLAGES, au cas de rapport avec cette famille.)
SouLAiGRE (N... de), enseigne de vaisseau du port de Bochefort, mort aux Islessur le Mignon, en 1691.
SouLANGE (le chevalier de), capitaine, est blessé à la levée du siège de Lérida, en 1646.
SouLANGE (N. .. de), enseigne de vaisseau, mort au CSaoada en 1703.
SouLANGES (le S' dc)^ capitaine au régiment de Navarre, tué à la défense de Gas^el en 1761.
SouLAiHES (le S' de) est blessé au siège de Mouzon. Il a la cuisse cassée à la bataille de Lérida, en 1642.
. S0UI.É (le s' de), lieutenant, est blessé au passage de la S.èjjre, en 1645.
SouLET (le s'), lieutenant au régiment d'Aquitaine^;j|ifssé
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consâdérabiemeoi à ta tète & la bataille de Miodra, en 1759.
SouLiEB (Charles-Léonard du), chevalier de Saint-Louis, capitaine de cavallerie, puis lieutenant-colonel du régiment royal et brigadier des armées du lloj» blessé de plusieurs coups de sabpe à la bataille de Ijtwfeldt en 1747.
Som^iER (Martial» dit k chevalier du)j chevalier de SaiutharnSf colonel de la i'^ brigade de carabiniers et maréchal de camp, blessé de deux coups de feu, l'un à la jiuDbe et l'autre au pied, à la bataille de Minden, en 1759.
(Toy. DU SOLIER.)
SouLTRAiT (Joseph de), capitaine, chevalier de Saint-Louis, tué à la bataille de Malptaquet, le 11 septembre 1709.
SoupiBE(le sr de), capitaine au régiment des Gardes françaises, est blessé à Taffàire d'Ettingen, en 1743.
Source (N... de), enseigne de vaisseau du port deToulon, tué à la descente devantGônes, dans la chaloupe du Capabky le 24 may 1684.
SouiiDAT(le s' de), lieutenaotdes grenadiers à eheval» iué à là bataille de Ramillies en 1706.
SouRDiÈRE (le s*^ de la), garde delà marine, tué au combat de la Surveillante contre le vaisseau anglais l'Ulysse^ près di; l'isle du Mognac, le 5 juin 1781.
Sourulom (le s' de) est blessé au siège de Candie, 1669.
Souris (le s'), major d'un régiment suisse, militaire (ori e$timé, disent les Mémoires du temps, fut tué au siège de DoG&bourg en 1672.
SousrairDALBS (le s' de), capitaine au régiment de Vil andry, est blessé au siège de Tortone, en novembre 1642.
SoosTELLB (le 8' de), of&cier dans le régiment de NaTiiUcs, est blessé dangereusement dans un conduit donné près d'0^ bitello, en Italie, le 27 juin 4646.
SousTERBB (le sO^iiAousquetairede la garde du Royi btené au siège de Maôstricht, en 4673.
SouYiLLE (le s' de), chevalier de St-Louis^ major dn iégiment de Bourbonnois, blessé à la bataille de Steinkerqw, en 4692.
SouYOLLBS (le S' de), lieutenant au régiment de la Tourdu-Pin, tué au siège de Munster, en 4759.
SouvRé (Antoine de), seigneur de Soavré, blessé à la bataille de Ravenne, en 4512.
SouvRÈ (Louis de), marquis de GourtenvauZi taé à fatr taque des ligues d'Arras, en 4640.
SouYRÉ (Charles^ dit le chevalier de)^ colonel du régiment de Navarre, brigadier des armées du Roy et inspecteur général d'infanterie, blessé au siège de Woêrden en 467S, mourut le 4*' septembre 4683.
SouTS (Floridas de), tué à la bataille d'Azincourt en 4415.
SoYEGOURT (Charles de), chevalier, sire de Moûy, conseiller chambellan du Roy et du Duc de Guyenne et capitaîDe de la ville de Creil, tué à la bataille d'Azincourt, en 4415.
SozAT (le s' de), ingénieur, a la tète emportée d'un booM de canon, devant leQuesnoy, le 48 septembre 4742.
Speght (Louis), de Soleure, enseigne de la compagnie da colonel' Frœlich, fut dangereusement blessé au siège da fort Ste-Gatherine de Rouen, en 1652, servant dans le parti du Roy.
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SniGBL (le bason de), capitaine au régiment d'Alsace, blessé à la bataille \le Glostercamps en 1780.
SriN AULT (le s' de), gentilhomme provençal , est blessé à la prise du château de Ruminguan en Artois, septembre 1687.
SfOffniOJAAu (le s' de), lieutenant au régiment Royal-artillerie, blessé au siège du fort St-Philippe, en 1756.
SriBCHEa (Florian), de Bemeck, officier suisse au service de France, tué au combat de Marciano en 15&4.
SraBCHia (Georges),, major du régiment jHleux-Stuppa, tué au siège de Namur en 1692.
Stail (Jean- Jacques de), chevalier de St-Louis, capitaine aux gardes Suisses et maréchal de camp, blessé dangereusement à la bataille de Fontenoy en 1745, mourut en 1765 Agé de 80 ans.
Btakk (Jean-Antoine-François), chevalier de St-Louis, d'abord lieutenant au régiment de Beytk, puis capitaine dans les volontaires de Dauphiné, ensuite commandant les hussards de la légion de Gonflans, puis ayde-de*camp du eomte de Yioménil et lieutenant-colonel des chasseurs des Yosges, fut blessé de deux coups de fusil, l'un à travers la cuisse et l'autre au pied, le 15 août 1759; il reçut en 1780 UQ. autre coup de feu à travers le corps et des coups de bayonette dans son habit, en s'emparent d'une pièce de canon.
SrAFPoaT (N...), enseigne de vaisseau du port de Brest péry sur le Magnanime le 22 janvier 1712.
Stampa (Barthélémy-Jacques), dit le capitaine Siampa^ tué au combat de Marciano en 155i, servant dans l'armée du Roy.
Il 19
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Stahutt (le %% 8oos-UeotoQafit m régiiiieiitd'AnBigiiic, tué au siège de Sevaniiah en illO.
Staqs (Conrad), d'abord hossard, pnie lientenanl anféginient de Piacher, blessé en i158 à TeAdre de Mlinden.
Statày (ie s' de), garde^marine, est tué dans on eembit naval centre les Hcdiandais à Tàbago, en 1677.
Snoimiiao (Henry de)i chemfierde SI^Loiiis» HMleMilcolonel du régiment d'Alsaeèet brigadier des armées daKuf, blessé aux batailles de Hamillies et d'Oadenarde en 17M et 1706, fut tué à celle de Malplaquet en 1709,
Stediug (le baron de)« chevalier de Tordre du Mérite m- Utaire, colonel en second du régiment d'Alsace, blessé à la jambe au siège de Savannab, en 1779.
Stein (Albert de)^ de Berne, colonel suisse an service de France, illustre par sa valeur, fut tué au combat de la Bicoque en 1522.
Stbiii (Brandoiphe de), son fils, ftit tué aussy quelques années après au servioe du Roy.
Steinawkr (Jean-Guillaume de), chevalier de St«LMii% commandant de bataillon au régiment de Bouillon^ puis commandant à risie de Bourbon et maréchal de camp, fat bisni en 1767 dans la guerre d'Italie.
STEiNER-d^YTiKEN (Jacques de), chevalier commandeur de l'ordre du Mérite militaire, major du régiment de Lodmann, puis maréehal d# oamp, blessé aux combats de Qitweldt et de Marbourg en 1758 et 1760.
Stimbsk (le s^ de), eolonel du régiflaent d'Abaee, Uié i U
bataille de Malplaquet en 1709.
Mme (lé ii)y M M liège tf1«rolre en i677, iefVmt dans ta perd catholique (^ttffie ôapiuind d'tsnë tampngtAé.
Stuac (le 8' de)y mousquetaire du Roy de la 2* compagnie, tué i là liâtofflé d^Xttfiigéii eu f 148.
Snomii (le s'), m btotsé le 1& octobre 16(5| am siige de Bergne en Catalogne.
Snsun (te<0» capitaine au régimentd'flumières «cavalerie, est taé le 5 juillet 166lf à la tranchée devant Douay.
SntAL (te ft' de), capit^ûne de vaisseau, est toé dans le oonbat du SI aoOt 167^ entre les flottes de France et d'An«» l^eterre et celle de Hollande, près de Oorée.
SfOCK (le s^), lieutenant ao régiment de Bergb, blessé d^nn eoo^ 4e Cmi à la cuisse à la bataille de liinden, en 1 759.
Im« (VirédMe)^ tteuteuaiil au régimeai d'Alsace, blessé à lu bekéUé de Ctosteroamps en 1760.
SloetAiD (Henry de), chevaîllèf de Tordre du Sférlte militaire, lieutenant-colonel du régiment Royâl-fiâvièfe ave(5 mug de eeienelf Ueeeé à l'iffaire é'Emeosd<»rff le 16 juillet 17C0.
(le oapileloe iaqiMii)^ m fégknenl de Tam^aun, m* eu servieé do Roy à fai baiaiUe de Dreet, en 166i.
Arasa (Henry), officier suisse au service dé Prancé, tué au eombet de la Bicoque en 15M.
' IM», eotoBêl ii rtgieiiit ées gerdee Ifaeçaieée, Meieé t FiiflMre de wttfÊfWf le i*' fmfïêt loW»
&roopi (lesOf capitaine aux gardes, est blessé au combat ee omiKerque^ afFui iuwm.
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Stouppam (le s'), lieutenant au régiment de TraTera-SiJÙuQb fut dangereusement blessé à l'attaque de PierrelongBei en 1744.
Strada (le s' de), chevalier de St-Louis, capitaine an ré« gimentde Lameth et gouverneur des pages de la petite écurie, blessé à la bataille de Rosback en 4757.
Strasemdorf (le baron de), lieutenant au régiment d'Alsace, blessé à la bataille de Clostercamps en 4760.
Streif (le s7> lieutenant-colonely a la tète emportée d*im coup de canon le 31 août 1637, en accompagnant le maréde Ghastillon qui allait reconnaître l'enceinte de Danvilliers
pour en faire le siège.
Streif (le s' de), major du régiment de Streif, est Mené dans une escarmouche aux portes dTpres, octobre 1644.
' Strbiff-de-Letv'enstbin (Charles -Frédéric, baron de), chevalier de St-Louis, lieutenant-colonel da régiment de Berry et maréchal de camp en 1704, fut tué à Tattaquedo fort Louis en 1706.
Strickland (le s'), enseigne de vaisseau du port de Toa* Ion, mort à la mer dès le 12 aoust 1705.
Sthozzi (Pierre), Seigneur d'Épernay et deBres8oin,aurécbal et général des galères de France, chevalier de Tordra du Roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre, capitaine de cent hommes d'armes de ses ordonnances et chevalier de Tordre de Sl-Élienne de Florence, fut grièvement blessé à la bataille de Marciano, en 1554, et mourut le 90 join 1558 d'une mousquetade qu'il reçut au-dessous c^ la mamelle gauche, au siège de Thionville.
Strozzi (N...., Bâtard de), son Bis naturel, fut lue en 1554
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dios une rencontre de la garnison de Porio-Ërcole avec etUe de Piombino.
STEozzi(Léon), chevalier de Malte, prieur de Gapoue, geoiral des galères de France et gentilhomme ordinaire de la chambre da Roy, célèbre par ses exploits, mourut en 15S4 d'un coup d*arquebuse qu'il reçut au flanc, en voulant reconnaître en personne la place d'Escarlin ou de Scariino.
Snmsi (Philippe), Seigneur d'Épernay et de Bressuire, colonel général de l'infanterie françoise, mettre de camp du régiment des Gardes Françoises, chevalier de l'ordre du Roy, gmitilhomme ordinaire de sa chambre et conseiller en son conseil privé, fut blessé d'un coup d'arquebuse à travers le corps à la prise de Blois, et l'ayant encore été le 9ft juillet IMS dans le combat naval qu'il livra aux Espagnols près l'Isle de Terceire, aux Açorcs, le marquis de Santa Gruz, contre tontes les lois de l'humanité, de Thonneur et de la guerre, le lit percer de deux coups de dague en sa présence, et le tt jeter encore vivant dans la mer.
Stdait (Jean), comte de Boucan, connétable de France, perdit uo œil à la bataille de Grevant en 1423, et fut tué à celle de Yemeuil en 1424.
SruAaT (Robert), son frère, périt aussy k cette dernière bataiUe.
SruAaT (Jean), Gomte de Damley et d'Évreux, seigneur d'Ânbigny et de Concressant, connétable d'Ecosse et commandant les gendarmes écossais, tué à la journée des Harengs, en 4429.
Stcart (Guillaume), son frère ou son Bis, tué à la même bataille.
Ni^. Enguerrand de Monstrelet, dans le 2* volume de
•M ifnuéif im tAifc
•M chraotqttes impriméM à 9||ii en 4(161» ptfi ^ dit |M le amUabU d'Écpss$y M. Jeam Btkmart M iM/Hl iwwllrfi dans cette journée*. Esl-ce Ifoiuitrelel qni 10 trofupe eft k Dommapt 9^fll$^ pu ll^istprû^D de U (miaou dtf BUurf fv du que c'était son frère? Cmt œ ggo Ton bu WoitH dfterqiin^r.
gwAR (leaii), tué à U baUille de MtrigBapM 4MI.
•toaiv (N....0> f«iS"#w d'AoMeiVt taé à bi btltiH» à Pavie M 46t6.
3T1JDW (Joaepb)» lidutoMPt nu rifinMiit d» vi|;i»rMm^ ble»»^ m 1 74& nu iii^9 de TQ»rp»y, o'étMt meor* riorsfpi Mldftt io ra^roe rtipineiit,
ftnf iR (Amand de), vleoiiiie 4^ BiMillola, Iwfoii de fW et de Hôiitfeehep, ndgeeiif de ftefllilgQ«veiaiii, M t«é • Iftil daaa lea guenea d*Ilalle
Stdbr-de-gâussadb (Jaoqiiai d«), aurqw« iê 8t4lé|rii^
Vice-Hoy de Catalogne, lieutenant-général dea années da Roy, capitaine-lieutenant des chevau-légera de sa garde et ds ceux de la Rejne-MèrCi colonel d'un régi ment de eafalleris el d'un d'infanterie, fut tué au combat de la Porte BUàJàr
\om en 1^3, U avait été déoM maréobal dt FnwM h
veille de cette sanglante journée et le Roy, par une dialil^
\m purtipuiière et honorable pour sa mémoire, ordont» qu'il fût çpi^rré k St-Prais^
Stuppa (Jean -Antoine), Orison, capitaine ans Oarin suisses, mourut en 1652 d'une blessure qu'il reçut an riige de Oouoy, en Pieardie.
Stoppa (N....)» lieutenant au même régiment, blesséiU bataUle de SenefT en 1074.
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8TijrrA(Jfeaii*Btpti8ie)|Colon6l du régiment Jeane-Siappa, pois d'un régimeat de son nom et brigadier des armées du Roy, blessé à la bataille deFleurus,en 1690, mourut àMons de la Douyelle blessure qu'il reçut à celle de Steinkerque, en 1692 ; il avait eu le poignet fracassé.
SruppA-D'OuTRBiiicouitT (Alexandre-Louis-FranQois)| che- Talier de St-Louis, capitaine au régiment Vieux-Stuppa, puis major des Gardes Suisses, blessé au bras à la bataille de Steinkerque en 1693, mourut le 8 septembre 1117.
Suarbz-d'Aulan (Henry de), chevalier Grand Croix dé Tordre de Malte, commandeur du Temple d'Agen, maréokal de camp et gouverneur de Tlsle de Rhé, blessé à la bataille , de Parme en 1734, an combat deSahay en 17iS, à la bataille dliUingen en 1743 et à la retraite de Frawemberg, moarut le tt février 1746.
SuART (le s'), officier distingué, est blessé au siège de Gan die, en mars 1669.
Suait (Dominique), seigneur d'Adoncourt, chevalier de Saint-Loub, major du régiment de Normandie, puis migor et lieutenant de Roy à Bayonne, brigadier des armées du Roy et commandant au pays de Labour, blessé au siège de Chivai en 1705, mourut le 14 septembre 1710.
SuAUiT (le s'), sous-lieutenant au régiment du Roy, est tué an siège de Mafistricht, en juillet 1673.
SuAVASHB (le s' de), lieutenant d'Uxelles, est tué au siège de Porto-Longone, novembre 1646.
SuBLKT • d'Heudicourt (le s*), maréchal de camp, est blessé à la défaite des troupes du Prince de Condé devant Goignac, en novembre 1651.
296 I^'lMFÔT DU SAHG.
Stolbt (Claude), capitaine au régiment d*Headicoort-Gtyalerie, mourut en 1672 des blessures qu'il reçut au senriee.
SuBLBT (Michel), marquis d'Heudicourt, lieutenant aoiigiment du Roy, tué h la bataille de Nervinde en 1603.
SucHON (Louis), seigneur de Gussy, capitaine an régiment de Champagne et gouverneur de Salces en Roussillon, loé au siègp de Balaguier en 1645.
SuGT (Henry de), seigneur de la Maurice, capitaine ai régiment de Picardie, tué à la bataille de Goutras en 1581.
SucT (Nicolas de), seigneur de Ghambaux et deMorsan,^ seiller du Roy en ses conseils, commissaire général dsi camps et armées de S. M. puis commissaire ordonateor an département des Trois-Év6chés,reçut un coup' de ouMiaqpMl à travers le corps au siège de Valenciennes en 1656, eiftit blessé à la main d'un éclat de grenade à la prise de Mont» médy en 1651, étant alors enseigne au régiment de Pié* mont; il mourut le 26 avril 1116.
SuGT (Laurent-Victor de), chevalier de St-Louis et capi» taine au régiment de Champagne, tué en 1101 à l'attaque des lignes de Stolphen.
SucT (Jean-Henry de), son frère, chevalier de St-Louis, ofQcier au même régiment, puis capitaine à la suite de celuy de Bourgogne, eut un bras emporté en 1112 à l'attaque des retranchements de Denain.
SucT (Georges de), seigneur de Chambauz et de Morsan, chevalier de St-Louis, iteutenant-colonel du régiment de Champagne et brigadier des années du Roy, blessé à U bataille de Parme, et d'un coup de feu dans la poitrine i celle de Guastalla en 1134, mourut le 19 octobre 1159.
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Susoi-de-GiTBT (Charleft*Antoine le), marécbal-des-logis des cbeyau-légcrs de la garde et mestre de camp de cavalleria, blessé à la bataille d'EUingen en 1143.
Susui-de-LioinrAL (Jean-Baptiste le), lieutenant au régiment d'Anjon-caTallerieitué au combat de Luzara, en 1102.
SoproBT (le s' de), tué à la bataille de Pavie en 1&25.
SufPMDi (Paul de), chevalier de Malte et capitaine au régiment Rojal-Comtois, fut tué au siège de DoOay, en 1112.
SufraBH (Joseph-Jean-Baptiste de), marquis de St-Tropès et de St-Cannat, seigneur de la Molle, chevalier deSt-Louis, mettre de camp de cavallerie à la suite du régiment RoyaU Nôrmandie et commandant à St-Tropès, fut blessé au siège de Mahon en 1156.
SuppasT (le s' de), chevalier de Sl-Louis et capitaine de grenadiers au régiment de Piémoat, blessé à la bataille de MalplaquetenlIOQ.
Smrt (le s' de), enseigne au régiment de Trassy-cavalle* rie, blessé en IftU au siège de Fribourg {Mercure de 1(U4).
SUHARD (le &'), enseigne de vaisseau du Port de Brest^mort dans la campagne de Siam le 3 septembre 1690.
SuHAST (le s'), lieutenant au régiment de Champagne, blessé à la bataille de Parme en 1134.
SoiBBAi — (V. d'Esmeray.)
SuLAUZB (le s' de), chevalier de Saint-Louis, capitainecommandant de f^renadiers au régiment de Bretagne, eut un bras cassé à la journée du 13 août 1162.
Scusa (le s'),de Werdenberg,capitaine au régiment Yieux- Stuppa, tué à la bataille de Steinkerque en 1692.
W8 l'odAt du iahg.
SinLUU (ieao de) tué en 15S1 à la défiiite des Français, l^rèrde rPampelane.
Sdbbeck (Jean-Jacques de), chevalier de Sainl-Louis, d'abord major des gardes snisses, puis colonel d'an régiment d'inftttiterie allemande et lieutenant- général des vh mées du Roy en 1704, fut blessé à la bataille de Nerriade en 1693 d'un coup de balle qui luy traversa le flanc droit,et mourut à Paris le 5 may lllé.
Surdon (le s^ de), chevau-liger de la garde du Hoy, toé sa siège de Mons en 1091.
SuaEifHB (le s' de), capitaine de grenadiers«aa régtoMat de Wittmer-Suisse, blessé à la bataille de Rosback eninî.
Surgères (Hugues de), chevalier, seigneur de Valans et du Breuil,tué peu après l'année 1354, servant contre les Anglais à la bataille qui suivit le siège de Saint-Jean-d'Angelj.
Surgères (le chevalier de), enseigne de vaisseau du port de Brest; mort sur VArdent^ commandé par M. de Beaamont, le 27 décembre 1731.
Surin (le s^^ de), capitaine au régiment deBresé, estbleisé dans une sortie que la garnison de la ville d'Armentières fait sur lés Espagnols. — 21 mai 1647.
Surin (le s' de), capitaine de la brigade d'Artois, blessé à la bataille de Staffardele 18 aoust 1690.
SuR!iEUVB.(le s*" de), lieutenant au régiment deMardia cavallerie, tué à la bataille de Minden en 1759.
SuRviLLB (N de) fut tué en défendant le Heu de Morets
dans le bas Languedoc, ce qui fût le motif d'un don queLooi^
Limite DO UMfk.
XIII II 1« It mtf lAM à Jean àe SutwïUb, ion pèP8, leigfieur d« Ont.
ftotfitui (N.... de)t ehevtliar do giimULouû 4 cêpiUine d« faitieaiix, ftil grièTemeol blessé sur le Dm i'OrUam qa*il commandait, dans le eombet du 8 aoftt i7&8, du ooiQto d'Acbe nox Indes,
Suit (le s'), lieuienani aux Gardes Suissee.Mié àla baUUl# de Leus en 1648,
. Bnf (le eolonel Henry), de Soleure, capiteioe eu mtaie lilgimenl, colonel de oeluy de Sury tt. geotilboouM ordi« Mire de U ebembre du Roy, lue eu siège d'Arras en lft54»
SuRT (Jean-Joseph), aussy capitaine aux Oardes Soieees, oCider fort estimé, tué d'un coup de mousquet au siège de Doêsbourg, en 4071.
Soit (nerre), capitaine au régiment de Salis et beilly de Ooisgen, tué au combat de Senef en 1674
BoiT-De*8TKiiiBaouee (François Josepb), obeTalier de -St- Louis, brigadier des armées du Roy, lieutenant*ooloiMl do régiment de PSiffer avec rang de colonel, reçut plusieurs blessures au siège de Lille en 1708, et mourut h Fribourg eu mois de mars 1719, âgé de 50 ans.
Boit (le s' de), blessé daus la guerre d'Italie en 170&, ne survécut que deux jours à sa blessure.
BusAïuii (le comte), capitaine, s'étant jette un des premiers i la nage, pour aborder une petite ile près deCléves àmt te marquis de Cibamilly s'était rendu maître, est tué d*ai coup de mousquet. -^ Juillet 1674.
Si!8B<le s' de), capitaine au régiment de Normandie, est Meesé à la prise de Binghen, aoftt 1686.
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Sus-SàiHT-LÉGER (le s' de), capitaine aide-miyor au rèpmeoi de Mailly, est blessé à la bataille de Rosback, eo 1751.
SuTEE (le 8')yd'Appenzel, catholique, officier au régiment deDiesback-Suissey^ut blessé dangeureusement à la tète à la bataille de Fonteooy, en 1745.
SuTiL (le &')« lieutenant, est blessé à la tranchée devant la Tille d'Aire, la nuit du 29 au 30 juin 1641.
SuTTON (N....)i ditfe chevaliet dv CUmard^ chevi^^r de SI- Louis et capitaine de vaisseau, eut deux den6 easâéea par une balle dans un Q^mbat qu*il soutint i la irtie de la C6Ce d'Irlande, le 13 août 1780, à botd du dmUe d^ArUris qa'fl pomraandait, contre deux vaisseaux ennemis.
SuzB (le comte de !a), gentilhomme du party catholiqae, tué à la bataille deCoutras le 19 octobre 1587.
SczT (le s' de), blessé à la bataille d*EUingen en 1743.
SwÉENY ou SwvNY (Paul), Capitaine au régiment deDilloa cy^-devant Bulkeley-Irlandois, fut j^lessé en 1762 dans une afEftire.
Taafpe? (le s*"), lieutenant au régiment de Billon, tué an siège de Savannah en 1779.
Tabuer (le s' du), officier de cavallerie, tué à la descente des Anglais dans Tlsle de Rhé, en 1^627. (Mercure de 1927.)
TiBOUREAU-DE-viLLEPATOUR (Louis-Philippcs), chcvalier commandeur de l'ordre royal et militaire de St-Louis, lieutenant-général des armées du Roy et inspecteur-général du corps royal d'artillerie, blessé au ventre d'un éclat de pieire à Tattaque de Golomo en 1734, eut un cheval tué souslny en la même année à la bataille de Parme: à la prise de Wissembourg en 1744,un coup de canon le culbuta,lui brûla
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la bras et les cheTeaz, et le mit dans an état aflkreux ; en la môme année, il fat blessé au siège de Pribourg à la tète et an bas-yentre ; il reçut aussy une blessure à la màchoivet an siège de Mons^en 1746; à la bataille de Fillinghiisen^en 4761 1 il fut blessé dangereusement d'un co^p de canon au bras, et reçut peu de lemps après un boulet de canon si près éi la boucbe, comme il parlait, qu'il en eut pendant pbisieurs jours un très violent mal de poitrine; il mourut à Besona le Oseptembre 1781, Agé de 62 ans, couvert de gloire autant que de blessures.
TABoiiaBT (Cbristophe), seigneur de Grespy, capitaine de cent hommes de pied, fut blessé de trois arquebusades à la bataille de Montcontour, en 1569, servant dans le party du Roy.
Tachèsb (V. de Tascber ).
Tachoiibs (Bernard de), chevalier de St-Louis, capitaine de grenadiers au régiment provincial de îlarmande, puis ao bataillon de garnison d'Agénois, fut grièvement ïfimêé en 1747 à l'aSaire de TAssiette, d*une balle qu'il garda sepf ans dans les chairs,
Taci (le capitaine Florin), Grison, tué au servies du Roy à la bataille de Pavie, en 1525*
Taddes (Vincent), blessé àla bataille de Marciano,.enl5SI. (d'après M. de Thou).
Tagicy (le 8' de), roaréchal-des-logis, est blessé au siège de Candie en 1669.
Tago (le s' de), lieutenant au régiment de BourbooMèis, tué à raifaire d'Exilés en 1747.
Taiclac (le s' de), lieutenant au régiment de Piémont, blessé au siège de St^Antonin en 16SS.
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TajxuM (le r de), Heateflifet de frdgMe^ reçot tm eoep dé bftdie &Êrtne9 stir Ift tAleei oft eoop de pieUilelàrépaatt qtd le flfeiil tomber sep ufi einM enûe te Mgele la IHfâpkeÈW Ia4ilene il éteh emberqué et ki Mgiie u^aiM qu'elle était abordée, le 10 ftoAt ITM^ tan t^itinma di GrMsie, et ii*éUnt porté eimite anr lé fNMfttMl «d aa 1M> gâte potif rallier rCcpiipage, il fut ettoofH trêppé d*Melala (foi hif Bt perdre couûiisMitêi
Taille (Jean de la) fut blessé dangeffettleipetti a» visage au combat d'Arnay-le-Duc en 1570, et aa retour da combat» quoiqoll fu( encore couvert de sang et de ponsaifaei le prince de Navarre luy fit llionnear de Tembrasser, et b remit à ses chirargiens pour le faire panser.
Taillb (Gabriel de la), cornette de chevo-Mfeni» Aat taé à la bataille de Montcontour en 1569; mais Ton ne saurait dire s'il était du party du Roy ou de celuy des protesianti.
^àSLVL (Mtatbiirfii dé uy, seigneur des Eseara, de Meftbaii' villiers et d'Ossaitiville, gentifliomme ordinaite de Id ehaeh bre du Roy et de celle du prince deCondé, capitaine fent compagnie de cent gentilahommee du Langoedoo aoua hi ordres de ce prince, puis comelte de la coaapagnie des gin*' darmes du Roy de Navarre, mourut au château du Hallier des blessures qull reçût à la bataille de Coutras, en {SS7.
Taillb (Paul de la)^ tué au service du Rey en lSt9par iai Espagnols, près d'Imonville.
Taïui (Joeias de la), tué aussi dans un eoaabct eonlrê des Ligueurs prez de la Gourdieu, en 16M»
Tabu (FrasfQta de laX t«é servast sur les vaiaaeaua do RoyàlaG6tede oroitHlidel^ m» Lonie »¥.
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Taoui (Gésâr de la)^ ofBcier d'inAmtariey taé dès l'âge de 17 ans dans les guerres de ce règne,
Taoui (Edme, dit le eheMliêf de ta), cheralier de SaliiU LMis, eapitaine ao régiment de la Vieille Marine, palSi ^féêtùÊicf général de ranttée dltalie, mort à firiançon des blessures qu'il reçut à l'affaire de l'Assiette en 17i7«
Taillrpbr (le marquis de)i capitaine att fégiflient de Normandie, blessé à la balaille de Fontenoy en 1746.
TAiLLriini«Dn-j0riAUX (les' de)^ehevaUerde8aittt-Ixmiset lieutenant de vaisseau I lue le 12 septembre 1757tdanale combat de la frégate VBmeraude qu'il commandait.
TAitàoiui (N de)t lieoienant an Mglmeot de laGoit^
bleaai au siège d'Alieante, en
Taix (Jean, sire de),grand mallre de l'artillerie de France, dieralier de l'ordre du Roy, gentilhomme ordiaaîro de sa chambre, capitaine de cent lances de sea ordonanoea, oo» lonel général de l'infanterie franQoise,gouvemeur de Loches U MBbassadmir à Rome, blessé h Tattaque de la basse Boutogna «a 1544, ftit tué dans la IraneMe an siège de Hesdhi
mm».
Talambkrt (le s' de), cornette de dragons, blessé àlabfttaille de Staffarde le 18 août 1690.
Tauhcbs (Honoré de)fut tué en Rousillon en 1641|, à une bataille contre les Espagnols à Argiliers, servant dans la compagnie des gendarmes du comte de Garces.
TAtAUCt-CAonoHT (le s' de}, enseigne de vaisseau du port de Rochefort, mort sur VMdien commandé par M. Joneoux, leSt octobre 1109.
Talargb (le s'), lieutenant au régiment de la Mothe, est
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blessé à la bataille gagnée sur les Espagnols le 11 joiDet 1640, devant Turin.
Talangb (le s'), capitaine au régiment de Natirre, est blessé dans un combat donné entre Tarmée du Roj ei edle des Espagnols sur la rivière de Bormida en llilaiiex,enl65(.
TALAau (Antoine de), chevalier de Malte, tué au siège de Metz dans une sortie, sous Henry II, en 1552.
Talaru (François de), baron de Ghalmazel, cbevaDerde l'ordre du Roy, tué au siège de la RocheUe en 1573.
Talaru (Hugues devait \epicomtedeCkalmaz0l,eêfiÈÊSm au régiment de Pertuy cavallerie, puis major de cday de 81- Aignan; ayant été obligé de quitter leservicesousLoQÎsXnr à raison de ses blessures, il prit le parti de TËglise et hUài chanoine comte de Lyon.
Talbot (N...), colonel du régiment O'Brien Irlandds, tué au combat de Luzara en 1702.
Talhoukt-db-la-Grationnate (Vincent-Joseph), chefalisr de Saint-Louis, lieutenant-coloAel du régiment Royal Infanterie, blessé à la bataille de Fonienoy en 1745, le M encore au siège de Berg»op-Zoom en 1747, et très dangereusement d'un coup de fusil à la cuisse à celuy du fort Saint- Philippes, en 1756.
Talii^guen (les' de), capitaine au régiment d'Alsace, Ueisé
à la bataille^^de Glostercamps en 1760.
Tallemant (le s' de) est tué dans une affaire avec un parti ennemi, près de Mardick, en 4644.
Talleman (N... de),capitaine,est tué au combat deSarnft- Denis, en 1678.
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TiLLEYRAND (N... de), dit le chevalier de Ckalais, est
blessé le 30 mai 1669, au siège de Candie.
Talleyrand (Daniel-Marie-Anne, marquis de), comte de Périgord, cheyalier de Saint-Louis^ colonel du régiment de Saintonge, puis de celuy de Normandie, brigadier des armées du Roy et meninde Monseigneur le Dauphin, fut tué au siège de Toumay en 1746, par l'imprudence d'un soldat qui en essayant l'amorce de son fusil fit tomber une étincelle de feu sur un tonneau de poudre. Son corps fut jeté h plus de trente toises. Voy. Maris.
« Le maréchal (de Maillebois), en apprenant la mort du marquis de Talleyrand, s'enferma pour pleurer cet excellent officier auquel il avait voué une amitié sincère. » (Mazas.)
Tallbteand (Marie de), comte de Périgord, grand d'Espagne, chevalier des ordres duRoy on 1767 et commandant en Languedoc, fut blessé à la bataille de Raucoux, en 1746.
Tauiaii (N...), lieutenant au régiment de Bourbon ï lessé & la bataille de SlalTarde, te 18 août 1690.
Taluet (le s' de), major au régiment de la Chfttre, blessé à la bataille de Fleurns, le 1*" juillet 1690.
Talun (N...), capitaine au régiment de Flandre, blessé à la bataille de StafTarde, le 18 août 1690.
TALLUNG(le S' de), capitaine au régiment deStuppa, blessé le 2 juin dans les tranchées de Namur, en 1692.
Talon (Florimond), commissaire de la marine, tué d'un coup de canon au combat de Malaga, sous Louis XIV.
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Talvotb (le s'), lieutenant de la mestre de eamp^est tué à la bataille gagnée sur les Espagnols, le ii juillet 1640, devant Turin.
TAHBOfUfBÀU (le chevalier de) est dangereusement bVtM dans l'expédition du duc de Beaufort coàtre les AifMtm au fort de la Goulette, en 1665.
Taxbonneau (le s' de) est blessé au siège de Candie, ai
Tambonneau (le chevalier de), capitaine de vaisseau, da port de Toulon, tué au combat d'Agouste (côtes de Sicfle)le 21 avril 1676.
TAiaiAMN(Gebhart),coloneldurégimentdeTamman,fiattiié à la bataille de Dreux, en 1562, dans le choc contre le comte de la Rochefoucaud.
Tahmann (Jean), de Lucerne, colonel des Suisses cathdiques, tué en 1574 par un parti huguenot.
Tangarville (Guillaume de), qui avait suivi Richard Gœor de Lion dans sa croisade, fut tué dans les plaines de la Filestine, en 1191.
Son sceau que Ton a conservé sur une charte de 4150 lereprésente armé de pied en cap, sur son destrier bardé de fer» couvert lui-même du haubergeon, de la cotte et de la chausse de mailles, ceint de l'épée droite à forte garde, tenant à la main imo lance au pcnnon flottant et, au bras, h grande targe sans armoiries, aux pieds les énormes éperons terminés en fer de lance, attribut de la chevalerie.
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TARCAKTnxB (le sire de), peiit-fils du précédent, meurt sous Saint-Louis à Damietle, en 1249 — en suppliant un de ses hommes d'armes de rapporter son cœur en Normandie.
Tancaryille (Robert de), tué à Rosbecque où fut moissonnée la fleur de la noblesse de France.
Tahcar VILLE (Jean, Comte de), tué à la bataille de Courtray, en i302,
Tancarvillb (Le Comte de), tué en 1363, dans une rencontre contre les Anglais.
TiircT (le s'), capitaine au régiment de la Mothe, est tué à la bataille gagnée sur les Espagnols le llJuillet 1640 devant Turin.
Tândiar (le s'), blessé dans la guerre de 1644. {Mercure de 1644).
Tanes (le comte de), est blessé dans l'expédition du Duc de Beaofort sur Alger, en 1665.
Tanesse (le s' de), capitaine au régiment de Normandie, loé à la bataille de Glostercamps, en 1760.
Tahgut de ksrtbny chef de brigade. Enseigne de Vaisseau du port de Brest, mort sur le Triton^ le 8 septembre
Tahha (le s' de), cornette au régiment de Lameth, blessé à la bataille de Rosback, en 1757.
La taîiw (Pierre-Jacques), sous-lieutenant aux gardes Suisses, blessé à la bataille de Fontenoy, en 1745.
Tamner (le s'), lieutenant au régiment de Travers Suisse, ué en 1746 à Taltaque de Pierrelongue.
Tannoûarn (le s^ de), capilaine au régiment de Rohao, blessé aux batailles d'Ettingen et de Laufeld, en 1743 et
Tanoët-de-Coëttando (le chevalier de), voyant que sa troupe hésitait de sauter dans le chemin couvert au siège de Fribourg en 1 744, s*y précipita seul et fut à l'instant frappé de dix-huit coups de fusil; ses soldats désespérés de sa mort et touchés de son beau dévouement, s'élancèrent pour le venger et la place fut prise.
Tanoêt-db-Coëttanoo (le s' de), chevalier de Saint-Louis, capitaine de vaisseaux, mourut à la suite des blessures qu'il reçut à la prise de la Grenade.
Tanqueux (le s'), capitaine au régiment de Bourbon-Busset, est blessé à la baUille de Rosback, en 1757.
TASiABiAS (le s' de), capitaine au régiment d'Harcourt, est tué au siège de Lérida, en 1646.
Tarade (François-Marie de), chevalier de Saint-Louis, capitaine de Yaisseaiix, blessé d'un coup de feu dans le côté au combat de la frégate VOiseau qu'il commandait contre une frégate anglaise à la vue de l'Isle de Bréhat, reçut encore une autre blessure au front et grand nombre de coatusionspar tout le corps.
Tardif-d'arnodl (Louis), chevalier de Saint-Louis et lieutenant de la citadelle de Strasbourg, blessé à la cuisse lo siège de Valeocienucs. en 1677, en montant à l'assaut avec
les Enfans perdas, reçut encore en 1692 à rattaque de Luzerno deux coups do feu, l'un entre la cheville du pied et le talon, et l'autre dnns les reins oîi la balle resta; et perdit le bras droit au siège de Barcelone, en 1G97.
Tarditois dit de Hontbrison (Charles), lieutenant au régi ment de la Couronne, mort de ses blessures en Westphalie en 1743.
Tabeil (ouTaREiL), sous lieutenant au régiment d'Artois, blessé a la bataille de StaCTardc, le 18 aoûtlGQO.
Tarentb (le s' de), capitaine ciu régiment de Normandie, fut tué au siège de Montpellier, en 1622. Le maréchal de Bassompierre parlant de luy disoit qu'il étoit tr&s bravo, et qu'il entendait son métier autant qu'aucun homme de l'armée.
Tarin (Philippes), volontaire au régiment de M. de Turenne, fut tué au siège d'Étimpes, en 1652.
Tarin (Pierre-Paul), son frère, seigneur de Cussy, gouverneur de risle Saint-Dominique, fut tué en 1691 au combat du Gap do la dite côte contre les espagnols, les Anglais et les Hollandais.
Tarit-Senart-d'arcan, Enseigne de Vaisseau du Port de Rochefort, tué à Rio Janeiro sur VOriflamma commandé par li. du Clerc, le 29 septembre 1710.
Tarne (le s' de), capitaine au régimenl deSainl-Chamans, blessé à la bataille de Rosback, en 1757.
Tartas-de-Romainvillb (V. de Romainville).
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Tartre (le s' du), capitaine au régiment de Trasty, vallerie, blessé en 1644 au siège de Fril)ourg {Mercun de 1644).
Tartre (Claude-Joseph du}, Seigneur de Ghilly et deLarnod, capitaine au régiment de Tournon, Infanterie, reçut au siège de Goni sur la brèche de 1691 deux coups de fni, l'un à travers le corps et l'autre au bras.
Tasgher-de-la-Pagerie (Alexandre-François), chevalier de Saint-Louis, capitaine au corps Royal d'artillerie, ftit bleaé à la bataille de Minden, en 1759. Il fut aussy lieutenant dei maréchaux de France à Belleine (c'est par erreur qu'il est nommé de Tacher^.)
Taschereau (le s**), capitaine au régiment d'AngoumoiSi fût blessé le 5 septembre 1781 devant la Baye de Ghesapeaki au combat du comte de Grasse et de l'amiral Howe.
Tasques (Louis de), tu6 à la bataille de Dreux en 1562.
Tasques (Pierre-Louis de), chevalier de Saint-Louis, capitaine de grenadiers au régiment de Piémont, puis lieate* nant*colonel de celuy de Saintonge avec rang de colonel, blessé à la bataille de Berghen, en 1759, quitta le service en 1774.
Tassé (N... de), tué au passage du Rhin, le 13 juin U7i
Tast (du), du Port de Rochefort, capitaine de vaisseaa, morl commandant le en 1691.
Taudias (le s' de), est blessé à la bataille gagnée le 5 août 1644 par le duc d'Enghien sur les Bavarois devant Fribourg.
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TAimuQ (Anlome de), Seigneur de Saint-Romain et de Moiniac? Gentilhomme servant du Roy de Navarre, gouverneur de Gompierre en Languedoc, et capitaine d'une compagnie de 200 arquebusiers à pied, mourut le 6 octobre 1585 d'une arquebnsade qu'il reçut à la tôle en un combat contre ceux de la ligue.
Taueug (Jacques de). Seigneur de Bussaoet de lAveQcaa chevalier de Saint-Louis et capitaine châtelain de la ville d Milhau, perdit en 1701, au combat de Ghiari son bras droit qu'on lui coupa à deux doigts de Tépaule, et reçut encore d'autres blessures; U servit jusqu'en 1701.
Tauhiàc (Michel dit le chevalier da), son frère, chevalier de Saint-Louis et capitaine au régiment de Vendôme, fut écrasé par une bombe au siège de Toumay, en 1709.
Taubuc (Jean de), Seigneur et Baron du Truel, de Castries et de la Rovonguière, capitaine au même régiment, se retira du service avant Tau 1707 avec une pension de 400 livres, ses blessures ne hii ayant pas permis de continuer.
Taubnies (Jean-Baptiste de), chevalier de Saini-Louis, capitaine de grenadiers au régiment de Berry, blessé à la bataille de Rosback, en 1757.
Taurins (le s' de), chevalier de Saint-Louis, lieutenant de vaisseaux, fut blessé à la défense de Cadix d'un boulet de canon qui lui emporta un bras, d'un coup de mousquet qui luy fracassa la mâchoire, et le reste de son^corps fut criblé de coups de sabre et d'épée.
Tatagkt (le s' de), aide-major du régiment de Piémont, est blessé au siège de Luxembourg, en 1684.
81S l'impôt du sang.
Tavagnt (le s' de), brigadier, est blessé au siège de la Mirandole, enl705.
Tayary (N... de), lieutenant au régiment des bombardiers blessé au siège de Mayence, en septembre 1689.
Tayaux-de-la-Villaudray (le s'), lieutenant au régiment de la Tour du Pin, blessé aux batailles de Glostercamps et de Gorback en 1760.
Tayigny (le s' de), capitaine au régiment de Piémont, blessé au siège de Luxembourg, en 1684.
Taxis (V. de Champrenard).
Tayag (le s' de), maréchal des logis des mousquetaires de 1 a garde du Roy, tué au siège de MaGstrick, en 1673.
Tayag (Le s' de), aussy maréchal des logis de la 2^ compagnie des mousquetaires, tué au siège d*Tpres, oi
Techieuan (le s^, lieutenant au régiment Suisse de Re- ^^JSf blessé à la bataille de Rosback, en 1757.
Teil (du), capitaine au ré<^iment du Maine, blessé à la défense de Mayence, en septembre 1689.
Teillac (le s' de), reçoit un coup de mousquet dans le corps à l'attaque d'Hérisson, dans le Bourbonnais.
Teissargues (le s^de), ayde-major des troupes de la Marine fut blessé en 1704 dans un combat contre les Camisards. (Histoire des Camisards).
l'EJOH (le marquis de), Champenois, a une jambe emportée à la tranchée devant Mardick, en 1646.
Teligny (le s' de), lieutenant au régiment du Perche, est iuéy le 46 Juin 4638, devant la ville de Lure.
Teluer (le s'), mousquetaire du Roy de la 2** compagnie, tué i la bataille d'Ettingen, en 1743.
TELLUEa(les' le), lieutenantaurégimentd'Aumont, blessé à la bataille de Hinden, en 4759.
Teluer (le s' le), capitaine au régiment de RonergAe, tué à la bataille de Minden, en 4759.
Teluer (Louis-François le), marquis de Louvois et de Sourré, comte de Rebenac, chevalier dos ordres du Roy, Uentenant général de ses armées en 4748 et lieutenant de Roy de Navarre et du Béarn, ancien colonel du régiment de Souvré dès 1730, fut blessé à la bataille de Parme, en
Tellier (Pierre le), Seigneur et Patron de Vaubadon, de la Boulaye et de Quesy, ancien mousquetaire du Roy, puis capitaine de dragons au régiment du Pomponne et lieutenant des maréchaux de France à Baycux, blessé à la bataille de Fleurus en 1690, mourut le 7 juin 1734.
TsLY (le s'), cornette, est blessé et fait prisonnier dans TafEufe du 4 décembre 1757, entre le marquis de Caraman et un corps de cavalerie hanovrienne.
Témbrigourt (le chevalier de), capitaine de vaisseau de la Religion de Malte, se signale dans un combat contre des galères turques et y est blessé.
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TsvnB (le 8')y lieutenant aaFégime&t de SainVM, Uessé à la bataille de Rosbaek en 1757.
Tehanci (le s' de), lieutenant au régiment de Gonti, etfilerie, est blessé, le 10 août 1649, à la dé&ite de eînq ceals Lorrains sur la Moselle par le marquis de Marelles.
Tenabre (Antoine de), seigneur de Souterrain et la Bttobère, enseigne de la compagnie des cent gentilshommes de la maison dn Roi, tné à Pavie, le 37 ayril 15)5»
Tenarre (N... et N.. . de), sieurs de Montmain, Yolontaini, montent avec beaucoup de courage le S septeoibre lOii 1 la brècbe au siège de Goni en Piémont, et j refioifent pbh sieurs blessures.
Tenarre (Henri-François de)^ marquis de Montmais, chevalier de Saint-Louis, lieutenant des gardes du corpi it lieutenant général des* armées du Roy, fut dangereusemeat blessé à la bataille de Malplaquet en 1709.
Tenarre (Antoine de) de Montmain, chevalier de MalU» capitaine-lieutenant des chevau-légers d'Orléans, inspecteur général de la gendarmerie et maréchal de camp, mort à Paris le 5 novembre 1725, après l'amputation qu*on lojflt d'une jambe dont il souffrait extrêmement depuis quinieans, par suite des blessures qu'il avait reçues au service.
Tenarre (Claude de), seigneur de Tenarre, de Montiniio et chevalier de l'ordre du Roy, avoit été tué à la gaene devant le fort de Fremac, près de Valenciennes, mais Pon n'en saurait fixer l'époque; i! est probable que ce tai 50us Louis XIV.
Tengques (le seigneur de), tué à la bataille d'Anneoort, en 1415.
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Tbou (le s' de), oDseigne aux gardes françaises, tué au siège de Bordeaux, en 1650.
TniifBeuT ou TniGUT (le s' de), sous-lieutenant au régiment d'Armagnac, blessé sur la Couronne d'un éclat à la main gauche dans le combat du comte de Orasse contre l'amiral Rodney, au mois d'avril 1 782.
Tbhquaibb (le s'), ofBcier au régiment de Normandie, tué au siège de Bcrg-op-Zoom, en 1747.
TsECHBS (le s' de), major de Balaguier, reçoit deux blessares au siège de Tortose, en 1648.
TsaciER (le s'), lieutenant au régiment de la Tour du Pin, blessé à la bataille de Laufeld, en 1747, et au siège de Bbestrick en 1748,
TmMË» (le S' de), blessé grièvement à la prise des barricades de Glérac, le 23 juillet 1031. (Lettre du Roy Louis xm à Monsieur de Tonneins, écrite, le 24 juillet 1621.)
Tebmes (le s' de), blessé dans une afTaire, en 1673 {Mé^ moirei du temps).
TiaHAT (le chevalier de), enseigne au régiment d'Enghien, Iné en iM4, au siège de Fribourg {Meroure de 1644).
Tbutat (le chevalier de) est tué, le 16 janvier 1647, à la prise de l'amiral d'Alger par six galères de Malte.
Tebres (le s' de), capitaine-lieutenant au corps des carabiniers, fbt blessé à la bataille de Minden, en 1159, d'an èodp de ftii qui luy traversa leé deux épaules.
Terni (Alexandre de), blessé d'un coup de canon au siège de Porto-Ercole en 1555 (de Thou).
Terno (le s*" de), capitaine au régiment de la marine, blessé d'un coup de feu à la jambe à la bataille d'Hasleabeck, en 1757.
TÉRONDEL (le s' de), lieutenant de grenadiers an répineni de Marsan depuis Bouzols et Mailly, blessé en 1743, àb défense du pont de Dingelflngen, le fut encore au siège de Fribourg, en 17M, et à l'affaire de l'Assiette en 4747.
Terondel (le s"" de), cbcvalier de Saint-Louis, capitaine ao régiment de Guyenne, puis dans celuy de Viennois, blessé à la bataille de Rosback, en 1757.
Terrail (Aubert), mort des blessures qa*il reçut à h bataille de Varey, en 1325.
Terrail (Robert), tué dans une action contre les Savoyards prés de Mars, en 1337. .
Terrail (Philippes), tué à la bataille de Poitiers, en 1356. Terrail (Pierre), tué à la bataille d'Azincourt, en 1415. Terraîl (Jean), tué à la bataille de Vcrneuil, en 1434.
Terhail (Pierre) appelé VÉpée Terraille à raison de n valeur et do ses exploits, fut fort aimé et considéré du Roy Charles vu et fut tué à la bataille de Montlbéry, en 14G5.
Terrail (Aymon), son fils, seigneur de Biyard, reçut quatre blessures à la bataille de Guinegatc, en 1479, dont une le priva pour le reste de sa vie de l'usage d'un bras, et
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le força de se retirer h son ch&teau de Bayard où il mourut,
Terrail (Pierre)y ûls du précédent, Seigneur, de Bayard, dit le chevalier Bayardy chevaiier de Tordre du Roy, capitaine de cent hommes d'armes de ses ordonnances et son lieutenant général au gouvernement de Dauphiné, fut blessé en 1512 à Tattaque du retranchement de Bresce d'un si grand coup de pique à la cuisse que le fer y demeura avec le bout auquel il étoi t emmanché; il eut aussy deux chevaux tués sous luy en la même année ; il est encore parlé dans son histoire, sous Louis XII, d'une blessure qu'il avoit autrefois reçue et qui avoit pensé lui coûter le bras gauche ; il avoit eu un coup de pique dont la playe avoit dégénéré en un ulcère; il avoit encore dans ce même règne son cheval tué sous luy dans une attaque par les Vénitiens près de Téronne, et un autre blessé; sous Charles YIII à la bataille de Fomoue, en 1495^ il eut aussy deux chevaux tués sous luy; enfin, sous le règne de François I*', il fut blessé à la retraite de Bonnivet d'un coup de fauconeau entre le cou et l'épaule; pour le malheur de la France cet intrépide et valeureux chevalier ayant reçu une blessure mortelle, en 1524, à la retraite de la Sésia, par un coup de mousquet qui lui perça le dos, il se fit coucher sous un arbre le visage tourné vers l'ennemi, tenant la garde de son épée devant ses yeux en forme de crucifix, en disant que, n'ayant jamais tourné le dos à l'ennemi, il ne vouloit pas commencer à la fin de sa vie, et mourut quelques moments après.
Terrail (David), scignenr de Bernin^ mestre de camp d'un régiment d'infanterie, fut tué en Piémont au siège de Cavours, le 22 novembre 1592.
Terrail (N...), le dernier de cette maison illustrée par
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les grands hommes de guerre qu'elle a produit soi» dnqoe règne, fat tué au siège de Gravelines, en 4644.
Tbbrail (le s' deX lieutenant an réf^ent de Normanfie, tué au siège de Saint-Sébastien^ en 17491
Tebrail (le S' du), capitaiiie au régiment de HéBBitî tué à la bataille de Malplaquet, en 4709.
TsiffiAB (Barthélémy de), capitaine et major de gaBw, pois commandant à l'Isle de Port-Cros, fat dangetoim ment blessé, en 4638, dans le combat des qoinie galèmii France contre pareil nombre de celles d'Eq[»gne^ ok il n
signala.
Terré (le s'), est blessé à la prise de l'isle d'Antigoanr les Anglais, en 4667.
Terrien (le s' de), officier auxiliaire, blessé dans le combil du comte de Grasse en Amérique, au mois de décembie
Tersâl-Saujou (le chevalier de), capitaine de Taissean Ai port de Rochefort, mort à la Havanne sur le Madère^ (II. de Hontbault, capitaine), le 31 aoustl702.
Tbrsor (le sr de), capitaine au régiment de Rohan, tai à la bataille d'Ettingen, m 474a
Terssan (le chevalier de), est blessé, le 7 juillet 4648, an siège de Tortose.
Tertre (Centurion du), seigneur de Laëre, d'BscœnAift et gentilhomme ordinaire de la chambre du Roy, lieateïMnt d'un^ compagnie de ses gardes et gouvertiéar de lt^
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géra, engagea par on acte une partie de ses biens pf^ur les employer ati payement de sa rançon et ponr se faire guérir des blessures quil ëtvoit reçues à 'la prise de Calais sous BenrylY.
Tbbtre (le s' du), lieutenant au régiment de Ghampigiie, tué en i627 à la descente des Anglais dans Tisle de Rbé.
ftÉAtBB (j^ni^ôis du), seigneur de MoftnaïKre et de la Hestray, capitaine d'une compagnie de Cbeyau-Iégérà au régiment d'Hocquincourt, fut blessé sept fois et très griè?ement, d'après un placet qu'il présenta k Louis XIV pour en Dbtenir un grade supérieur, s'étant trouyé à deux batailles rangéest à neuf combats considérables, à trente-eix nèges si notamment à celuy ie Barcelone où il reela enfermé pendant seize mois.
Tbtrb (Charles- Antoine du)^ cheyalier de Saini*Louia» capitaine au régiment de Proyence puis dans celuy de Plettrdie, blessé à la bataille de Rori>ack, en 4151, obtint sa ralNileen 1119.
Tbbtre (François-Alexandre du), capitaine au régiment le Lenoncourt cayallerie, tué à la bataille de Grewldt, en
Tians (\e s» du), capitaine dans les troupes aux Indes, M Meseé en Amérique dans la campagne de 4184.
TnyisiEN-D'OuyiLLB (François-Nicolas de), cheyalier de iifaitliOtiis, capitaine au régiment de Boisgeltn, blessé à la Miaillede Johannisberg, en 4163.
Tissé (le sieur de), lieutenant de cayalerieau régiment de iirinde, blessé à la bataille de StalJhrde, le 48 août 4000.
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Tessé (N... de), enseigne de vaisseau du port de Toulon, mort sur le Saint-Louis^ commandé par M. de Ronvroj, capitaine de vaisseau, le 18 septembre 1694.
Tessel (le s' de) chevau-Iéger de la garde du Roy, toé à la bataille d'Ettingen, en 1743.
Tbssier-de Maisoncelles (Guillaume), chevalier de Saint- Louis, brigadier des armées du Roy et major-général de l'armée, tué à la bataille d'Hochtedt, en 1704.
Tesson (le s' de), capitaine au régiment de Provence, blesié à la bataille de Rosback, en 1757.
Tesson (le s' de), lieutenant au régiment de Champagne, blessé à la bataille de Parme, en 1734.
Tessu (le s' de), capitaine au régiment de Normandie, blessé au combat de Ghiari, en 1701.
Testancourt (le s' de), chevalier de Malte, tué à la prise de trois vaisseaux de Tripoli par les galères de la Rdigi(», en 1638.
Testaz (le s'), lieulenant au régiment de Beitens-SaisBe, tué à la bataille de Laufeld, en 1747.
Testu (Gharles), seigneur de Balincourt, baron de BoQloire, capitaine aux gardes françaises, tué à la bataille de Senef, en 1674.
Testu (Gabriel), son frère, dit le cl^evalier de BaUncmt, sous-lieutenant au môme régiment, tué aussy à la mèaie bataille.
Testu (N...), comte de Balincourt, chevalier de Saintlooi^
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lientenant général des armées du Roy, reçut plusieurs blessures au serrice sous Louis XV.
TtUEBAU-DB-RoCHEFORT (Jeau-François), cheyalier de Saint-Louis et capitaine d'artillerie, fut blessé aux sièges de Toumay el de Berg-Op-Zoom.
TBXiBR-D*HAUTBFEunxE (Antoine), baron de Gondreville, lieutenant aux gardes françaises, tué au siège de Dunkerque, en 1658.
Tbxhi, (N...), dit le chevalier de Hautefeuillet est blessé au siège de Gigery en Afrique, eu 16&i.
Tbxisb (Germain-Jacques), son neveu, dit le tnarquis Hauiefeuillet capitaine au régiment du Roy infanterie, tué devant Heidelberg, en 1689.
Txn (Louis de), cbevalier, tué à la bataille de Vemeuil, enU24.
TBTSSomÂBi (Jean-Philibert de la), lieutenant au régiment de Conty infanterie, tué d'un coup de mousquet au siège de Dôle, en 1636, à l'attaque de la coatrescarpe d'Arans dont on lui avait donné la charge, ainsy qu'à d'autres lieutenants.
Tbtssokièhb (le s' de la), lieutenant au régiment de Piémont, blessé à Galcinato, en 1706.
TsTSSORiÈRB (le s' de la), miyor de Marienbourg et ehe-^
falier de Saint-Louis, reçu en 1706 après la bataille de
Râmillies, où il fut grièvement blessé, obtint du Roy une
gratification de deux mille livres au mois de janvier 1775,
étini alors dans sa centième année ; il avait servi 87 ans. ^ u. il
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Than (le chevalier de), cheyalier de Malte, Kentenant de vaisseau, blessé le l'^' septembre 4784 dans le combat de la frégate la Magicienne^ contre le Chatam^dQ 50 canons» dans le Sud du Gap Sainte- Anne, le fut encore sur le TrOtutt dans le combat du Bailly de Suifren aux Indes contre l'arnîrai Hughe, le 20 juin 1782.
Tharreaux (le s' de), capitaine au régiment de Champagne^ blessé au siège de Fribourg,en 1744.
Thaumas (Claude), seigneur de la Thaumassière, homme d'armes de la compagnie d'ordonnance du seignenr d'Entrague, mourut des blessures qu'il reçut dans \ine rencontre près de Ghâteaudun, d'après une attestation de ce seigneur, du 12 octobre 1592.
Théas (Joseph), lieutenant au régiment de Saintonge , tué d'un coup de fusil à l'affaire de l'Assiette, en 1747.
Théas (Jean-François), son frère, chevalier de Saint-Lonis, capitaine au régimant de Yermandois, fut estropié à la bataille de Lawfeld, en 1747.
Thédon (le S' de), capitaine au régiment de Normande, blessé au siège de Saint-Sébastien, en 1719.
Theugnt (Charles de), chevalier de la Salle, gentilhomme ordinaire de la chambre dn Roy, capitaine commandant b compagnie des gendarmes du Dauphin (depuis R07 Fntsçois 11) et commandant la cavallerie.en garnison à Saint- Quentin pendant le siège de cette ville, en 1557, y momot couvert de blessures.
TuEUGNT-FoNTBNAT (le S' de), lieutenant au régiment Ai Perche, gentilhomme 4s cœnr (dit le Mercure de itSK^
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regat une monaquetade dans la tète au siège de Lare, en
Théus (le s^* de) tué d'un coup de canon devant le Fort Sainte-Anne en Comté, au retour de«la campagne en 16H.
THBLLBvniLS (le s^de) lieutenant des gardes du maréchal de Torenne, est tué, le 42 octobre 4646/ dans one escarmouche entre l'armée impériale et Tannée des confédérés.
THBLumQ (le s'), de Bienne, capitaine au régiment de Pfiffer Suisse, blessé au siège de Lille, en 4708.
Thbhsugoub (Voir Tembricoubt).
TaÉHniES (le marquis de), est tué dans la tranchée an siège de Mardick, le 44 août 4646.
Thenbsolt ou de Thknbsol (N...), cheyalier de Saint-Louis^ capitaine de grenadiers au régiment de Royal-Italien, blessé aa aiège du Fort-Saini-Philippe, en 4756.
Théobon (le comte de) est tué au passage du Rhin, le iS juin 4672.
ThÉODAT de PSRRIGIfT (V. DB PkBBIGRT).
Trksu(N... de), originaire de TAuniSy du port de la Rochelle, enseigne de vaisseau, le 4*' janvier 4694, aide- major de marine, le 4" janvier 4693, tué sur le Terribkt commandé par M. de Relingue, le 24 août 4704.
TufsuT (Jacques de), seigneur des Puis, capitaine d'une compagnie d'arquebusiers à cheval pour le service du Roy, •tsoa testament le 5 décembre 4587, esUnU, dH«il, hl&isé tun eMp iespé$; or, il parait constant qae ce fut au se^^ Tice, car il eat expreesémaat dit dans la mahitenne de no«
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blesse accordée à cette famille par M. Boucbu» intendant de Bourgogne, le 23 novembre 1667, qu'il avait éti toéà Farrnée.
Thésut (Louis de), soq frère, seigneur de Monlmoigejy fut tué aussy [à l'armée, d'après l'énoncé de la maintenue que l'on vient de* citer; mais ce ne put ôtre que postériaBrement à l'année 1587.
Thesut (Louis de), capitaine au réj^ment d'Huxelle» toS dans les guerres de Louis XIV.
Thesut (Théophile de), capitaine d'une compagnie wdlone dans le régiment du prince de Robecq, taé dam lei guerres de Louis XIY.
THÉsuT(Louis de), son frère, capitaine d'infanterie, tué à la bataille de la Harsaille, en 1693.
Thésut (Claude de), son autre frère, seigneur de Jndiaiii et de Hontmurgey, lieutenant de vaisseau, tué au combat deHalaga, enl704, faisant les fonctions d'ayde-migor général de l'armée navale.
Thesut (Jacques-François-Marie de), capitaine de grenadiers au régiment de Thésut, dont son frère était colonel, mourut de ses blessures sous Louis XY .
Thesut (Claude de), seigneur d'Aumont, chevalier de Saint-Louis et chef de bataillon au régiment de Briqnevflle avec rang de lieutenant-colonel, fut blessé à la bataille de Glostcrcamps, en 1760.
Thesy (le s' de), chevalier de Saint-Louis et maréchal des logis de la seconde compagnie des mousquetaires, fût dangereusement blessé à la bataille d'Ettingen, en 4 743.
THR0TILLE (les' de), gendarme delà garde du Roy, blessé aa combat de Leuze, en 1691.
Thbyallb (Jean de), seigneur de Thevalle et de Bouille, comte de Duretal et de Créance, chevalier des ordres du Roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre, conseiller en ton conseil privé, capitaine de cinquante hommes d'armes de ses ordonnances, gouverneur de Metz et du Pays Messin, et chambellan du duc d'Alençon, fut grièvement blessé au siège dlssoire, en 1577.
l^BVKNiif (Samuel), seigneur de laHesnardie, reçut deux coups d'épée, Tun sur la tète et l'autre au côté droit, au siège de Cognac en 1651 servant à la tête des volontaires.
TnvEHiif (Pierre), son fils, seigneur de la Yallade, capitaine et major du régiment de la Serre, blessé d'un coup d'épée au bras gauche dans le choc de la surprise du Mas d'Agenois, servant encore comme volontaire sous le comte de rislebonne, reçut aussy un coup de pierre à la tète au siège de Lauzente dont il pensa perdre la vie.
THBVsini (Abraham), son autre fils, seigneur de la Poyade, reçut un coup de mousquet à la cuisse gauche et un autre au côté gauche, au siège de Villeneuve d'Agenois, en 1652.
THgfKHifi (Noël), son autre fils, fut tué d'un ooup de mousquet à travers le corps, au siège de Liboume.
TuvBROT (François), chevalier de Saint-Louis, d'abord fourrier puis lieutenant et ensuite lieutenant-colonel en 1792, du régiment Royal-Navarre, fut bicssé à la bataille de Minden, en 1759.
TusAH (Henry de), tué au siège de I^rida.
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Thezah (Raymond de), dît le féconlr ie ftycit, Tîeoaifte de Maraty chevalier de l'ordre du Roy, gwitillioinaie ordi* naire de sa chambre, capitaine de cjngnaote hommei d'armes de ses ordonnances et goinreraeiir de BénerSi blessé an combat de Castelnaadari, en i6ffî.
Thezah (François-Gabriel de), teigiieiir de SpeodBbB, tué au siège de Lille, en 1667.
TnEZAif-YENASQUE (Jean-Claude de), capitaiiie an ripment de la Marine, taé dans les gaerres de Louis XIV.
Thezabt (Robert), fat tué après la bataille de Baireniie avec le duc de Nemours, le 41 avril 1512, an moment oà ils ralliaient leors troupes.
Thezart (Robert), tué à la bataille de Bassac au de Jamac, en 1569.
Thianoks (Jonathan de), seigneur do Boulet, cqritiiia d'une des compagnies des gardes du Roy, fût tué au siège d'Amiens, en 1597.
TniANOES (Daniel de), seigneur du Roulet, capitaine an régiment Royal, tué à la bataille de la Guiche.
TniANGEs (Louis de), son fils, baron du Roulet, capitaine, major et commandant le régiment de Saint-Aignan cavallerie, blessé au siège de Valence en Italie, mourut en 1654.
Thian GES (Henry de), capitaine au régiment de Provence, tué au siège de Bonn.
Thiangbs (Gabriel de), son flrère, chevalier de Malte et capitaine au régiment de Bourbon cavallerie, tué au siège de Turin sous Louis XIV.
TniARD (Héliodore de), enseigne de cent hommes d'armes
L'nPÔT DU SANG. 921
des ordonnances du Roy, conserva son enseigne malgré ses blessures contre l'effort de huit soldats dans une action sous Henry III; ayant été nommé ensuite capitaine do soixante lances des ordonnances et de deux cents arquebusierSy ainsy que gouverneur de Yerdun-sur-Saône, et ayant entrepris de délivrer la ville de Beaune dont le duc de Mayenne s'était emparé, il reçut cinq blessures dans cette attaque, et, après s'être défendu jusqu'à la dernière extrémité, il fut pris et porté dans la ville où il mourut cinq jours après, le 27 juillet 1594, âgé de trente-sept ans. Une armée de la ligue ayant alors formé le siège de Verdun, Marguerite de Busseuil, sa femme, fut enlevée par le fea qui prit aux poudres dans le temps qu'elle les faisoit distribuer aux soldats de la garnison.
TouBB (Jacques de), seigneur de Bragny, capitaine de cavallerie, fut tué d'un coup de fauconneau au siège de D^le sous Louis XIY.
TeiABD (Gabriel-Ponthus-d'Auxonne de), dit le dievalier de Bissy^ chevalier de Malte et mestre de camp d'un régiment, tué à la bataille d'Hochstet, en 1704.
Thiard (Anne-Louis de), marquis de Bissy, chevalier des ordres du Roy, lieutenant général de ses armées et mestre
de camp général de la cavailerie, mourut des blessures qu'il reçut au siège de MaCstrick, en 1748.
Thibaluei (Jules de), seigneur de Viilebourjon, d'Ordral et de Bouville, maréchal des logis du Roy, fut tué au siège de la Rochelle sous Louis XIII.
TniBALUER (Pierre de), seigneur du Mont, capitaine au régiment de Clairambaut, tué à la bataille des Dunes, près Duukerque.
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Thibaluer (Charles de), seigneur de Thurel, enseigne de vaisseau, tué sur mer en Amérique, en 1694.
Thiballier (Louis de), seigneur de Thurel, lientenant de vaisseaux, tué au siège de Barcelone.
Thiballier (Claude-Louis de), son frère, enseigne devais» eaux, tué au même siège.
Tbibaluer (François de), chef d'escadre des armées nivalles, tué devant Tlsle de Zélande sous Louis XIV,
Thiballier (André de), seigneur de Prenoy, lieutenant de vaisseaux, tué commandant une frégate sous le même règne.
Thiballier (Georges de), seigneur de Yilly, lieaieniiit au régiment de la Fère, tué à l'armée sous ce même règne.
Thibaud (le s'), capitaine de vaisseau, sert très "titemff^^ dans un combat près de Cadix et reçoit deux blessures dmt un combat naval, engagé le 4 juillet 1641 avec les Espagndi aux environs de Tarragone.
TfliBAUD (N...), seigneur de la Roche-Thulon, capitaine au régiment de Picardie, blessé au siège de Friboorg, en
Thibaud (Félix), seigneur de la Roche-Thulon, capitaioe au régiment de Piémont, tué à la bataille de Nerwinde, en
Thibaud (Jean), seigneur de la Pinière, lieutenant général, garde-côte des Sables d'Olonnes, avait servi dans li compagnie des gendarmes de la garde et ses blessures l'obligèrent h quitter le service au bout de dix ans, ce qui est constaté par des lettres-patentes du Roy en date du mois de septembre 1718, où il est dit aussy que son frère moumt de ses blessures.
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Thibaud (N...), dit le marquis de la Roeke-Thulont capitaine^ au régiment de Picardie, mort des blessures qu'il reçut à la bataille de Parme» en 1734.
Thibaut (Claude-Pbilippe-Anne ou Antoine-Timothée), dit aussi le uuirquis de la Rockô-Thulan^ son frère, chevalier de Saint-Louis et lieutenant-colonel du même régiment, blessé d'un coup de pierre au pied au siège de Milan, en 1733, et d'un coup de feu à la cuisse à rafTaire de Dingelftogen, ea 1743, le fut encore d'un éclat de bombe à la tête au siège de Fribourg, en 1744; il quitta le service en 1765.
Thibault Qe s'), capitaine au régiment de Champagne, Uessé, en 16S5, à la descente des Anglais dans Hsle deRhé, le tai encore à celle de 1027.
Thibault (Charles), seigneur de Faussemagne, tué au siège de Candie, en 1669.
Thibault (N.*.), lieutenant de vaisseau, du port de Roebefort, mort aux Indes, le ... 1675.
Thibault (Jacques-François-Marie), marquis delà Carte, officier supérieur de gendarmerie et meslre de camp de
cavaUerie, tué au siège de Gh&teau-Dauphin, en 1744.
Thibaut (le s'), major du régiment Dauphin, est blessé mortdlement au siège de la ville d'Aire, en 1676.
Thiboult db la Riluèrb, enseigne de vaisseau du port de Dunkerque, tué snrVHérciine, le 2 octobre 1706.
Thiboutot (Louis-Frani^ois, marquis de), baron d'Ouville, d'Hermanville et de la Rivière, seigneur de Maniquerville, ehevalier de Saint-Louis, maréchal de camp et lieutenant général d'artillerie, blessé à la cuisse à la défense de Mons, en 1709, eut aussi la mâchoire entièrement fracassée d*un coup de mousquet au siège d'Aire, en 1710.
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Thibr (Ottillatime-Oger de), chevalier de Saint-Louis et mestre de camp d'infanterie, se rendit célèbre dans tes guerres de Louis XIY et mourut criblé de blessures, d'après des lettres-patentes du roy du mois de septembre 1722.
TmERCiLm (le s' de), mestre de camp d*un régiment d^infanterie, du parti catholique, tué le 19 octobre 1587, i la bataille de Goutras.
THiBRnsT (Louis^harles), capitaine au régiment de Fan» temberg, tué à la bataille du Ter en Catalogne, en 1684.
Thieriet (Henry), son frère, capitaine-lieutenant de h compagnie mestre de camp au régiment de la Ferté, reçut un coup de feu à la cuisse au camp de Charleroy.
Thieriet (Claude-Nicolas), fils du précédent, cheralier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Provence, blessé ta siège de Landau en 1713, quitta le service en 1740, à anse de ses blessures.
Thieriet (Louis), capitaine-lieutenant de la compagnie mestre de camp du régiment de Légal cavallerie, tué ea 1703, près de Donauwert.
TmsRiET (Jean-Joseph), chevalier de Saint-Louis, lieutenant-colonel du régiment de Provence et gouverneur de Saint-Paul en Artois, s'étant trouvé à la bataille de Plaisance, en 1746, il fut pris par les ennemis et massacré ptf quelques pandours.
Thieriet (Jean-Baptiste), son fils, capitaine au même r^ ment, mourut en 1745 des blessures quil reçut à l'attaque du Mont-Dauphin, en 1744.
Thierrut- D'ËBPAfiNE (Charles de)i Seigneur de la Hottei
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Ezempides gardes du corps et gouverneur dePont-de-Veyles, fut tué an siège de Bourg en Bresse, sous Henry IV.
THiSBBUovD'EsPAeNE (Louis de), capitaine au régiment de Saint-Etienne, tué au siège de Philipsbourg, en 1644.
TBnuiAr-D'EsPAœïB (François de), son frère, capitaine
aoiégiinentdu Tôt, tué au siège de la Capelle, en 1650.
T^pERauT-D^PAGNE (Odet de), son autre frère, capitaine
au riigiment de Champagne, tué au siège de 7alenciennes,
en 1656.
Thibrbut-d'Espagne (Michel de), autre frère, capitaine aa régiment de la Ferté, tué au siège de Dôle, en 1667.
Thierrut-d'Espagne (Jean de), autre frère» seigneur de la Motte et de Petit-Prés, premier capitaine au régiment de la Ferté^Senneterre, fût tué au siège deMontmédy, en 1657.
T]U£aRUT-D'EsPA6NB(Jean de), son fils, capitaine au régiment de Piémont, tué au siège de Gironne, en 1684.
TnnauT-D'EsPAGME (Charles de), frère de Louis, François, Odet, Michel et Jean, seigneur de là Motte et de Petit-Prés, capitaine d'infanterie, et depuis gouverneur de Bommel, de Gray, de Dôle et de Thionville, où il mourut le 20 juin 1711, dans sa 86* année, étant le plus ancien ofDderdu royaume; il s'était signalé en Hongrie où il fut Maisé.
Thieebut-d'Espagnb (Henry de), son fils, capitaine an régiment de la Mothe-Houdancourt, puis dans ceux de Saint-Pouange et de Chambonas, reçut plusieurs blessures au service, et mourut le ii mars 1 725.
Tribrii (le s' de)i officier au régiment de Montpesat, est Uessé àmort au siège de Tortone, en 1642.
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Thibrbt (Edme-Charles de)> toé à la bataille de Fonteooy, en 1745, servant dans les gendarmes.
Thiebrt (Bdme de), son frère, lieutenant an régiment de Grassin, tné dans la guerre de 1746.
Thierry (Gabriel-Auguste de), son autre frère, seigneur de Tougrey, cheyalier de Saint-Louis, capitaine an légk ment des yolontaires étrangers de Glermont-Prince, poii dans la légion de Gondé, fut blessé d'un coup de feu à Fiffaire d'Osnabruck, et obtint en 1776 une pension de retraits de dix-huit cents livres.
Thiebrt-de-Giu.stenet (le s' de), tué à la bataille d» Fleurus, en 1690, servant comme volontaire au régimort d'Imécourt, cavallerie.
Thiersaint de Bourgmart (François-Henry), chevalier de Saint-Louis, lientenant-colonel du régiment de la Hoifièn et brigadier des armées du Roy, puis colonel des volontaires de Hainaut, se trouva aux sièges de Révéré et de GoDzague,oùil fut blessé en 1735, et il était alors lieulennil au régiment d'Anjou, infanterie.
Thibrsant (le s' de), capitaine au régiment de Grillon, Ait blessé d'un coup de sabre, en 1746, dans un détachemeot
Thiersanville (le chevalier de), maréchal-des-logis de It compagnie des gardes du Pavillon, commandant la corvette du Roi la CalypsOy soutient un combat très vif contre deux frégates anglaises dans lequel il est blessé d'un coup de Cbi à la cuisse.
Thienyille (le seigneur de), tué à la bataille de Verneoil en 1424, est probablement le môme qae le seigneur i0 TionvUle qui (d'après Honstrelet) périt dans cette journée.
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Tmoinnui (le s' de), gentilhomme du duc d'Orléans, est blessé an siège de Bergues, en 1646.
Tbubmbiit (le s' de), capitaine ayde-major au régiment de Normandie, blessé au siège de Grave, en 1674, mourut le 17 septembre de cette année.
Tboiias (le maréchal de), est tué, le 14 juin 1636» devant le chftteau de Fontané. Il pointa lui-môme un canon contre ce fort et alla ensuite jusqu'au pted de la muraille, pour voir relbt du boulet ; en revenant, il eut le corps traversé d'un coup de mousquetade qui le fit tomber mort. Il était parvenu à la dignité de maréchal de France par son rare mérite et sa valeur extraordinaire. Son corps fut porté à Turin, et enterré dans Téglise des capucms de Notre-Dame-du-
ll<Hlt.
Thoihé (le chevalier de), enseigne de vaisseau du port de Téolon, mort à la Louisiane sur le ffenry, commandé par M. Cafikro, le 8 aoust 1720.
Thoist (Louis-Henry de), chevalier de Saint-Louis, lieutenant-colonel du régiment de Piémont, fut blessé an siège de Turin, en 1706, et au combat d'Oudenarde, en 1708.
THOLum (le s' de) chevalier de Saint-Louis, et capitaine an régiment de Gambrésis, blessé au siège de Savannah en
TMmus (Georges), seigneur de la GauUenaye, dit le irave If CûM$nafiêf chevalier de Tordre du Roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre, lieutenant de cent hommes d'armes de ses ordonnances et maréchal de ses camps et armées, fût toé devant le chftteau de la Lutte, en 1591.
Téqmas (Antoine de), tué dans les guerres de Louis XIV.
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Thohàs (Boniface de), oheralieir de Malte» onpitaTO d'infanterie, tué en 1645 à la bataille de Nordlingae.
Thomas (Jean de), aussy chevalier de Halte, et capitaine d'infanterie, tné au siège de Dunkerque, en i658.
Thomas (François de), capitaine au régiment de Dampierre, mort des blessures qu'il reçut au siège de Gme, ea
Thomas-db-la-6aede (Charles de), mort au siège de Namur.
TH0MAs-DB-0i6ifAG (Jean de), capitaine au régiment it Bourgogne, tué au siège de Veriie, exk 1705.
Thomas-de-la-Yalette (Joseph de), chevalier de Louis, chef d'escadre des armées navales, blessé <faD coup de fer et de feu à la descente des Anglais à Gamaiet, mourut à Toulon, le 49 janvier 4744.
THOMASsm (le s'), lieutenant de la mestre de camp du régiment d'Uxelles, infanterie, est blessé, le 6 novembre 4654^ à la tranchée devant le fort de l'église de Clermont.
Thomassin (le s'), capitaine au régiment de Bourgo^ est blessé à la bataille de Gassel, en 1677.
Thomassin (le s'), capitaine des grenadiers au régiment de Bourgogne, est tué, le 25 octobre 4691, à la déftdta delV^ rière-garde des troupes du duc de Savoye et de réltetw de Bavière, près de Suze.
Thomassin (François-Joseph), chevalier de Saint-Looii et capitaine d'artillerie, blessé au siège de Maèstrick sou Louis XV.
L'iXPOT DU ftANO' 8M
Thcmussih (N.«.. de), seigneur de Lamanon, mort des blessures qu'il reçut à la bataille de RamilUes, eu 1706.
Tboxassin (Louis-Autoine de), comte de Peyoier, ebe- Talier de Saint-Louis, cbef d'escadre^ reçut plusieurs bléstaxes au combat de Tlnde, le 19 septembre i759<
THOMASsnf (Guillaume, dit le comte de), lieutenant d'artillerie, fut blessé deux fois dans une heure à la défense d*Ostende à la main gaucbe et au bras droit, et mourut, en 17ik
Thomê (Louis), seigneur de Saint-Georges, chevalier de Saint-Louiff, colonel du régiment de Foix et brigadier des armées du Roy, blessé en 1734 à l'attaque de Golorno, mourot à Crémone le 2 septembre de cette année des bleaaores qu'il reçut à la bataille de Parme»
TnoinBR (N...de), enseigne de vaisseau du port de Bresti, tué à Dantzick, le 9 octobre 1697.
THORiGiVAif (le s' de), capitaine au régiment du Roy, est blessé au siège de BlaQstricht, en 1673.
Thoron (N...), chevalier d'Artignos, est blessé dans un combat engagé avec un vaisseau hollandais sur les côtes drOslende, le 4 juillet 1703.
TfloaiNGOT (Pierre-Paul), chevalier de Tordre du Roy, §eptilhamme ordinaire de sa chambre et gouverneur et Saint-Jean d'Angely, fut dangereusement blessé, en l&54v dans un échec que reçurent les Impériaux (de Thou).
Thossb (Jean de), seigneur de Thosse, premier capitaine commandant une compagnie de gens de pied au régiment 4a Damville, fut grièvement blessé au siège de la Fère, en 1580, d*un coup d'arqoobpse k l'épaule droite.
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THOSds (Sambat de), son fils, tué au service da Roy dennt Navarreiiis en Béarn.
Thosse (l6 chevalier de), capitaine au régiment oolonel général des dragons, ent les deux jambes cassées à la bttaiDe de Steinkerque, en 1692, et il y reçut aussi un coq» i travers le bras dont il resta estropié.
Thout (le marquis de), est nommé maréchal de camp « 1696, et il est blessé, en 1705, à Tattaque du premier v»tranchement d'Annonay.
Thovbt (le s'), lieutenant-colonel, est tué au siège de Hortare, en 1658.
Thubr-db-Frbsnois (Nicolas-François le),chevaIierdeSaiflA- Louis, d'abord lieutenant dans les volontaires d'Austnâe, puis capitaine dans les chasseurs des Vosges et lieuteninV colonel des chasseurs de Lorraine, fut blessé d'un coop de feu, le 24 décembre 1760.
Thuitot-des-Houuns (Gabriel), premier lieutenant dei volontaires Royaux, depuis légion Royale, avec rang d'aydemajor d'infanterie, fut blessé dans la campagne d'Alsace, en
Thumert (le vicomte de), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de la Rochefoucaud, cavalerie, depuis Royal-Ghampagne, ensuite major du 6* régiment de chemilégers et lieutenant-colonel de celuy de la Narcbe, ta blessé d'un coup de feu à la jambe à la bataille de IGndeD, en 1759.
Thumilles (le seigneur de), blessé en 1586, au siège de Monsegur (de Thou).
THUEELLES-D'AiiGLiBS, euseigue de vaisseau du port de Rochefort, mort sur le lye, le ... 1692.
Thurelle-Tibalubr (le S''de)y enseigne de vaisseau du port
de Toulon, tué devant Barcelone sur le le .•.., juillet
Thurot (le capitaine), capitaine de fldtes, si célèbre dads les guerres de Louis XV par ses talents, son expérience et sonintrépidité qui lui ont méritera si juste titre, les regrets de toute la France, fut tué dans le combat qu'il soutint di(ns les mers d'Irlande, le 28 février 1760, contre trois frégates anglaises.
Tht (Jacques de), tué dans les guerres de Hollande en 1672,
Tey (Louis-François de), son frère, lieutenant au régiment de Doucet, cavalerie, tué dans les guerres de Hollande, eo 1672.
Tbt (N.... de), dit le chevalier de jVtUy, capitaine au régiment d'Aquitaine, tué au service en Hesse, en 1761.
Tn-DB-MnxT (Jean-Louis-Ponthus de), chevalier de Saint-Louis et capitaine au même régiment, blessé de deux coups de feu, un à une jambe à Creweldt, en 1758, et l'autre à on bras à la journée de M^lehlmstadt, le 24 août 1762.
Tbt (Alexandre-Hugues de), chevalier de Saint-Louis, capitaine de vaisseau, chef de division et commandant la 0* escadre, eut quatre contusions à bord du vaisseau le Citoffen qu'il commandait dans le combat du comte de Grasse contre l'amiral Rodney, le 9 avril 1782.
[!i (Charles), seigneur de la Roche du Maine, commandant à Mariembourg, tué à la bataille de Saint-Quentin, en 1557.
TiSRCEUii (N...), mestre de camp, tué à la bataille de
Contras, en 1587.
m. iS
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fiËhCÉLiN (Ànûe), chevalier ^ seigneur de Sarcus, capitaine de Cétit cbévau-légers, mort en 15Sd des blessures qu'il reçut à Tescarmouche de Boulogne, en 1588.
TiERGsuH (Nicolas)) sou frèrO) seigti^ur dé Séiiitii6 el éb
Calleville^ tué daus la tudme affaire.
Tiergeun-de-Brosses (Gharies), marquis de Saveiuas» seigneur de Sarcus, chevalier de l'ordre du roy^ geolilr homme ordinaire de sa chambre, capitaine de cinquante hommes d'armes de ses ordonnances et gouvemeBr de Dourlens, tué dans un furieux combat près de Bonneval eo Béàuce, au tlioh de may, en 1589.
TiBRCELiN (Philippe), seigneur de Beaunay, capitaAe àm gardes françaises^ tué. en i6&4 par un parti ennemi qoi s'était glissé dans Maubeuge où était le régiment.
TiKRCBLDi->nE-BR0SSB8 (Joan-BaptisteX tué à Tannét 6n
Tiergevule (le marquis de), major, capitaine de Taisseau, du port de Rochefort, mort à ïf alaga de ses blessures sur le Fier commandé par M. de Vileite, le M septembre
TiGNOLET (le S'), lieutenant de grenadiers au régiment dte Picardie, blessé aux batailles d'Hastembeck et de Corbackf en 1757 et 1760.
TiONT (Jean de), chevalier, tué à la bataille de Poitiêni en 1356.
TiLLAC (le s' du), gentilhomme du parti catholique, tué à la bataille de Goutras, le 19 octobre 1587.
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TiLLAHCouRT, (le S'de) lieutenant au régiment det^emon, blessé à la bataille de Staffarde, le 18 août 1690.
*riLLAHCEAit, sous-lieutenant au régiment de Périgord, blessé à la bataille de SUffarde, le 18 août 1690.
TiiLATB (Gaston-François de la), lieutenant-colonel du régiment de Normandie, blessé à la levée du siège de WoQrden en 1672, le fut encore au siège de Grave, en l67l et fut tué à celui de Fribourg, en 1677.
TuLBCOult (le s' de), chevalier de Saint-Louis^ commandant de bataillon au régiment de Lorraine, futtué dans llndè en 1758.
TnxEREuvB-DBSBORÀC, Capitaine du régiment de Gautense, blessé à la bataille de Staffarde, le 18 août 1690. Peutrétre faut-il lire Villeneuve-fieslorac ?
TiLLEEvnxE, cajlilaiD» dee dragons^ biesté à la bàtailto dt Staflàrde,le 18 août 1690.
TuiAf (le 8^ du), brigadier des cberan'-légers de la gafdt^ eut le bras cassé au siège de Mons, en 1691 •
Tiiiijnr(N... do), capitaine au régiment des gardes, tué au siège de Hagueneau sous le maréchal de Coigny le 28 août 1744. {Nouv. à la main).
Touoi (du)» enseigne de vaisseau du p<Mrt de Tovloût noyé sur le Vaillant^ le 22 décembre 1697.
TiuiÉUB (Gilbert de)» lue au siège d'Acre en It9l«
TiLUSUL (le V de), capitaine» est blessé au siège de Mardik, le 13 août 1646.
TiujscL (les* du), lientenalit an régiment de Champagne»
blessé au siège de Luxembourg en 1684^ fut tué à la bataille de Fleurusen 1690.
TiLLOT (le s"" de), lieutenant aux gardes françaises, tué an siège de Valenciennes en 1656.
TiLLT (Jean de), chevalier, seigneur de Chamboyy conseiller chambellan du Roy (désigné sous le nom de teignnr de Chambois dans les chroniques d'Enguerrand de Monttrelet), fut tué à la bataille d'Âzincourt, en 1415.
TiLLY (Charles de), seigneur de Blaru, enseigne de dû" quante hommes d'armes des ordonnances du roy et des cent gentilshommes de sa maison, fut tué à la bataille de Montcontour en 1569.
Tn.LT (Jacques de), son frère, seigneur de Blara, chevalier de Tordre du Roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre et lieutenant des cent gentilshommes de sa maison, blessé à la môme bataille^ mourut en 1598.
TiLLT (le s' de), lieutenant général, est blessé le 15 octobre 1654 au siège de Puicerda. Il prend ensuite le château de Belver en Cerdaj^e.
TiLLT (le s^ de), enseigne aux gardes, est blessé au siège de Maestricht, en 1673.
TiiXT (le marquis de), lieutenant au régiment des gardes, est blessé au combat donné à Saint-Denis, près deMoos, le 14 août 1678.
TiLLY (le s^ de), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Piémont, blessé au siège de Prague en 1742, à la bataille d'Ettingen en 1743, et en Flandres en 1745, l« fut encore dans un combat très vif, aux environs de Ramillies, en 1746, et à la bataille de Rosback en 1757.
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TiLLT (le chevalier de), chevalier de Saint-Louis, capitaine âu mdme régiment, fat blessé aussy à cette dernière bataiUe.
. TnxT (le s' da), lieutenant au régiment d'Anmont, blessé à la bataille de Minden, en 1759.
TiMBRUifE- Valence (César- Jean-Baptiste,) dil le marquis de, chevalier grand'croiz de Tordre Royal et militaire de Saint-Louis, chevalier de celuy de Saint-Lazare, lieutenant général des armées du Roy, inspecteur général des écoles Royalles militaires, cy-devant capitaine au régiment du Roy et colonel de celuy de Yermandois, fut blessé d'un coup de feu à une jambe à la bataille d'Ettingen, en 1743.
TiMBRUNE (Aimery de,) dit le marquis de Valence^ chevalier de Saint-Louis , colonel-lieutenant du régiment du Maine, et brigadier des armées du Roy, tué à la bataille de Parme en 1734.
Timbrune-Valenge (Glaude-Sikestre, dit le chevalier de), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment du Rôy, pois colonel de celuy de Béarn en 1 748 et lieutenant-général des armées du roy en 1780, fut blessé en 1747 à rafTalre dé FAsaiette; il mourut en 1784.
TiMBRUNE (VincentrSiivestre de), dit lecomte deValenee)^ chevalier de Saint-Louis^ colonel au régiment de Béarn en 1734, puis de celuy de Bourbonnois en 1747 et lieutenant général des armées du Roy, blessé au combat de Warbourg,
TnieuT (Yoy. Tenneguy).
TiHTES (Hugues de), chevalier, tué à la bataille de Poitiers, en 1356.
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TmTEYiLLE (le baron de), tué au siège de Mets, en 155S.
TDmiue (le marquis de), eheralier de Saint-Louis dis Tige de 21 ans pour une action de valeur remarquahlSb reçut plusieurs blessures h, la batajllQ de Fontenoy em 1715.
TmriNUG (Jean de Chateaubriand, seigneap de), ftal tel en 1352^ dans un combat contre les AQ^a|$|^rès de Mawm en Bretagne.
Tiommui ^(V.de Thimvilk).
Tioaoqr (le s' de), lieutenant au régiment de NavaiUes,es( blessé au combat de Planquefortpr^ de Bor€leaux,ep IKQi
Tison (le aP de), officier dans la compagnie des gardes do comte de Soissons, est tué le 31 mai 1636 dans un combat o{l ce prince défait quatre mille Polonais, dans le voisinage dTvQj, place du Luxembourg.
TissoN (le s' de), lieutenant au régiment de Mailly, Ueasi à la bataille de Rosback, en 1757.
TrroN, (N. . . ) capitaine au régiment des bombardiers^ blessé à la défense deMayence, dans les premiers jours de septembre 1689.
Titre (le chevalier du), capitaine au régiment de Retr* die, blessé h la bataille de Parme en 1734, mourut & Crémone^ en 1J35.
ToÀL (le capitaine), écossais, tué d'nn coup de moosqeet an siège de Thionville, en 16i3.
ToBiESEN-DuBT (Pierrc-Auckcr), chevalier de Saint-Louis, capitaine d'une compagnie d'invalides, interprète de U bibliothèque du Roy et de Tamirauté, officier dans la colonelle-générale des Suisses, fut blessé de deux Qoaps c|e tpn
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à la bataille de Fontenoy en 1 745, et ne pot se résoudre à quitter le champ de bataille qu'après avoir eu la cuisse em* portée d'un coup de canon. U mourut à Paris le 19 novembre 178S.
TOGT eu ToucT (Itbier de), seigneur de Tocy et de Puitayt, mort an siège de Damiette en IMS.
TomNni {Yof/. Coignon).
ToiBT (le s' de), lieutenant au régiment de Condé, blessé à la Jambe à la bataiUe de Minden en 1759.
ToLL(le s' de), lieutenant de vaisseau suédois au service de France, eut une playe légère et une contusion à la cuisse gauche sur le Dettin^ dans le combat du comte de Grasse contre Tamiral Rodney, au mois d'avril 1782.
ToMBTTB (le s' de la), exempt des gardes du corps, tué au combat de Leuze, en 1691.
ToNATz(letfO> capitaine, lieutenant de grenadiers aa régiment de Brendlé-Suisse, fut blessé à la bataille de Malplaquet, en 1709, et au siège de Doflay en 1712.
ïûKDuni (Liyio), chevalier de Malte, major d'un régiment dinfanterie, tué au siège de Namur, en 1695.
ToiiWTn (Marc-Antoine), aussy chevalier de Malte et oapi-
t^îne du grenadi^n ^u régiment de la Marre, tué au môme siège.
T09in7TTX*^9*BuDYAc(Louis-B[enry), lieutenant aux gardes firançoises, lue à la bataille de RamilUes, en 1706.
TonoLUBiHi^B-GoiiTT (Jcau le), seigneur du Boulay d'Achéresicapitaine au régiment de Nice, quitte le service fort
jeune à raison des blessures qu'il avait regues sous le règne de Louis XIV.
ToR (le marquis de)^ lieutenant de vaisseau du port du Havre, noyé sur le Conquérant le octobre 1679.
ToBBis (Lyonnet), tué à la bataille d'Azincoort, en 1415.
Torches (le s' de), capitaine au régiment de Persan, est tué au combat de Fribourg, en 1644.
ToRGY (le s' de,) enseigne, est blessé au ûège de Sunt- Guislain, en 1677.
ToRissoN, lieutenant au régiment de Glérambault, blessé à la bataille de Staffarde le 18 août 1690.
ToRYiE (le s"" de) lieutenant au régiment de Roban, blessé à la bataille de Rosback, en 1757.
ToRViLLE (le s' de), capitaine dans le régiment de Boarbonl^ais, est blessé le 11 août 1676 dans Maastricht.
TosT (le s' du), lieutenant d'artillerie, tué au siège du fort Saint-Philippe, en 1756.
Touche (Hardouin de la), écuyer, tué à la bataille de Poitiers, en 1356.
Touche (La), capitaine des grenadiers au régiment de Ycrmandois, blessé au genou à la bataille de Fleurus, le
1" juillet 1690.
Touche (le s' de la), officier au régiment de Navarre, tné en 1761 à la défense de la redoute de Warbourg.
Touches (le s' des), tué en 1629 au dège de Bois-le-dac (Mercure de 1629).
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ToTOHET, (N...) lieutenant au régiment de Champagne, blessé au genou à la bataille de Fleuras, le 1*' juillet 1690L
ToucHET(le S'du), enseigne de yaisseau du port de Roche fort, mort sur YHeureux commandé par M. du Casse, le 27 octobre 1702.
ToucHBT Qe s' du), lieutenant au régiment d'Auvergne, blessé à la bataUle de Clostercamps, en 1760.
ToucT (Voy. de Tocy).
Toulon OB (le s' de), est blessé au siige de Tortone en
TouLOiiGEOif (le s' de), capitaine au régiment de Normandie, blessé au siège de Coni, en 1641, le fut encore dangereusement à celuy de Tortone, en 1642.
TouLOiioioif-D'EMSKERK (Jean-Frauçois-Joseph de), comte de Champlite, seigneur d'Antorpe, chevalier de Saint-Louis, mestre de camp de cavallerio et briga'^ier des armées du roy en 1744, reçut plusieurs blessures à la bataille d'Ettingen, en 1743; il mourut en 1781.
TouLORGBON (Hippolyte-Jean-Reué, dit Le marquis de), chevalier de Saint-Louis enseigne des gendarmes de la garde, puis mestre de camp, Lieutenant-colonel du régiment Dauphin, cavalerie, en 1780 et lieutenant général des armées du Roy enl791, eut la jambe cassée à la bataille de Minden, en 1759, étant alors cornette au régiment de la Rochefoucaud.
TouLOUSB-DE-ULUTREC (Philippe de), vicomte de Lantrec^ seigneur de Hontfa, tué au siège de Metz, en 1552.
TouLOUSB-DB-LAUTREG (Pous de), seigueur de la Bruyère, tué par les Religionaires sous Charles IX, àPâge de vingtanff.
3ie L'nfp6T DU un*
TouifOTJSB^Ds^LAUTftsc (PiQ7rQ-Au(ii3tQ de), seigneur de lloaifa et de St*Greffoul, toé d'u» coup 46 omm w combat de I^eucate en 1637.
TomAUO-M-LàUTREC (leui-iAleiiiidra deX lieatiiBW colonel du premier régiment des dragons, tué en ttalb k sept mayi 704.
TouLOusB-DR-ULnTRSQ (le oomtê de), ohevmlier deSanU Louis et de Tordre de Saint-Lazare, maréctial de camp ea 1780 ci-devant colonel-commandant le régiment de Condédragons et député de la noblesse aux Btats«<3énénax de 1789, reçut quinze blessures au service, dont une à la bataille de Mind^n en 1759| étant alors capitaine de cambinieri,
TouLOosB^DEoLàUTREC (Jacquos de), tué à Tannée, pitbablement dans les guerres de Louis XIV.
TouLOusE-Du-FRÉ-DE-FOissAG (le S' de), d*après une attestation du comte de Saint-Paul, du 20 juin 1669, il est dit qu'étant sur le point de s'embarquer pour la Candie, il loy avait demandé de l'emploi qu'il luy avait accordé d'autant plus volontiers qu'il était informé de ses services en Po^ tugal pendant quatre ans au régiment de Glairon, en comidération de quoy il l'avait fait major de sa brigade, en bh quelle qualité il avait servi jusqu'au mois de novembre qirïl fut emporté d'un coup de canon.
Tour (Pierre-Ricbard du), of&cier au régîment de Vont» conseil, reçut, en 1734, à la bataille de Guastalla, une bief* sure dont il mourut peu de temps après.
Tour (\%^v^ de la), tué îila bataille de Poitiers, en i3&6.
TODft (P]4liBpe de la), chevalier, \^i à lu baWiiUe de Tr-
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Tout (Anselin de U), chevalier, tué à la même bataille.
TouB (Artus de la), taé à la défense de Saint-DeniSi en ii35.
TtoR (le s^de la), lientenant au régiment de Normandie, blessé an siège de G6ni en 1641.
Tbui (Henry de la). Seigneur de Romoulers, colonel d'un régiment d'Infuiterie, reçut deoz eoups d*épée à la tôte à l'attaque des blés de Lérins, sous Louis Xin.
Tout Qe s' delà), Lieutenant-colonel du régiment de Langaedoc, tué au combat de Bleneau soas Louis XIV.
Tour (le s' de la), Lieutenantrcolonel du régiment depuis Guyenne, blessé au siège de Philipsboarg, en 1688»
TouB (le s' de la), lieutenant an régiment Royal des Yaisseanz, blessé an siège de Namur, en 1092.
Toua (le s' de la) capitaine au régiment de blessé
an siège do Landau , où il donne des preuves de la plus grande intrépidité, ainsy que son lieutenant le S' Roger qui y fut également blessé.
TouihDu-PiH, (N.,.dela) colonel de Bourbon, légèrement Uessé à Wissembourg—- juillet 1744, {Carrupondance mUi^ faire.)
Tout (le 8' de la), lieutenant an régiment de Salis, Suisse, Ueesé dans la guerre dltalie, en 1747, mourut quatre jours apMs»
Toua (le s' de la) , lieutenant au régiment de Navarre, blessé au siège de Fribourg, en 1744.
Toua (les' delà), capitaine au régiment de Lyonnois,blaMé dans la journée du 23 aoftt 1762.
Tour (le s' de la), capitaine au régiment de la Princesse Royale, an corps des Saxons, blessé à la bataille de Hinden, en i759.
Tour (Pierre-Adrien de la), capitaine aide-m^jor an Régiment de Chartres, tué au fort Uilo, en i747.
Tour (le s' de la), chevalier de Saint-Loais,maréchal dêi logis de la première compagnie des Mousquetaires, tué à la bataille d'Ettingen, en 1743.
Tour (Achille de la), marquis de la Gharce, toé en 167S en Hollande où il fit des prodiges de valeur.
Tour (Philippes-Antoine-Gabriel-Yictor-Gharles de b), Marquis de la Gharce , dit le marquis de la Tour du P», chevalier de Saint-Louis, colonel du régiment delà Too^ du-Pin en 1746, puis lieutenant général des armées du Boy, commandant en chef des provinces de Bourgogne , de Bresse, de Yalromey et du Pays de Gex, lieutenant génértl au Comté de Gharolois, gouverneur de Niort et du Mans, fut blessé d'un coup de feu à la cuisse à la bataille de Glostercampsen 1760.
Tour (Jean-Frédéric de la), son frère, dit d'abord le ckefDêvalier de la Tour du Pin comme étant chevalier de Malte, puisfo Vicomte de la Charce^ chevalier de Saint-Louis, colonel du régiment de Nice, puis de celuy de Beauce,maréclialde camp en 1780, gouverneur de joux et de Pontarlier etgentil* homme d'honneur de Monseigneur, Comte d'Artois,eut nne jambe fracassée au combat de Warbourg, en 1760.
TouR-du-PiN (le chevalier de la), capitaine au régunent Royal-Vaisseaux, fut blessé au siège de MaGstrick, en 1748, et au combat de Saint-Gast, en 1758.
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Touâ-Gou?EBifKT (N... de la), chevalier de Saint-Louis et capitaine au môme régiment, eut une jambe emportée d'un boulet de canon devant Dendermonde en 1145.
Ttoui-DB-JBAïf (Paul de la), chevalier de Saint-Louis, capitaine de grenadiers au régiment de la Tour du Pin, blessé à labataille de Lawfeld, en 1747 et au siège de Munster, en 1759, mourut à Cologne le 7 mars 1760.
Tout-GouvsBRET (N... de la), garde de lamarine, blessé ao combat du Comte de Grasse en Amérique, au mois de décembre 1781.
Tour (Poucbon de la), fut tué à labataille d'Asincourt, en lilS, d'après Monstrelet: il est nommé Pichonde laTom par Alain Chartier.
Tout (Agne de la). Seigneur d'Oliergues, chambellan du doc de Berry, fut tué à labataille d'Azincourt, en 1415.
Toim (François de la), vicomte de Turenne, chevfdier de l'ordre du Roy, Gentilhomme ordinaire de sa chambre, capitaine de cinquante hommes d'armes de ses ordonnances et des cent gentilshommes de sa Maison, gouverneur de Bresse et de Bugey , fut blessé le 10 avril 1557 à Estignyle-frand, près Saint-Quentin, pendant le siège de cette fille, et porté au camp des ennemis où il mourut trois jours wiprhs : aum y fia tué ce brave et vailhmt feufêê êêignewr le vicomte de Thuraine^ après avoir auiata bien faU H rom- AoUii fue lee forces humaines le pouvoienl comporter. {Commentaires de Rabutin, Paris 1574, Tome l***)
Tôui (Henry de la),vicomte de Turenne, duc de Bouillon, prince de Sedan de Jamets et de Rancour, Maréchal de France, chevalier de l'ordre du roy premier gentilhomme
de 8â dhÈÈibrej conseillef ed son cotisett prité^ eapttaine de cent hommes d'armes de ses ordonnances et goûveinear de Toaraine> fat blessé de deuic conps d'épée,en lS9t,àIi défaite des troupes du due de Lorraine, près de Beanmoit, et mourut à Sedan» le 25 mars 1623.
Tour (Henry de la)» vicomte de Turenne , maréchal M France, gouverneur de Limousin et colonel général delacavallerie légère, biessé an siège de Saveme en 1688^ lefUttecore en 1640 au passage duPô> près de Moncallier^ et M tal d'un boulet de canon au ventre le 27 juillet 1675^ plès dl Saisbach, il fut enterré à Saint-Denis, le 29 août. Le chetàlief FolàM dit cttie Mt dernière càtupftgtifc ftot ma éMd'Mivfé, ciu*il hy ^ eut pas de si belle danâ l^tSqttiKi, et qu'il n'y a que les experts dans le métier de la gnerte qui soient en état d'en bien juger^ la mort de ce gmd homme fut un deuil pour toute la France.
Tooa Boim<Loii(Louis de la), dit Uprineede TurtMàe gnnd Chambellan de Fnâioe, mort le i aoftt 1692 dea UeMom qu'il avait reçues la veille à la bataille de Steiaker^ue o* 3 s'était signalé*
Tour-d'Aotsboni (Jeàn'-Maurice, dit k ôùmie de b), te» ron de Thoûars, chevalier de Saint-Louis, capitaine aaré^ giment de Limousin, eut une jambe emportée an eooibai de Luzaraen 1702^ et mourut le 90 janvier 1780«
TonR-D'AnvEaGim(Nîoolas«-FrtoQoissIiilet, eomta, pois d«e de la), chevalier de Saint-Louis, colonel aux grenadiers de Ft«nceetti749,puli colonel du régiment deBôàIoÀois,Iietitenant général des fibMées du Roy en 1780 et Hèttleoftiit ||inéral des provinces d'Anjou et de Saumorois, Jht lébmgeftl^
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sèment blessé au combat de Saint-Gast, en 175$. H mourul en 1790 ou 179.
ToiiMi'AMBnai(IReolàShIale8^7Xte de la), dit it ctMill iê telbttfHTiliiMriM, ehe?alier dé Sainte-Louis, ôolonel du ré^ giment de la Tour d'Auvergne^ reçut une biestiire considé^ rable à la bataille de Laufeld en 1747.
Von<«D»Cm6iâ (Marie-Antoine de la), comte de Gressiai eheralier de Saint-Louis, capitaine -commandant avee rang de lieutenantrcolonel au régiment Royal-Normandie, caTallerie, d'abord fienrlcbemotit, fbt btèàié à la bataiUe de Mînden» en 1 769.
TouE-DB-FKaaAin)(les'âela),chevalier de Saïnl-Loùîs , chef de bataillon avec rang de lieutenant-<>olonel au tégioamit de Béam ci-devant la Tour du Pin, fut blessé au combat de WhtboVirg, en 1 7M, et à la bataille de Jobànnisbéfgf mltH. (On le croit de la ffikisbû de la Téur du ^n.)
Tiotm-lll^•L▲-n»t« (Iiiibaut de la) tué à ta b&tàillé ^e Dreux, en 1563.
TMrk-HAsrr O^^^ela), eapitaine-commaiidàiit ato l^ginMftt de nsle de France et chevalier de Saint-Lôiiid, bleftrà ior VlUmlre dans le combat du Bailly de Sufflren aux Indes le 3 septembre 1782, devant Tri^quemalay, contre air Bd«. ward Hug^e.
Tdui-HAUBOUifi 9^ias de laX blessé an siige de Saint- Agrève, en 1580.
Toim-SÀDiTK)oniTiii (le comte de la), Praae-OoBitaia, ftai Uié au siège d'Arras, en 1654.
Toun-SAOïT-VmiJ. (Antoine de la), baron de Saint^Yidal et des États de Languedoc, Comte deMontferrand, vicomte de
Beauforty chevalier de l'ordre du Roy, gouvemear de Yday Gevaudan, Sénéchal de Mende et lieutenant du ffvA maître de l'artillerie de France, fut dangereusement blessé, en 1573, au siège d'Ispaly dans le Telay qu'il fit luy-même contre le capitaine Guyard« huguenot qui y fut tué, et lefiit encore au siège de Saint-Agrève en 1580.
Tour-Neuville (le s' de la), capitaine de frégate , do port de Rocbefort.Toé sur Vkpollon commandé par M. de Unix, dès le 1* septembre 170S.
TouR-YATiLLiEN (Foy. Yatiixibn de la),
TdURAiLLBS (le s' de), capitaine, est blessé aa combat de Ciivital en 1648.
TouRAnn (le Duc de),tué à labataille de Yemeuil, en Ifii
Tourelle (le s' de la), capitaine au régiment Royal-Yaisseaux, blessé au siège de Namur, en 1692.
Tourelle (le s' de la), enseigne aux gardes Françoises, blessé à labataille d'Ettingen, en 1743.
TouRNEBU (Charles de), guidon de gendarmerie, mort des blessures qu*il regut à la bataille de Sedan, sous Louis XOL
TouRNBBu (André de), son frère, capitaine d'une comptgnie de chevau-légers de la Reine, tué au service.
TouRNEFORT (le S' de), capitaine au régiment de Piémont tué en 1639 dans une attaque devant Seint-Omer.
TouRNEFORT (le s' de), capitaine au ré^ment d'Eng^eD, est blessé à la bataille de Hastembeck, en 1 757.
Tournelle (N.... de la). Lieutenant au Régiment de Navarre, tué au siège de Luxembourg, en 1684.
ToÛHNEFORT (le S' de), lieutenant du vaisseau du Roi le Raisonnable est tué dans un combat que ce vaisseau soutint le 29 avril 1758 contre un vaisseau de guerre anglais.
T0UR5ELLE (NicoIas-François de la), lieutenant colonel au régiment royal vaisseaux, blessé aux batailles deSenef et de Cassai en 1674 et 1677, le fut encore au siège de Bouchain.
TouRNELLE, (Jean-Baptiste-Louis dit le marquis de la), chevalier de St-Louis capitaine lieutenant des gendarmes d*0rléans, blessé d'un coup de feu au visage à la bataille de filinden, en 1759.
TouRHEMiNE (Geofrroy)i sire de la Hunaudaye, fut tué en i 347 au combat de la Rochederien contre les Anglais.
TouRi«MiRE, tué à la bataille de Malplaquet le 7 août
TouRNEMiNB (Olivier, sire de), seigneur de la Hunaudaye, tué le 29 septembre 1364 à la bataille d'Auray.
ToDRiiBMiiiB (Jean de), sire de la Hunaudaye, lieutenant général en Bretagne, tué au combat des Bas-Gourtils en Normandie, en 1427, en voulant enlever un convoi aux Anglais.
TouRNEMiifE (Jacques de), marquis de CoGtmeur, seigneur de Kermélin-Londinières, tué à Rennes, en 1584.
TouR?îEMiNB-DE Camsillon (Rcné-Guy, comte de), chevalier de Saint-Louis, capitaine-lieutenant des gendarmes de la Reine, brigadier des armées du Roy et colonel du régiment deBretagne,.où il fit des actions de héros, termes dans lesquels le maréchal de Boufflcrs en écrivit au Roy. Blessé mortellement à Malplaquet, il mourut peu de temps après de l'amputation qu'on lui ûi de la jambe.
IL-SS
TouRNEMiNE (le 8' de), lieutenant au régiment de Picardie, tué à la bataille de Guastalla 1734.
Tourner (le s'), cornette au régiment de Fiti-James, blessé à l'aiTaire de Willemstadt, 24 août 1762.
Tournes (le s' de), cheYalier de Malte de la langue de Provence^ est tué au siège de la Ganée, en 1692.
Tourneur (Louis), sous-lieutenant des grenadiers an régiment du maréchal de Turenne, fut blessé dans les campagnes de 1743, 1744, 1745, 1746, 1747'ot 1757.
Tourneur (le s' le), lieutenant au régiment de Soubiie,
blessé, en 1761, dans l'armée du maréchal de ce nom.
TouRNBUViLLE (de la), capitaine de vaisseau du- port de Rochefort, tué sur VApollon^ M. de Muin capitaine, le l*» septembre 1702.
TouRNiN (le s'), capitaine au régiment de Piémont, bisant les fondions d'aide de camp, est blessé au siège de Blardik, en 1645.
TouRNON (Jacques de), chevalier, seigneur de Toumon, tué à la bataille de Nicopolis, en 1396.
TouRNON (le seigneur de), tué au combat de la Bicoque, en 1522.
TouRNON (Just de), seigneur de Toumon, tué à la bataille de Pavie, en 1525.
TouRNON (Antoine baron de), son fils, chevalier du Roj et capitaine de 50 lances de ses ordonnances, mort an siège de Naples, en 1528.
TouBNON (Jean de), seigneur d'Arlant, maître d'hAtel do
Roy et lieutenant de la compagnie de 50 lances du baron de Toumon son frère, mourut aussi au môme siège.
TouRNON (Just-Louis, comte de et de Roussillon), maréchal de camp, sénéchal d'Auvergne, bailly de Yivarais et lieutenant de Roy de cette province et de Dauphiné, fut tué au siège de Philipsbourg, en 1644, d'une mousquetade qui luy coula de l'oreille droite dans l'estomac.
TouBRiSy enseigne de vaisseau du port de Toulon. Mort sur le Tigre f le 10 janvier 1741.
TouRTAULON (Jean), seigneur de Serres et de Yalseure mestre de camp du régiment de Yaleseure, maréchal de camp et commandant à Lunel, fut blessé à l'attaque du Tillet en 1620.
Tourteau (l'aisné), capitaine de brûlot du port de Toulon Heurt sur le Vaillant commandé par M. le Motheux, le 22 décembre 1697.
Tourteau (le jeune), originaire de Provence, capitaine de frégate le 1*' janvier 1691, capitaine de brûlot le 5 juillet 1691, tué sur la Princesse, commandée par M. Géraldin, le {•^ mars 1705.
TouRTELLE (le S' de), lieutenant au régiment de Piémont, blessé à Calcinato en 1706 (ce nom parait avoir grand rapport avec celui de Tourtil ci-après).
TouRTiEL (le s'), lieutenant au régiment de Touraine, tué à la bataille de Minden en 1759.
TouRTiL (le s' de), lieutenant au régiment de Piémont, blessé au siège de Douay en 1710 (ce nom parait avoir grand rapport avec celui de Tourtelle).
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TouRYiLLB (le s' de), premier gentilhomme de la cbambre du duc d*Enghieiiy est blessé à la bataille de Rocroy, ea mai 1643, et à la bataille de Nordlingen. — Août 164a
TouRYiiXE (le s' de), capitaine au régiment de Bouibonnais, blessé au siège de Maestricht en 1616.
TouRviLLB (le s' de), lieutenant au régiment de Royal-Yaitseanx, fils du précédent, est tué à la bataille de Raucoux, en 1746.
TouayiLLE (le chevalier de), chevalier de Saint-Looii, major du régiment de Gâtinois, puis lieutenant-colond ensuite colonel du régiment de ^yal-Auvergne et maréchal de camp en 1792 , fut blessé au siège de Savannah, en
TouRVAT (le S' de), lieutenant au régiment de Navarre, tué d'un coup de canon au siège d'Armentières, en 1 647.
TouRT (le S' de), capitaine au régiment d'Enghien, est blessé au siège de Luxembourg. Juin 1684.
Toussât (le s' de), sous-lieutenant au régiment de Champagne, blessé à la bataille de Steinkerque,en 1692.
TousTAiN (Pierre et Thomas*) frères, furent tués par la Religiounaires sous Charles IX.
TousTAiN (Amion), seigneur en partie de Belon en Normandie, commandant du bataillon au régiment de Picar* die, /ut blessé à la bataille de Centras, en 1587.
TousTAiN (Claude-François-Joseph), vicomte de Vaustaio,
1. TOUSTAIN (Claude), leur oncle, seigneur de Neuvecourt, chanoine de Notre-Dame de Rouen et curé de Lunéray, avait été tué aus.-i par kf huguenots en 156t.
capitaine an régiment de Rohan, reçut plusieurs coups de feu au siège d'Arras,en 1654,où il donna de grandes preuves de valeur, et mourut de ses blessures quelques jours après.
TousTAiN (Jacques), seigneur de la Hurelière, chevalier
de Saint-Louis et capitaine du régiment de Mare-cavalerie,
fut blessé au combat de SenefT en 1674; trois de ses enfants
* officiers au régiment de Blésois furent tués en Espagne
dans la guerre de 1701.
TousTAiN (Jean), seigneur de Rambures, chevalier de Saint-Louis, lieutenant-colonel du régiment de Rohan, puis mestre de camp de cavallerie, fut tué à la bataille de Nervinde en 1693 (il eut un frère tué à la surprise de Crémone en 1702).
TousTAm (Charles- And ré), lieutenant de cavallerie, tué aussi à la bataille de Nervinde^ en 1693.
TousTAiN (Joseph- Alexis), son frère, ofDcier au régiment, colonel général de dragons, puis ofBcier de la marine, tué dans un combat naval.
TousTAiH-DE LiMERT (Marc-AuCoiue), son autre frère, seigneur de Richebourg et de Saint-Martin du Manoir, cacapitaine de grenadiers au régiment de Champagne fut grièvement blessé à la bataille de Malplaque t, en 1709.
TOUSTAIN (Pierre), seigneur de Viray, chevalier de Saint- •Louis, lieutenant-colonel du régiment Dauphin François* cavallerie, avec rang de mestre de camp, brigadier des armées du Roy et gouverneur d'Obemheim en Alsace, mourut, en 1707, des blessures qu'il avait reçues, en 1706, à la bataille de Turin. .
TousTAiN-DE RiGHEBODBG (Gaspard-FraiiQois), seigneur de Saint-Martin da Manoir, chevalier de Saint-Loiûs et de Tordre de Saint-Michel, major-général de la capitainerie garde-côte du Havre avec rang de lieutenant-colonel et lieutenant des maréchaux de France, fut blessé i la bataille d'Ettingen, en 1743, servant alors dans les mousquetaires.
TouSTAiN-DB RiCBDEBOURG (Louis-Antoine), son frère, offl-* cier de la marine, obtint une pension du Roy à raison de ses blessures et mourut en 1766.
TouvAHT (le s' de), chevalier de Saint-Louis, major du régiment de Picardie,blessé en 1734, aux batailles de Parme et Ouastalla.
TouvENiN (le s'), du régiment de Lorraine, est tué au siège de Candie , août 1669.
TouvENOT (le s' de), capitaine de hussards, est blessé le 26 octobre 1 703 à rafiaire de San Sebastiano.
TouvERAC (le s' de), blessé au même siège, et lieutenant au même régiment.
TouviÈRE (Laurent de la), seigneur de Servigna et de Beauregard, mort d'une mousquetade qu'il reçut au siège de la citadelle de Bourg, en 1600.
TouzÉ-De LoNGUEMUR (Fpançois-Louis le), chevalier de Saint-Louis, maréchal des logis dos gendarmes d'Artois, regut plusieurs blessures au service sous Louis XV.
Tract (le s' de), commissaire général de l'armée d'Allemagne, so fait beaucoup d'honneur à la bataille de Kcmpen, février 1642, à l'afTaire de Mariendal,enl645, il est blessé à h bataille de Nordlingen.août de la même année.
Tract (le marquis de), maréchal de camp et colonel commandant la cavalerie étrangère de l'armée du Roy, meurt le 4 juillet 1655 dans sa vingt-cinquième année, des blessures qu'il avait reçues au siège de Landrecies.
Tract (Jean-Louis de), chevalier de Saint-Louis, enseigne des gardes du corps, blessé au combat de Leuze, en 1691.
Tract (le s' de), capitaine aux Gardes, est blessé, le 24 juin 1667, au siège du château de Tournay, au siège de Lichlemberg, octobre 1678, puis encore à Nerwinde, août
Tract-Cargret (le chevalier de), capitaine de vaissseau, est tué le 18 juin 1696 à la défaite de la flotte hollandaise dans la mer du Nord par le célèbre Jean Bart.
Tract (le marquis de), capitaine-lieutenant des chevaulégers d'Orléans, est blessé dangereusement et fait prisonnier à la bataille de Todenhausen, août 1759.
Tract (le s^ de), cornette des chevau-légers de la Reine, est blessé un coup de feu au bras et est pris à la même bataille, 1759.
Tragnt (le s^ de), capitaine au régiment de Dauphiné, blessé au siège de Grave, en 1674, mourut peu de jours après.
Trael (le s' de), capitaine au régiment des gardes écossaises, est tué le 20 juillet 1643, au siège de Thionville.
Traisnel (Ancesne), tué à la Terre-Sainte dans un combat près de Gaza, en 1239.
Tran (le s' de), capitaine de cavalerie, est blessé à mort au siège de Gravelines. Juin 1644.
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Tranchant (Guillaume de) tué à la bataille de Gocherel, en 1364.
Traurout ou de Trauroux (le s' de), capitaine au régiment d'Agenois, eul le bras cassé dans le combat du comte de Grasse, en 1782.
TRA7ERSET (le s' de), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de la Reine-cavallerie, regut un coup de pistolet qui luy perça la main gauche, en 1670, servant dans l'armée de Catalogne.
TRAVERSEY(le S' de), capitaine au régiment de Penthièvre, est blessé et fait prisonnier à la bataille de Rosbach, novembre 1757.
Tréane (le s^ de), capitaine au régiment de Normandie, blessé au siège de Philipsbourg, en 1688.
Trebon (Laurent de), chevalier de Saint-Louis, maréchal des logis, puis enseigne de la 2* compagnie des mousquetaires, fut très grièvement blessé au siège de Namur, en 1692, et reçut encore plus de 20 coups de sabre ou de feu à la bataille de Ramillics en 1706.
Trébra (Louis-Henry, baron de) Saxon, chevalier de Saint- Louis, fl'abord officier au régiment de la Princesse électorale de Saxe, puis dans cehiy de Gotha, et enfin capitaine de carabiniers en 1768, fut blessé à Luttcmberget au siège de W olffenbutlel.
Trkcourt (le s"" de), lieutenant au régiment de Piémont, blessé à la bataille de Minden en 1759.
Tregt (le seigneur de) lue à la bataille d'Azincourt, en U15.
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TEÉDi viD (le s' de), gendarme de la garde du Roy, blessé aa combat de Leuze, en 1691.
Treffâlegan (le chevalier de), capitaine de vaisseau en 1745y comptait 49 ans de services, 13 campagnes, 6 combats et 4 blessures reçues : Tune très sérieuse à la cuisse en 1704, sur le Sérieux, au combat de Malgue; en 1707 sur le Blacwonald à l'abordage d'un vaisseau anglais de 74 canons qui fut pris ; la même année au combat et abordage du Dewonshire de 96 canons qui se brûla. Il y reçut deux coups de fusil, l'un dans le bras et l'autre à l'omoplate.
Treille, dit le capitaine la Treille (N... de), capitaine de vaisseau, tué au siège de la Rochelle sous Louis XIII.
Tbeille (le s' de) cité dans le Mercure de France de 1644 parmi les personnes de condition qui furent blessées en la même année au siège de Tarragone.
Treille (François de), chevalier de Saint-Louis, capitaine à la suite du régiment de Monteil-cavallerie, blessé mortellement au passage de l'Estradelle dans le Milanès, le fut encore à la tète d'un coup de bombe au siège de Toumay, en 1709.
Trbrls (de la). (Voy. de Treille.)
Treile. (Raoul de la), chevalier, tué à la bataille de Verneoil, en 1434.
Treille -FoissiER (de la), enseigne de vaisseau du port d Brest, tué sur le Jazon, commandé par M. du Guay-Trouin, le 6aoustl706.
Tremblay (le vicomte du) tué à la bataille d'Azincourt, en
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Tremignom (le s' de), lieutenant au service de la compagnie des Indes avec commission de capitaine de brûlots, fut très dangereusement blessé à la tôle sur le Zodiaque et manqua de perdre l'œil dans un des combats du comte d'Aché aux Indes, en 1758.
Trkmolet (Jean), baron de Montpezat, capitaine d'une compagnie de chevau-légers et lieutenant de celle des gendarmes du duc dé Yentadour, fut tué au siège d'Aix, en 1593, d'après une lettre que le connétable de Montmorency écrivit au Roy le 15 novembre en faveur de sa veuve.
Tremolet-Bugelly (Jean), baron de Montpezat, lieutenant de la compagnie des gendarmes du comte de Yentadour, et depuis colonel d'un régiment d'infanterie, tué d'un coup de mousquet au siège de Massillagnes, en 1622, étant ajde de camp du duc de Montmorency.
Tremolet (Jaques), seigneur d'Argilliers, capitaine et major du régiment de Montpezat, tué au siège de Candie, en 1669.
Tremolet-d'Argiujers (François), tué dans les guerres de Louis XIY.
Tremolet-de Montpezat (Louis), colonel du régiment de Montpezat, brigadier des armées du Roy et gouverneur de Condé, pourvu en 1676, en considération de ses services au siège de cette ville, mourut peu de jours après de ses blessures.
Tremolet-Bugeîxt (Jean-Louis), marquis de Montpezat, colonel du régiment de Limosin, tué au siège de Luxembourg, en 1684.
Tremolbt-Bucelly (Henry), marquis de Montpezat, che-
valier de Saint-Louis, capitaine aux Gardes françaises, lieutenant de Roy de la province de Languedoc, maréchal de camp et gouverneur de Sommières, fut grièvement blessé en 1695 à l'attaque des retranchements devant Bruxelles, et mourut le 15 may 1717.
Tremouère (le s' de), lieutenant de vaisseau, blessé sur le Vengeur dans un des combats du comte d'Aché, aux Indes, en 1758.
Trexon (le s' de), lieutepant dans le régiment de Grancey, est blessé le 17 août 1641, en voulant chasser des mutins qui s'étaient retirés dans l'église du château de Gondrecourt.
' Tremoulbt (le s' de), lieutenant, est tué au siège de Torione. — Décembre 1642.
Trehoulet (le s' de), major, est blessé au siège de Porto- Longone. — Novembre 1646.
TaiouRET (le s' de), lieutenant de vaisseau, blessé sur le Brillant dans le combat du bailly de Suffren aux Indes, près de Negapatnam, le 6 juillet 1782.
Trepbzegk ou de Trepezée (le s' de), capitaine au régiment de la Tour du Pin, tué en 1758, à l'aiTaire de Carillon, en Canada.
Tresmaunês-Chasteuil (de), sous-lieulenant de galères le l»' janrier 1685; lieutenant le 30 îanvierl692, tué devant Barcelone, le 19 juillet 1697
Tresmot, lieutenant au régiment de Bourbon, blessé à la baUille de Staffarde le 18 août 1690.
Tressor (Jacques), seigneur de la Guinarderie, reçut beaucoup de blessures au service du roy Henri IV aux
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termes d'un certificat da baron de Ganissy, capitaine de 50 hommes, da 25 décembre 1598.
Trésorier (le s' de), lieutenant aux grenadiers de FranMi blessé le 24 août 1762, à l'affaire de WiUemstadt
Tressedi (le s' de), officier au régiment de Normandie, tué au siège dejGraye en 1674.
Tressemâiibs (André de), chevalier de Saint-Loois, major du régiment de Champagne, puis lieutenant-général des armées du Roy, blessé à la bataille de Fleuroa, en 1690, mourut en 1718.
Tressekares (Auguste de), chevalier de Malte et lieutenant de galères, tué au siège de Barcelone.
Tressbm ares (François de), son frère, aussi chevalier de Malte et capitaine au régiment de Champagne, to6 dans ks guerres de Louis XIVj
Trestondant (Jean-FranQois de), tué à la bataille de Mslplaquet, en 1709.
Trestondant (Ferdinand, marquis de), lieutenant-colonel du régiment de Fontanges, reçut deux blessures au service, et il eut aussi deux frères tués, d'après les lettres d'érection du marquisat de Trestondant qu'il obtint au mois de may 1714,
Trestondant (Claude-Gabriel, dit k comte dé)y chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Piémont, blessé au siège de Prague, en 1742, et à la bataille de Uosbarh, en
Trestondant (Claude-François de), capitaine au régiment de la Fond, tué en 1734 au siège de Traerback.
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Trêves (le seigneur de)^ blessé au siège de Melz, en 1552, mourut peu de temps après de ses blessures.
Tréville (le comte de), est blessé eu voulant empêcher un Turc de couper la tête au chevalier de Saint-Agnan. — Août 1664.
Theter (Rodolphe de), chevalier de Saint-Louis, capitaine commandant au régiment de Bercheny-Hussards, blessé à Kaustatten 1746.
Trsttorens (Isaac de), colonel d'un régiment d'infanlerie allemande, tué en 1645 devant Bombourg.
Tribolet (le s' de), lieutenant au régiment de Bellens- Snisses, blessé à la bataille de Fontenoy, en 1645.
Trichard (le s' de), capitaine au régiment de la Marck, blessé à la bataille de Rosbach, en 1757.
Trichatbau (Hugues de), seigneur de Conflans, chevalier que Joinville nomme messire Hugues de Trichately seigneur tEseanflanSy Tut tué eA 1149 à la bataille de la Massoure, où il portait la bannière.
Trie (Renaud de), tué à la bataille de Courtray, en 1302.
Trie (Jean, sire de), et de Moucy, comte de Dompmartin, tué à la bataille de Mons-en-Puelle, en 1304.
Trie (Jean de), chevalier, tué au siège de Garthage, en i390.
Trie (Renaud de, dit Patrouillart)^ seigneur de Moucy , cbambellan du Roy, tué en 1406 à l'attaque du château d*Hartford.
Trie (Patrouillart de), chevalier, tué dans une rencontre avec les Anglais en 1402, d'après Monstrelet
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Tue PiLLâT0i5E (Jacques de), garde de la marine, tnéàli bataille de Yîgo, en 1703.
TtiE-PnxAYonrE (Charles de), son frère, seigneur du Goadray, cheralier de SainULoais et soas-brigadîer des gardes da corps, reçat neuf blessures à la bataille de Raniillies, en 1706 (Vot. de PiLLâYoïXE).
TiiLLEBAUD (le cheTalier), officier an régiment de Normandie, tné an si^ de Tarin, ea 1660. La GazetU le dit capitûne an régiment de Poitoa.
Tboiquèie (Gérard de), capitaine de dragons an régiment de Saint-Frémond, quitta, le senrice en 1691, convert de blessures, et moomt en 1707. *
TinrQCEEE (Pierre de), capitaine de grenadiers^ an riment de Daopbiné, tné à la bataille de Cassano, en 1705.
Baioh de TtiSQUKRE (Jean -Glaude-Éléonore, dit le), baron de Bréau en Brie, seigneur de Yemon, cbevalier de Saint- Louis, lieutenant du Roy de la province de Cbampagne, major et seul charçé du détail de l'infanterie française aux Indes, blessé au siège d'Ypres, en 1744, reçut cinq coups de sabre au Pont-des-Pierres, près deTournay, en la même année, et fut encore blessé d'un coup de feu, dans llnde, en 17Ô8, au siège du fort Saint-David.
TRi5orKRK {N... de), lieutenant au régiment de Normandie, tué au siège de Berg-op-Zoom, en 1747.
TanrcLSE (Coriolan), tué à la bataille de Navarre, en 1513.
Trivulse (Alexandre), seigneur de.Sarturani, comte de Meleio, cbevalier de Tordre et chambellan du Hoy, capitaine de cent hommes d'armes de ses ordonnances, et général de Tarmée florentine, reçut un coup de mousquet
Parmei en 1521, et mourut deux jours après de ses blessures.
Tritulse (Camille), Tun des officiers généraux du seigneur de Laulrec (fils naturel du maréchal Trivulse)fut tué d'un coup de canon, au siège de Milan, en 1522.
Trivulsb (Jérôme), comte de Meleio, chevalier de l'ordre du Roy, capitaine de cinquante hommes d'armes de ses ordonnances, général de^ la cavalerie et sénateur de Milan, mourut, en 152i, d'une blessure qu'il reçut, à la surprise de Meize, par les Impériaux.
Troches (le s'), capitaine au régiment de Persan, tué, en 1644, au siège de Fribourg {Mercure de 1644).
TR0G0FF(le s' de), sous-lieutenant au régiment de Foix, fat tué sur le Magnanime^ dans le combat du comte de Grasse contre l'amiral Rodney, au mois d'avril 1782.
Teois-Césars (le s' de), capitaine, est blessé au siège de Pondestura. Octobre 1643.
Trolong-du-Rurnain (le chevalier de), chevalier de Saint- Louis, capitaine de vaisseau, mourut de quatre balles de fusil qu'il reçut dans le combat que la frégate la Nymphe, qu'il commandait, soutint le 10 août 1780, dans les environs d'Oiiessant, contre une frégate anglaise.
Troheloi (le s' de), mousquetaire du Roy, de la 2* compagnie, fut blessé dangereusement, à la bataille d'Ettingen,
Troiijollt (de), capitaine de vaisseau, blessé.
Tronjolt (le chevalier de), enseigne de vaisseau, du port de Brest, mort à la Martinique, sur la /tifton, le 29 septembre 1748.
372 l'dipôt du sang. ^
Tbonqubt Qe s' de), est blessé dans un combat contre cinq vaisseaux espagnols, dans les mers da Levant, ayril 1656.
TaoNQUOT (le s'), chevalier de Saint-Louis, lieutenant-colonel du régiment de Normandie et lieutenant de Boj d1vrei, blessé au combat de Chiari, en 1701 •
Trotbrsl (Nicolas-Philippe), seigneur de Doire al ds nily, capitaine au régiment de Grancey, tné dans les goerres de Louis XIY.
Troterel-db-Tillt (Louis), son frère, capitaine an régiment d'Auvergne, tué dans les mêmes guerres.
TROTm (Joachim-Jacques), marquis de la Ghetardie, dievalier de Saintp-Louis, major du régiment d'Enjeu, lieutenant de Roy de Brisach, puis maréchal de camp et gbnvemeur de Landrecies, fut grièvement blessé au siège de Kell, et mourut le 24 juin 1705.
Trotot (le s' de) capitaine au régiment de Picardie, tné à la bataille de Parme, en 1734.
TROum-DU-GUAT(Réné), connu sous le nom de du GtMf* TVoum, chevalier commandant de Tordre royal et militaire de Saint-Louis et lieutenant-général des armées navales, fut dangereusement blessé dans un combat qu'il soutint pendant quatre heures, avec une frégate qu'il commandait contre quatre vaisseaux anglais, dans une descente qu'il fit, en 1695, près du port de Vigo. C'était un des plus célèbres marins du siècle de Louis XIV; en 1709, il avait déjà pris plus detrois cents navires marchands et vingt vaisseaux de guerre ou corsaires ennemis. Il mourut, i Paris, le 27 septembre 1736.
Trousseauyillb (Nicolas-François de)) chevalier de Saint- LouiSy capitaine aide-major au régiment d'Artois-Dragons, fat blessé à la bataille de Fridberg^ en 1762 ; il obtint sa retraite en 1779.
Tboussebois (Ferdinand dit le Chevalier de), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Royal-Roussillon cavalerie et gouverneur' de la ville d*Aubigny, blessé d'un coup de sabre à la bataille de Laufeldt, en 1747,1e futgrièvement, en la même année, au siège de Berg-op-Zoom en galopant pour rassembler les cavaliers dispersés, et le pont de communication s'étant rompu; .il fut encore blessé d'uo coup de pistolet à bout portant, à la bataille de Creweldt, en 1758.
Troussebois (le comte de) chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Provence, puis mestre de camp, commandant celui de Savoye-Carignan et maréchal de camp, en 1788, fut blessé d'un coup de fusil à la jambe, en 1759.
Troussbt (Jacques du), lieutenant au régiment de Bourbonnais, tué au siège d'Arras, en 1640.
TR0ussET(Eustache du), seigneur de Renoncourt, chevalier de l'ordre du Roy, ayde de ses camps et armées, capitaine d'une compagnie de chevau-légers et sergent-major du régiment de Sainte-Maure cavallerie, regut cinq coups de fusil dans le corps, dans une affaire, en 1639, et fut encore blessé au siège d'Arras, en 1640, ainsy qu'en plusieurs autres occasions, il reçut aussy plusieurs blessures dans les guerres de Louis XIV.
TROuvBaAC(Ies'de),commandant de bataillon au régiment
de Navarre, tué à la bataille de Nervinde, en 1693.
II
Trouyerac (le s' de), capitaine au même régiment, blessé au siège de Landau, en 1713.
Trot (le s" de), sous-li^utenant au régiment de Picardie, blessé à la bataille de SenefT, en 1674.
Truc (le s' de), enseigne, est blessé au siège de Tortone, décembre 1642.
Trudaine-db-Roberyal (Joseph), seigneur d'Oissy et de Riencourt, chevalier commandeur de l'ordre royal et militaire de Saint-Louis, brigadier des armées du Roy et capitaine lieutenant des gendarmes de Bretagne, eut une jambe emportée d'un boulet de canon, à la bataille de Mtlplaquet, en 1 709, et mourut au mois d'octobre 1 730.
Truffaux (le s' de), lieutenant au régiment d'Auvergne, blessé à Ja bataille de Clostercamps, en 1 760.
Truguet (le s' de), chevalier de Saint-Louis et major de vaisseau, blessé dans le combat du comte de Grasse, en Amérique, au mois de décembre 1781.
Trullet (le s'), enseigne, est blessé au combat naval, donné le 22 avril 1676, livré entre Duquesne et Ruyler. Il est fait capitaine de vaisseau et chevalier de Saint-Louis,
Trumelet (Robert), seigneur de Gombris, de la Fontaine* au-Groc, de Ghaumont et de Rochefort, maréchal de camp et gouvemeiu- de Villefranche, tué au secours d'Arras, sous Louis XIV.
TscHARNER (Ics^), lieutenant au régiment de Betlens- Suisse, tué à la bataille de Fontenoy, en 1746.
TscuiFFELY (le s'), lieutenant au môrac régiment de Beltens^ tué à la bataille de Laufeldt, en 1767.
TcFFTN-DE-Ducis (le s^), garde de la marine, tué aa combat du comte d'Estaîng contre l'amiral Byron, près de la Grenade, le 6 juillet 1779.
TuGGSiiER (Christophe), officier suisse au service de France, tué au siège de Die, en 1575.
ToTLLERiE (le s' de la) capitaine au régiment royal des Vaisseaux, blessé à la bataille de Fontenoy, en 1745, fut tué à celle de Laufeldt, en 1747.
TuLAQUE (le s')) lieutenant, est blessé à la bataille de Miravel, en Catalogne, mars 1643.
TuLATE (le s' de la), garde de la marine, tué sur VOpiniàtre, dans le combat de M. de Kersaint, en 1758.
TuLUsa (François), enseigne au régiment de Nerestaing, tué au siège de Tortone, en 1642.
TuLSKEUSKiOM (le baron de), lieutenant au régiment d'Alsace, blessé à la bataille de Glostercamps, enl760.
TuMBLET (le seigneur de), tué à la bataille de Vemeuil, en 1424.
TcQ (le s'), capitaine au régiment de Normandie, tué au siège de Salces, en 1639.
Tube (le s'), enseigne au régiment de Champagne, tué au siège de la Rochelle, en 1573.
TuRELLE, chef d'escadre, mort aux Indes, le 20 avril 1672.
TuRBifNE (le vicomte de), tué au siège d^Acre, en 1191.
TuREiiNE (Victor de), seigneur de Brosses, homme d'armes de la compagnie d'ordonnance du seigneur d'Acier, fut tué à la bataille dePavie, en 1525.
TuRENNE (Flotard-Galliot de), chevalier de Malte, capitaine au régiment de Monsieur, duc d'Orléans, et son ayde de camp, tué à la bataille de Gassel, en 1677.
TuBENNE (Galiot-Emmanuel de), dit le chevalier éTAuiaet capitaine de cavalierie, eut une jambe cassée à la bataille de Fleurus, en 1690, n^ayant encore que treize ans, et fut tué, en Souabe, près de Notre-Dame-des-Sapins, à la télé d'un détachement qu'il commandait, en 1704.
TuRENNE (François de), seigneur de Saint-Vries, toé en 1703.
TuRENNE (N... de)^ omcier au régiment de Bourboimais, blessé à l'affaire d'Exilés, en 1747.
Turin (Jean de), chevalier, seigneur d'Estrepigny, colonel de mille hommes d'infanterie, en Piémont, tué au siège de Saint-Florent, en Corse, au mois de décembre 1553. Brantôme, dans l'éloge du maréchal de Brissac, le cite parmi les braves capitaines de son temps, dignes d'être généraux d'armées, nonpour garder^ dïiAl, ou conquérir un Piedmonty mais tout un grati^ royaume.
Turin (Jéroninie ou Jérôme de), gentilhomme ordinaire de la chambre du Roy et capitaine d'une compagnie de gens de pied, tué à la bataille de Saint-Denis, en 1567.
TuRLES, ayde d'artillerie, du port de Toulon, noyé, près le détroit, sur le Tage, le 19 avril 1692.
TuRMEL (le s' de), brigadier et capitaine d'une compagnie de mineurs, est blessé dans le combat du 15 juin 1746, contre les armées d'Espagne et d'Autriche.
TuEPiN DE Crissé (Paul), chevalier de l'ordre du Roy et
gaidon de la compagnie des gendarmes du duc de Montpen- BieVf tué à la bataille de Saint-Denis, en 1567.
TuRpm DB Crissé (Antoine), son frère, tué à la prise de Coni sur le duc de Savoye.
TURPI5 DE Crissé (Louis), comte de Sauzay, colonel d'un régiment de cayallerie de son nom, tué, à la bataille de Consarbrucky en 1675.
ToBpm (Jacques), baron de Crissé, mort de ses blessures, en Italie, après le siège de Turin.
TuBQUiER (François le), seigneur du Buisson, reçut plusieurs blessures au tervice, et en présence du roi Henri IV, serrant dans la compagnie de cbevau-légers du duc de Vendôme, d'après des lettres-patentes de ce monarque, du mois de janvier 1603, et notamment au siège d'Amiens, en 1597.
TuRTiif (le s'), capitaine au régiment suisse de Planta, est blessé et faU prisonnier à la bataille de Rosbach, novembre 1757.
TuTE (le seigneur de la), tué à la bataille d'Azincourt, en 1415.
TuTAu (le s'), lieutenant au régiment de Piémont, tué au siège de Prague en 1742.
Ttran (Louis le), dit le comte de Villers, capitaine au régiment du Roy infanterie, tué à la bataille de Parme en
Ttrel (Jean), seigneur de Poix et de Mareuil, chevalier, conseiller chambellan du Roy, tué à la bataille d'Azincourt
Ttbemois (Joseph de), seigneur d'Abbeville, reçut un
grand nombre de blessures au siège de Dieppe et du château d'Arqués sous Henry (Y, servant sous les ordres da seigneur de Hallot-Montmorency.
Ttrehois (N... de), blessé au siège de Honimédy en 1657.
Ttremois (N... de), capitaine d'infanterie, blessé à la bataille de Nervinde en 1693, le fut encore au siège d*Ath.
Ttremois (N... de), tué à la bataille de Seneff en 1674.
Tybemois (N... de), tué à la bataille de Fleunis en 1690.
Ttremois (Jean de) seigneur de Guemou, lientenaot d'infanterie, tué en Catalogne dans un combat contre les miquelets.
Tyremois (Jean-Baptiste de), seigneur des Ventes, chevalier de Saint-LfOuis, garde du corps du Roy et capitaine de cavallerie, blessé d'un coup de bayonnette à la bataille d'Ettingenenl743.
TYVAs(de), capitaine de vaisseau, du port de la Rochelle, tué aux côtes de Hollande, au combat de Schou\^'elt, le 7 juin 1673.
Tyvas (de), lieutenant de vaisseau, du port de Roçhefort, tué à Tabago, le 3 mars 1677.
Tyvas (de), lieutenant de vaisseau, du port de Toulon, mort dans le golfe de Venise sur le..., le 2 septembre
ULMAim (le 8'), lieutenant au régiment deDiesback-Suisse, blessé à la bataille de Laufetdt en 1747.
Ulmanr (le s')y sous-lieutenant au même régiment, blessé à la môme bataille.
Ulrich (Jacques), capitaine suisse au service de France, fût blessé à la bataille de Dreux en 1562.
UiiDAS (d'). (V. d'Ondaz.)
Unckwerth (le s'), enseigne au régiment Prince Lubomirsky au corps des Saxons, fut blessé à l'épaule à la bataille de Hinden en 1759.
Urbaih (Stepbano d*), lieutenant-colonel au régiment ne Champagne, eut ta cuisse cassée au siège de la Rochelle en
Dkbaii (te s' d'), est blessé au siège de la Bassée. — Mai
Urfé (le seigneur d'), tué à la bataille de Poitiers en 1356.
Urre (Antoine d'), tué à la bataille de Pavie en 1525.
Urre (Louis d'), seigneur de Tenterai, mestre de camp du régiment de Suze, lue au siège de Mornas en 1568.
Urre-Behuon (Rostaing d'), seigneur d'Auches, cbe\ aller de l'ordre du Roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre et de celle du duc de Lorraine, colonel-général de l'infan-
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terie de Dauphiné, mourut le 30 août 1577 des blessures reçues au service du Roy.
Urre-du-Put Saint-Hartin-de Cornillau-d'Oroeu (Antoine-Honoré d'), seigneur de Portes, tué à la reprise de Montélimart en 1587.
Urre (Philibert d')y seigneur de Paris, chevalier deFordre du Roy, fut assassiné par un parti de Religiomiaires da Dauphinéy sur la fin du mois de février 1588.
Urre (Louis d'), chevalier de Halte, tué d'un coup de canon qui lui emporta la cuisse en 1625.
Urre (Paul d'), aussy chevalier de Halte, mourut aossy en 1625, au retour du combat de Saragosse, où il fut blessé dangereusement après avoir remporté un drapeau sur les ennemis.
Urre (François d'), baron d'Aiguebonne, colonel d'un régiment d'infanterie, gouverneur deSriançon et depuis capitaine de galères, tué au combat de 15 galères de France contre pareil nombre de celles d'Espagne en 1638.
Urre (François d'), chevalier de Halte, tué au siège de Tarragoneen 1644.
Urre (N.... d'), tué à la bataille de Laufeldt en 1747.
Urre (Pierre d'), aussy chevalier de Halte, tué au siège d'Arras en 1654.
Urre (Laurent d'),' dit le chevalier y chevalier de Malte, commandant de bataillon au régiment de Picardie, blessé à la bataille de Parme en 1734.
Ukre (le chevalier d'), capitaine de grenadiers au régi-
ment de Roy al- Vaisseaux, blessé à la défense de Lintz en 4742 et à la bataille de Fontenoy en 1745.
Ur&b (le cbeyalier d'), lieutenant de Taisseau, fut blessé sur le Sage et eut le bras cassé dans le combat du 20 may 4755, près de l'Isle Hinorque entre H. de la Gallissonnière et Tamiral Byng.
Uere (le chcTalier d'), capitaine de grenadiers au régiment de Picardie, blessé en 1757 d'un coup de feu à une maio, à la bataille d'Hastembeck en 1757.
UnsiGinr (le seigneur d*), blessé à la bataille de Honcontourenl569.
Ursins (Jean-François des), comte de Petillau, tué à la taille de Marignan en 1515.
Urtado (Ignace de), marquis d'Amezaga, dit le marquis tAvnenezague, chevalier de Saint-Louis, lieutenant-général des armées du Roy, chambellan, puis premier gentilhomme de la chambre du roy Stanislas, et précédemment major du régiment de Caraman, fut blessé au combat de Warbourg en 1760.
Urtebise (le s' d') , enseigne-colonelle du régiment de Normandie, est tué le 3 septembre 1641, au siège de Cosni.
Urtubie (le vicomte d'), ofQcier de grenadiers des gardes est blessé au siège de Philisbourg le 29 juin 1734.
Us (le chevalier d'), lieutenant au régiment de Normandie blessé au siège de Luxembourg en 1684.
USSAUT (d'). (V. DUSSAUT.)
UssoN (le s' d'), maréchal-des-logis du régiment d'Anjou, est blessé à la baUille de Relhel, 1650.
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UssoN (le s' d'), est blessé au siège de Barcelone. — JuDlet 1697.
UssoN (François-Armand d'), marquis de Bonnac, lieatenant-général des armées du Roy, chevalier de Saint-Louis et de Tordra de Saint- André de Russie, ambassadeur en Hollande, lieutenant de Roy du pays de Foix et goavemeardes châteaux d'Usson et de Queregut, reçut en 1747 à la bataille de Laufeldt une blessure si considérable à la jambe qu'on fut obligé de lui en faire l'amputation.
On lit dans les lettres-patentes du Roy da 3 septembre 1093 que parmi les ancêtres de Jean, vicomte d*Usson, plusieurs avaient été taés JKKir le maintien de la couronne.
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Tache (le s' du), lieutenant de la compagnie d'Abel de Berenger de Morges, fut tué au combat d'Ourgon en 1594.
Yachbr-de-la Cuaise (Antoine-François le), capitaine au régiment de la Ferté-Infanterie, fut estropié d'une main au siège de Doûay en 1712 et le 1*' mars de cette année,Ies ennemis étant Tenus brûler les magasins de fourrage de la Tille d*Arras, il se comporta aTCC une braToure remarquable, et dans la chaleur du combat, il fut blessé de deux toups de fusil dont un lui perça la mamelle et l'autre lui fracassa la jambe gauche, au point que l'on fut obligé une heure après de luy faire l'amputation de la cuisse : il mourut de l'amputation au bout de six jours.
Yacuer-du Gerrier (Jean-Louis), cheTalier de St-Louis, lieutenant-colonel, gouTcmeur de Montfort et lieutenant de Roy à Roye, blessé en 1743 à la bataille d'Ettingen d'une balle qui lui emporta le doigt annulaire de la main' gauche, le fut encore de la main droite et à une joue; son habit, son chapeau et sa cuirasse furent criblés de coups de fusil, et Ton en compte jusqu'à 45 ; il Tit aussy périr son frère à ses c6tés pendant la bataille.
Vachêres-de Saint-Paul (Jean de), fut tué dane un combat donné contre les huguenots près de Vizan ; ce ne peut être que sous Henri IV ou au plus tôt sous le règne précédent.
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Vacheres-de-saint-paul (Louis de), son fils.colonel gfoiral des troupes du pape dans le Comtat, fut tué aa rnême combat.
Vacherie (de la), le capitaine dit le brave, mestre de camp d'un régiment, fut tué d'une arquebusade à la tèteâo siège de Poitiers en 1569. Ce gentilhomme qui Hait Pieari (dit une hist. des troubles imp. à Bàle en 4578, p. 239) /U fort regrettéy car outre les grâces ordinaires qui recommandent rhomme guerrier^ il avait la cognoissanee des bonnes lettres.
Yachon (le s' de), lientenantpcolonel du régiment da Sauzay, est tué à Tassant général donné le 11 septembre 1714 à la Tille de Barcelone.
Yacoigne (le s' de), tué à la bataille de Neryinde en 1693 à côté du duc de Chartres.
Vacop (le sO, Anglais, colonel d'un régiment de dragons anglais, tué à la bataille de la Harsaille en 1693.
Yage (le s' de), brigadier, est blessé à mort au siège de Maestricht, juillet 1673.
Yâgnas (le s' de), capitaine d'une compagnie, fut tué dans la guerre des camisards, au commencement du siècle dernier.
Yaguerie (le s' de la), chevalier de la garde du Roy, tué au^siège'de Mons en 1691,
Yaillac (le baron de), capitaine au régiment de Normandie, blessé au siège de Saint-Antonin, en 1622.
Yaillant (N....), chevau-léger de la garde du Roy, perdit un bras au siège de Rouen en 1592.
Taillaiit (le s'), officier auxiliaire, fht grièvement blessé à la cuisse et au bras dans le combat du comte de Guiche contre l'amiral Rodney,près de la Martinique en 1780.
Vaillant (Pbilippe-Philibert le), commandant de balaillon au régiment de la Vielle Marine, tué au siège de Verîie en
Vaillant (Auguste-François-Joseph le), tué à la bataille de Plaisance en 1746.
Vaillant (Joseph le), dit le chevalier de LeauparUe^ che- Talier de Saint-Louis, capital ne au régiment de la Reine infanterie, eut une cuisse fracassée à la bataille de Gùastalla en 1734 et eut le bras gauche emporté d'un boulet de canon au combat de Sateny,en 1742. 11 mourut en Italie de la tuile de ses blessures pendant la campagne de 1746.
Vaillar (le s'), officier de la garnison d*Aix, est tué dans one rencontre avec les rebelles près de Barjoles, juin 1649.
Vains (le s' de), brigadier de cavalerie, est tué au siège de SaintOmer en 1677.
Vains (le s' de), mestre de camp de cavallerie, tué au siège de Saint-Omer en 1677.
Vaisbbie de joncours d'Agremont (la), enseigne de vaisseau du port de Dunkerque, noyé sur... le ... novembre 1692.
VAissiiRB (le s' de la), capitaine aux grenadiers de France, blessé à la cuisse à la bataille de Minden en 1759.
VAissiiRE DE Palvaniére (Mathurin de), chevalier de Saint-Louis, capitaine aux grenadiers de France, puis lieutenant-colonel d*infanterie et lieutenant de Roy de Saint-Hâlo, eut un bras emporté d'un coup de canon à la bataille deHinden en 1759.
Yaist (Jean de), aumônier du sire de Joinville, fat égorgi par les infidèles en 1249 après la bataille de la Hassoore, où son intrépidité fit l'admiration des deux armées (JoinTille).
Yal (le S' du), enseigne de la colonelle au régiment des gardes suisses, fut blessé au siège de Dunkerque en 1658.
Val (Henry du), comte de Dampierre, mestre de cunp d'un régiment d'infanterie et brigadier des armées du Boy, tué au siège de Candie en 1669.
^ Yal (le s' du), enseigne au régiment d'Enghien, tué en 1644 au siège de Fribourg {Mercure de 1644).
Yal (le s' du), chcTalier de Saint-Louis, capitaine de grenadiers au régiment de Picardie, blessé au sièg^de Pizzighitone en 1733 et à la bataille de Parme en 1734.
Yal de leux, enseigne de vaisseau du port de Brest, tué près Lisbonne sur le navire commandé par H. Guimont do Coudray, le 24 décembre 1710.
Yalade (le s' de la), commandant le régiment de la Reine, tué en 1668 au siège de Candie, où il servait conime volontaire.
Yalat (Louis de), seigneur de Roquetaillade, maréchal de camp, tué au service en Catalogne en 1646.
Yalbelle (Côme de), seigneur des Baumettes, capitaine de cent hommes d'armes des ordonnances du Roy et d'une de ses galères, fut blessé de douze coups au combat des 15 galères de France contre pareil nombre de celles d'Espagne en 1638, et se trouvant alors âgé de 70 ans. Le Mercure de 1638 ne le fait âgé que de 65 ans. Excédé de ses blessures, il se fit attacher au mât de sa galère et continua
décommander^ avec tant de braTOure jusqu'au dernier moment de sa Tie, qu'on s'empara sous ses ordres de plusieurs galèrf^s ennemies : il fut enterré à Gènes par les soins de
la République qui lui fit faire de magnifiques obsèques.
Yalbelle (Jean-Pbilippes de), son fils, seigneur des Baumeltes et d'Aiglun, aussy capitaine de cent hommes d'armes des ordonnances du Roy et d'une de ses galères, blessé en 4638 dans le même combat, mourut d'une autre bléssure qu'il avait reçue autrefois à la tête.
Yalbelle (N... de), fut enterré aussy au siège de Haesiricbt sous un fourneau qui joua sous la demi-lune, mais sans blessure.
Yalbelle (le chevalier de), soutient un combat très vif avec quatre frégates anglaises près de Majorque, et il y est blessé, avril 1655.
Yalbelle (Gôme, marquis de), seigneur d'Aiglun et des Baumettes, Sénéchal héréditaire de la ville de Marseille, capitaine exempt des gardes du corps du Roy, cornette commandant la compagnie des chevau-légens de sa garde, et mestre de camp de cavallerie, ayant été commandé à la prise de Maestricht en 1677 avec un détachpment des gardes da Roy pour soutenir une demi-lune, il fut enterré sous un fourneau et blessé à la main droite, il eut encore plusieurs contusions à la bataille de Seneff en 1674, et mourut à Paris le 29 avril 1716, âgé de 76 ans.
Yalbelle (Joseph de), chevalier de Malte, tué à la bataille de Senefl' en 1674.
Yalbelle Saint-Siphoriem (le chevalier de), du port de Breftt, capitaine de vaisseau, mort à la Martinique, commandant de chasseurs, prise anglaise le... 1692.
Yalbelle (Gôme-AIphonse de), marquis de Monfaron et de Bressiaix, baron de Promets et d'Eaures, comte de Ribier, chevalier commandeur de l'ordre royal et militaire de Saint-Louis, premier capitaine, sous-Iieatenantdes gendarmes de la garde, brigadier des années du Roy, grand bailly des montagnes de Dauphîné et grand sénéchal de Harseille,futblessé en 1706 à la bataille de RamilUes de plusieurs coups, dont on le frappa dans un endroit remarquable, en luy fendant la joue de la lèvre inférieure : il eut un cheval tué sous luy à la bataille d'Oudenarde en 1708 et reçut à celle de Malplaquet en 1709 plusieurs coups dans ses habits et quelques légères contusions. Il mourut à Paris k 20 avril 1732.
Yalbelle (Claude-Léon de), aussy chevalier de Malte et guidon des gendarmes de Berry, blessé à la bataille d*Oadenarde en 1708, fut tué à celle de Malplaquet en 1709.
Yalbelle (Joseph-Alphonse-Omer, dit le comte de), cbe* valier de Saint-Louis, mestre de camp, lieutenant du régiment de Berry cavallerie, en 1749, puis maréchal de camp en 1762, fut blessé à la bataille de Fontenoy en 1745.
Yalbelle (Louis de), capitaine au même régiment, fat tué au service.
Yalbonne (le s' de), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment d'Archiac, puis dans celuy du Roy cavallerie, fut blessé à la bataille de Minden en 1739.
Yalbonne (Alexandre de), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Bourbonnais, puis lieutenant de Roy à Nancy, blessé au combat de Warbourg en 1760, mourut à Château-Thierry en 1788.
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Valcourt (le S' de), est blessé et fait prisonnier au passage de la riyière de Noguères. — Juin 1645.
Talcourt (le s' de), offlcier au régiment de Normandie, blessé au siège de Grave, en 1674.
Talcourt (le chevalier de), capitaine au régiment de Royal-Champagne, blessé d'un coup de feu à la jambe, à la bataiUe de Hinden, 1759.
Valcourt-Dauiioux (le chevalier de), chevalier de Saint- Louis, major du régiment de la Rochefoucault cavallerie, puis lieutenant-colonel de celuy de Royal-Champagne, fut blessé d'un coup de feu à la tête à la bataille de^Minden, en 1759.
Valcourt-Dauiioux (le s' de), aide major du régiment de la Rochefoucault cavalerie^ est blessé d'un coup de feu à la I6te et est fait prisonnier à cette même bataille, 1 759.
Yalcroisseau (le s' de), capitaine au régiment de la Reine, est blessé à la bataille de Cassel. — Avril 1677.
Valdbrure (le s'), capitaine lieutenant au régiment de Diesbach suisse, tué dans la campagne de 1747.
Valdbrig (de), Vot. de Lescure.
Valéb (le s' de), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Briqueville, blessé à la bataille de Clostercamps, en 1760.
Valence (Guillaume de), seigneur de Montignac, tué au combat de Lantilawit, au pays de Galles, en 1283.
Valence (le s' de), capitaioe des gardes du maréchal de Grammont, est blessé à la bataille de Lens. -— Août 1648.
Valence (le marquis de), brigadier, colonel-lieutenant du
II
régiment du Blaiae, est tué au combat de Parme. — inin
Yalence (le comte de), brigadier, colonel du régiment de Bourbonnois, est blessé au conobat du 31 juillet 1760^ près de Varburg.
Valence (le s' de), lieutenant au régiment d'AuYergnfl^ blessé à la même bataille de Glostercamps, 4760.
Valencouht (Jean de), cheyalier^ tué à la bataille d'Anncourt, en 1415.
VAL£NGiEN(le S' dc), ingénieur, est blessé au siège deGravélines {Mercure de 164&).
Valentin (Triquart), blessé à la bataille de Poitiers, ea
Valentin (Jean), son autre frère, chevalier, seigneur de Bretenou, tué à la bataille de Brignais, en 1361, servant sous la bannière de Jaques de Bourbon, comte de la Marche.
Valentin (Huë), son frère, chevalier sire d'Eschépy , blessé aussy à la même bataille, mourut en 1378.
Valentin (Jean), chevalier, fut blessé dangereusement à la bataille d'Azincourt, en 1415, en voulant rètirer Charles d'Orléans des mains des Anglais.
Valentin (Jean ou Jeannet), chevalier, seigneur de Gannetierres, fut blessé au siège de Teroiienne, à la tète d'une compagnie d'infanterie (il est probable que ce fut à celuy de 1479, puisqu'il est prouvé qu'il vivait en 1476, il est possible aussy que ce ne fût qu'à celuy de 1513).
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Valent» (le s'), lieutenant au régiment de Piémont, blessé au siège de Prague, en 1712.
Valbra (le S' de), lieutenant au régiment de Picardie, tué à la bataille de Malplaquet, en 1709.
Valebrot (le s' de), capitaine au régiment de Sault, et aide de camp, est blessé au siège de Roses, mai 1645, et à la tranchée devant Porto-Longone, 1646.
Valette (^^aque^s), tué en Italie, en 1557, servant sous les ordres des ducs de Guise et de Nemours.
Valette (le s'de la), lieutenant du baron deGombas,fut dangereusement blessé au siège de Frontignan, en 1562 (de Thou).
Valette (le s' de la), lieutenant au régiment de Bour- • bonnois, blessé au siège d'ipres, en 1744.
' Valette (Raimond de), tué au siège de la Rochelle, rn
Valette (Jean de la), seigneur de Comusson et de Parisot, chevalier de Tordre du Roy, gentilhomme ordinair de sa chambre, capitaine de 50 hommes d'armes de ses ordonnances, conseiller d'État d'épée, sénéchal d'Albigeois, gouverneur et sénéchal de Toulouse, tué au siège de Tonnerres, en 1622.
Valette (le s'), enseigne de Montpezat, est blessé au siège de Porto-Longone. — Novembre 1646.
Valette (Jean-Baptiste de la), capitaine au régiment de Normandie, tué au siège de Grave, en 1674.
Valette (Jean-Joseph de la), son neveu, capitaine d'in fànterie, tué à la bataille de la Harsaille, en 1693.
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Valette (Jaques de la), capitaine d'infanterie, tué aa siège de Saluées.
Valette (Marc-Antoine de la), tué au service.
Valette (Louis de la), son neveu, seigneur de Viescamperne, blessé au combat de Luzara, en 1702; il avait servi dans le régiment du Perche et dans le premier bataillon de la milice d'Auvergne.
Valette (Jean-Baptiste, dit le marquis de la), baron de Parisot et de l'Albenque, chevalier de Saint-Louis, officier au régiment de Duras, fut grièvement blessé à la défense du fort des Abbaties, en Flandres.
Valette (Charles, dit aussy le tnarquis de la), son fils, mort au siège de Fribourg, en 1744.
Valette (le s"* de la), capitaine au régiment de Brissac, blessé à la bataille de Rosback, en 1757.
Valette (le s' de la), capitaine au régiment d'Aumoni, blessé à la bataille de Minden, en 1759.
Valetie-d^Imbleval (la), enseigne de vaisseau du port de Dunkerque, tué sur VAmphitrite jle,,. aoust 1704.
Valey (le s' de), lieutenant au régiment do Normindie, blessé h la bataille de Glostercamps, en 1760.
Valfenxére (de ^a), enseigne de vaisseau du port de Brest, mort à Carlagenne, sur le Saint-Louis, le 28 may
Valfort (Louis-Silvestre de), clievalier de Saint-Louis, capitaine ayde major du régiment d'Aunis, puis lieutenantcolonel des grenadiers royaux de VOrléanais, directeur
général des étades de l'école royale militaire et maréchal de camp en 1791 ; fut blessé dans une affaire, en 1762.
VALFOURNèzE (le s' de), lieutenant-colonel du régiment de Navarre, blessé en 1653, à l'affaire de la Roquette en
YikLFROCOURT (Gcorgcs de)y chevalier, tué à la bataille d'Aignadely en 1509.
Yalhebbrt (le s' de), lieutenant-colonel du régiment de Granoey, est blessé au siège de Gravelines. — Juin 16i4.
Vaublle (le s' de), lieutenant au régiment de Piémont, blessé au siège du Quênoy, en 1712.
Valièrb (le s' de), lieutenant au régiment de Picardie, blessé au combat de Senef, en 1674.
Vauère (le S' de), capitaine au régiment de Piémont, tué au siège de Maestricht, en 1676.
Vauère (le s' de), mousquetaire de la garde du Roy, mort des blessures- qu'il reçut au siège de Mons, en 1691.
Vauère (le s' de), lieutenant au régiment de Nettancourt, depuis Guyenne, tué au siège de Landau, en 1702.
Vaun (N.. . /de), chevalier de Saint-Louis, capitaine de grenadiers au régiment de Médoc, blessé au ventre au siège du fort Saint-Philippes, en 1756.
• Vaun (le chevalier de), capitaine au môme régiment, blessé au même siège, aux reins, à la jambe et au genou.
Vauh (Christophe-Pierre de), chevalier de Saint-Louis, capitaine de grenadiers au régiment de Belsunce, eut la clavicule cassée à 1k bataille de Lutzelbourg, en 1758, ce
qai l'obligea à quitter le service ; il moarut à Eulmoni, près Nancy, le 20 septembre 1798.
VAUQUERTiLtE (Philippes de), seigneur de Valî^uèryille, chevalier de Tordre du Rôy, gentilhomtne de li chambre, gouverneur de Mantes et de Heulant, fat daii|!^ reusement blessé et eut son cheval tué sous luy à la bataille de Saint-Denis, en i56i; dans cet état, il rernoota sur un cheval qu'un de ses amis luy avait offert, retourna au combat, fendit là presse, mit en déroute IM tiN^ùpes hugMhotes, et contribua bëarucoup ainsy au gain de ceflB bataille.
Yaliras (le s' de), capHaiàe au régiment de Oiampagne, blessé, en 1627, à la descente des Anglois dans i'isle de Rhé, fut tué, en 1630, à la prise de Saluées.
Yallâsses (des), enseigne de vaisseau de Port-Louis, lùort à Saint-Domingue, le... 1719.
Yallassis (des), enseigne de vaisseau du port de Rochefort, mort au fort Royal de la Martinique, sur la ChùrmUe, commandée par M. de Marigny, le 24 août 1718.
Yallavoir (le marquis de), est blessé, le 18 août 1658, à la tranchée, devant Mortare.
Yallavoir (de), enseigne de vaisseau du port de Toukw, noyé sur le Sans-Pareily le... octobre 1679.
Yallavoir (de), enseigne de vaisseau du port de Rochefort, tué à la Hogue, sur le Maure, commandé par M. des AUgiers, le 29 mày Ï692.
Yallaz-du-vallais (le s' de la), enseigne au régiment de Gourténluisre, blessé A la bataille de Pontent>y, en 174&.
YaUe (le seigneur de la), chevalier, tué dans une action contre les Angtois, en 1402, d'après Moiihreîfel.
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Vallée (le s' de la), lientenant au régiment de Normandie, blessé au siège de Coni, en 1641.
Vallées (le s'), capitaine commandant les Gardes suisses est blessé au siège de Roses. — Mai 1645.
Vallées (le s' des), mousquetaire de la garde du Roy, blessé au siège de Mastrick, en 1673.
Vauées (le s'), chevalier de Tordre de Saint-Lazare et commandant de Saint-Georges, dans la banlieue de Chartres, nommé en lôSl, en considération de ses blessures.
Vallées Moktrater (des), lieutenant de vaisseau aux colonies, mort à la Grenade, le 3 mars 1715.
Vallée (le s' de la), enseigne de vaisseau, tué sur le Duc de Bourgogne, daM un combat do comAe d'Aché, aux Indes,
Vallée (le s' de), capitaine dans le régiment de BriquevîUe infanierie, et le s' de Vallée, lieutenant dans le régiment de Normandie infanterie, sont blessés au combat de Rhimberg, octobre 1760.
Vallée (le s')^ ehevalier, capitaine, avec rang de lieutenant-colonel dans la légion de Soubise, blessé le 24 a^ùt 1762, à l'affaire de WillemsUdt.
Valuer ou Valliére (le s'), capitaine au régiment de Champagne, blessé au siège de Fribourg et à Tattaque de Weissembourg, en 1 744.
Valuères (Jean Urbain de), lieutenant colonel do régi ment de Pîémont, puis ftiai^écbal de cami^ iBt coimnandant i Suze, blessé en 1689, dttts Vtntméé duB!iin,'d'liû coup 'de •bu qui lui firacassa l'^pattle.
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Yallin (Guyonnet de), fils de Guillaume de Yallin, qui combattit à Azincourt, tué en 1465 à la bataille de Moot- Ihéri.
Vâllin (Laurent de), comte de Saint-Didier, dans la principauté de Dombes, blessé d'un coup de fusil dans h poitrine, en 1755.
Vallon (le s'), gentilhomme du duc d'Orléans, se troii?e au siège de Hardik, et est blessé à celui de Bergues en 1646.
Vallon (Henry de), seigneur de Courcelles, major du régiment de Baudeville, depuis Guyenne, cheval ier de Saint- Louis, puis lieutenant de Roy à Bouchain, blessé an siège de Mastrick, en 1673.
Vallon (le marquis de), capitaine d'une des compagnies du régiment des gardes-françaises, meurt d'une blessore, qu'il avait reçue au combat de Sahay, en 1742.
Vallon (le chevalier de), sous-lieutenant aux gardesfrançaises, tué à la bataille d'Ettingen, en 1743.
Vallon (le s' de), lieutenant dans le régiment d' Auvergne infanterie, est blessé au combat de Rhinberg, en-
Vallon-du-Boucderon-d'Ambugeac (François de), capitaine au régiment de Royal-Vaisseaux, mourut de la suite des blessures qu'il reçut à la bataille de Laufeldt, en
Vallon-du- Boucheron (Jean-Jacques-Lionnet de), seigneur de Saint-Hippolite, lieutenant au régiment de Nice, puis gendarme de la garde du Roy, blessé d'un coup de sa-
bre et de deux coaps de fusil, le 15 mars 1 748, servant sous les ordres du comte de Vaux.
Vallon (le s' du), lieutenant au régiment de Champagne, tué à la bataille d'flastembeck, en 1757.
Vallon (le s' du), cornette au régiment de Lameth, blessé à la bataille de Rosbach, en 1757.
Vallon (le s' du), cornette au régiment de Vogué, blessé à la bataille de Hinden, en 4759.
Vallon-de-Valois (le s'du)^ chevalier de Saint-Louis, chef de bataillon au régiment de Piémont avec rang de major, blessé à la bataille de Rosbach, en 4757.
Valornat (le s' de), capitaine dans Navailles, est blessé dans un combat donné près d'Orbitello, en Italie, le 27 juin
Vallonat (le s' de), mousquetaire du Roy de la 2* compagnie, blessé à la bataille d'Ettingen, en 1743.
Valonne (le s'), lieutenant au régiment de Rouergue, est blessé au siège de Luxembourg, en 1684.
Vallons (le s' de), lieutenant au régiment d'Auvergne, blessé à la bataille de Clostercamps, en 4760.
Valloues (Charles-Augustin), chevalier de Saint-Louis, capitaine dans les volontaires de Hainaut, puis au 3* régiment des chasseurs, blessé h Amcnebourg, en 1762, fut détaché en Pologne où il fut encore blessé d'un coup de fusil & la tète et d'une contusion au visage, le 26 avril 1772.
VALLusANT(le scigncur de), tué à la bataille d'Azincourt, en 1415.
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Valhenier Ce s' de), chet de brigadô de la compagnie de Rocheforty blessé, le 27 octobre 1717, dans le célibre combat du marquis de rEtenduere contre les Anglais.
Vauiénil (le s' de), capitaine au rSgiment de Rohan, blessé à la bataille de Rosbach^ en 1757.
Valois (Charles de), dit le MofffUfMfm^ «mte d'Alençon, de Chartres et du Perche, pair de France (frère du roy Philippe de Valois), fut dangereusement blessé à la bataille de Cassel, en 1328, et fut tué, en 1846, à celle de Grécy,<A il comioandaiL
Valois (Pierre de), dit le Noble, conite d'Alençon et da Perche, pair de France, lieutenant général de la province de Normandie (aeii«u du roy Philippe de Valois) fut blessé au siège d'Hennebond, sous le roy Jean, «t mourat le 20 septembre 1404.
Valois (Nicolas le), seigneur de Manneville, chevalier de Tordre du Roy^ tué à la bataille d'Ivry, en 1590.
Valois^b-Villbtti (Philif^e le) dit le marquis de Viledê- Murçai, chevalier grand-croix de Tordre royal et militaire de Saint-Louis, lieutenant général des armées navalles ei lieutenant du Roj du bas Poitou, commandait le Kff, de 88 canons, au combat de Malaga, en 1704, où une bombe, qui tomèa sur la dunette de aon vaisseau, mit le feu à des poudnes, le renversa et luy ût deux contusions. Il mounit, le 25 décembre 1707, Âgé de soixante-quinze ans. Ce fut lu; qui, ayant été blessé au combat de Messine, n'ayant encore que neuf ans, dit alors, avec la naïveté d'un jeune enfant , et voyant son sang couler : « Si, par hoeùrd, m benne vogt^t cela, que dirait-elle? » Dans cette ciroonstance, où il montra plus de présence d'esprit et d'intrépidité qae
son Age ne te comportait, te ftoy te nomma enseigne de Tàissean.
Valois-de-Murcat (Henry-Benjamin le), son fils, dit te chevalier de Vilette, colondi do régiment dés dragons de la Reine, ^ signala au combat Ae'Steinkerqne, en 169$, et il y reçat des blessures si considérables qu'il mourut quelques jonrs après. Morerj dit que ce fut à la bataille de Nervinde, en i693, qu'il fut tué.
Yalois-db-Yillettb (Philippe te), son autre fils, comte de MurQai, chevalier de Saint-Louis, d'abord cornette des che» yau-légers de la Garde, puis colonel du régiment Dauphin cavallerie, el lieutenant général des armées du Roy, en 1 704, fut gri&tèaient blessé à la bataille de Turin, en 1706, et mourut le 9 novembre de cette année. Il avait été blessé
dans fffle antre ocearion.
Valois (Ferdinand-Tancrède-Frédéric le), marquis de '^lletle-Mwçay, chevalier de Sunt-Lo^is, brigadier des aroaées du Roy et lieutenant du Roy du bas Poitou, fat tué, en Hongrie, en 1717.
Valou (te capitaine), proveaçal, capitaine des vieilles Bandes de Piémont, que le due d'Anjou afitoctionnait et es* limait beaucoup, fut tué, en 1569^ €i combat de la Rodiela-Belle.
Valou (le seigneur), blessé au siftge de la Peyre, en 1586 (de Thon).
Talou (le s'), maréchal de camp, eut une contusion aux reins. au combat de la porte Saint-Antoine, en 1652.
Valdrgë (le sieur de), est blessé au siège de Dôle, èh 1S68.
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Yalorgb (le s' de), capitaine et major au régiment lyonnais, est tué au siège de la forteresse Sainte- Anne, en 1674, regretté de tout le monde à cause de ses qualités.
Valorge (le s' de), capitaine des grenadiers au r^;inieDt de Lyonnais, est tué, le 24 mai 1684, au siège de Luxembourg.
Yalort (Jean de), seigneur de Yalory, tué à la bataille de Goutras, en 1587.
Yalort (le s' de), capitaine, est blessé au siège de Porto- Longone, novembre 1646.
Yalort (François de), seigneur deLécé, commissaire d'a^ tillerie, tué au combat du pont de RhinflTeldt, en 1678.
Yalrot (Louis-Gaspard de), commissaire proyincial d'l^ tillerie, tué au siège de Hue, en 1705.
Yalort (Charles-Antoine de), son frère, chevalier de Saint*Louis, lieutenant général d'artillerie, tué au siège de Lille, en 1708.
Yalort (Jacques-Henry de), seigneur de la Motte, capitaine de grenadiers au régiment de Saint-Yallier, tué an siège de Touraay, en 1709.
Yalort (le chevalier de), lieutenant au régiment d'Auvergne infanterie, est tué au combat de Rhinberg, octobre
Yalort (Guy-Louis 'Henry, dit le marquis de), chevalier, grand-croix de l ordre royal et militaire de Saint-Louis, chevalier de Saint-Lazare, lieutenant général des armées du roi, gouverneur de la citadelle de Lille et ambassadeur
à la coar de Berliiii fat blessé au siège de Doiiay, en 1710, mourut en 1 774. ^
Valort (Jean-Jaques, dit le chevalier de), lieutenant au régiment de Bourbonnois, fut blessé grièvement, en 1743, à la retraite de Dekendorff, sur le Danube, et mourut de ses blessures à Ingolstadt.
Valort (le chevalier de), lieutenant au régiment d'Auvergne, blessé à la bataille de Clostercamps, en 1760
Yalopergue (le s' de), est blessé au siège de Porto-Longone, octobre 1649.
YALRENifE (le s' de) ou de Valreyne, lieutenant au régiment de Normandie, fut blessé au siège de WoGrdcn et de Grave, en 1672 et 1674.
Valrobert (le s'), volontaire, est blessé au passage de la rivière de Segre, juin 1645.
Vambez (René), seigneur de Florimont, de Saint- Amoul de Saint-Manviou, des Lens et de Loraille, chevalier de Tordre du Roy, lieutenant de la compagnie des gendarmes du maréchal de Brissac et gouverneur de Pontorson, fut fait prisonnier. Dans un mémoire écrit de sa main, il dit (plil avoiî reçu des blessures et quHl avait perdu plusieurs de ses membres pour le service des rois; ce qui prouve qu'il avait été très grièvement blessé sous plusieurs règnes.
Yanaltz (le s' de), chevalier de Saint-Louis et capitaine de grenadiers au régiment d'Anhalt, blessé au bras, à la bataille de Minden, en 1759.
Yarcat (René), seigneur de la Barre de Conflans, chevalier de l'ordre du Roy, gentilhomme ordinaire de sa Chambre, écuyer de sa petite écurie, brigadier de la compagnie
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dps gendarmes de sa garde et capitaine d'une compagnie de ses ordonnances au régiment d'Étissac, mourat an siège de la Rochelle, en 1628.
Yancat (Joseph de), capitaine au régiment de la Ferai puis capitaioid de fuzilliers» tué i la bataille de Seneff,
Yaiîgat (I#ouis de), capitaine au régimoit de Banes, dragons, tué au ^iège de Mons.
Vancit (Michel-François de), dit le comU iê ConfiM^ chevalier de Saint-Louis, capitaine commandent an riment de Quercy cavallerie, obtint, en 1788, une pension de 1600 livres, motivée sur ses services et sur ses blessures.
Vandep (René-Pierre), chevalier de Saint-Lauis, capiUiae au régiment de la Tour-du-Pin, reçut plusieurs blessures au service, entre autres à la bataille de Laufeldt en 1767.
Vandep (le s' de), major du régiment de Vogué caval^e, blessé et fait prisonnier à la bataille de Tod^nhaaseo, en 1759.
Yandeui^ (Thimoléon dit le marquU de), seigneur do QrAcq, chevalier de Saint-Louis, lieutenant général des armées du Roy, tué d'un coup de canon au combat deLuaan, en 1702.
Yandeqtzt (le marquis de), lieutenant des gardes du corps, est tué à raffaire d'Ettmgen, en 1743.
Vandeuiz (le s' de), exempt des gardes du corps, est tué à l'affaire d'Ettingen, en 1743.
Vandevizze (le s' de), a le brs^ emporté au siège de Candie, en 1669.
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VAiVDiiRE (le s' de), officier au régiment de Champagne, tué à la défense de l'isle de Ré, en 1627.
Vandières (le s' de), cheyalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Mailly, blessé à la bataille de Rosbach, et encore, à la main, à celle d'Hastembeck, en 1757, mourut à Bar-le-Duc, en 1808, âgé d'environ quatre-vingts ans.
Yardières (de), enseigne de vaisseau du port de Brest, mort sur la Normande , dans le Gange, à Siam, le 5 janvier 1689.
Vandières (V. de la Cropte).
Yandoirb (le s')> est tué au siège de Maestricht, en 1673
Yamdt (le marquis de) , lieutenant général dans les armées du Roy et mestre de camps des Carabins , est fait gouverneur de Montmédy , en 1657. Il s*était .signalé au siège de cette ville où il avait reçu plusieurs blessures.
Vanes (Charles de), capitaine au régiment de la Valette, tué à la bataille de Cazal en 1640.
Vanes (le s' de), capitaine au régiment^de Picardie, blessé dans une action, en 1658.
Vanes (Charles de), capitaine au régiment de Montpezat, tué dans une sortie en Candie où il commandait un corps de 500 hommes, le 9 novembre 1667.
Vanganges des harets, lieutenani de vaisseau, du port de Rochcfort, mort sur V Heureux^ commandé par du Casse, le 30 octobi:e 1702.
Vângesbt (le s' de), lieutenant au régiment de Belsunce, blessé d'un coup de canon à la cuisse, à la bataille de Minden, en 1759.
Vangën (le baron de), brigadier, est blessé et fait prisonnier au combat deRbinbei^, en 1760.
Yanière (le cbevalier de), chevalier de Saint-Louis, brigadier des gardes du corps, blessé à la bataille de Fontenoy, en 1745.
Vanières (le s')y lieutenant au régiment de Bretagne, est blessé au siège de Maestricht, en 1673.
Vanisse (le s'), ingénieur, est tué au siège de Rhinberg, en 1633.
Yânprades (le s' de), sous-lieutenant au régiment de No^ mandie, tué au siège de Toumay, en 1745.
Vanrat (de), lieutenant des bombardiers, blessé an siège de Mayence, le ... septembre 1689.
Van Rhémeu (le chevalier de), capitaine au régiment de Normandie, blessé au siège de Berg-op-Zoom, en 1747.
Vanstièdes (le capitaine), commandant le corsaire le Aohan Soubise, reçut un coup de feu au cou et deux balles dans les chairs, dans le combat opiniâtre qu'il soutint le 3 mars 1781 contrôle corsaire Y Amiral Rodney^ qn*il força d'amener.
Vanteset (le S' de), chevalier de Saint-Louis, lieutenantcolonel du régiment de Taleyrand cavallerie, tué à la bataille de Minden, en 1759.
Vaquevisse (le s' de), colonel, tué, en 1704, dans un combat contre les camisards {Histoire des camisards).
Vabauba (le 8^)9 enseigne de Champagne, est blessé à la levée du siège de Lérida en 1646.
Yarandas (le 8'), capitaine au régiment d'Auvergne, est blessé au siège de Porto-Longone en 1646.
Yarandaret (le s' de), officier au régiment de Champagne, blessé au siège de Lérida en 1646.
Yarangb (Paul-Louis-René de), baron de Sainte- Julie seigneur de Saint-Gras, capitaine au régiment de Piémont et gouverneur de Ligny en Barrois, mort d'un coup de feu qu'il reçut au genou au siège de Yerceil en 1704.
Yardibre ((le s' de la), chevalier de Saint-(iOuis, port étendard des chevau-légers de la garde, tué à la bataille d'Ettingen en 1743.
Yareil (le s' de), lieutenant au régiment de Piémont, blessé au siège de Doiiay en 1710.
Yareillette (le s'), cornette de la compagnie de Yille* neuve, est tué le 21 juin 1640, à l'attaque des ennemis devant Turin.
Yarbnnes (le s' de), lieutenant des carabins du prince d'Orange, est tué dans un petit combat donné le 18 juillet i632 contre la cavalerie espagnole, aux environs de Maesiricht.
Yarennes (le marquis de) est blessé le 23 août 1631, dans l'expédition du vicomte de Turenne sur le bourg de Solré.
Yarbnnes (le marquis de), est blessé au siège de Hesdin et reçoit à cette occasion la visite du Roi, et sert ensuite avec distinction au siège de Perpignan,
Yaeennes (le s' de), lieutenant-général, est blessé le
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26 juin I6569 en oayrant la tranchée devant Yalaneieoiies et encore le premier octobre devant Nardik*
Y^aBRHBS (le marquis de), est tué la nnit da 12 an 13 aoftt 1658, à la tranchée devant Gravelines, il fut fort regretté iê
Tarmée.
VAREnirBs (le s' de), enseigne de la compagnie de Betomonty est blesséle 18 juin 1667 en repoussantlesAn^aisqni étaient descendus dans Tisle de Saint-Christophe.
VABBimBS (le 8' de), lieutenant an régiment des gardesfrangaises, est blessé à la bataille de Cassel en 1677.
Yàrbriibs (le marquis de), maréchal de camp, est Messe i ht bataille de Marsaille en 1693.
VAREiraB (le s' de la), lieutenant au régiment de Béan, tué à la bataille de Seneff en 1674.
Varerne (le s' deHa), capitaine de vaisseau, fait cheTSlier de Saint-Louis, par Louis XIY en considération de ses blessures.
Yarenne (le s' delà), lieutenant aux grenadiers de France, fut tué à la bataille de Minden en 1759. •
Varemne (le s' de la), lieutenant au môme corps, eut ose jambe cassée à la même bataille.
Varxnnb (le s' de la), lieutenant au régiment d'Henricbemont cavallerie, blessé à la bataille de Minden en 1 759.
Yarette (le s' de), lieutenant au régiment de GàUaois, blessé au siège de Savannah en 1779.
Yargehont (le marquis de), officier de la compagnie des gendarmes, est tué à raffaire d'Ettingen en 1743.
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Tari (le s' de), officier dans le régiment des Galères, est blessé dans un combat donné près d'Orbitello en Italie, le 87 juin 4646.
Yaricaryille (le s' de), blessé en 1629 au siège de Boisle-Duc. {Mercure de 1629.)
Vabib (le s' de), capitaine an régiment de Picardie, puis lieutenant- colonel de celuy de.... blesséau combat de Seneff en 1674.
Yarignibs (le seigneur de), tué à la bataille d'Aziucourt en 1415, d'après Monstrelet qui lenomme ainsi. Ne serait-ce pas plutôt de Varignies?
Yarignon (le s')* major du régiment de Provence, est blessé le 28 juin 1734, au siège de Philisbourg.
Yarignon (Michel-Nicolas de), capitaine ayde major au régiment de Provence, blessé au siège de Munster en 1759, mourut à Dorsten le 29 novembre.
Yarignt (le s' de), tué au siège de Bois-Ie-Duc en 1629 (Mercure de 1629.)
Yaruont (le s' de), lieutenant au régiment de Béam, tué à la bataille de Seneff eu 1674.
Yarni (le s'), maréchal des logis et ayde-major des che- Tau-légers de la garde, tué au siège de Mons en 1691.
Yarnat ou du Varnez (le s'), capitaine au régiment de Rohan, blessé à la bataille de Rosbach en 1757.
Yaanieh, officier de fortune partisan, chargé de défendre le château de Ilerlesheim contre le duc de Saxe, s'y enferma bien décidé à s'y ensevelir plutôt que de le rendre. Le duc de Saxe l'y fit investir et ayant fait tirer le canon contre le
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pont-IeTÎSy il en rompit les chaloes, de sorte que le pont étant tombé, la porte du chàtean demeora ouyerte. Yanisr se mit sur le pont avec ses deux pistolets et son épée dans les dents, résola de taer le premier qm approcherait. II fiit tné lui-même, le château fut pris et tout ce qui était dedans fut passé au fil de Tépée, i la réserve d*nne trentaine de soldats qui échappèrent à la faveur des roseaux, juin i677.
Yasaue (le s' de), chevaa4éger de la garde da tùjp tué as siège de lions en i69i.
Yasot (le s*), lieutenant des grenadiers du Yexin est blessé devant le château de Namur en 1602.
Yassadel (N... de), tué en i578 an siège de S^uret en défendant cette place assiégée par un détachement dei troupes du seigneur de Gouvemet
Yassadbl, (Jean de), seigneur de Yaqueiras, lientenant ds la compagnie des gendarmes du seigneur dlJrre de Paris, fut tué au service duroy dans un combat près de Puyricard en Provence le 25 juin 1&89.
Vassal le s'), chevalier de Saint-Louis capitaine au régiment de Bourbonnais, blessé en 1747 à Taffaire d'Exilés, fut tué au combat de Varbourg en i760.
Vassal (le s' de), officier auxiliaire, tué dans le combat du comte de Guiches contre l'amiral Rodney près de h Martinique en 1760.
Yassal (Jean-François de), chevalier de Saint-Louis, major de vaisseau, blessé dans le combat du comte d'Estaing contre l'amiral Byron près de la Grenade le 6 juillel 1779.
Vassal ds la QUETsns (Nicolas de), chevalier de Saint- Louis, capitaine au régiment du roy cavallerie avec rang de
l'ihpAt du sang. 405
lieutenant-colonel, fut grièvement blessé à la bataille de Minden en 1759,et obtint en 1767 une pension de retraite de 1500 livres.
Vassal de la TouBBTre (Jean-Louis de), seigneur de Montviel et de la Barrière, gouverneur et commandant à Aiguillon, commandait le régiment de Guyenne à Tassaut de Torlose où il reçut plusieurs blessures.
Vassal DE laTourettede montviel (Jean-Jacques de),son frère, capitaine au régiment de Boysse, puis dans celuy de Candale, fut tué au siège de Belfort (vraisemblablement à celuy de 1654.)
Vassal de montviel (Jean-Baptiste), chevalier de Saint- Louis, lieutenant colonel du régiment de Médoc, blessé d*un éclat de bombe à la cuisse au siège du fort Saint-Philippe en 1756.
Vassan (Pierre de), seigneur de la Mothe Nulot, chevalier de Tordre du roy, capitaine au régiment de Champagne et gouverneur de Perpignan, eut une jambe emportée d'un coup de canon au siège de Saint-Omer en 1638.
Vassan (le s' de), capitaine au régiment de Mercœur, est tué à la défaite de plusieurs régiments du prince de Condé au village de Saint-Antoine, près la ville de Saint-André en
Vassan (N... de), enseigne aux Gardes Françaises, tué au siège de Bergues et Saint-Vinoz en 1658.
Vassaux (Robert de), garde du corps du roy, puis lieutenant d'une compagnie franche d'infanterie, fut gravement blessé à la bataille de ScnefT en 1674; il vivait encore en 1738 âgé de 96 ans.
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Vassè (le 6* de), est blessé à son arrivée devaot Thicoville en saluant le duc d'Engfaien en 1643.
Yassé (le marquis de), aide-de-camp du maréchal de Gréquy, se signale dans une escarmouche très vive avec les impériaux, reçoit une contusion à la défaite d'un corps de troupes lorraines près d'Ortembeurg en 1678.
Yassé (le marquis de), colonel du régiment de Yassé Dragons fut blessé en 1708 dans une action particulière, la veille delà bataille d'Oudenarde.
Yasselles (le seigneur de), enseigne de M. de Lorraine, fut tué à la bataille de Dreux en 1562.
Yasseur de Seiigmt (le s' de), lieutenant de frégate, fol tué dans le combat du baill]r de Suffren aux Indes prés de Provedierne, le 12 avril! 782, contre l'amiral Hugues.
Vassignac (Henry de), gouverneur du Yicomte de Tnrenne, fut blessé en 1629 au siège de Bois-le-Duc (mercure de 1629).
Yassignac (Gabriel de), capitaine d'infanterie, tué aa siège d'Âvènes.
Yassignac (Hélie de), son fr^e,commaBdant une ccunpagnie de gens de pied, tué au siège de Château-Thierry.
Yassignac (Jean-Louis de), dit le chevalier d'Imécùurt^ chevalier de Saint-Louis, colonel du régiment d'Auvergne puis maréchal de camp et major général de l'infanterie de l'armée d'Italie, tué d'un coup de canon au siège de YerOe
Yassignac-d'Imécourt (le chevalier de), mestre de eamp
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d'un régiment, fat tué en 1705 k Asti en Italie où il commandait une brigade de carabiniers.
Yassignac (Henry-Daniel de), dit éCAlipani d^Imécourtf seigneur dlmécourt, lieutenant des gardes du corps et brigadier des armées du Roy, chevalier de Saint-Louis, blessé mortellement à la bataille de Ramillies en 1706, mourut à Namur. Nota. Le père Daniel dan? son histoire de la milice Française impr. à Paris en 1721 p. 395, t. 2* observe qu'ils étaient neuf frères au service avec leur père; qu'en 1686, H. de Louvois présenta au roy M. d'Imécourt le père avec huit des fils, le cadet qui servait aussy déjà quoique fort jeune, ne s'étant pas alors trouvé à Paris ; que le père mestre de camp d'un régiment de cavalerie avait pour major de son régiment son fils atné, et quatre de ses fils, capitaines au même régiment ; que le roy charmé de voir tant de braves gens dans une môme famille leur fit un très bon accueil, que cinq de ces jeunes gens furent depuis tués au service^ et que ce qu'il y avait encore de particulier, c'est que le père avait un pareil nombre de frères qui avaient été tués tous encore servant dans les troupes.
Yassignac (N.... de), marquis dlmécourt, colonel du régiment de Périgord infanterie, tué à l'affaire de TAssiette en 1747.
Yassignac (N..., de) oBcier de Carabiniers blessé à la bataille d'EUingen en I748.
Yassignac (N..., dé), d'Imécourt lieutenant au régimeni de Champagne blessé à la bataille de Parme en 1734.
YASsiM0NT(le s'), officie^ dans le régiment de Hainaut, est blessé au siôge de Mahon en 1 756«
Yassou (Louis de), marqitls de RigauveRe, chevalier dé
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SaiatrLouis, lieutenant général des armées da roy, goiiTerneur de l'Isle de Rhé et mestre de camp, 80us4iéutenant de la 2* compagnie des mousquetaires, blessé en 1664 au combat de Raale d'une balle de mousquet dans les reios qui le fit tomber parmi les morts où il demeura quelque temps; reçut encore trois coups de mousquet mortels au siège de Lille, en 1667, un autre coup de feu dans les reios à celui de Candie, en 1669; il fut blessé aussy en 1674, aa siège de la citadelle de Besançon; il mourut en 1704.
Yassour-de-Toughe (François le), colonel d'un régimoit d'infanterie de son nom à la Martinique, reçut un coup de fusil dans le genou à l'Isle de la Trinité en Amérique où il commanda en chef dans cette expédition : mais sa blessure le mit hors d'état d'exécuter cette entreprise.
Vassor-de-la-Touche (N.... le), chevalier commandeur de Tordre royal et militaire de Saint-Louis, lieutenant général des armées Roy ailes, commandant de la marine à Rochefort, puis gouverneur de la Martinique, fut blessé à la tête au célèbre combat de M. de l'Ëtendence contre les Anglais,le 27 octobre 1747.
Vassy (N.,., de), lieutenant au régiment de Navarre, tué à la bataille de Seneff en 1674.
yAS3Y (Gabriçl-Henry de), dit le chevalier de Bressetf, chevalier de Saint-Lazare, exempt des gardes du corps et mestre de camp de cavalerie, tuë au combat de Leuze eh 1691.
Yastan (le marquis de), colonel d'un régiment de son nom, reçoit des inains du roi la -croix de Saint-Louis. li est dangereusement blessé à l'épaule et fait prisonnier à la bataille de TodeqiiAuseQ en 1 759.
Vata (le capitaine), tué au siège de Metz, en 1552.
Yatan (le marquis de), brigadier est blessé et fait prisonnier, le 14 octobre 1 761 , à Alpert où il commandait, après une vigoureuse défense. Il meurt de ses blessures quelques jours après.
Yateville (le s'), capitaine au régiment de Greder, est blessé à la bataille de Cassel en 1677.
Vateyille (le s'), lieutenant au régiment suisse de Diesback, est blessé à la bataille de Rosbach en 1759.
Yatiluca (le seigneur de), enseigne de cent gentilshommes de la marine du roy> tué à la bataille de Marignan, en 1515.
Vatoubnaux (le s' de), ci-devant page du duc d'Orléans, est blessé au siège de Gravelines, en 1644.
Yatrt du Tricon, lieutenant de vaisseau, du port de Toulon, mort à la Havane sur le Ferme commandé par H. du Palais, le 22 juin 1702.
Yatumont (le s' de) est blessé le 4 août à la défaite des Espagnols près du fort de Saint-Nicolas, en 1635.
Yaubérard ou DE Yaubenard (le s' de), chevalier de Saint-Louis, et lieutenant colonel du régiment royal-vaisseaux, blessé au combat de SeneiT, en 1674.
Yauborbl (N..., de), lieutenant au régiment de Champagne, blessé à la bataille de Parme, en 1734.
Yaubourg (le s' de), est blessé à mort au siège de Candie, en 1669.
Yaubrun (le s' de), ingénieur est tué, le 26 septembre, devant le château de Namur.
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Yàntbl-de-Bertille (Guillaume du), seigneur de Yaocardel, lieutenant à la suite du régiment Dauphin, blessé aa siège de Besançon, en 1674, mourut en 1713.
yÀUCEL-DE-VAncÀRDEL (Guillaume du), son fils, mousquetaire du roy, reçut neuf blessures considérables à la bataille de Malplaquet en 1709, et il en resta estropié du bras droit
Vaugelles (le s' de), mousquetaire de la garde du roy, blessé au siège de Mastrick, en 1673.
Vaugennê (Charles-François de), seigneur de la Ménardière, chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de la Gervasaye, blessé en 1734, au siège de Philipsbourg.
Yaucocour (le chevalier de), est tué le 29 juin 1678, dans une escarmouche très vive près de Grotzinguen en faisant des prodiges de valeur pour défendre son étendard. Depuis deux ans, il avait perdu deux de ses frères au service.
Yaucocour (le chevalier de), capitaine dans le régiment des fusiliers est blessé à la bataille de Fleurus, en 1690.
Yauconcourt (le s' de), chevalier de Saint-Louis, nugor du régiment de Rouergue, tué à la bataille de Hindenen en 1759.
Yaucourt (Robinet de), chevalier tué à la bataille d'Azincourt, en 1415.
Yaucourt (Louis de), tué à la défense de Saint-Denis, en 1435.
Yaucourt (de), lieutenant du régiment d'Orléans blessé au siège de Mayence le septembre 1689.
Yaudechahp (le s' de), lieutenant aux grenadiers de France, blessé à l'afTaire de Willemstadt, le 24 août 1761
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yAin>Bif(»rr (Henry comte de) tué à la bataille de Grecy en 1346.
Vaubenay (le s' de), enseigne aux gardes, est blessé à la bataille de Gazai, en 1640.
Yaudièee (le s'), capitaine au régiment de Hailly, est
YAUDOirviLLE (le S'), enseigne de la marine, est tué à la tranchée devant Aire, le 19 juillet 1641.
Yaudrat (le S' de), maréchal de camp est blessé d'un coup de roousquetade dans une escarmouche en Italie, entre les Français et les Autrichiens, en 1704.
Yaudrat (le s' de), lieutenant général, blessé à la bataille de Gassano, en 1705, meurt quelques temps après de ses blessures.
Yaudrbmer (le s' de), ingénieur est tué devant Namur la nuit du 20 au 21 juin 1692.
Yaudreuil (Paul de), fut blessé sous les yeux du roy à la bataille de Foumoue, en 1495.
Yaudreuil (le marquis de), capitaine do vaisseau, du port de Col mort à Québec le 14 octobre 1725.
Yaudret (Georges de), comte de Saint-Phalles, duc de Beaupréau, vicomte de Courtieux, baron de Bazoges et de Sarus, marquis de la Jumebëre,de Rochesemer et des Montils, chevalier de Tordre du roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre, capitaine de cent hommes d'armes de ses ordonnances, bailly et gouverneur de Troycs, fut blessé d'un coup de mousquet en faisant le siège de Brissac, et mourut de cette blessure, à Angers, le 3 novembre 1590^
Vaudret (Jean-Charles, dit le comte de), chevalier de Saint-Louis, lieutenant général des armées du roy et inspecteur de son infanterie, entre, lui dixième, dans Coni, étant capitaine de grenadiers au régiment de Tournon, et il y reçut trente-trois blessures sans reculer d'un pas; il se défendit même jusqu'à ce qu'il eut reçu la dernière qui Tattcrra, on le crut mort, une femme passant peu de temps après, le vit noyé dans son sang luttant contre la mort; par pitié elle prit une pierre pour Tachever en luy écrasant la tèle, et par ce moyen abréger ses souffrances ;un ofiRcier de la place qui arriva dans le moment où cette femme allait l'assommer, lui cria d'arrêter ; on l'emporta dans la ville, et à force de secours, on parvint à le guérir. Ce fut à cette occasion que Louis XIV pour le récompenser de sa valeur luy donna un légiment, l'année d'après (en 1693), le comte de Yaudrey ayant eu ordre de se rendre à Versailles, il représenta qu'étant obligé de porter une calotte d'argent pour couttît son crâne qui était ouvert et un casque pour le soutenir, il ne pouvait se présenter. On luy dit que le roy voulait le voir; le comte de Vaudrey s'étant alors rendu à la cour le roy se fit raconter son aventure, luy demanda obligeamment s'il avait compté prendre Coni tout seul, et luy fit lever sa perruque pour que ses courtisans vissent une partie des blessures qu'il avait reçues depuis; on ne l'appela plus que Vofficier de Coni; ce brave militaire fut tué à la bataille de Cassano en 1705.
Vaudricourt (de), capitaine de vaisseau, du port de Rochefort, mort en Amérique, commandant le Vaillant le dernier may 1692.
Vaudrigien (Ernoul de), tué à la bataille d'Azincourl en 1 tl5.
Vaudrimont (le s'), chevalier de Malte, est tué à la prise
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de trois vaisseaux de Tripoli par les galères de la religion, en 1638.
Vaudripont (Y. du Chastellier de).
Yaudrt (le s' de), lieutenant de grenadiers au régiment de la Tour du Pin tué à la bataille de Lansfeldt en 1747.
Yaufermbnt (le s'), capitaine au régiment d'Enghien, est tué à la bataille de Todenhausen en 1759.
Yaugraiigez (le s' de), mousquetaire de la garde du roy blessé au siège de Maestrick en 1673.
Yauguar (le s' de), lieutenant au régiment de Navarre, tué au siège de Prague en 1742,
Yauhunon (Martel de), tué àla bataille d'Azincourt en 1415, ainsy que le seigneur de Baisir son frère (Y. de Yauleugn.)
YAnio(le s' de), lieutenant au régiment de Piémont, blessé au siège de Douay en 1710.
Yaujour (le s' de), lieutenant de vaisseaux et major des grenadiers fut blessé au bras, d'un coup de mousquet, au siège de Carthagène en Amérique, en 1697.
Yaujoux (de), lieutenant de vaisseau, du port de Port- Louis; noyé commandant la Dianne en sortant du Port- Louis armement particulier le juin 1705.
Yaulezard (de), enseigne de vaisseau du port de Rochefort, mort à Saint-Domingue, le 1 729.
Yaulduon (Martel de), chevalier, tué en 1405^ l'entreprise du château de Mercy (Y. du Yauhuon.)
Yaultier de la Granderie (Jean-Hiacinthe-Alexandre), seigneur de Belley, de Lourailles et^'Hubleville, chevalier
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de Saini-Loiiis, capitaine au ré^ment Dauphin-infanterie, fut très dangereusement blessé au passage de la Se?ehia en 1 734, d'un coup de feu dont la balle lui cassa plusieurs dents, lui emporta une partie de la langue et pénétra jusqu'au fond du gosier; ses blessures le forcèr^t à demander» retraite en 1146.
Yaultier (George-Jean-Gabriel), cointe de Moyencoart, chevalier de Saint^Louis, capitaine au régiment de Tooraine, blessé à la bataille de Rosbach, en 1757, fut tué à celle de Minden en 1 759.
Vaumartin (le s' de), gentilhomme français, dit le Me^ cure de 1629, fut tué en la même année au siège de BoMt- Duc.
Yauhorànt (le s' de), lieutenant au régiment Royal Taisseaux, blessé au siège de Berg-op-zoom en 1747.
Yaupré (le s'), officier au régiment de Normandie, blessé au siège de Grave en 1674.
Yauquëgourt (le s' de), lieutenant-colonel au régiment de cavalerie de Senantes est blessé le 23 juin 1640 à l'attaque des ennemis sur la Doire en Piémont.
Yauqueun (Antoine de), seigneur de Nepey, capitaine d'une compagnie de chevau-légers, tué au siège de Domfront en 1574.
Yauquelin (Eustache de), dit le chevalier des Chênes^ chevalier de Malte, capitaine au régiment de la Tour du Pin, blessé à la bataille de Laufeldt en 1747.
YAURONY(le s' de), lieutenant aux gardes, tué à la bataille ffe Nervinde en 1693, après avoir été blessé à Mons, à Namnr et à Steinkerque. ^
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Vaubout (de)y capitaine de vaisseau da port de Brest, tué sur le Vainqueur commandé par M. de Goetlogon le 22 may
Yauselles (Michel de), capitaine au régiment de Lyonnais tué au siège d'Alexandrie en 1660.
Yauselles (Charles de), son frère, capitaine au même réipment, blessé d'un coup de mousquet au siège de Dole sur la haut d'un bastion qu'il avait emporté avec sa brigade
Yaussin (Jean), seigneur de Gorsani, homme d'armes de la compagnie d'ordonnance du maréchal do Tavannes, blessé d'un coup d'arquebuse en 1762 au siège de M&con.
Yautibr (le s'), cornette du commissaire général, est blessé à l'affaire du 11 mai 1705 sur les bords du Mincio que le prince Eugène voulait passer.
Yautier (le s*), officier auxiliaire, fut grièvement blessé à la poitrine dans un combat de la Frégate la Surveillante contre une frégate anglaise, livré le 7 octobre 1779 à la hauteur de risle d'Ouessant. Seroit-ce luy qui fut fait lieutenant de vaisseau en 1786 et chevalier de Saint-Louis?
Yautoulx (le s' de), enseigne de la colonelle du régiment d'ûrléans, puis capitaine aux gardes Françaises, tué au siège de Condé en 1655.
Yautourneux (le s' de), capitaine au régiment des gardes, tué au siège de Condé, en 1655.
Yauvenaegue (le s' de), est blessé au siège du grand fort de l'isle Sainte-Marguerite en enlevant une redoute des en* nemis.
Yauve!iabgue (le s' de), officier de la compagnie des che-
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vau-légers d'Enghien^ est blessé dans une rencontre aiec l'ennemi près du château de Roussillon en 1639.
YAUvpNARGUE (le s'); Capitaine de la marine est blessé m combat de Civilal près de Bozolo en 1648.
yAUYEBT(le s'), capitaine au régiment de MaiUy estblessé à la bataille de Rosbach en 1757.
Vadtray (le s' de), commissaire général, est blessé aa combat du 21 août 1673 près de Goerée entre les flottes de France et d'Angleterre et la flotte de Hollande.
Vaux (Huguelin), cheyalier, tué à la bataille de Poitioi en 1356.
Vaux (Hubert de), seigneur du Millieu, maître d'hfttel da chevalier Bayard, tué dans une sortie en combattant avec beaucoup de valeur, d'après Thistoire de ce héros.
' Vaux (le seigneur de), tué en 1552 à la défaite du comte d'Aumale près Saint-Nicolas en Lorraine contre le marquis de Brandebourg.
Vaux (le s' de), lieutenant de la compagnie de M. de Bellegarde, officier fort estimé des siens du parti catholique, tué à la bataille de Coutras le 19 octobre 1587.
Vaux (le s' de), blessé au combat de Gastelnaudari en
Vaux (le s' de), gentilhomme du vicomte de Turenne, est tué au siège de la Mothe en 1634.
Vaux (le s' de), aide-major du régiment du marquis de la Ferté, est tué au siège de Gravelines en 1644.
Vaux (le s' de), lieutenant au régiment de Piémont est blessé au siège de Bourbourg en 1645.
Vaux (le s' de), lieutenant au régiment de Broglie, est blessé à l'attaque du fort de Berelau en 1655.
Vaux (le s' de), lieutenant au régiment de Conti, est blessé au siège de Luxembourg en 1684.
Vaux (Jacques de), lieutenant et ayde major dans les régiments de Fabcrt cavallerie et infanterie et dans celuy de la Ferté cavallerie, puis garde du roy, blessé à la tèle d'un éclat de grenade au siège de Gourtray en 1646, reçut encore on coup de mousquet dans Taine au combat de Leuze en i691.
Vaux-saint-Glair (de la), lieutenant de vaisseaux, du port de Toulon, mort de ses blessures au siège de Barcelonne le 16 aoust 1697.
Vaux (le s' de), capitaine au régiment de Picardie, tué à la bataille de Ramillies en 1706.
Vaux (le chevalier de), capitaine au régiment de Bourbonnais, tué à l'affaire d'Exilés en 1767.
Vaux (le s' de), lieutenant au régiment de Bourbon Busset, blessé à la bataille de Rosbach en 1757.
Vaux-de-Brouls (Joseph de) chevalier de Saint-Louis, lieutenant-colonel du régiment d'Aumont, depuis Beauce blessé au combat de Gorback en 1760.
Vauxvettte (le s' de), est blessé dans une escarmouche, avec un parti ennemi dans la plaine de Tarragone, en 1641.
Vater (le s' de Le), officier des troupes de la marine,
eut le bras gauche cassé de l'éclat d'une bombe au siège de
Pondichery, en 1748.
Yazes (le s' de) capitaine au régiment de Champagne, tué au combat de Valcour, en 1689.
Veaudarme (le s' de) gendarme de la garde du roy» blessé au combat de Leuze, en 1691.
Yeaune (de), enseigne de vaisseau du port de Toulon, mort à la Louisianne sur le Toulouse commandé par H. de Yallette Loudun, le 18 août 1720.
Yedel (Pierre-Louis de), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment du Maine blessé au siège de Belle-isle.
Yedenne (le s'), enseigne au régiment des Galères, est blessé au siège du grand fort de Tisle de Sainte-Mai^erite, en 1637.
Yedenne (le s' de), est blessé à Tatlaque de Lons-le-Saanier, en Franche- Comté.
Yéelu (Louis de), tué à Tâge de vingt ans à la retraite du cardinal de la Yalette en Allemagne.
Yéelu (Hector de), chevalier de Mafle, lieutenant aux gardes Françaises, tué au service en 1647 à Tâge de vingtdeux ans.
Yéelu (Guillaume de), aussy chevalier de Malte et limitenant aux gardes, tué à l'attaque de Gravelines en 1662 à l'âge de dix-neuf ans.
YeiLLENS (le s' de), capitaine au régiment de la Marche- Prince, est blessé à la bataille de Todenhausen en 1759.
Yeines (Abel de), capitaine d'une compagnie de chevaux légers, mort au siège de Landrecies en 1637.
Yeisseb (le s' de), lieutenant au régiment d'Auvergne, blessé à la bataille de Clostercamps, en 1760.
Veibac (le s' de), capitaine au régiment de Bourbonnois, iaé à Tafiaire d'Exeles, en 1767,
Velouses (le seigneur de), blessé en 1592 à la défaite des Savoyards par le connétable de Lesdiguières.
Venart, enseigne du Port de Brest, mort sur VArc-etHiielf le 7 mayl750.
Venaul (le s^ de), officier au régiment de Normandie, blessé au siège de Grave, en 1674.
Vendal (le s' de), lieutenant au régiment de Yaubecourt, depuis Guyenne, blessé au siège de Luxembourg, en 1684.
Verdel (Richard de), écuyer, tué à la bataille de Poitiers, en 1356.
Vendières (le s' do), capitaine au régiment de Mailly, est blessé à la bataille de Hastembecke, en 1757.
Vendin (le s' de), capitaine au régiment de Luxembourg, est tué au siège d'Egra, en 1742.
Vehoome (Jean comte de), tué au siège d'Acre, en 1191.
Vendôme (Alaine de), tué à la bataille d'Azincourt, en
Vendôme (Charles de), seigneur de Graville, tué au combat de la Bicoque, en 1522.
Vendôme (Louis carditial Duc dc\ deMercœur, d'Etampes et de Penthièvre, pair de France, prince de Martigues, chevalier des ordres du roy et gouverneur de Provence, blessé à l'attaque des lignes d'Arras, en 1640, fut cardinal après la mort de sa femme et mourut à Aix, le 6 août 1669.
Vendôme (François de), duc de Beaufort, Pair, grand mat-
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tre, chef et surintendant de la navigation et commerce de France, et chevalier des ordres du roy, fut tué, le 25 juin 1669 au siège de Condé sans que l'on ait pu retrouver son corps; il y combattit avec la plus grande valeur.
Vendôme (Louis-Joseph duc de), chevalier des ordres da roy et général des galères, eut la cuisse percée d'un coup de mousquet au combat d'Altenheim en 1675, et mourut le 11 juin 1712.
Vendôme (Philippe de), grand prieur de France, abbé de la Trinité de Vendôme, de Saint- Victor de Cerisy, de Saint- Honorat de Legrino, de Saint-Hausay, de Toul, de Saint- Victor de Marseille et d'Ivry, lieutenant général des armées du Roy et commandant en Provence, fort dangereusement l)Iessé à la cuisse à la bataille de la Marsaille en 1693.
Veneur (Jean Le), chevalier, seigneur du Homone, tué i la bataille d'Azincourt, en 1615.
Veneur (Antoine-Henry de), chevalier de Malte, colonel du régiment d*Oléron infanterie, mort des blessures qu'il reçut à la bataille d'Almanza, en 1707.
Venise (de) du Port de Brest, capitaine de vaisseau. Mort à la Havanne sur le Superbe commandé par M. de la Hartelorie, le 11 may 1702.
Vennes (le s"" de), officier de la gendarmerie, est tué le 22 août 17G2, à l'attaque de l'avant-garde du prince de Condé par le prince héréditaire.
Venne (V. de Veynes de.)
Venssa des côtes (Louis de), capitaine au régiment de Sault, tué à la bataille de Saint-Denis, en 1678.
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Ybntadour (le comte de), tué à la bataille de Veraeuil, en
YsifTO, chevalier de Pennes, est blessé dans un combat livré entre deux galères de la religion et deuxchebecs saletins y 60 1752.
Yea (le s' de), lieutenant au régiment d'Aquitaine, blessé le 24 août 1762 à Taffaire de Willemstadt.
Yerbois (du), enseigne de vaisseau du port de Rochefort, mort sur V Apollon commandé par M. de Montbauit, le 2 novembre 1702.
Ybrdelen (le s' de) est blessé le 27 juillet 1674 dans une affaire avec les Espagnols, en Roussillon.
Yerdelin (le S' de), sous lieutenant au régiment royal vaisseaux, tué au combat de SeneiTen 1674.
Yerdblbt (le s'), lieutenant au régiment de Montpesat est blessé devant Turin, le 8 septembre 1640.
Ykrdbllon (Cléophas de), maréchal des logis de la compagnie des gendarmes du comte de Garces, puis capitaine de vaisseaux, fut blessé au service du roy en Catalogne, en
Yerdier (le s'), capitaine au régiment des gardes, est tué au siège de Tortone, en 1642.
Yeaoier (le s' du), lieutenant au régiment de Nice, blessé au aiège du Fort Saint-Philippe, en 1 756.
- Ybrdois (le s' de), lieutenant et ayde-major des gardes Françaises, tué à la bataille de Seneff en 1674.
VERncisÀNT on de Yerduzan (le Segncur), tué à la bataille des Harangs en 1429 (Y. de Yerduzan.)
YERDUiSANTyCapitaiDe au régiment de Cambrésis blessé à la bataille de Staffarde, ie 18 août 1690.
Verdun (le s^ de), le jeunej tué d'une mousquetade à la tète eu 1617 en Piémont, après avoir enlevé une cornette i Tennemi {Mercure de 1617).
Verdun (le s' de), mousquetaire de la garde du roy, blessé à mort au siège de Mastrick en 1673.
Verdun (le s' de), lieutenant au régiment d'Aovei^, blessé à la bataille de Clostercamps en 1760.
Verduzan (François de), dit le capitaine Verduzany seigneur de Golombelle en Gascogne, capitaine d'une des vieilles bandes françaises, fut tué au siège de Lusignan, eD 1574 (V. de Verduisant).
Vergano (Scipion), Tun des principaux officiers de i'a^ mée, fut tué d'un coup d'arquebuze au siège de la Rochelle en 1573 (de Thou.).
Vergeon (le s' de), est blessé au siège de Candy en 1669.
Vergeuse (le s'), lieutenant au régiment de Vermandois, est blessé au siège de Luxembourg en 1684.
Vergier (Louis du), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Piémont reçut plusieurs blessures entre autres à la bataille de Rosback en 1757.
Vergier (le s"" du) chevalier de Saint-Louis, ancien officier de vaisseaux' du roy, invalide, fut blessé et estropié d'un bras, étant garde du pavillon dans le combat de M. de TÉtenduere contre les Anglais, le 7 octobre 1747.
Vkrgne (Hugues de la), chevalier de Tordre du roy, chambollaii et capitaine des gardes du duc d^Anjou, fut
dangeureu sèment blessé en 1586 au siège de la Peyre, et ne futgoéri de sa blessure que longtemps après et môme imparfaitement, car sa cuisse resta très faible, et môme se raccourcit; depuis il fut encore si grièvement blessé en trois endroits à la bataille d'Ivry en i590 qu'il en mourut peu de jours après (deThou).
Vebgne (de la), d'Aûbigné rapporte qu'un vieillard de ce nom combattit à la bataille de Jarnac au milieu de vingt cinq de ses neveux, et fut tué avec quii&ze d'entre eux tous en un monceau^ les dix autres blessés ou faits prisonniers.
Vérone (Guillaume de la), seigneur d*Àntonègue et de Monlbazin, mort d'une blessure qu'il reçut au bras près du pont de Lunel en 1575.
Vergne (François de la), .narquis de Tressau, capitaine de Ct'ivallerie au régiment de Gondé , puis enseigne de gendarmerie et guidon des gendarmes de la garde, fut blessé en 1690 à la bataille delà Boync, en Irlande étant aydo de camp du duc de Lauzun : il mourut le 15 mars 1570, âgé de quatre vingt-quatre ans.
Vbrgnes (le s' de), cornette au régiment du roi, reçoit deux blessures à la bataille de Rocroy en 1643.
Vergnb (de la), enseigne de vaisseau du port de Toulon, péri sur l'Eclatant commandé par M. de Roquemador, le 18 avril 1713.
Vergnbttb (François de), capitaine au régiment de Persan, tué d'un coup de canon à là bataille de Léns sous Louis XIV.
Vergnhe (Vincent Raimond de la), chevalier de Saint- Louis, capitaine au régiment de Boisgelin* blessé à la bataille de Johansberg en 1762.
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Yergy (Jean de), mourut à la journée de Bussy.
Vergt (Claude et Martin de), ses frères morts aussy à U guerre.
Yebgt (Jacques de), seigneur de la Fauche, tué à la bataille de Nicopolis en 1396.
Vergt (Guillaume de), son frère» seigneur de Port4a^ Saône, de Montenot et d'Arc, tué à la môme bataille.
Yerien (de), lieutenant et garde major du régiment de Soissons, blessé à la bataille de Fleurus, le l*' juillet 1690.
Verigny (le s' de), capitaine au régiment de Poly caTallerie, blessé à la bataille de Minden en 1759.
Verlhac (Jean-Baptiste de), chevalier de SainULoois, major du régiment de Flandres, puis commandant à Sarrebourg et lieutenant de roy du Fort du Rhin, reçut plusieurs blessures considérables au service, sous Louis XV.
Vermandois (Raoul comte de), de Valois, d'Amiens, et de Grcspy dit le vaillant sénéchal de France et régent da royaume pendant le voyage du roy outre mer en 1147, perdit un œil en faisant le siège de Livry, et mourut en 1192.
Vermandois et de Chaumont enVexin (Hugues comte de), dit le grand (3® lils d'Henry 1" roy de France) fut blessé de plusieurs coups en combattant contre les infidèles, et mou* rut de ses blessures à Tarse en Cilicie, le 18 octobre 1102.
Vermenel (le s' de), ofGcier au régiment d'Aiguebonne, est blessé à la bataille du Thésin en 1636.
Vermont (le s' de), ayde maréchal général des Logis de l'armée, tué au siège de Savanuah en 1779.
Vernancourt (le s» de), colonel du régiment de son nom
est blessé à l'attaque d'une demi-lune des fortifications d'Yvoy, dans le Luxembourg en 1637.
Yebnassal (le s' de), brigadier des armées du roi et enseigne d'une des compagnies des gardes du corps est tué le 21 juillet 1745 devant Oudenarde, un moment avant que les assiégés arborent le drapeau blanc.
Verne (Claude-Barthélémy du), chevalier de Saint-Louis, lieutenant-colonel du régiment de Beaujolois et maréchal de camp, blessé à Tafiaire de l'Assiette en 1747, à Rhinvil- 1ers en 1749, à la bataille de Creweldt et à Meer en 1758 ; le fut encore au siège de Munster en 1759 et ce fut lui qui apporta au roy la nouvelle de la levée du siège, il fut décapité à Paris au temps de la terreur le 17 mars 1794.
YBaNE (Paul du), de Harancy, chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Navarre avec rang de lieutenant-colonel, blessé au combat de Lahay et au siège de Prague en 1742; le fut encore au siège de Mastrick en 1748, il obtint sa retraite en 1 786.
ViBNÉB (Jean-Baptiste de la), seigneur de Montflory, mourut dans les guerres de Lorraine (Hist. de Bresse par Guicbenon, Lyon 1650.
Yernet (le s' du) lieutenant de la compagnie du seigneur de Ghazeran fut tué dans une attaque en 1590 (de Thou.)
Yernet (le s' de), enseigne du régiment de Nerestan est tué à la prise de Camaras en 1645.
' Yernbt (le s' du), lieutenant au régiment de Yaubecourt, blessé au siège de Pbilipsbourg en 1688.
4S6 L'mAT DU saug.
VsiNBUL (le seigneur de), taé à la bataille d'Ajdncoart en 1415.
Vbriieuil (le s' de), capitaiiie an régunfnt de la ranôy est blesssé au siège de Cooriray en 4646 et à celui de Condé
VERHEunrYaxBSERiH (le s' de), est blessé au siège deMardik en 1646.
Yehhbuil (le chevalier de), est tué au siège de Candie ea
Vebheitil (de), lieutenant du régiment deBeauvals, blessé au siège de Mayence dans les premiers jours de septembie
Yerneuil (le s^ de), lieutenant des grenadiers du riment de BeauYoisis est tué devant Namur en 1692.
VERNBua (le s' de), lieutenant des gardes de Honsieur, est blessé à la bataille de Steinkerque en 1692.
VERNEua (Jean-Baptiste), chevalier de Saint-Louis, commandant au Fort Saint-Vincent, fut> blessé en plusieurs affaires entre autres à la bataille de Guastalla en 1734.
Verneuil (le s'), capitaine au régiment de Piémont est blessé et fait prisonnier à la bataille de Rosbach en 1757.
Yeriiet (le s*^ du), capitdne au régiment de Saint-Cbamond, blessé à la bataille de Rosbach en 1757.
Yernigourt (Jean de), chevalier, tué à la bataille de Poitiers en 1356.
Yernoil (Jean de), chevalier, tué aussy à la même bataille de Poitiers.
VEBHOif (V. deIaLande-de*Vernon).
Vernon (les' de), capitaine au régiment de Bussac, blessé à la bataille de Rosbach en 1757.
Vernon (Jean-Baptiste de), seigneur deBonneuil^ de Metnardy de Marconnay et de Poniion^ tué au siège de Coni.
Vernosse (le s' de la), lieutenant au régiment de la Tour du Puy blessé au combat de Corback en 1760.
Vernouillet (le marquis de), lieutenant-colonel du régiment de la Rochefoucault cavalerie, est tué à la bataille de Todenbausen en 1759.
Vernusaue (le s^ de), chef de brigade des gardes et enseigne d'une des compagnie des gardes du corps, tué à la tranchée d'Oudenarde, dans la nuit du 18 au 19 juillet 1745.
« Il alla au soir à la tranchée par curiosité : un des derniers coups de feu qui fut tiré lui perça le cœur, dans un endroit où pourtant il n'était pas exposé : on le regretta infiniment, car c'était un garçon vertueux et d'une rare valeur. Il était d'Auvergne et avait épousé il y a deux ans mademoiselle de Montmorin. »
Ybron (le s'), officier au régiment de Piémont, blessé près de Fridberg en 1 759.
Veron-de-montginot (Claude^colas), gendarme des or^ donnances du roy, reçut au siège de Besançon une balle morte qui lui endommagea tellement la mâchoire droite qu'il se vit forcé de quitter le service, il mourut le 5 janvier
Veroi^-db-montginot (Claude-Nicolas), son fils, lieutenant au régiment de Tourville infanterie, dq^ois GboiseulMeoze,
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fat blessé à la bataille de Denain en 4712 et au fort de l'Escarpe.
Veronne (de), enseigne de vaisseau du port de Rochefort Tué à la Hougue, sur le Soleil royàlj le 29 may 1692.
Vérot (Joseph de), seigneur du Torou, chevalier de Saint- Louis, lieutenant-colonel du régiment de Bourgogne, brigadier des armées du roy et lieutenant du roy à Besançon, reçut plusieurs blessures dans les guerres de Louis XIV et mourut à Garpentras, le 16 janvier 1744.
Yerouluère (le s' de), capitaine au régiment d'Aquitaine et chevalier de Saint-Louis, eut la cuisse emportée à la bataille de Minden en 1759.
Verpel (le s' de), ingénieur est blessé devant Namar en
Yerpère (le s' de), gentilhomme du duc d'Orléans est taé au siège de Gravelines en 1644.
Verrajou (le s'), mousquetaire de la garde du roy, fol grièvement blessé au siège de Mastrick en 1673.
Yerrier-de-Boisguibert (le), enseigne de vaisseau aux colonies, mort aux Isles capitaine d'infanterie le 1692.
Verrier (le), enseigne de vaisseau, mort au Canada lieutenant de roy le 6 novembre 1732.
Verrier (le chevalier de), lieutenant d'artillerie, blessé i mort au siège du fort Saint-Philippes en 1756.
Verrière (le s^* de), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Bourbonnois, puis de grenadiers dans celoy de Forez, blessé au combat de Warbourg en 1 760.
Verribr (le chevalier), lieutenant dans le régiment Royalartillerie, est blessé à mort au siège de Mahon en 1756.
VsRRUTON (le s'), est blessé à mort au siège de Maestricht en 1673.
Vebsag (le s'), capitaine au régiment d'Enghien est blessé à la tête à la bataille de Todenhausen en 1759.
Yerseilles (Robinet de), fut tué à la bataille que le Dauphin aux intérêts duquel il était attaché, livra au duc de Bourgogne en 1421.
Versen (le s' de), lieutenant au régiment d'Alsace, blessé le 14 août 1762 à l'affaire de WillemsUdt.
Vert (le s' le), lieutenant au régiment de Champagne, blessé à la bataille de Parme en 1734.
Yertani (Louis de), chevalier, tué à la bataille d'Azincoort en 1415.
Yertemel (le s' de), capitaine au régiment de Champagne blessé d'une balle au genou à la bataille de Minden en
Vbrteuil (le s' de), se distingue dans plusieurs attaques da cAté de Munden et il est blessé le 11 septembre 1762 près de Lauback.
Verthamont, enseigne de vaisseau du port de Brest, mort au fort Saint-Pierre sur l'Amazone, M. de la Jaiile capitaine le 7 octobre 1727.
Yerthamond (le s' de) capitaine au régiment d'Escars, taé à la bataille de Rosback en 1757.
Vbethamohd (le s' de), chevalier de Saint-Louis, capitain
490 l'impôt du sahg*
de grenadiers au régiment de Navarre, tué an siège de Cassel en 4761.
Vertieb (le 8% lieutenant au régiment de Navarre est toé le 18 juin 1645 en commandant les enfants perdus an passage de Capel.
Vertilla (M. de), gouverneur de Mons et commandaat Tarriëre-garde composée de 8 escadrons et de 600 honunes d'infanterie, blessé à la hanche d'un coup de feu il ne voulut cependant point se retirer, et à la fin du combat reçut ud autre coup de feu à la tempe, dont il perdit la vie, le 4 juHlet 1693, à PhilippevUle.
Yertois (le seigneur de), tué à la bataille de Vemeuîl 6D
VERTR0N0(le S' de), commissaire d'artillerie, est lue le 9 juin 1639 au siège de Hesdin.
Vertus (le s' des), lieutenant au régiment de Picardie, taé à la bataille de Guastalla en 1734.
Yerune (de la), lieutenant de vaisseau du port de Fort- Louis, périt commandant le Fendant avec M. de Roqucmador, le 18 avril 1713.
Vert (le s'), officier du bataillon au service de la compagnie des Indes, est blessé d'un coup de feu à la tète au combat du 15 décembre 1750 contre Mazerzingue.
Vesançat (le s' de)^ chevalier de Saint-Louis, lieutenant colonel du régiment, depuis Guyenne, blessé aux sièges d'Aire et de Fribourg en 1710 et 1713.
Vese (Guy de), tué à la bataille de PaVie en 1525.
Vesemçay (le s' de) enseigne des vaisseaux est blessé dans
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un combat naval avec les Hollandais, à Tabaco, en 1677.
Vbsg (Robtaing de), chevalier, seigneur de BecAne, capitaine de 500 hommes de pied, mort des blessures qu'il reçut à la même bataille.
Vesc (Pierre de), chevalier de Malte et capitaine d'une compagnie de gens de pied, mourut en 1568 des blessures qu'il reçut au siège de Montelimart dont il défendit vigoureusement la brèche.
Vesc (Sebastien de), seigneur de Gomps, tué avec trois de ses enfants à la bataille de Moncontour en 1569.
Vesc (Laurent de), seigneur du Theil, tué à la reprise de Montelimart par les calvinistes en 1587.
Vesc (Louis de), niestre de camp de cavallerie, tué à la iâte de son régiment en Savoye ; (il eut aussy deux frères tués au service).
Vesc (le marquis de), Pierre-Joseph-Gabriel-Claude seigneur de Becône, chevalier de Saint-Louis, major du régiment de Beisunce dragons avec rang de lieutenant-colonel, quitta le service en 1765 à cause de ses blessures et obtint
une pension de retraite de 1200 livres.
Vesigny (le s' de), capitaine ayde-major au régiment d'Enghien, blessé d'un coup de feu à la cuisse à la bataille d'Hastembeck en 1757, y eut aussi son cheval tué sous luy.
Vesme (le s' de), major du régiment du roi, est tué au siège de Prague en 1 742.
Vesptel (le s'), capitaine au régiment de Planta Suisse, eut le bras emporté d'un boulet de canon à la bataille de Minden en 1759.
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Yetmki (le s% sous-lieutenant an régiment Dauphin est blessé au siège de Maestricht, en 1673.
Vetet (Jean-Antoine de), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment suisse de Sonnembei^, blessé à la bataille de Rosbach en 1757.
Vetet (Antoine de), chevalier de Saint-Louis, lieutenuit au régiment de Yigien Suisse, eut la main droite percée d'une balle à l'affaire de Bielfeld en 1759.
Teturs (le s' de), enseigne de la colonelle du régimenl de Bourbonnois, blessé i la prise d'Oudenarde en 1667.
Yetrccs (l6 s' de), capitaine au régiment de Champagne, blessé devant Saveme en 1676.
Vethes (le marquis de), sous-lieutenant des gendarmes de Bourgogne tué à Tattaque de Bemsfeld en Allemagne, le 22 août 1762.
VEZA5ES (le s'), lieutenant, est tué au siège de la ville de Roses, en 1645.
Vezelles (le s' de); lieutenant, est blessé le 28 mars 1637 à l'attaque des forts de l'isle Sainte-Marguerite.
Vezerie (le s' de la), sergent-major et capitaine au régiment d'Enghien, tué en 1638 au service {Mercure de 1638).
Yezin (le s' de), mousquetaire du roy de la seconde compagnie, mort des blessures qu'il reçut à la bataille d'Eltiagen en 1743.
Yezins (Jean de), seigneur et baron de Seneuil,deCast6imus et de Comprignac, chevalier de l'ordre du roy. Gentilhomme ordinaire de sa chambre, capitaine de 50 hommes
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d'armes de ses ordonnances, sénéchal et gouyerneur de Quercy, reçut sur la brèche au siège de Cabors en 1580 un coup d*arquebuse à travers le corps dont il mourut sur-lechamp ; c'était une opinion constante et parmi le soldat et parmi les chefs des assiégeants que sans la mort de cet offlcier qui commandait alors à Cabors, la ville n'eût pas été prise.
Vezins (de), Talné lieutenant de vaisseau du port de Brest, mort à Cartagène sur le Saint-Michel le 28 avril 1697.
Vbzirs (le chevalier de), capitaine de vaisseau du port de Dunkerque tué commandant le Salisburyy le 13 may
Vezirs (le s' de), capitaine au régiment de Condé est blessé au pied à la bataille de Todenhausen en 1759.
Vbzinet (le s') ,maréchal des logis est blessé à la bataille gagnée sur les Espagnols le 17 juillet 1610 devant Turin.
ViALARS (le s'), officier au régiment de Normandie, tué au siège de Turin en 1 706.
ViALBT (de), capitaine du régimentdes bombardiers, blessé au siège de Mayence le septembre 1689.
YiALLBT (Pierre Anthoine de), seigneur de la Tourne lie lieutenant au régiment de Poitiers, tué au siège de Luxembourg.
Vous (Jacques de), ingénieur et capitaine au régiment de Guiscard, tué en 1702 sur la brèche du fort Saint-Michel de Venlo en Gueldres. Il avait été blessé précédemment le 30 mai 1697 en montant à la tranchée devant Ath.
YuLiB (Michel de), son frère, chevalier de Saint-Louis,
ID
directeur du génie et brigadier des armées du roy, fat blessé d'abord d'un coup de feu dans une affaire contre les rebelles des Gévennes; un autre luy fit une forte contusion aa bas-yentre au siège de Turin en 1706; en 1709, il eut une main brûlée à l'expédition du pont d'Alfaras qu'il fut chargé de faire sauter; en 1710 il fut blessé au siège d'Aire dans une sortie, d'un coup de feu à la hanche, et il reçut encore un coup de feu à travers le corps au siège de Doûay eo
YiAus (Dominique de), son autre frère, d'abord mousquetaire de la garde du roy, puis capitaine an régiment de la Roche du Maine infanterie, tué au service en 1706.
YiALis (Jean-Baptiste de), chevalier de Saint-Louis et capitaine de vaisseau, blessé le 17 octobre 1747 dans le combat du marquis de l'Ëtenduere contre les Anglois, d'un éclat de bois qui lui fracassa la main droite, luy cassa le bras gauche et luy fit une forte contusion au coude du même bras.
YiALis DE FONTBELLE (N... de), chcvalicr de Saint-Louis, capitaine de vaisseau, reçut deux blessures au bras droit et à la cuisse, dans le combat que la frégate la Montréal qu'il commandait soutint aux environs d'Alger le 30 juillet 1780 contre deux frégates angloises et deux brigactins, et mourut peu de temps après de la suite de ses blessures.
ViANCOUR (le s' de), cornette au régiment de Feuquières, est blessé à la bataille de Rhétel, décembre 1650.
ViANTE (le s' de), est. blessé à la bataille d'Avein,jaio
YiARD (le S'), lieutenant de grenadiers au régiment de Picardie, fut blessé en 1743, à l'afiaire de Dingelfingen.
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ViABRon (Antoine), co-seigneur dQ Vellecon et de Saint- Savouniin, mestre de camp d'un régiment de 14 compagnies et commandant l'infanterie française au combat de Uarcianoy y fut blessé tu mois d'août 1554 après avoir soutenu pendant deux heures les efforts de l'armée ennemie.
Yurt-b'Ortal (Charles-Nicolas), seigneur de Boischom- Vwt, chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Périgord et lieutenant des maréchaux de France à Etampes, fut blessé d'un coup de pierrier à la cuisse droite à l'attaque des retranchements de Pianessie en Italie en 1744,et de plus encore à la bataille de Plaisance en 1746 de deux contusions et de plusieurs coups (Je sabre, dont un lui ouvrit la prem ière table du crâne.
ViART (Henry-Auguste, dit le chevalier), seigneur de Noire- Épine, chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Lorraine et lieutenant des maréchaux de France à Grenoble, fut blessé au siège de Madras.
du port de
ViART ch*' DE ViLLETTE, enseigne de vaisseau Rochefort, péri sur le Fidèle le 18 janvier 111S.
ViBEN (le s' de), mousquetaire du roy de la 2* compagnie, tué au siège d'ipres en 1678.
ViBRAC (le s' de), chevalier de Saint-Louis et lieutenant colonel du régiment de Picardie, reçut un coup de feu dans la cuisse ou dan« les roins, à^m coups de sabre sur la tète et plusieurs sur les bras et sur les mains, sans avoir jamais voulu consentir à abandonner son drapeau à la bataille de RamiUies en 1 706, il fui encore blessé à celle de Guastalla en 1734.
ViBRAC (le 8' de), capitaina au même régiment, Uesêé en 1743 à l'affaire de Dingelfingen.
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YiG (le capitaine de), tué aa siège de Saint-Qoentiii en
YiG (Dominique de), dit le capitaine Sarred vice-amini de France, capitaine aux gardes Françaises» mestre de camp d'un régiment d'infanterie, gouverneur de la Bastille, de Saint-Denis, d'Amiens et de Calais, et gentilhomme ordinaire de la chambre du roy, fut blessé au mois d'avril i5W au siège de Saint^Bazeille sur la Garonne, et dans la même année, étant venu servir dans Tannée du duc d'Épemon, fl reçut au siège deSeine-la-6rande-Tour un coup de fauconneau qui luy emporta presque tout le gros de la jambe droite ce qui l'obligea à s'en faire faire l'amputation. Henry IT qui l'aJOTectionnait particulièrement voulut qu'il portât dans ses armoiries une fleur de lis d'or ; peu de temps après la déplorable mort de ce monarque, il fut saisi d'une telh horreur en repassant à l'endroit où il avait vu peu auparavant apporter son corps qu'il en mourut de douleur aa bout de deux jours, au mois d'août 1616.
Vie (Gédéon ou Dominique de), lieutenant de la colo* nelle du régiment d'infanterie du cardinal Mazarin, fut tué à la bataille de Nortlingue en 1645.
Yic (François de), son frère, commandant le régiment de la reine cavallerie, fut tué au siège de Piombino en 1646.
Vie (le s' de la), enseigne aux Gardes Françoiscs, tué à la bataille de Consarbuck en 1675.
Vic-DE-HON (de la), enseigne de vaisseau du port de Bochefort. Pery sur le Fidèle le 18 janvier 1712.
ViCARis (le s' de), chevalier de Malte, est blessé au siège de la Canée, octobre 1692.
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ViCHT-DE-CHAMBON (Bertrand de), chevalier de Malte, et lieutenant au régiment Dauphin infanterie, tué au siège de Mayence en 1689.
YicHT (Gaspard de), marquis de Chamron, capitaine lieutenant des gendarmes de Berry, reçut à la bataille de la Marsaille en 1695 un coup de sabre à la main dont il resta estropié, et eut un cheval tué sous luy d'un coup de canon.
YiCHT (N de), capitaine au régiment de Piémont, fut
blessé aux batailles de Rosbach et de Berghen en 1 757 et
Vicomte (Colinetle), tué à la bataille de Verneuilen 1424.
Vicomte (N le), comte de Blangis, chevalier de Saint- Louis^ colonel du régiment d'Angoumois en 1759 puis de celuy de la couronne en 1762, et lieutenant général des armées du roy eu 1784, avait été blessé au siège de Maestiich étant alors lieutenant aux Gardes Françaises. Il mourut en 1790 ou 1791.
Vidal (le s'), capitaine au régiment de Champagne tué au siège d'Aire en 1641.
Vidal (le chevalier de), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Picardie, blessé à la bataille de Raucouzen 1746, est tué à celle de Minden en 1759.
VmABD (de), (deux frères portant ce nom furent tués à la bataille de Poitiers en 1356).
ViDAULT (le s'), lieutenantrcolonel du régiment d'Angoumois, est blessé à Morbaigno, juin 1636.
ViDAULT capitaine de brûlot du port de Rochefort tué sur le le 7 juin 167a
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ViDossAN (Y. de Bidossaû).
Vie (le s' de la), chevalier de Saint-Lonif, capitaine de grenadiers au régimenl de Navarre, eut une jambe fracassée d'an coup de feu iia bataille d'Hastémbeôk m l73i,étmoorut de cette blessura
ViEDiiER (le 8')y lieutenant en second au rémanent de Sainte Germain, fut blessé à la poitrine à la bataille de Mindoi eo
YiEFviLLE (Jean de la), dit ParrtM chevalier, seigneur de Thiennes et de Galonné, conseiller chambellan du roy.tuéi la bataille d'Azincourt en 1415.
ViEiLLEBois (de), enseigne de vaisseau du port de Brest mort sur le le 1690.
ViEiLBOURG (V. Racret de Vieilbourg).
YiELLB-FoRTE (les' de la), lieutenant au régiment de Picardie, blessé à la bataille de Guastalla en 1734.
Vienne (Pochart de), seigneur de Vienne, chevalier, tué à la bataille de Verneuil en 1424.
Vienne (Guillaume de), dit le Sage, seigneur de Saint- Georges, chevalier de Tordre de la Toison d'or, conseiUar chambellan du roy et du duc de Bourgogne, grand-chambellan et gouverneur du dauphin, depuis roy Charles Vil, blessé en 1406 dans une rencontre près le château d'Ardfes, mourut en 1434.
VieifNE (Jacques de), seigneur de Longwy, fut tué aassyà la môme bataille.
Vienne (Jean de), seigneur de RoUans, amiral de France, chevalier de Tordre de TAnnonciade, maréchal de Boorgo-
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gne, conseiller chambellan du roy et capitaine de HonfleuFy tué en 1396 à la bataille deNicopolis où il soutint, luy, dixième, et pendant longtemps ^refTort d*un grand nombre d'escadronsturcs^et n'ayant cessé de combattre que quand ses forces luy eurent manqué, par la perte de son sang qui coulait de plusieurs blessures qu'il avait reçues.
Vienne (Gédéon de), baron de Glervaut, jeune homme qui promettait beaucoup, dit M. de Thou, fut tué à la prise du faubourg de Paris en 1589.
Vienne (Alexandre de), son frère, fut tué au Capet.
Vienne (François de), seigneur de Mosay, lieutenant de la compagnie du seigneur de Lautour, fut tué dans la première entreprise faite par son père Antoine de Vienne seigneur de Resges et de Mosay , pour réduire la ville de Troyes sous l'obéissance du roy, le 17 septembre 1590.
Vienne (N de), marquis de Prèle, colonel du régiment
de Cambrésis, tué à la surprise de Crémone de 1702.
Vienne (le s' de), lieutenant au régiment de Toaraine, blessé à la bataille de Minden en 1759.
Vienne Busserolles (de), commissaire général d'trtille- . rie, du port de Rochefort, mort à Saint-Domingue, le 4 février 1732.
ViENZAT (le s' de), écuyer de M. de la Mothe, est blessé le 28 mars 1642, à la défaite d'un corps de Castillans qui allait an secours de Colliours.
Vieriot-de-Vâublanc (Charles), chevalier de Saint-Louis, major du régiment de Navarre puis lieutenant-colonel de celuy de la Sarre et maréchal de camp, fut blessé à la bataiUe d^Ettingen en 1743.
440 l'impAt du sang.
ViERzoN (Hervé de)» seigneur de Yierzon» fut tué au siège de Thunes (Tunis) en 1270 (hist. de Berry par la Thanmassiere, Bourges 1689).
YiESPORT (le seigneur de), tué à la bataille d*Âzincoarten 1415 (Monstrelet n'aurait-il pas confondu ce nom avec celuy de Vieux pont?)
ViET DE LA Reyâgerib, chef de brigade» enseigne de vaiv seau du port de Rochefort» mort sur la Valeur ^ commandé par M. deRicouart»le 2 may 1717.
ViETASSK (Jean de), chevalier tué à la bataille de Vemeoil en 1424.
ViETTE (le S' de la) tué au siège d'Amiens sous Henry IT.
ViEuviLLE (le chevalier de), cornette au régiment Mestre de camp général,cavalerie» est blessé à la bataille de Todenhausen, août 1759.
VîEuviLLE (le chevalier de la), ayde d'artillerie, du port de Toulon, tué devant Barcelonne, le juillet 1697.
ViEUviLLE (le s*" de la), lieutenant au régiment Royal vaisseaux, blessé au combat de Seneffen 1674.
ViEUViLLE (le s' de la), sous-lieutenanl aux Gardes Prançoises, blessé à la bataille d'Ettingen en 1743.
ViEuviLLE (Charles duc de la), pair de France, chevalier des ordres du roy, lieutenant général de ses armées et aa gouvernement de Champagne, conseiller d'État d'épée, mestre de camp du régiment de Picardie, gouverneur de Poitou, du Loudunois, du Chfttelleraudois, de la ville de Fontenay-le-Gomte, chevalier d'honneur de la reine et
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goaverneur du duc de Chartres, fut blessé à la bataille de Lens en 1648 et mourut à Paris le 2 janvier 1689.
YiBUYiLLE (Henry ou André de la), son flrèrei cheyalier de Malte, abbé de Savigny, prieur commandataire du Grand Beauliea près de Chartres, colonel d'un régiment de cavallerie, conseiller d'État d'épée et maréchal de camp, mort à Melun le 12 juin 1652 des blessures qu'il reçut au siège d'Etampes.
VncirviUE (Charles-Louis-Auguste de la), marquis de Saint- Cbamond, colonel du régiment de Saint-Chamond depuis Dauphiné, fut blessé à la bataille de Rosbachen 1757.
Vaux (Jean-Baptiste de), seigneur delà Rivière, mort en 1697 des blessures qu'il avait reçues l'année d'avant,au siège de Valence.
ViEuxBOUBG (le s' de), capitaine commandant les enfans perdus des compagnies des Gardes Françoises, tué en 1640 à l'attaque des retranchements devant Casai.
ViEUXBOURG (le s' de), capitaine au régiment des gardes, est blessé devant Arras, août 1654, et au siège de Valenciennes, juillet 1656.
ViEUXBOURG-DE-RAziLT(le chcvalier de), chevalier de Saint Louis, capitaine de vaisseau, fut grièvement blessé sur le Languedoc dans le combat du comte de Grasse contre l'amiral Rodney au mois d'avril 1782.
ViBUXBOUBG (le marquis de), colonel du régiment de Beauvoisis, est tué le 18 juillet 1695, au siège de Namur.
Vieux-maison (le s' de), est tué d'un coup de canon au siège de la Mothe, mai 1645.
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ViEUXHANom (de), enseigne de yaisseaa da port de Brest, mortàBalazor coste de Bingale,campagne de Siam, le 15 noyembre ou décembre 1689.
YiBuxPONT (Tyes de), cheyalier, baron de Neobourg, sire de Couroille, de Villepreux et de Ghailloaé, consttUer chambellan du roy et du duc d'Orléans^ fut tué à la bataille d'Azincourt en 1415.
ViEuxPONT (Louis de), seigneur et baron de Neoboorg, cheyalier de l'ordre du roy, gentilhomme ordinaire et capitaine de 50 hommes d'armes de ses ordonnances, mourut le 23 déeembrc 1569, on lit à son occasion dans les Mémoins de TÉtoile qu'à la fin de l'année 1569 de Vieuxpont^ gentUhomme âgé de vit^gt-cinq atM fut tué d^une arquehaaie à U cuisse à Vassaut de Sancerre. M. de Thon qui le nomme de Vieuxpont'd'Aigneville et fils du baron de Neubourg dit que c' était un jeune homme hardi et intrépide et qu'il fiU tué en assiégeant Sancerre avec toute la vigueur possible.
YiEUXPONT (N de), seigneur d'Aigueville, gouverneor
du Pont-Audemer, tué au siège de Dourlens en 1595.
ViEuxpoNT (le chevalier de), officier au régiment de Chamblai est blessé au bras, à l'attaque du château de Fontaine, juin 1636, puis encore à la bataille du Thésin, même année.
ViEUXPONT (N de), capitaine aux Gardes Françoises,
tué au secours de Casai en 1639.
ViEUXPONT (le s' de), commandant le régiment du duc d'Orléans est blessé le 23 mai 1648 à la tranchée dennt Ypres, et meurt deux jours après des suites de sa blessure.
ViEUXPONT (de), colonel du régiment de Bourbon, tué i b bataille de Stafi'arde le 18 août 1690.
l'impôt du sang. i43
ViBUXPOifT (le marquis de), le cadet, aussy colonel du même régiment, fut tué pareillement au service en 169Ô.
Vi£U^PONT(le chevalier de), capitaine de vaisseau du port de Rochefort, mort au service, aux Isles, commandant F Adroit, le 1692.
YiGAN (le baron de), neveu du maréchal de Montmorency, fut tué ft l'assaut de Saint-Paul Laminte sods le maréchal de ThemlM en 16%.
YiGiBR (Louis-Biaise), lieutenant aux gardes Suisses, blessé aa combat d'Ekeren en 1703, fut tué à celny d'Oudenarde
ViGiEE (FranQois^Joseph^uillaume de), Strembrugg) de Soleure, chevalier de Saint^Louis, lieutenant général des années du roy et commandant en Provence, fut dangereusement blessé en 1743 à Tattaque de Montauban, il mourut à Soleure le 22 février 1756.
ViGNACOURT (le chevalier de)» chevalier de Malte, capitaine de grenadiers au régiment de Rohan, tué à la bataille d'Et- Itngen en 1743. Ancienne maison qui a donné deux grafids maîtres à Tordre de Malte.
ViGNACOURT (N de), chevalier de Saint-Louis, capitaine
de grenadiers au régiment, la marine, eut l'épaule fracassée à la bataille d'Haslembeck en 1757.
ViGKAcouRT (Charles- Antoine-Prancois-Marie dit auSsy le marquis de), chevalier de Saint-Louis, capitaine lieutenant des gendarmes Dauphin^ tué à la bataille de Minden en
ViGNACOURT (Antoine-Henry dit le marquis de), son frère,
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capitaine aa régiment de Noailles et ayde maréchal des logis de la cavallerie, mort à Lille le 11 juin 1745 d'un coap de bayonnette qui luy fendit Tos de la jambe à la bataille de Fontenoy.
YiGNALBS (le s' de)» sous-lieutenant au régiment de N(x^ mandie, blessé au siège de Philipsbourg en 1675.
ViGMAN (le s' de), premier capitaine du régiment de Geivres est tué au siège de Lérida, juin 1646.
ViGMAN^ premier capitaine du régiment Dauphin blessé an siège de Mayence dans les premiers jours de sq>tembce
ViGNAu (Jean de), chevalier de Saint-Louis, capitaine ta régiment de Rohan puis lieutenant-colonel de celuy des volontaires de Hainaut, fut blessé à la bataille dlËttingen eD 1743 et encore dans» un détachement en la môme année.
YiGNAUX (le s*" de), maréchal de bataille en titre d'office, est tué au siège de Dunkerque le 6 octobre 1646.
YiGNAux (le seigneur de), gerUilhommej dit Montluc, fut blessé en 1536 à l'entreprise d'AurioIe en Provence; Montluc cite encore le même gentilhomme comme servant dans son armée et dit qu'il fut tué en 1562 au combat de Targou.
YiGNAux (le s' de), gendarme de la garde du roy, blessé i la bataille d'Ettingen en 1743.
Yigne-de-la-Bastide (Jacques de la), fut blessé au côté au siège de Rochefort sur Loire en 1592 (de Thou).
YiGNEROT (Jean), chevalier reçut plusieurs blessures à la
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bataille de Goortray en 1 302, et ayant longtemps été foulé aux pieds des chevaux il n'y survécut que quatre ans.
YiGNBROT (René de), chevalier, seigneur du Pont-Courlay, gentilhomme ordinaire de la chambre du roy Henry ÏV eut 80D cheval tué sous luy de 5 coups de lance au combat d'Arqués, il mourut en 1625. (V. du Plessis-Richelieu qui est le nom que celte maison porte depuis sa substitution).
Vignes (le capitaine), tué au siège de Saint-Quentin en
YiGNOis (le s'), greffier en l'élection de la ville de Guise, est tué pendant le siège de cette place, le 26 juin 1650 en servant avec honneur à son poste.
ViGNOLB (le chevalier de), mousquetaire de la garde du roy blessé au siège de Maestrich en 1673.
ViGNOLLES (Etienne de), si connu sous le nom de Lahire chef de partisans sous Charles VII, mort à Montauban en 1442 des suites de ses blessures et dans un ftge avancé.
ViGNOLES (Amador des), frère du fameux Lahire, tué au siège de Greil en 1434. — Le roi estant à Parthenay, lui vinrent nouvelles que le siège estoit à Greil et estoit dedans Amador frère de Lahire qui fut tué dedans la dite ville de Greil, d'une flesche à la volée toute déferrée : etestoienl dedans Antoine de Ghabanneset autres qui ne tinrent guère la dite place depuis la mort d' Amador, Mémoires de Rehi' chemont.
ViGKOLLES (le s' de), lieutenant-colonel du régiment de Dauphiné, fut dangereusement blessé au siège de Grave en
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y iGMOLLES (François de), capitaine ayde major aarégiment d'Auvergne, tué à la bataille de Fleuras en 1690.
YiGNOLLES (Maurice de)» son frère, lieutenant au régiment hollandois de Belcastel tué au siège de Limeric, en Irlande en 1690.
YiONOLLES (Gabriel de), son frère, tué au siège de Bareelonne en 1697.
ViGNOLLES (Bertrand de), dit la Bire marquis de YignoUes, chevalier des ordres du roy, capitaine de cent hommes d'armes de ses ordonnances, premier maréchal de ses camps et armées, conseiller d'État d'épée, capitaine des gardes du corps du roy de Navarre depuis Henry lY, lienenant général au gouvernement de Champagne, gouverneur d'Épernay et de Sainte-Menehould, commandant dans les provinces de Nivernois. de Berry, de Bourbonnois, de Poitou, d'Aunis, de Saintonge, d'Angoumois, de la Marche, de Limousin et d'Auvergne, blessé d'une mousquetade en 1589 devant la ville de Rouen ; le fut aussy très dangereusement au siège de Chartres en 1591, et sous le règne suivant il fut encore blessé d'un coup de mousquet à celuy de Yerue en i615, il mourut à Péronne le 5 octobre 1636.
ViGNON (le s'), capitaine est blessé au combat de Civital, janvier 1648.
YiGNOT (le sr de), lieutenant de vaisseau, blessé au combat d'Ouèssant le 27 juillet 1778.
YiGNY (le s"" de), capitaine aux gardes est blessé au combat de Steinkerque août 1692.
YiGNY (le s' de), lieutenant général est blessé au siège de Charleroy, septembre 1693.
l'impôt pu sàii«. 447
YiGinr (Jean-Baptiste de)^ chevalier de Saint-Louis, n^aréchal de camp en 1702, lieutenant-général d'artillerie et capitaine général des bombardiers de France, blessé à la ba- Uille de Steinkerque en 1692 et au siège de Cbarleroy, mourut en 1707.
YiGRT (le s' de), tué au siège de Carthagène «n Amérique en 1697.
ViGNT (le s^ de), capitaine au régiment de la Tour du Pin iaé à la bataille de Greweldt en 1758.
YiGRÉ (le S' de), tué au siège de Clerac sous Louis XIII.
VieuiBE(le cheyalier du), lieutenant de vaisseau du port de Brest, mort au Fort royal de la Martinique sur VArgonaute commandé par M. de Yilleray, le 25 avril 1718.
ViGuiBR (Louis-Onulphe de), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment Royal Normandie ci devant Poly cavallerie, fut mutilé sous son cheval tué à la bataille deMinden en 1759.
ViiADE (le s^), premier capitaine et major de brigade du régiment de Champagne, est tué à la tranchée devant Aire le 23 juillet 1641.
ViLATELLE (V. chevalicr).
YiLcouRT (de), lieutenant-colonel au régiment deSoissons blessé à la bataille de Fleurus le 1<" juillet 1690.
YiLDAiN (le s' de), gentilhomme, est tué au siège de Maestricht, août 1632.
YUiDON (le s' de), lieutenant au régiment de Piémont, est blessé à la bataille de Todenhausen, aoiU 1759.
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TaïAii (le s* de), capitaine an régimait de Gesrres est blessé an siège de BoariK>nrg(aoAt i6l5).
YQXàBS(Ie SF de),moQsqnelaire de la garde dn roy,Uessé an siège de Mons en 1691.
YniAfiB-ns-ToiSTiEiiUB (le s' de), UenicDant de nis- 5«an, tné abord dn Gmerrier dans le combat dn cbevilier lie b Cnê, le 17 août 1759.
TnxAGES-nB-TiiLETiiiii£ Qa cheTalier de), cbeYalierde Malte, capitaine de Taissean, fnt blessé le 1* septembre 1781 dans le combat que la frégate la Magicie§m$ qaH commandait en 2* soutint dans le sud dn cap Sûni-Aime contre U Ckatam de 50 canons.
TiLLAHAUT (le s' de), mousquetaire est tué au siège de Maestrîcb« juin 1673.
VaiJL5i ^le s* officier auxiliaire, blessé sur le Magnamme dans le combat du comte de Grasse contre Tamiral Rodoej an mois d'avril 1782.
VIIJLU5ES vPierre de), cheralier, seigneur de Touray et de Nesle, rov dTvelot, conseiller cbambeilan du roy, ministre d'État et gouTerneor de la Rochelle, tué à la bataille d'Aûncourteni415.
V1LLÀI5ES (Charles de), son fils tué à la mfime bataille.
VuLAMBERT (le S' de), gendarme de^la garde du roy, blessé au combat de Leuze en 1691.
VILLA5DRT (le s' de),colouei du régiment du même nom, est blessé à la bataille gagnée sur les Espagnols le 11 juillet 1610, dcTant Turin.
ViLLAKDRT (]e marquis de), colonel da régiment de Boarbon» tué au siège de Grave en 1674.
YiiLAiiDRT (le marquis de), colonel, est blessé le 17 octotobre 1688 au siège de Philisbourg. . .
ViLLARDis (Jean de), comte de Tunison, chevalier de Saint-Louis, lieutenant général des armées du roy et commandant en Roussillon blessé au passage du Ter en 1694, mourut à Perpignan en 1713.
VoLARGELLE (le s' de), capitaine au régiment royal des ▼aisseaux, tué à la bataille de Laufeldt en 1747.
ViiXiRS (le seigneur de), lieutenant du duc d'Aumale, tué i la bataille de Dreux en 1562.
ViLLARS-HouDAN (le marquis de), capitaine au régiment de Navarre, tué au siège d'Aire en 1641.
YiLLAas (le s' de), lieutenant au régiment de Conti, tué au siège de Fribourg en 1644 (Mercure de 1644.)
VaLARS (le s' de), capitaine au régiment de la marine est blessé à la prise de Gamaras, mai 1645.
ViLLARS (le s' de), sous-lieutenant aux Gardes Françaises, tué au combat de Steinkerque en 1652.
ViLLARS (le s' de), capitaine au régiment de la Ferté, est blessé à la bataille de Sintzini, juin 1674, puis au combat de Senef août suivant.
ViLLARS (le s' de), officier au régiment de Navarre, blessé mortellement à la bataille de Cassel en 1677.
ViLLARS (François-Hector duc de), pair et maréchal de France prince de Martigues, vicomte de Melun, marquis de la n. »
Melle, comte de Rochemiley, cheyalier des ordres da roy et de la Toison d'Or, grand d'Espagne, ministre d'État, goayerneur de Provence, de Marseille, d'Arles, de Toulon, de Saint-Tropez, de Friboorg, de Metz et de Verdun, ambassadeur extraordinaire et plénipotentiaire à Rastadt et chef de l'ambassade pour la paix général de Bade, fut blessé au combat de Senef en 1674 et très grièvement à la bataille deMalplaquet en 1709; il le fut encore d'une pierre à la hanche, i la prise de Fribourg en 1713, et mourut à Turin, le 17 juin
ViLLARS ( de), lieutenant des grenadiers des gardes
françoises, blessé dans les tranchées au siège de Namor, sous Vauban, en juin 1692.
ViuARS (le s' de), chevalier de Saint-Louis, colonel des milices de Bourbonnais et brigadier des armées du roy mort des suites d'une blessure qu'il reçut au siège de Tarin en 1706.
YiLLARS (le s'^de), brigadier d'ingénieur, est tué à l'attaque du poste de Marchienne, juillet 1712.
ViLLARS (le maréchal de), est blessé à la hanche le 13 octobre 1713, devant Fribourg qu'il prend le l*' novembre suivant.
ViLLARS (le s' de), chevalier de Saint-Louis, aydc major puis capitaine au môme régiment et brigadier des armées du roy en 1748, fut blessé à la bataille d'Éttiugen en 1743.
ViLLARS (le s' de), lieutenant aux grenadiers de France, eut un bras cassé à la bataille de Minden en 1759.
ViLLARS (le s' de), lieutenant au régiment d'Auvergne, fat blessé à la bataille de Clostercamps en 1760.
Ylllars (le chevalier de), aussy lienteilant au même régiment, blessé à la môme bataille.
YnxART (le S' de), enseigne au régiment de Gastel moron, est tué au siège d'Oberchenheim, juillet 1636.
ViLLATTB (de), capitaine du régiment de la Chastre, tué à la bataille de Pleurus le l*' juillet 1690.
YiLLAUMÉ, enseignede vaisseau du port de Brest, mort sur YArgonaute commandé par M. Boutteville le l*' juillet
nîo.
YiLLAUROux (le s' de), sergent est blessé au combat de Turin, juillet 1640.
^ Yille (le chevalier de), chevalier de Malte, tué au siège de Boulogne-sur-mer en 1588.
Yille (le s' de), aide de camp de marquis de Gœuvre, est blessé au siège de Tortose, juillet 1648.
YiLLE-AU-BOis (les' de), est tué d'un coup de canon à côté du marquis de Gastelnau dont il était écuyer, en allant retonnaitre avec lui les retranchements des ennemis derrière la rivière de Colme, sept. 1657.
YiLL£ AUX Clercs (de la), enseigne de vaisseau du port de Brest, mort sur l'Ort/Iamm^, campagne de Siam le
Yille (le s' de la), capitaine au régiment depuis Guyenne, tué au siège d'Aire en 1710.
YiLLEBÉON (Pierre de), seigneur de Bagneaux, chevalier, chambellan de France et ministre d'État, fut blessé dans la guerre contre les Sarrazins qui le mirent par terre dit Jôinville lui et le Higneur du Val $on frire\ d fw€$ de umpe dans
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les environs de Damiette. Cet auteur le nomme Meain Pierre Chambelbin à la page 83 de son hist. Meuire Piem Chambellany p. 106, monseigneur Perrole le chambeUanUyor . jours du nom de sa dignité, p. 120, il ajoute qu'il était U plus loial homme et le plus droicturier qu^il vi onequesenk maison du roy, et dans un autre endroit de son hist. qu'il étoit Vomme du monde^ en qui le roy croioit plus. U mourol à Tunis en 1270 et son corps ayant été transporté en France fut inhumé à Saint-Denis aux pieds du roy.
YiLLEBERNO Qe s' de), officier auxiliaire, eut un bras am* puté sur Vkmazone dans un combat contre une frégate aiH
glaise le 28 juillet 1782.
YiLEBLANCHE (le Bâtard de), fut tué en 1436 servant sons le connélable de Richemond dans une action contre le D^ moiseau de Gommercy rebelle au roy.
VaiEBLiN (le chevalier de), lieutenant de vaisseau le 1" janvier 1691, capitaine de frégate du port de D..., tué sur le Mars commandé par M. de Forbin, le 12 may 1701.
YiLLEBON (le s' de la), page et ayde de camp du prince de^ Soubise, tué à la batataille de Rosbacb en 1757.
ViLLEBDSSYÈRE (le chevalicr de), est blessé au siège de Candie, mars 1669.
ViLLECHAUVE (le s' de), lieutenant-colonel du régiment royal et brigadier d'infanterie, est blessé h la bataille de Gassel, avril 1677.
YiLLEDiÈRB (le s' de), lieutenant au régiment de Royal vaisseaux, tué au siège dé Mons en 1691.
YuxEDiEu (le s' de)| capitaine au régiment de Picardie, tué au siège de Lille en 1667.
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VnxEDiBu (le marquis de), est tué le 22 septembre 1670 dans la tranchée devant Epinal, sept. 1670.
ViLLEDiKU (le comte de), reçoit un coup de pistolet qui lui perce les deux joues à l'attaque du fort deBurckhausen, juin 1674.
ViLLEDiEU (le S' de la), tué maréchal de camp, régiment des gardes, au siège de Puicerda en 1678.
ViLLEDON (le s' de), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Piémont, blessé aux batailles de Bcrghen et de Miodenen 1759.
VaLEDON (le s' de), garde de la marine, fut dangereusement blessésur le Raisonnable d'un éclat à l'œil et d'un coup de fusil à la jambe droite daus la rencontre d'une escadre anglaise en 1758.
ViLLCDOT (le s'), commissaire d'artillerie est blessé au siège de Luxembourg, juin 1684.
YiLiEFORÊT (le s' de), lieutenant aux Gardes Françoises^ tué au siège de Lens en 1647.
ViLLEFORT (le s' de), officier des grenadiers des 'gardes est blessé au siège de Philisbourg, juin 1634.
YiLLEFRAiiCHB (le s' de), capitaine d'infanterie et gouverneur de DamviUiers, mort en 1552 d'une blessure qu'il reçut au siège de cette ville où il s'ôi&it fort distingué (de • Thou).
ViLLEFRiT (le s' de), lieutenant, commandant les enfants [verdus des compagnies du roi, à ta bataille de Cazi^l, où il est blessé, mai 1640.
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TaukfioRm (le s' de), Ueatenanl aux gardes Françoises, tué à la baUflle d'Ettingai en 1743.
YaiEHArr (le s' de), moosguetaire de la garde du roj, tué an siège de Mastricht en 1673.
YoLELCRiGCE (Jean-Jacqaes de), seignenr de Poix dit )e omte de Poix, d'abord cheralier de Blalte, capitaine de carabiniers, taé an combat de Lozara en 1702.
YouLosGUE (Cbarles-Antoine de), son frère, tué à b bataille d'Hocbtett en 1704.
YmjojûfSGJiE (le s' de), major dn régiment de HenricheaK>nt, cafalerie, est blessé à la bataille de Todenhansen août 1759.
TauLCHE (Gnillanme de), tué en 1706 à la bataille de es où il senrait comme Tolontaire.
YiLLEnAGRE (le s' de), lieutenant au régiment de Picardie, blessé aux batailles de Parme et de Guastalla en 1734.
VuLEXAn Çie s' de), capitaine au régiment du roy, tué près de Katlembourg dans un combat entre la caTalerie da corps de Luckner et les dragons du roy et de la Ferronnais, novembre 1761.
ViLLEMACf (le s'), capitaine de grenadiers au régiment de Bettens Suisse, tué à la bataillede Laufeldt en 1767.
Y1LLEMA5D0R (le s' de), lieutenant-colonel du régiment de Picardie, gouverneur du fort de Kelh et chevalier de Saint- Louis en 1693, fut blessé au siège de Woèrden en 1671 et au combat dz Seneff en 1674.
YiLLEiiARCFAU (de). Capitaine du régiment de Maine, tué au siège de Mayence le septembre 1689.
YnxiMAiBiAU^ enseigne de yaisseeau du port de Brest noyé sur k Fougueux commandé par M. le chevalier d'Amfreville le 10 décembre 1696.
ViLLEMART (le S' dc), lieutenant dans Plessys, a lebras cassé à l'attaque du fort Burckhausenjuin 1674.
VniiBMBRAT (le s^ de), est blessé au siège d'Aire, août
ViLLEMENT (le s' de), mousquetaire de la garde du roy, tué au siège de Mons en 1691.
ViLLEMEiŒUx (lo S' do), coloncl du régiment d'Orléans, reçoit un coup au travers du corps à l'assaut général donné le 11 septembre .4 71 4 à la ville de Barcelone.
ViLLEMONT (le s' de), faisant la charge de maréchal général de la cavalerie légère, a le bras cassé à la bataille de Sintzim, juin 1674.
ViLLEMONT (le s' de), ingénieur, étant allé pour reconnaître les travaux des ennemis fut malheureusement tué d'un coup de fusil qui lui perça la teste. Siège de Landau du 24 au 25 octobre.
Le roi perdit un bon sujet qui était fort entendu et de très bonne volonté.
YaLEMONTÉE (Gbarlcs de), seigneur de Saint-Sepulchre et de Vilienaux, gentilhomme ordinaire de la maison du roy, cornette des chevau légers de Gaston duc d'Orléans et gouverneur de Méry-sur- Seine, tué au siège de Casai en
ViLLEMORTÉE (Charles de), capitaine d'infanterie, tué au sièce de Casai sous Louis XIV.
ViLLEMONTÉE (le S' de), commandant le régiment Mazarin^ est blessé à la bataille de Nordlingen, août 1645.
YiLLEMONTÊB (N de), lieutenant au régiment de Boiu>'
bonnois, tué à l'aiFaire d'Exilés en 1747.
ViLLEMONTEE (N de), chevalier de Saint-Louis, ca^
taine au régiment de Touraine puis dans celui de SaToye- Carignan et major de Bergues, fut blessé à la bataille de Muiden en 1759.
YiLLERMORT (Naudiu de), gentilbomme de la maison Philippes de Bourgogne comte de Nevers, fut tué en 1415 à la bataille d'Azincourt où ce prince périt aussy.
ViLLEMORT (Jean de), seigneur de Cranayet deVillemort, tué à la bataille de Montlbéry en 1465.
YiLLËMORT (le seigneur de), tué à la bataille de Pavie eo
ViLLEMORT (le s' de), capitaine au régiment de Mazarin, est tué à la défaite des Bavarois par le duc d'Enghien. sous Fribourg, août 1644.
ViLLEMORT (le clievalier de), cbevalier de l'ordre de Saint- Lazare, est blessé très dangereusement dans un combat contre un vaisseau anglais sur les côles d'Angleterre, juin
YiiLEMORT ou ViUENcoRT (dc), lieutenant au régiment de Saint-Sernon cavalerie, blessé à la bataille de Staffarde le 18 août 1690.
YiLLEMOURiN (le S'), Capitaine au régiment de Roussillon, est tué à la défense de Miravel en Catalogne, mars 1643.
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ViLLEMUR DE YiLLEMEUR (Rogcr de), baron de Paillés, sergent major du régiment de Normandie, tué au siège de Saint-Antonin en 1622. (V. de Paliez au tas de rapport ayec cette famille).
ViLLKMUR-RiOTOT (le S'), Capitaine au régiment du roi, est blessé au siège de Maastricht, juin 1673.
ViLLBMUR-RiOTOT (le S' de), capitaine des grenadiers à cheval du roi, est dangereusement blessé au siège d'Tpres, mars 1678. — (Peut-être le même que le précédent).
TuxEMUR (le s' de)> colonel, est blessé à la bataille de Guastalla, sept. 1734.
yiLLBAEUYB (Y. d'Auticamarcta).
Villeneuve (le s' de), jeune homme d*une grande e$pé^ rance^ dit M. de Thon, et ofQcier d'infanterie, fut tué au siège de Hadington en 1548.
YiLLEMEUVE (Claudc de), marquis de Trans, fut tué d'un coup d'arquebuse durant l'assaut du château de Trans entrepris par d'Estoublon en 1579.
YousifEUVE (David de), gentilhomme provençal, tué au combat de Fontaine-FranQoise en 1505 près la personne d'Henry lY.
Villeneuve (le chevalier de), tué au combat de Gastel«< naudari en 1632,
Villeneuve (le s' de), enseigne au régiment de Champa<gne, tué au siège d'Aire en 1641.
VnxENEuvE (le s' de), est blessé le SO juin 1645 au siège de la Mothe.
(le f^ àt)j et toè aa aège de Cmdie, niin
llPtIV.
TmzacEnz Oe «^ de ^ lifilfimil an i^nwi du roi, ert ikmt an sèce de Maestndit, juin iSG9.
TiixosTvi-FinBa (k ^ de), capHanie de vaisnan do poii de Toolaoi, commandant fiif mImi, est tué an combat de SlanbolT, coste de Sidle, le 8 janvier f 67S.
TiLUKcra (le £* de), o^îlame an régiment de la reine et izisisôem est blessé mortdleiDeQt an siège dTjffes, mars
TiLLEsiTTE (de I. capitaine dn ri^iment de Cmasal, tné an âèçe ôe MareDoe dans les premiers jours de septembre
TnizsETfx (le sf de), ingémenr, esttné ansi^ de Mods, aT-n 1691.
ViLLEŒTTE yie s' de>, lientenant aa rtgimeni de Normandje, ;ué lz cz-tlIaX de Chiari, en 1701.
TiLLEiŒTTE ^ie S* de), capitaine au régiment de Rojal ssdaux, tué à la bataille de Loxara en 1702.
VniF VEUT Elle s- deK iientenant an régiment de dragons FlmancN^n blessé ao siège de Crémone en janrier 170i.
VxLEyrrrE le s»" de), capitaine au régiment du Maine. t;;éau siè^e de Barcelone en 1706.
V:lli3Eî:te ^le s' de) capitaine au régiment de Piémcrl. b!e>sj aux batailles d'Oudenarde el de Malplaquet. en i"OS et 1709
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VuLERBUVE (le s' de), capitaine au régiment du roy» tué au service en Italie en 1734.
VoxENsuyE (le s' de), chevalier de Saiui-Louis, capitaine de grenadiers au végiment de Navarre, blessé en t745 à la retraite de Rinturkeim.
YnxEif BUVB (le s' de), lieutenant de carabiniers, blessé de deux coups de bayonnette à la bataille de Minden en 1759.
Villeneuve (le s' de), chevalier de Saint-Louis major des grenadiers royaux de le Camus, fut blessé à l'afTaire de Willemstadt le 24 août 1762, (ce doit être Nicolas Baudequin de Villeneuve qui fut depuis major des grenadiers royaux de risle de France).
VaLEiVEUVE (mons. le chevalier de), lieutenant de vaisseaux, blessé dans le combat de la frégate la Minerve le 4 janvier 1781 contre deux vaisseaux de 74 canons.
Villerbuve-Flagore (le s' de), lieutenant de vaisseaux, fut tué sur la Ville de Paris le 12 avril 1782 dans le combat du comte de Grasse contre l'amiral Rodney.
ViLLEREUVE-DE -Perdre AuviLLE (V. David-de-Perdrcauville).
ViLLENffBS Qe chevalier de), lieutenant de vaisseau du port de Toulon tué près de Salé le octobre 1679.
ViLUOR (le s' de la), of&cier auxiliaire tué sur le Diadime au combat du 5 septembre 1781 devant la baye de Chésapéack entre le comte de Grasse et l'amiral Howe.
ViLLBPATOUR (lo S' de), chcf d'une brigade du corps royal d'artillerie, blessé à Tathire du 16 juillet 1761, près du village de Seheidingen, et qui s'y était comporté d'une façon
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distinguée ce qui lui valut du roi le grade de maréchal de camp.
ViLLEPEEBRix (le S' de), cornette de carabini^s, eut le genou cassé à la bataille de Blinden en 1759.
ViLLEPERouLT (\e S' de la), lieutenant de vaisseaux, blessé sur le Saint-Louis dans le combat du comte d*Aché ini Indes en 1758.
ViLLEPioN (le s' de), capitaine au régiment de Luxembourg est tué à la défense d'un poste près du village de Saint-Lehne^ juillet 1695.
YiLLEFRÉAUX (Ic S' de), chcvalier de Saint-Louis, capitaine de grenadiers au régiment de Cambis, blessé d*un coup de fusil au bras le 21 février 1760 à l'attaque de Karickfergos en Irlande.
VuusPREUx (le s' de), mousquetaire du roy, de la 2* compagnie, blessé au siège dlpres en 1678.
ViiLEPREux (le s' de), cornette au régiment de la Rochefoucauld blessé d'uQ coup de bayonnette au pied à la bataille de Minden, en 1759.
ViLLEQUiER (le marquis de), gouverneur de Boulogne, blessé en 1638 d'un éclat des ruines de la place de Renty au moment où il la faisait sauter par le moyen des mines (Mercure de 1638).
ViLLERAY (V. de Rians-de-Villeray).
YiiLERAY (le s' de), sous-ingénieur, a la cuisse emportée d'un coup de canon au siège de Mons en 1691.
ViLLEREAU-LA-PopuNiERE (le S'' dc). Capitaine dans les volontaires de Clermont Prince, puis dans la légion de Condé»
blessé le 21 juin 1762 à l'affaire de Sehermberg en Allemagne.
YiLLEBMONT (le 8' de), mousquetaire, est taé devant Mons en 1691.
ViLLERON (le 8' de)y exempt des gardes du corps, fut enterré par un fourneau pendant 24 heures au siège de Maestricht en 1673 et on l'en retira tout froissé.
YiLLERON (le s' de), sous-lieutenant aux Gardes Françoises, taé à l'attaque du fort devant Salins en 1674.
y QXERS (Guyon de), Angevin, périt à l'affaire deSandouik en 1458.
YaLERS (le s' de), chevalier de Saint-Louis, lieutenant de vaisseaux, eut le bras droit jusqu'à l'épaule emporté d'un coup de canon, au combat de Tabago, en 1677.
Yillcrs-la-Fates (Claude de), seigneur de Mauvilly, maréchal de camp et lieutenant de la compagnie de chevaulégers du prince de Gondé, tué au combat de Fribourg sous Louis XIY.
YiLLKRs (le marquis de), mousquetaire du roi, est tué devant Aire en 1641 .
YiLLERs (le s^ de), capitaine au régiment Dauphin est blessé au siège de Maestricht en 1673.
YiLLERS-DE-LA-BERcnERBS, enseigne de vaisseau du port de Brest, mort à Cartagène sur le Vermandois commandé par M. du Buisson de la Varenne le 15 may 1697.
YiLLERS Sainte-Croix (de), lieutenant de galiote d'artillerie du port de Brest, mort àLeoganc le 30 septembre 1716.
YiLLBRS Fràiisurbs (le chevalier de), enseigne de vaisseau
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du port de Brest, mort à la Lonisiana sur to Sêmme k 13 novembre 4739.
YiiLiSABLOH (le s' de)y capitaine an rég^meot njil, ta bleisé à la bataille de Gassel en 1677.
YiuasiRÀiN (le s' de), lieutenant et aide-major dn ré|^ giment de la mestre de camp de Gesrres est blessé an aèp de Thionville en 1043.
YiLLETTE (le s' de)i gentilhomme» capitaine an rëgimol de Maisonnve est tué au siège de Bbestricht en 163L
ViLLBTTE (le s' de)y capitaine au régiment de NaTine, blessé au combat de Seneff en 1674.
YiLLETTE (le s' de), lieutenant au régiment de Champigne, blessé au siège de Luxembourg en 1684.
Yillette-db-la-Yaissb (N de), fila du précédent, lies-
tenant au même régiment de Bourbonnois, blessé à la bataille de Predelinghen en 1702.
Villette-de-Naves (Balthasar de), chevalier de Saint- Louis, lieutenant général des armées du roy et d'abord lieatenant-colonel du régiment de Bourbonnois puis gouverneur de Philippevillcetdc Longwy, blessé au siège de Maestricbi en 1676, mourut le li mars 1705.
Villette-de-la-Vaisse (Pierre de), son frère, chevaiier de Saint-Louis, lieutenant-colonel du môme régiment puis lieutenant général des armées du roy et gouverneur du Fort Louis du Rhin, blessé à la bataille de Steinkerque en 16d2 mourut le 7 mars 1712.
Villette (le s' de), capitaine aux grenadiers de France, tué à la bataille de Minden enl759.
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VuftiTTB (Charles Michel de), marquistdu Plessis Valette, chevalier de Saint^Louis, mestre de camp de dragons- à la suite du régiment de Bauf remont puis maréchal général des logis de la cavalerie avec rang de maréchal de camp, fàt blessé en 1659, à la bataille de Minden où il eat aussi un cheval tué sous luy, il mourut en 1793.
VnxBViELLE (Major de), capitaine de vaisseau, du port de Brest, mort sur le Dauphin royal le 7 décembre 1740.
YiLUERs (Adam de), dit le Bègue, seigneur de Yilliers le Bel, de Vitry en Brie et de la Tour de Chaumont, châtelain de Metz le maréchal : on lit dans le VU vol. des grands OfSc. de la couronne page 11 qu'il fut tué suivant des Mémoi« res à la bataille de Nodres de Navarret en Espagne en
ViLUEas (Renaud de), seigneur de Verderonne (Monstrelet qui nomme improprement ces deux militaires de Vil- Un désigne aussi cette terre sous le nom d' Urendonne au lieu de Verderonne) lue à la bataille d'Azincourt en 1415.
YiLUERS (Guillaume de), tué à la même bataille.
ViLUBRS (Jacques de), seigneur de la Rivière dit laReine Puytaillé capitaine des gardes du duc d*Ai\}ou, tué à la bataille deJamac enl569.
Yilliers (Uardouin de), son frère dit aussi la Rivière Puytaillé, chevalier seigneur de la Rivière, gentilhomme ordinaire de la chambre du roy, capitaine de 50 hommes d'armes de ses ordonnances, colonel d'un régiment et gou. verneur de Brouage, fut tué d'un coup d'arquebuse qui lui cassa le genou à la défense de cette place en 1570.
yiLLiERS«DE-CnAUiiES(le s'dc), tué au siège deSaint-Omer
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en 1638 seryant comme gentilhomme volontaire (Mercoie de 1638).
YiLUERS (ie s' de), capitaine au régiment' depuis Béarn, tué à la bataille de Rocroy en 1643.
YiLLiEHS (le s' de)y enseigne aux gardes françaises est blessé à TouYerture de la tranchée devant Valenciennes en
YiLUERS (le s')i lieutenant colonel du régiment de Jonxac, est blessé au siège de Candie en 1669.
YiLLiERS (le s')y sous-lieutenant aux gardes françoises est blessé au siège de Maestricht en 1673.
YiLLiERS (le s*" de), capitaine au régiment royal des vaisseaux, tué au combat de Seneff en 1674.
Yilliers-Lamt (le chevalier de), enseigne aux gardes françaises, tué à la bataille de Consarbrick en 1675.
YiLLiERS (le s' de), enseigne de vaisseau est tué dans nn combat naval avec les Hollandais à Tabaco, en 1677.
Yilliers-d'o, capitaine de vaisseau du port de Brest, noyé sur le Sans pareil^ le octobre 1679.
YiLLiERS (des), enseigne de vaisseau du port de Dunkerque tué sur le Blacoal le 13 may 1707.
YiLLiERs (le s'), lieutenant au même régiment, blessé au siège du Quônoy en 1712.
YiLUERS (le s' de), chevalier de Saint-Louis, capitaine de grenadiers au régiment de Champagne puis major de g&I- 1ères, fut blessé en 1734 aux batailles de Parme et de Goastalla.
ViLLiERS (te s* CouloD de), capitaine, est blessé dans un combat avec les Anglais an Canada en 1747.
YiLLiERS (le s*" de), mousquetaire du roy de la 2* compagnie, blessé dangereusement à la bataille d'Ettingen en
YiLUERS (le chevalier de), mousquetaire, même compagnie, blessé à la même bataille.
YiLLiERs (Joseph de), chevalier de Saint-Louis, colonel d'artillerie, blessé au siège de Fribourg en 1744.
ViLUERS (le s' de), lieutenant au régiment de Normandie, blessé à la bataille de Fontenoy en 1745.
TiLLiEHS (le s' de), lieutenant au régiment de Lameth, blessé à la bataille de Rosbach en 1757.
TiLLiERS (le chevalier de), lieutenant au régiment de Mailly, mort des blessures qu'il reçut à la bataille de Rosbach en 1757.
YiLUONE (le s' de), lieutenant au régiment Royal Roussillon, blessé surV Annibal dans le combat du bailly de SuDlren aux Indes, le 20 juin 1783, contre l'amiral Hughes.
YiLLOTTE (le s' de la), lieutenant au régiment de la Tour du Pin, blessé à la bataille de Minden en 1759L
YiLLOTRAY (de), lieutenant au régiment deCrussol, blessé au siège de Mayence en septembre 1689.
ViLLEBERG (le s' de), lieutenant au r(^giment de Talaru, tué au combat naval du maréchal de Conflans contre les Anglais à la hauteur de Belle-Isle en 1759.
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Yj^j^t (le s^ de), capitaine au régiod^i^ de Pica,r(U^e8t blessé à la bata^e ^e Rocroy c^ 16^3.
YiLMO^TES (le s% capitaine au régiment de Touraine, est blessé et fait prisonnier à la bataille de Todenhausen en
TiLSON (le s' de), capitaine an régiment de Gondé, est blessé et fait prisonnier à la bataille de Todenhaesen eo
YiMEUR (Prançois de), seigneur d'Aupuy, gentilhomme ordinaire de la ohambre du roy, fut blessé d'un coup de pistolet au siège de la Rochelle sous Louis XIII, servanl comme volontaire dans la compagnie de la Mestre du camp des chevaux légers de France sous M. de la Curée.
YiMEUR (René de), seigneur de Rochambeau, maréchal des logis de la 20* compagnie des mousquetaires, puiscapit^ii\B au régiment de la Motte infanterie» blessé d'un coup de pique à la joue au siège de Saint-Thomc en Afrique, mourut le 15 août 1694.
ViMEUK DE RocDAMBEAU (Urbain de), seigneur de CLibanay> commissaire provincial de rarlilleric de France, îué à la bataille d'HoclKcl en 1701.
YiMEUB (François-César de), dit le chevalier de UjchambeaUy seigneur de Besne, chef d'escadre des armées navallof. fut blessé en 1711 sur le vaisseau le Grifon^h la poitrine et au bras gau<;li^ dans un combat au Mexique contre deux vaisseaux boUandais^ e( Vùi^iiji, estropié de cette blessure.
Yii^çuR (Jean-B<^plistc Donatien de), c\:'devaRt marqua de R,<;>cbamb?au, maréchal do Franco^ chevalier des ordre? du roy, gouverneur d'Als^^Ci^ et, de la ville do Vendôme,
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précédemment colonel du régiment de la Marche en i747, puis de celuy d'Aurergne en 1759, fut blessé anx bataîUes de Laufeld et de Glostercamps eR 1747 ; en 1760, il mourut à soD château de Rochambeau le 12 may 1807, âgé de 82 ans.
YiMEUR (comte de Rochambeau), brigadier ei coJoiel du régiment d'Auvergne infanterie, est blessé au combat de Rhimberg en 1 760.
TiHEUx (le comte de), tué à la bataille de Courtray
YiNAR (ce nom paratt altéré dans les manu^itCs de Brienne), écuyer d'écurie du duc d'Anjou, fut blessé à la bataille de Jarnac en 1569.
ViNAT (le baron de) est tué le 22 juin 1636 à la bataille de Thésin.
YiNCK (le seigneur de), blessé à la bataille de Jarnac en 1569.
ViKCELLEs (le chevalier de), enseigne de vaisseau, tué au combat d'Aussaut le 27 juillet 1778.
ViNCEHS DE Causans (Pierre de), chevalier de Malte, capitaine au régiment du roy, fut tué à la bataille de Spire en 1703, et son corps fut si écharpé que l'on n'en trouva que quelques morceaux.
YiNCENS DE MoNTFORD (N... dc). Capitaine de grenadiers au régiment d'Orléans, tué au siège de Landunen 1713.
YiifCENS (Augustin de), chevalier de Malte, capitaine de grenadiers au régiment de Talart, tué à la bataille de....
YmcBRT (Nicolas), seigneur de Quénay, capitaine au régiment de Picardie, tué au service sous Charles IX.
YmcENT (François), capitaine d'une compagnie de cent hommes au régiment de Fontaine-Mailioc infanterie, blessé au combat d'Arqués en 1589.
YiMCENT (le chevalier) est blessé dans un combat donné le 19 juillet 1634 entre les galères de Malte et les Turcs de Tripoli.
Vincent (Pierre), seigneur de Montigny, chevalier de Montignjy chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment de Picardie, reçut plusieurs blessures au si^ de Namur en 1692, à l'attaque de CastelfoUet en 1694.
TmcENT (Charles), son frère, seigneur de Merival, chevalier de Saint-Louis en 1710 par provisions, motivées sur plusieurs blessures qu'il avait reçues ; fut capitaine au régiment d'armes et depuis major de Mariemboarg.
Vincent de Tournon (Joseph-Nicolas), baron de Saini- Dizieret de Digons, chevalier de Saint-Louis et commandant de bataillon au régiment d'Orléans, reçut trois blessures au siège de Keiserwert en 1702 et mourut le 7 mars 1736. (Les mémoires de cette famille citent encore deux militaires, l'un nommé Jacques et l'autre Jean, qui furent blessés à U bataille de Pavie en 1525.)
Vincent de Suresme (Louis), chevalier de Saint-Louis, lieutenant au régiment Dauphin cavalerie, reçut plusieurs blessures au service sous Louis XV.
Vincheguerre (Jacques de), gentilhomme ordinaire de la chambre du roy ; lieutenant général de ses armées navales, commandant les galères de France et gouverneur de It tour de Saint-Jean à Marseille, fut tué au siège de la Rochelle en 1622.
YmcHEGUERRE (N... de), brigadier de ia 2* compagnie des mousquetaires, fût blessé à la tète au siège d'Ipres en 1678.
ViNCT (le baron de), est blessé à la prise du chftteau de Pressigni en 1636.
VnrÉ (le s' de), brigadier des gardes du corps, fut blessé mortellement au combat de Leuze en 1691.
YncESAC (le s' de), le cadet, est blessé le 28 mars 1637 à l'attaque des forts de l'isle Sainte-Marguerite.
VnrET (le s'), officier au régiment de Florinville, a le bras rompu à la bataille du Tesin en 1636.
ViNOLS (Pierre de), seigneur de Gaite, fut blessé à la tète d'un coup de coutelas en 1592 à Tattaque des faubourgs de Saint-Bonnet le châtel, servant dans le parti du roy.
YiiiOLS DE LA TouRETTE (Claudc de), capitaine de cavallerie, tué à la bataille d'Enshein en 1674.
ViNOUSE (le chevalier de), capitaine au régiment de Vatan, blessé à la cuisse à la bataille de Minden en 1759.
Vins (Hubert baron de), gentilhomme ordinaire de la chambre du roy et depuis général de la Ligue après la mort du comte de Corces, son oncle maternel, vaillant soldat^ disent les mémoires du temps, ban capitaine^ sage pour le conseil et éTune promptitude pour l'exécution qui lui fit donner le nom de matinier ; s'étant trouvé avec le duc d'Anjou au siège de la Rochelle en 1573, et s'étant apperçu qu'un soldat le visoit pour le tuer, il se mit au devant du prince, et reçut le coup dont il fut dangereusement blessé ; mais ce prince devenu roy, ne luy ayant point tenu compte de cet acte de générosité, il embrassa le parti de la Ligue ;
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il mourut le 90 novembre 1&89 d'un coup d'arqnebmi qull reçut au «îège de (irasse.
Vins (le s' de) est blessé à la jambe le 28 mars 1637 à l'attaque des forêts de f isle Sainte-Marguerite.
Vins (le marquis de), mestre de camp, est ble$sâ au combat de Civital en 16i8.
Vins (le s' de), capitaine au régiment de Gréqui, est btessé à la bataille de Rethel en 1650.
Vins (François de), son frère, mestre de camp d*un ré^ ment de cavallerle, fut tué dans une affaire près dTtredit en 1672.
Vins d'Agoult de Montauban (Simon-César de), nevea du précédent, marquis de Vins et de Savigny, capitaine aa régiment de Pomponne dragons, fut tué à la bataille de Steiakerque en 1692.
Vins (le baron de), capitaine au régiment Dauphin, mestre de camp de cavaHerte, gouYcrneur de Pontarlier et du Ibrt Sainte- Anne, est tué au siège de Saint-Omeren 1693.
Vins (Pierre de), seigneur du Masugre, commandant de bataillon au régiment de ta Vieille marine, tué dans les guerres de Louis XIV.
Vms p'AooQiT w MoNVMBAii (Jow de), mafqma de Vint et de Savigny, baron de Poj^oelçuaMi^ de Semt-SiTennMii dei Rouasillon et dq Gastelnieau^ obevalier ée SaiBt^Loaî$> lieuteoant géoéiral de^ armées du roy, ee^^itaûie lieuteoael de la 30^ eoittpagQÂe des mousqu^ts^res, commandant à la bataille de iyboniescl«roa eo Poittigal en 16(65; au siège de Gondé en 1676 nae boec;aaee le fit seater en l'air atas aatie
mal que d'être iin peu brisé ; il tixt eùcore blessé à la bataille de la Marsaille en 1693, commandant alors Taile droite de la cavallerie« et mourut à Paris en i732| Agé de 90 ans.
ViNTiMiLLE (Henry de), tué au siège du ch&teau de Beaucaire en 1632.
ViimMiLLE DU Luc (Gaspard de), chevalier de Halte et lieutenant aux gardes ft^n^aises, blessé de quatre coufis de mousquet au siège de Courtray en 1646, fUt tué en 1648 à la bataille de Lens où il reçut sept coups de feu^ ayant toujours continué de combattre tout blessé qu'il était jusqu'à ce qu'il eût perdu tout son sang.
ViRTmiLLE (Louis-Magdelon de), seigneur de Goufarcn^ tué en 1646 à l'expédition de Gigery à l'âge de 18 ans.
ViNTiMiLLE (Louis-Joseph de), son frèr^, page de la grande écurie, tué de deux coups de mousquet au siège de Lille en 1667, ftgé de 17 ans.
ViNTiMiLLE (Charles-François de), son autre frère, de» comtes de Marseille, comte de Luc, cheyalier des ordres du roy. Lieutenant général au gouvernement de Provence, conseiller d*État cTépée, gouverneur de PoUguerolles, ambassadeur en Suisse, puis ambassadeur extraordinaire près l'empereur, blessé en 1677 à la bataille de Cassel d'oB coup de mousquet au bras droit, dont on fui obligé 4e luy faire l'amputation; il mourut le 19 juillet 1740, âgé de 88 ans.
ViNTiMiLLB (Gaspard-Magdelon-Hubert de), aes comtes de Marseille, fli» âû précédent, marqufs de Luc, chevalief de Saini>Louis, lieutenant général déS ârtnées du roy, goûter-
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neur des isles de Pouguerolies et deLingoustier reçut deux blessures à la bataille d'Hochtet ea 1 704.
yiNTiMiLLE (le s' Antoine de), capitaine aide major an régiment Dauphin. Blessé dans tes tranchées deNamur le 4 juin 1692.
YiNTiMiLLE (Marc-Antoine de), capitaine au régiment Dauphin infanterie, tué au siège de Namur en 1695.
Viole (le s' de), lieutenant, est blessé au siège de Cosni en Piémont en 1641.
TiOLE (le s' de), capitaine au régiment de Picardie, reçoit plusieurs blessures au siège de Gourtray en 1646.
Viole de LEROiLUERS(le s'), capitaine aux gardes françaises, tué au siège de Stenay en 1654.
Vioii (Guillaume de), seigneur de Cihaudon, fut tué à la prise de Ham en 1595.
ViON (Charles de), seigneur de Groscouvre-lez-Montfort, blessé d'une mousquetade au siège de Montpellier, dont il mourut le 20 octobre 1622.
VioN (le S') est blessé dans une affaire avec les troupes du prince de Condé au village de Thermes en 1653.
ViON (Léonor de), capitaine au régiment de Rambures infanterie, tué d'un coup de mousquet au front à l'assaut de Ligny en Barrois le 5 décembre 1689.
VioN (Guillaume de), son frère, lieutenant colonel du régiment de Catinat, tué au siège deSavillon en 1691.
ViON (Claude-Louis de), capitaine de cavallerie, tué au combat de Leuze en 1691.
ViON (Louis de), capitaine de grenadiers au régiment de y tué à la bataille de Malplaquet en 1709.
YiPART (Gilles), marquis de Silly, baron de Sainte-Croix Grantonne, chevalier de Tordre du roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre, gouverneur de Monterau, bailly et gouverneur d'Évreux, blessé au siège de la Rochelle en 1628, mourut le lendemain.
ViPART, chevalier de Silly, est tué à la bataille de Cassel en 1677.
TiRAa (Gayens de), capitaine d'une compagnie de gens de pied, mourut devant Gasal sous Louis XIIL
ViRAiL (Pierre de), cornette au régiment du cardinal Mazarin, fut tué à la retraite de Gironne à Tàge de 20 ans.
ViREAu (Louis), officier au régiment de Montmorin depuis Isle de France, tué d'un coup de canon sur un vaisseau du roy qui alloit dans l'Inde.
YiRGiNA (le S' de), brigadier des gardes du corps, tué au siège de Fieuconnier en 1674.
YiRiEU (le s' de), capitaine de grenadiers au régiment de Normandie et chevalier de Saint-Louis, tué au siège de Saint-Sébastien en 1719.
ViRiEU DE Beauvoir (Pierre), tué à la bataille de Cerisolles en 1544.
YiRiEU DE Beauvoir (Jean de), capitaine au régiment royal, tué devant Menin sous Louis XIY.
Yirieu de Beauvoir (André de), baron de Faverges, capitaine et sergent major au régiment d'Harcourt infanterie.
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reçut six blessures au service et mourut an mois septembre 1689.
YiRiBU (Yincent-Pootiere de)^ marquis seigneur de Petrières, brigadier des armées du roy et capitaine lieutenant des gendarmes en Bretagne, reçut à la bataille de la Ito* saiUe en 1693 un coup de sabre sur l'épaule et il y eut wms§ son cheval blessé de deux coups ; il mourut en 1635.
YiRiEU DE Beauvoir (Pierre-Gabriel-Xavier, dit le marquis de)^ chevalier de Saint-Louis, capitaine au régHaent d'Enghien, fut blessé à la bataille de Laufeldt en 1747.
YiROULLEAU DE Marillâc, ebseigne de vaisseau du port de Rocheforty mort à Malaga de ses blessures sur le Fier, commandé par M. de Yillette, le 27 aoust 1704.
TiRviLLE (de), capitaine du régiment Dauphin, blessé au siège deMayence en sept^obre 1689«
YlsDELon DE LiscoET (le s* de), chevalier de Saint-Louis et capitaine de vaisseau, fut amputé à la jambe gauche sur le Duc de Bourgogne dans le combat du comte de Gcatse contre l'amiral Rodney au mois d'avril 1782.
Yisé (le s' de), capitaine au régiment de Bourbonnois, blessé à la bataille de Steinkerque en 1692.
YissAC (François Melchior de), chevalier de Saint^Loois, capitaine au régiment de royal Normandie cy-devant Poly cavallerie, blessé à la bataille de Minden en 1759.
YissEC(le s' de), chevalier de Malte, est blessé au siège de la Canée en 1692.
YissEC, marquis de Ganges, colonel de dragons, est blessé I bras d^un coup de mousquet tiré des retrancbentents » etHiemis nr^s Ap. Luzzftra en 1 702.
au nras a^un coup ce mousquet tire des ennemis près de Luzzara en 1 T02.
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V188EC DE u TuDB (Jetn de), chevalier de Saint-Louis, lieutenant colonel du régiment d'Orléans dragons, et brigadier des armées du roy, blessé d'un coup de fusil à travers le corps en 1703 dans un combat contre les Gamisards, reçut plusieurs autres blessures, dont une dangereuse au siège de Friboiurg en 1719-
VissEG DE LA TuDB (Jean de}, seigneur d'Aziron, capitaine au régiment de Noaille duc, tué d^ln coup de fusil à travers le corps le 14 may 4770 à la tôte de 4 compagnies de dragons qu'il conmiandait.
YissEG (de N...), enseigne aux gardes ft*ançaises, blessé à la bataille d'Ettingen en 1743.
YissEC DE LA TuDE (Jean-FTançois de), chevalier de Saint- Louis, capitaine au régiment de la Couronne, blessé à la bataîMe de Creweld en 1758, mourut peu de temps après de sa blessure.
ViTANVAL (le s' de), gentilhomme françois (dit le JV^rtur* de France de 1629), fut tué en la même année au siège de Bois-Ie-Duc
Vitaux (le bioron de), homme de qualité, de mérite et de réputation (dit Mademoiselle de Montpensier dans ses Mémoires), reçut à Tattaque de Gergeau une blessure au menton dont il mourut quelques Jours après à Orléans; c'était (ajoute cette princesse) un bonme oouvert de oovps qui contribua même au gain de la bataille de Rocroy ; il fut enterré à Saint-Pierre à Orléans.
VITERJI05T (le s* de), capilaioa au régiment des gardes, tué au siège de Yalenciennes en 1656.
VtVAfia-NfUUiMi (ie »' dft), oapiUine au réginevl de P»-
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cardie, meurt à Saint-Quenlin le 3 octobre 1638 des blessures qu'il avait reçues à Tassaut du Gatelet.
YiVAivs (le s' de), capitaine au régiment de Sully« est tué à la bataille de Rocroy en 1643.
Yiyâns (le chevalier de), capitaine au régiment de Gréqui, est blessé à la bataille de Réthel en 1650.
YiVANS (le s' de), est blessé et fait prisonnier au combat d'Altenheim en 1675.
YiVANS (le s' de), maréchal de camp, est blessé à la bataille de Fleurus en 1690.
YiVANs (Geoffroy de), seigneur de Yivans, chambellan do roy de Navarre, conseiller en son conseil privé, capitaine de 50 hommes d'armes de ses ordonnances, gouverneur et surintendant des provinces du Périgord et de Limosin. Ce fameux capitaine, dit M. de Thou, qui avoit fait plusieurs campagnes sous Henry lY avant d'être roy, fut tué à son service en 1693.
YrvENS Dï Saint-Hilaire (Jean-Jérôme de), chevalier de Saint-Louis, lieutenant colonel du régiment de Périgord, fut blessé à l'affaire du Tilon le 10 août 1746.
YrvERON (le s' de), gendarme de la garde du roy, blessé i la bataille d'Eltingen en 1743.
YrviER (le s' du), capitaine au régiment de Navarre, tué au siège de Chaté en Lorraine en 1651.
YiviER (le s' du), capitaine au régiment de Normandie, blessé à la bataille de Glostercamps en 1760.
YiviER (François du), comte de Toumefort, chevalier de Saint-LouiS| lieutenant des gardes du corps et maréchal de
camp, fut tué en 1709 à la bataille de Malplaquet, où il fit des prodiges de valeur.
TiviER (le s' du), capitaine de carabiniers, blessé au bras à la bataille de Minden en 1759.
YiviEE (le s' du), mousquetaire du roy de la 2* compagnie, tué à la bataille d'Ettingen en 1743.
Vivier (le s' du), officier au régiment d'Australie, tué dans le combat du bailly de Suffren aux Indes, près de Negapatnam le 6 juillet 1782.
Viviers (le chevalier de), chevalier de Malte, de la province de Languedoc, reçoit douze blessures dans un combat engagé le 27 janvier 1650 près de Sicile contre un vaisseau turc.
Viviers (le chevalier de), capitaine de cavalerie dans un régiment catalan, est tué au combat du 13 août 1665 avec les Espagnols devant Solfone.
VnroNNE (Savary), seigneur de Thors, des Essars et d'Esnande, tué à la bataille de Nicopolis en i396.
VivoNNE (Fabien ou Fabio de), seigneur de la Châtaigneraye, gentilhomme ordinaire de la chambre du roy, fut une des victimes de la cruauté que le marquis de Santa Cruz exerça envers les prisonniers en 1582, ayant accompagné en Portugal le général Philippe Strozzi, chef de l'armée navalle que la reine Catherine de Médicis y avoit envoyée.
VivoNNE (N... de), tué à la bataille de Renty en 1554.
VivoNNE (lean de), seigneur de la Ghitaigneraye, gentil-
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homme ordinaire de la càambie du roy« tué à la balaHie d'Ivry en 1590.
YizÊ (le s' de)» Ueatenant dea gardes du corps, est blessé de trois coups de mousquet à l'attaque de la nlle de Faiicogney, et il ne cesse point de donner ses ordres qu'il n'ait emporté la place» en 1614.
VizÉ (le s' de)» lieutenant aux gardes» a les deux joues percées d'ua coup de fusil au siège de Mous en 1604.
yocANCE(les'de) gentilhomme (dit l'hist. des Camisards)» qui à la tête des milices ou des compagnies franches» avoit fait beaucoup de mal aux protestans» fut massacré par eux au mois de may 1109.*
VoeoÉ (le s' de)» exempt des gardés du corps» est blessé i Taifaire d'Ettingen en 1743.
YoGUÉ (Melchior comte)» chevalier de SaintrLouis» raestre de camp du régiment de Yogué cavallerie et brigadier des armées du roy^ fut blessé à la bataille de Minden en 1759.
YoGuÉ (de)» le chevalier» capitaine au même régiment, blessé aussy à la même bataille.
YoiSES (le s' de)» page du duc d'Orléans, est blessé aa siège de Bourbourg en 1645.
YoisiH (le sF)» lieutenant aux gardes» est blessé au siège d'Orsoy» en Hollande» en 1672.
YoisiN (le s')» officier au régiment de Normandie» tué aa siège de Grave en 1674.
Yoisins-Lautrec (Armalric de), chevalier» mort à la guerre (Pon présume que ce fut sous Charles YII oa Louis XI).
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Voisins (Louis de), vicomte de Mûtrec, baron d'Ambres, chevalier de l'ordre du roj, gentilhomme ordinaire de sa chambre capitaine de50hommes d'armes de ses ordonnances gouverneur d'Albret, de Castres et de Lavaur, fût blessé en 1587 eu faisant le siège du ch&teau de Roquecourbe , et fut tué au combat de Tonjaeins en 1622.
Voisins (Louis de), son neveu, vicomte de Montelier, fut tué dans le même combat.
Volet (Arobroise), chevalier de Saint-Louis, d'abord volontaire au régiment depuis Hainaut, ensuHte quartier mattre dans oeluy de Gustine dragons, blesfté à la bataille de Plaisance en 4746, eut encore plusieurs contusions à l'affaire de Wiilemstadt le 24 jui» 1702.
VoLF (le comte), capitaine au service du roy, blessé à la bataille de Navarre en 1513, fut tué au siège de Naples en 1528.
VoLMAR (le s'), capitaine d'infanterie, tué au siège de Thion ville en 1558 (de Thou).
VoLPiuÈRE (le s' de la), mousquetaire de la garde du roy, tué au siège de Mastrick en 1673.
VoLViRE (de), capitaine au régiment de Crussol, blessé au siège de Maycncc en septembre 1689.
VoLViRE (Philippe de), marquis de Ruffé, chevalier des ordres du roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre, capitaine de cent hommes d'armes de ses ordonnances, conseiller en son conseil privé, ambassadeur en Allemagne, gouverneur de Bretagne, d'Angoumois, de Saintonge et du Pays d'Aunis, et désigné maréchal de France ; blessé à là bataille de Saint-Quentin en 1557, le fut euQore aux ba-
tailles de Jarnac et de Moncontour et en 1563 au siège de la Rochelle ; il mounit ftgé de 55 ans le 6 janvier 1585.
VoLViRE (Philippe de), tué au siège de Puycerda.
VoLYiRE (Clément de), son frère, capitaine de yaisseao blessé en 1704 au combat de Malaga.
VoLviRE (Joseph de), dit le marquis, comte du Bois de la Roche ; vicomte de la Gabetière, chevalier de Saint-Louis, premier capitaine sous-lieutenant des gendarmes de la garde, maréchal de camp et lieutenant général au goave^ nement de Bretagne, fut blessé de plusieurs coups de sabre à la bataille de Malplaquet, où il se signala en 1709, et mourut au mois de may 1731.
VoMNES (Jean de), chevalier, seigneur de Hilly, fut tué i la bataille de Dreux, en 1562 servant dans la compagnie des cent chevaux légers du seigneur deFonlaines-Guérin.
YoNNES (François de), seigneur de Fontenay, chevalier de Tordre du roy, gentilhomme ordinaire de sa chambre et capitaine de cinquante arquebusiers à cheval, fut blessé d'un coup de pistolet au bras dans le premier voyage que fit le duc d*Alençon.
VoNNES (Jacques de), seigneur de la Richardière, capitaine au régiment d'Ëngbien, fut gravement blessé à la bataille de Rocroy en 1643^ d'un coup de sabre sur la tête et d'un coup de pistolet dans le bras,. et au combat de Fribourg en 1646 il reçut un coup de sabre au poignet et un coup de mousquet à travers Testomac qui le perça d'outre en outre et luy ressortait par derrière, il resta même quelque temps parmi les morts.
VoREiLLE (le S' de la), chevalier de Saint-Louis et chef de
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bataillon au répment de Kcardie, blessé en 1734 aux batailles deParmeet de Guastalla et k l'affaire de Dingelflngen, en 1743.
VoRicHÉB (le s' de la), lieutenant au régiment de Rohan, tué à la bataille d'Etiingen, en 1743.
Voss (le s% capitaine au régiment de Gotha au corps de Saxons, blessé au bas-ventre à la bataille de Minden en 1759.
VossELLES (le s' de), capitaine au régiment de Viennois, eut une contusion considérable au pied dans le combat du comte de Grasse, près de la Martinique, contre l'amiral Rodney, en 1780.
YossET (Henry de), tué dans un combat contre les ligueurs, sous Henry IV.
VossBT (Jean-Baptiste de), lieutenant au régiment de Saintonge, tué à la bataille d'Hochtet, en 1703.
VossET (François-Joseph de), chevalier de Saint-Louis, lieutenant-colonel du régiment de Chabrillan puis de Royal- Cravate, blessé de deux coups de bayonnette à la bataille de Lutxelberg, en 1758.
VouBART (le s')» capitaine au régiment de Picardie et ingénieur, est blessé devant Douay, en 1667.
VouGES (Jean-Baptiste de), chevalier de Saint- Louis et lieutenant de carabiniers fut blessé à la bataille de Creweldt, en 1 758, au siège de Gassel et à la bataille de Minden, en 1 759.
Vous (le s' de), ofBcier au régiment de la mestre de camp
de Gesvres, est blessé au siège de Thicinvill^, en 1643. n 31
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YouTB (1^ S* de la), sous-lieutenant au régiment de Picardie, tué en 1743 à l'affaire de Dinael&ngen.
VouTROu (le s' de)y lieutenant de vaisseau du roy, tué sur Vlllustre dans le conibat du Bailly de SuQren, aux Indes, devant Trinquemalay.
Veux (le s' de), mousquetaire de la garde du roy, blessé au siège de Mastrick en 1673.
VouzT (le s* de), mousquetaire du roy de la 2* compagnie, blessé dangereusement à la bataille d'Ettingen, en 1743.
Vote (Anthoine Alexandre de la), baron d'Eschanfraj, enseigne des gendarmes Bourguignons, tué à la bataille de Fleurus en 1690.
VovERT (le s' de), capitaine au régiment de Mailly, mort de la blessure qu'il reçut à la bataille de Rosback,en 1757.
VoYER (Jean de), vicomte de Paulmy et de la Roche de Gennes, fut blessé à la bataille de Ravenne en 151^ cl à celle de Pavie, en 1525.
Voter (Pierre de), vicomte de Paulmy, son fils aîné, fut tué à la même journée de Pavie. UHistoire de France du. P. Daniel qui en parle, à roccasion de celte bataille, le nomme Pierre le Vayerde Paumi,
Voter (François de), baron de Boisé, lieutenant de Tartillerie de France mourut au camp devant Turin, en 1610.
Voter, s' d*Argenson, fils de Tinlendant de la fiottc du duc de Brezé, est blessé au siège d'Orbitello, en 1C46.
Voter (Pierre de), vicomte de Mouzé dit le vicomte (TArgenson, genlilhcmme ordinaire de la chambre du roy, conseiller d'État d'épée, grand bailly de Touraine, d'abord eu-
seigne aux Gardes Françaises^ puis gouTerneuretlieulenant général pour Sa Majesté dans toute l'étendue du fleuve Saint-Laureot.en la Nouvelle-France reçut plusieurs blessures au siège de Bordeaux^ sous Louis XIV.
Voter (Louis-Joseph de), dit le comte do Dorée, lieutenant aux Gardes Françaises, tué au combat de Seneff, en 1674.
Voter (Jean-Armand de), marquis de Paulmy et de la Roche de Gennes, baron de Bois, mestre de camp d'un régiment de cavallerie, brigadier des armées du roy et gouverneur de Châtelleraut, mort à Gharleville au mois de septembre 1764 des blessures qu'il reçut à la même bataille.
VoTERy s' d'Argenson, capitaine des gardes du duc de Vendôme, est blessé à la bataille de Cassano, en 1705.
Voter (Marie-René, dit le marquis), chevalier de Saint- Louis, lieutenant général des armées du roy et au gouvernement d'Alsace, Inspecteur général de la cavallerie et des dragons et gouverneur de Vincennes, fut blessé d'un coup de fusil à la bataille de LuUelberg, en 1788.
VoYS (le s' de), capitaine au régiment d'Enghien, est blessé au bras à la bataille de Todenhausen, en 1759.
VoTTEL (le s'), lieutenant au régiment Suisse de Reding blessé k la bataille d'Hast embeck en 1757.
VozELLBS (le chevalier de), est blessé au siège de Candie, mort en 1669.
VRATTfES (le s' de), lieutenant-colonel du régiment de Feuquières, est blessé au siège de Camagoli, juin 1691.
Vrevin (le s' de), enseigne-colonel du régiment f)e C$Mr»
Ueoé à FcvataR ^ latmchêe denau Ai^6-
liVniif \ Il TiitiTTir flr Tndrafcw m tiit 1"^
Taansa (ie cbember ce li), rapitam^ ée Tsisseis àm port de Bockfert, aort sv k AriBar, le^. 1S71.
Waobk .> f^ àtu hrigidifr ei ootaiel de ârxzoosy est tué 11 ^ iaUîLe ce KirsûHe, IfiSkS.
Wjlssxx f> s^>. Fygifainl de grtRodîeR aa régîmfiil de BeClecs $s5s5e. îiA bûesi^ aax bataiEes de FoateDOT ei de
Wi5j:'5 ::: c* WAS>y -Racal Cr . chevilirr, f:i>]t le t:j îj^: L:-i> i î.:g ^:p§e de 1» Terre-SAÎnte el/^it f.'-'n/ ^rêr l^f /f^-jsfi^W. dî: J:£-TiiIf.f/;.V?5ifJif fv /r #J«j? 5orni7 df i^f :-iJv* '.'ïT :2«^« {»/ ^iia tOMti^am et rm : ce fui
WjLirn 'Lé:r»-M, ccate de^ colonel à Ii sîifte du ré^ii&cl: d Alsisc, îlefi^éà 11 laUîIle de Ci^stercAiaps^ en ITO-X
WAirEiA55 le s*», lieQU3.int âu rêsioieiit de li Muvk, ble>>è à 1a bkàuLlle ce Rc^b^i, en iT5T.
WAir«dicï < Ge^* rceïï-Siinsmond de>, de ScbAflFbauseD. Lp*:uine iai circes suisses, blessé aa combat de Seni f en iiô^^ moarat en 16>95.
Waldner, capitaine de grenadiers au régiment suisse de Castellas est blessé à la bataille de Rosback en 1757. (Paraît être le même que le suivant.)
Waldni^r (Chrétien-Jacques, comte de), chevalier de l'ordre du Hérite militaire, lieutenant-colonel du régiment de Castellas suisse, puis colonel commandant de celuy de Waldner et brigadier des armées du roy en 1 762, blessé à la bataille de Rosback en 1757, meurt à Paris de la suite de ses blessures le 22 avril 1764.
Wale (Richard), tué à la surprise de Cremorn en 1702.
Wale (Mathieu), son frère, tué au siège de Barcelone en 1706.
Wale (Olivier), son autre frère, capitaine à la suite du régiment de Berwick, blessé au siège de Turin en 1706, fut tué à celuy de Lerida en 1707.
Waill (Wlick de), ofBcier au régiment de Glare, tué à la bataille de Laufeldt, en 1767.
Wallier de Soleure (Frédéric-Ignace de), enseigne aux Gardes suisses, tué à Tâge de 24 ans au siège de Cambray, en 1677.
Wallieb (Roch de), commandant la brigade de Reynold, tué à la bataille de Nervinde, en 1693.
Wanon (Voy. de Yainion).
Wareilles (le s' de), lieutenant-colonel du régiment d'Alsace, est blessé au siège d'Ypres, mars 1688.
Warnier (le s'), lieutenant aux Gardes suisses, eut le bras percé d'un coup de mousquet au siège de Dunkerque, en 1658.
Fmioffi WiL if làir. âôlale ijaSei fCffiipoar soa a«ii§ Zzrict ée SK^-Ke^ei. dn^st Le doc de Simlfi {£ M. CaôbC iiiMi iihii I MiMft à cet efiti.
W^aBiXPrsi vPraBÇGBrâMBsIe ëe), AcigjimdeMericoori, ^àtcri vcâoBÊôe an iffJMfi ëe Fidaen-cnaDexie, pois K^s* « iTa*ii« de ■£!» de Cakon, tat giîgfqneat
Wxxrtsrr «je K^rrnÉs éet cok^œl da récîaMQt de War- -rruGB^ pu sarcc^jl de camp, toé an sièsede Terâe,
cQPmldeX dit de liBretoenière, cbera- 5cîxjcî:ir fc WirtT, conseîiler dumbeDan du pot, gen- " -~-i.r -V >i ^ r^ «a chambre, graBd maître des Eauxe<-F:r^i5 ie Frir-rf, rocremeur d'Arqués et de Bayeui, r^^f^meïir et MîSt de Cîermont en Beauroisis, doit être le n4zje qise M. ée Iboo cite, soos le nom d*Ooarti. au ik3obre dé ceux qui furent blessés à la défense de Meti eu 1552; ce fut à la icle qu'il reçut cette biessore.
Wacel (Paul de), chevalier de Saiot-Lauis, maréchal des
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logis des gendarmes de la Garde, reçut plusieurs blessures à la bataille de Ramillies, en 1706.
Wareugen db Geroltzb-Karanqb (Loois-Gonrad-Bent Célestin-François de), baron de Wagen, chevalier de Saint- Louis, enseigne des gendarmes de la Qarde, puis colonel commandant le régiment d'Alsace et lieutenant-général des armées du Roy, fut blessé à la bataille de Clostercamp, en 1760.
Watt (le s')» officier au régiment de Surbeck suisse, mort de la blessure qu'il reçut à la bataille de Spirebach.
Wattbville (Jean-Jacques), seigneur de Colombier, de Bevaix et de Yillars le Moine, lieutenant général dans la guerre de Zurich puis avoyer de la République, blessé dans Tafmée du roy à la bataille de Pavie en 1515, mourut en 1560.
Watteyillb (Albert de), baron de Diesbach, d'abord colonel du régiment de Watteville, puis capitaine aut Gardes suisses, se rendit recommaadabie par ses belles actions et par plusieurs bleesures qu'il reçut, notamment aux sièges de GravelineselMardick, enl664 etl666, ainsy que le témoigne Louis XIV dans des lettres de 1652; il mourut en 1671, âgé de 56 ans.
Wattbvillb (Thomas-Eugène de), capitaine de cavallerie, tué au siège de Réthel, en 1650.
Watteyillb (N... de), capitaine au régiment de Greder, blessé à la bataille de Gassel, en 1677.
Wattetîllb (Jean-Rodolphe de), tué aussy devant Rethel.
WATTEtiLLÉ (Jean Ghàriëé et), oomie de Bassolin, capi'»» taine de caYallerie, tué au service en FtadreSy en 1619.
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Werstoff (le 8'), sous-lieutenant au régiment prince Lubomirsky au corps des Saxons, tué à la bataille de Minden, eni759.
WoLEF (le s')y lieutenant dans les chasseurs de Monet, est blessé à Taffaire du 24 juin 1762, près de Cassel.
WuFFLAN (le s')y capitaine-lieutenant au régiment de Surbeck suisse, blessé au combat de Denain, en 1712.
WiCHABD DU Perroh (Paul-Frauçois), chevalier de Saint- Louis, d'abord lieutenant au régiment de madame la Dauphine, puis sous-ayde major et capitaine dans celuy de Royal Bayière, blessé à la bataille de Berghen, en 1759.
WiCKART (le s'}, de Zug, capitaine-lieutenant de la compagnie de Kolin au régiment de Brendlé, tué au siège de Landau, en 1718.
WiCQUBT (Claude du), baron d'Ordre* capitaine de dragons au régiment de Barbexiers, depuis d'Estrades, fut estropié de plusieurs blessures à la bataille de Steinkerque, en 1692.
WiCQUBT (Louis du), seigneur d'Audinghen, capitaine de grenadiers au régiment de Saillaut, tué à la bataille de Malplaquet, en 1709.
WmMBR (Bént), de Soleure, officier suisse au service du Roy, tué à la bataille de Dreux, en 1562.
WiBT-GiBARD (Jacques Antoine), chevalier de Saint-Louis, capitaine au régiment d'Humières, ingénieur, puis directeur de toutes les fortifications d'Alsace, reçut plusieurs blessures à la bataille de Malplaquet, en 1709.
WiLLicoT DE Bàucorrot (Charles), chevalier de Saint-Louis major du régiment de la marine, puis brigadier des armées
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colonel commandant du régiment de Vierzat, puis de Royal Bavière et maréchal de camp, blessé au siège de Toumay, en 1745.
WiTTMBB (André), chevalier de Saint-Louis, colonel du régiment d'Affry^ puis lieutenant-général des armées du roy, reçut plusieurs blessures très graves, et mourut à Paris en 1757.
WiTz (le s' de), lieutenant du régiment Stopa, blessé le 2 juin 1692 dans la tranchée de Namur.
WiTZ (le s') capitaine au régiment suisse de Reding, blessé à la bataille de Rosbach, en 1757.
WoLBOGK (Louis-Armand-François de), chevalier de Saint- Louis, chef de bataillon au régiment de Berry, puis commandant du répment de recrues de Boissons avec rang de lieutenant-colonel, blessé à la bataille de Rosbach, en 1757.
WoLBB (Henry) du canton d'Ury, conduisit en 1495, 3000 suisses dans l'armée du comte de Foiz, qui s'opposa du c6té de Perpignan aux incursions des Espagnols et fut tué en 1499 au combat de Frastentz, où, sa conduite fit obtenir auxSuisses la victoire contre les Impériaux.
WuoiF (le comte de), V. le comte de Volf.
WoLFF (Gaspard), lieutenant au régiment de Fischer, fàt blessé en 1744 à âeman en Bavière et encore en Westphalie, en 1762.
WuLLTAHoz (Jean-Isaac), chevalier de Tordre du Mérite militaire, capitaine au régiment d'Ernest, fut blessé à la bataille de Laufeldt, en 1767, étant ayde major au régiment de Bettens suisse.
iTiiîToiT» Hii'rtBT mollir ex Tbâmesù fljskçt
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Y DB Seraucourt (N... d") sous-liea tenant aux Gardes- Françaisesy tué au siège d'Ypres, en 1678.
Y (François d'}, seigneur de Novion, tué au siège de Laon, en 1594.
Yenyille (Nicolas d'), regut plusieurs blessures, entre autres un coup d'arquebuse au bras qui le rendit impotent, d'après des lettres de Reiigieux-Lay de Glairefontaine que le Roy lui accorda, le 6 septembre 1566, en considération des bons et agréables services qu'il luy avait rendus au fait de ses guerres en plusieurs et divers lieux, ayant commandement sur l'une des compagnies françaises, voulant lui-môme qu'il fût nourri, logé, vêtu et chaufé le reste de ses jours en la dilte abbaye et qu'au cas qu'il fût marié les Religieux lui douassent 60 livres par an pour sa nourriture et son entretien (Archives de Tabbaye de Glairefontaine do Rambouillet) Tels étaient alors les invalides que nos roys accor* daient aux anciens militaires.
Ymelec (le s' de 1'), lieutenant de frégate auxiliaire, fut grièvement blessé sur le Brillant dans le combat du bailly de Suifren aux Indes ; le 6 juillet 1782, près de Negapatnam.
YoKUN (le s^), capitaine au régiment deTurenne cavalerie, est blessé le 17 ma: 1648 à la défaite des Impériaux et des Bavarois à Summerhausen, mai 1648.
YsARN (d'). (Voy. d'Isarn).
YsoRÉ (René), seigneur et baron d*Hervault et de Pieu-
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martin, yice-amiral de Guyenne, chevalier de Tordre da Roy. Lieutenant de 50 hommes d'armes de ses ordonnances et gouverneur de Blaye, commandait en 1569 les Enfants Perdus à la bataille de Moncontour, où il eut une jambe emportée, ce qui le ût appeller la jambe de boU.
TsoHÉ (Jean), chevalier seigneur de Pleumartin, tué à It bataille de Yerneuil, en 1424.
TvoBiR (Jean), chevalier tué à la bataille deBangé, en 1421.
TvRT (Jean d*), chevalieri sire et baron dTvry et de Rosny, chambellan du roy et bailly de Gôtentin, fut tué i la bataille d'Azincourt, en 1415, ainsy que son fils, M. Charles, disent les chroniques d'Enguerrand de Monstrelet.
YvHT (Charles d'), chevalier, frère du précédent, Clament tué à la bataille d'Âzincourt, le 25 octobre 1415.
TvRT (Charles baron d'), chevalier, conseiller chambellan du Roy, ambassadeur en Angleterre et grand maître des Eaux-et-Forèts de France, tué à la môme bataille, comme on vient de le voir; c'est donc à tort qu'il est dit dans Thisloire de cette maison qu'il fut tué en 1421 dans une rencontre en Picardie tenant le parti dO Dauphin contre le duc de Bourgogne.
Zan (Paul), officier suisse au service du Roy, tué au siège de Die, en 1575.
Zamet (Jean), baron de Murât et de Billy, seigneur de
BeauToir et de Gasabelle, gentilhomme ordinaire de la chambre du Roy, conseiller en son conseil privé, maréchal de ses camps et armées, mestre de camp du régiment de Picardie, capitaine et surintendant des bâtiments de Fontainebleau, fut grièvement blessé au siège de Montauban, en 1621, et mourut le 8 septembre 1622 d'un coup de canon qui, selon les uns, luy fracassa un genou et suivant d'autres luy emporia la cuisse ; le 3 du môme mois à celuy de Montpellier, les huguenots luy avaient donné le nom de Grand Mahomet.
Zaursaph (le s'), lieutenant-colonel est tué à le bataille de Nordiingen, août 16i5.
ZE-RniN (le s'), lieutenant au régiment de Brendlé suisse, tué au siège de Landau, en 1713.
Zkddbs (Jean-Baptiste-Frédéric de), chevalier de Saint- Louis, colonel d'un régiment de dragons et brigadier des armées du Roy, fut tué en Espagne où il avait été envoyé.
Zegber (le s'), major du régiment de Greber, est blessé à la bataille de Cassel.
Zeks (Jean-Mathias de), chevalier de Saint-Louis, capitaine commandant au régiment de Conflan s hussards, quitta le semce en 1785 étant estropié de plusieurs blessures qu'il avait regues.
ZoLLER (le s' de), enseigne au régiment d'Anhalt, blessé à la bataille de Minden, en 1759.
ZucKMANTEL (François-Autoine, baron de) chevalier commandeur de l'ordre royal et militaire de Saint-Louis, maréchal de camp et minisire plénipolenliaire près l'Électeur Palatin, puis près l'Électeur de Saxeà Dresde, ancien capi-
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laine au régiment de Picardie puis colonel commandant de celuy de Saint-Germain, ensuitte de celuy de Nassau, fut blessé à la bataille de Parme en 1734.
Zuh-Wbissenbagh (Pierre), d'tJnderwalden, capitaine suisse au service du Roy, blessé à la bataille de Dreux, en 1562. '
ZuH-GiLaEN (Jean-Jacques de), de Luceme, officier suisse au service de France, tué au combat de la Bicoque, en 15i2.
ZuH-lAUBBN (Jean de), officier suisse au service du Roy tué au combat de la Bicoque, en 1522.
Zur-Lauben (Christophe de), aussy officier suisse au service du Roy, tué au même combat.
ZuHLAUBEN DE ZuG (Gonrad de), officier suisse au service de France, tué à la bataille de Pavie, en 1525.
Zur-Lauben (Antoine de), capitaine suissp dans les troupes de France, reçut trois blessures à la bataille de Dreux, en 1562, et dut la vie à son fils Erasme- Oswald, qui était capitaine d'une compagnie couplée avec la sienne au régiment de Tammann, et qui, voyant un des ennemis se lancer l'épée à la main sur son père, se jeta au devant du coup mortel et le reçut.
Zur-Lauben (Érasme-Oswald de), capitaine au régiment de Tammann, périt comme on vient de le dire à la bataille de Dreux, âgé de 35 ans.
Zur-Lauben (François de), son autre fils, fut tué auisy à la même bataille.
Zur-Lauben (Antoine de), capitaine au service du Roy, fut blessé à la même bataille.
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Zui-LiuBBif (Beat de), aassy capitaine au service du Roy, tué à la m6me bataille.
Zue-Lauben (Béat de), l'an des capitaines du bataillon du colonel Petermann de Clérij fat blessé à la bataille de Moncontour en 1569 et le Roy pour le récompenser de ses ser- Tices lay accorda au mois d'octobre de cette année le privilège de porter ane fleur de lys dans ses armes.
Zuh-Laubk!! (Blicbel de), baron de la Tour-Ch&tillon« Zurlauben, capitaine dans les troupes suisses au service du RoyetbaillydeGaDgoltschweil, tué au siège de la Rochelle, en 1573.
Zub-Laubbii (Antoine de), son frère, lieutenant de sa compagnie, tué au même siège.
Zuh-Laube!i (Samuel de), son autre frère, enseigne de la même compagnie, fût dangereusement blessé au même siège.
Zur-Laubbii (Conrad de), enseigne au régiment de Gallati, tué au siège de Montméliant, en 1600.
Zdr-Laubbn (Gérold de), lieutenant aux Gardes-Suissas, tué au siège dUesdin, en 1639.
Zub-Laubbii (Henry de), baron deThum et de Gestellenbourg, capitaine aux. Gardes-Suisses, major général des troupes du canton de Zug, bailly et gouverneur de la comté de Baden, fut estropié au siège de Roses, en 1665, d'un coup de feu qu'il regut à une jambe et mourut à Zug, le 2 may
ZuB-LAUBBif (Béat Henry baron de), son autre fils, chevalier de Saint-Louis, capitaine aux Gardes Suisses et brigadier des armées du roy, fut tué, en 1706, à la bataille de Ramillies, couvert de blessures.
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txstHhktAm {9M>4wq&es de), sbn IIUl, tbitate dé tille baron de Thum et de Geslellenbout^y che?âlfer de Ssixâs- LouiS| colonel du régiment de Zur-Lauben et lieutenant général des années du roy, l'un des plus braves officiers des troupes du roy, blessé à la bataille de Steinkerque en 1692, reçut encore sept blessures considérables à ceUe d'Hochtet en 1704, trois coups de sabre à la tète, deux coups de fer et deux fortes contusions et malgré ces blessures, il repoussa trois fois lès ennemis, il mourut à Ulm en Sôuabe le !20 septembre des suites de cette fatale journée àii moment ot Louis XIY luy destinoit le bàtbn de inarècbaï de l^rahce comme une juste récompense de ses grands services.
Zur-Lauben (Béat-François baroo de), autre fils^ eapittâne au régiment Vieux Suppa mourut le 19 août 1692 à lions en Hainaut des blessures qu'il reçut kla bataille de Steinkerque.
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